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AVANT-PROPOS 

Je renvoie 4 l'avanl>propoS mis (m tote du tomo II des Actea do Lavra : il cat valablo pour 

le present volume. 
Avec ce tome III s’achfcve Edition des documents grecs. Le tome IV et dernier contiendra, 

avec un Appendice consacr6 aux documents serbos par le professeur S. fiirkovid (Belgrade), les 

etudes sur I’histoire de Lavra de 1204 & 1500 et sur l’histoire de son domaine fonder pendant le 

mfcme temps, et l’Index g6n6ral commun aux tomes II et III. 

En t6te du prisent volume on trouvera une lisle des ouvrages et revues cit6s en abr6g6, qui 

complete celle qui figure en t6te du tome premier des Actes de Lavra. 

Paul Lemerle, 
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Eustratiad6s Spyridon, BNJ 
Guillou 

BCH 

82, 1958 

Guillou 

BCH 

83, 1959 

118 48, 451 214, 71> 1581 XXII, 1271 XXIV, I271 341 367,00' AE'* 400, I. 24"; 416, AA'* 188, 16 551,1 (t. 1); 

556, 6 (t. 3)* 
119 367, o0' A' 393, 23 ; 415, A'(1°) 626-627 
190 384, pa' 188,17 
121 188,18 
122 556, 4 (t. 1) 
123 46,52 215,78 159 XXII, 136 XXIV, 136 34 49 353,ve' ; 367, 391, 15 ; 415, KH' ; 188, 19; 

oO' KIT 419,1.29 623 
124 350, py' ; 367, 393, 21 ; 415, K£T' ; 188, 20; 

125 
oO' EST' 419,1. 3 626 

126 382, jty' 421, 1. 34 
127 47, 56 215,82 160 XXIII, 142 XXV, 142 34 358, v0' ; 367, 393, 19 ; 415, KE' ; 625 

00' KB' 419, 1. 37 
128 171,16 83, 291 160 34 351, pv)' ; 367, 390, 7; 415, KA'; 620 

oO' KA' 419, 1. 13 
129 384, Xt)'« 421, 1. 10 
130 557, 2 (t.10) 
131 188, 23 
132 384, Xyj'* 421, 1. 15 188,21 
133 

134 

73,16 80, 266 162 XXIII, 148 XXV, 148 34 377, S' 556,3 (t. 2) 

135 380, te' 404, 1. 337 
136 364, 07)' A' 
137 

138 384, py' 
139 382, xe' 422, 1. 17 188,22 
140 172,25* 83, 300* 194* 75* 383, X£' ; 368, 395, 33 ; 421,1. 2 631 

141 
7) 

351, p0' ; 367, 390, 8 ; 415, K©' ; 620-621, 
o0' K©' 419, 1. 15 VII et VIII 

142 358, vtf ; 367, 392, 18 ; 415, KA' ; 625 
o0' KA' 419, 1. 35 

143 656,2 (t. 2) 
144 64,7 73, 204 164 XXIV, 170 XXVI, 170 35 384, p|J'* 404,1. 20 ; 405, 1. 36"“ 
145 189, 24 

(1) D’apr6s les renseignements que donnent ces notices, il est impossible de dire s’il s’agit du n° 118 ou de 1’Appendice XL 

(2) Eustratiad^s parle ici de deux exemplaires de ce document; mais cf. note 4 et n° 118, p, 1-2. 
(3) La copie B. 

(4) Spyridon en plus des deux pieces que mentionne Eustratiad&s fait 6tat, comma Th6odoret, de l’existence d’un autre exemplaLre de ce 
ocument (cf. n° 118, p. 2). 

(5) Tiroir 1 : i’orlginal; tiroir 3 : la copie B. 

(6) D’aprfes les incipil donnas par Spyridon (p. 421, 1. 10 et 15), l’un de ces actes qu’Eustratiadfes mentionne sans aucune pr6cision est ie 
0 129, l’autre lo n° 132. 

(7) Avec la date erron6e ,<xu' (= 1400) qu’il a prise dans une note du cartulaire de Cyrille (p. 97) : 05-roq (lo patriarche Kallistos) Iv £rei 

(8) La version serbe de l’acte (cf. ci-dessous, n° 140, p. 83). 

(9) D’aprfcs la description, il s’agit du n° 144B. 

(10) Avec 1’indication fausse que le bien se trouve ii Lemnos. 
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Eustratiadfes Spyridon, BNJ 

Guillou 

BCH 

82, 1958 

Guillou 

BCH 

83, 1959 

146 556, 1 (t. 3) 

147 556, 2 (t. 3) 

148 556, 7 (t. 3) 

149 367, oO'AA'1 2 3 4 5 6 390, 9 ; 415, A' (2»)i 

ISO 556, 4 (t. 3) 
151 379, la' 189, 25 

152 406, 1. 6 189,26 
153 189,27 
154 349, p.'a 

155 49,76 217, 102 169 XXV, 189 XXVII, 189 35 350, p.S's; 367, 393, 22; 415, KZ‘; 189, 29; 

o0' KZ'< 419, 1. 6-7° 626 
156 381, 15' 

157 368, o0' AH' 393, 24 ; 416, AZ’ 627 
158 372, y' 189, 30 
159 50,79 217, 105 170 XXV, 195 XXVII, 195 70 363, o£'7 8 9 10 420, 1. 21s 

160 381, x' 557 (t. 5) 
161 189, 31 
162 189, 32 
163 384, (/ 421, 1. 19 

164 189, 28 
165 379, 1' 189, 33 
166 363,oe';367,o6'KB'# 395, 31 ; 415, KB'# 630 
167 383, V 394, 27 ; 423,1. 13 189, 34; 

628 
168 557 (t. 12) 
169 384, X0' 421, 1, 17 189, 35 
170 556, 8 et 9 

(t. 2) 
171 383, la' (i»)»» 423, 1. 18 
172 383, Xa' (2°) 394, 26 ; 423,1. 20 627-628 
173 381, 10' 189, 36 
174 556, 4 (t. 2) 

App. 

XI 347, If ; 353, v?' 392, 16; 419,1.31 623-624 
XII 

XIII 

xiv 
xv 

XVI 377, 
XVII 

XV11I 
XIX 557 (t. 7) 

(1) Le seul chrysobulle de Lavra Stabli en « mai indiction 1# est notre n° 149. Quant & la date, ^wioc' (= 1303), elle n’est donn6e que par 
Thfiodoret qui attribue cet acte & Andronic II; Cyrille (p. 64) ne donne pas de date (cf. ci-dessous, n° 149, p. 113), 

(2) Avec la date fausse ,<^y' (— 1585, sic) aulieu de (= 1395). 

(3) Get acte est bien notre n“ 155, mais comme dans le cartulaire manque actuellement la fin (cf. ci-dessous, p. 131), il est impossible de dire 
d’ofi Eustratiad&s a tirfi la date fausse » avril 1342 *. 

(4) AttribuG 5 Manuel II. 

(5) Attribufi A Jean VIII. 

(6) Voir Actes Lavra II, p. xiv, note 2. 

(7) Attribu6 k Jean VIII. 

(8) Attribu6 h Jean VIII, et avec une faute d’impregsion sur la date, 6965 au lieu de 6915. 

(9) Thdodoret \fol, 86Y) dit que ce document fut transcrit par Cyrille sous le n° 
(10) Avec la date fausse d6cembre 1448. 
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XI8. CHRYSOBULLE D’ANDRONIC III PALfiOLOGUE 

XpuodgouXXov (1, 72) Janvier, indietion 13 

XpuoogouMog A6yog (1, 166, 178, 212, 253) a.m, 6837 (1329) 

Amlronic in ddlivre & Lavra, sur sa demande, un chrysobulle de confirmation gdndrale de ses 
Mens et privileges, 

Le texte. —■ Irt&dil. Nous eonnaissons ee document par : 

A) L’original eonservd dans les archives de Lavra (tiroir 1, piece 27 = Inventaire 

Pantdldimdn, p. 4, n° 11), ou G. Millet l’a photographic : parchemin trds fin, 1 m,265 mm X 375 mm, 

jauni, fait de einq moreeaux eollds haut sur has. Btat de conservation bon (taehes d'humiditd); 

pas de pli. L’enere est de eouleur oere, trds p&lie, quelques mots ont dtd repassds k l’dpoque moderne; 

les termesderecognition (Xiyov, 1. 1G5;Myou, 1.178; XCyw, 1.212; A6yos, 1.253 j’lavvouapla^SwSexdcT^;, 

1, 255; Tptaxoorou &686p.ou, h 257) et la souseription sont dcrits k l’encre rouge, Quelques iota 

souscrits, A droite des 1, 82-84, 6 gaucho et k droite des 1, 97-105, mentions modernes effaedcs. Le 

sceau original est probablcment eelui qui a dtd transports au has de l’exomplaire interpold qui cst 

notre Appendice XI, et que nous publions parmi les sccaux rapportds ou cldtaehds (Appendice XX, 1), 

Un double pli (vers lc reeto) au bas du document a dtd pored ft l’dpoque moderne de deux trous par 

oh passe un cordon de soie pourpre auquel pend une bullc d'or d’Alexis Ier (cf, Ades Lavra, I, p, 10 

note, et pi. LXXX, 3). — Au verso, notice sur les kollkmala, dditde ci-dessous, — Album, pi. GL111- 

CLV. 

B) Une premidre eopie mddidvale de 1’original, authentifide (tiroir 3, pidee 224), sur parehemin 

trds blanc et trds fin, 1 m,562 mmx250 mm, que nous avons photographide : deux moreeaux eollds 

ft 1’dpoque moderne. Bon dtat de conservation (malgrd une ddchirure en haut qui a ruind quelques 

lignes de texte, et quelques taehes d’humiditd). L’encre est rousse, plus sombre dans les sousoriptions 

du mdtropolite hypertime de Sardes et exarque de toute la Lydie Grdgoire, du mdtropolite hypertime 

de Monemvasie, exarque du Pdloponndse, Jean, et du mdtropolite hypertime de Madyta Isaac (pour 

les deux premidrea signatures, voir Adas Lavra, II, n° 117, oft nous avons montrd que la copio 

authentifide est pratiquement eontemporaine de [’original), et dans eertains mots repassds. Pas de 

trace de sceau. — Au verso, aprds une mention mddidvale illisible (xiv® s. ?), notice de la main de 

Gyrille ; "Ioov too xpuo°6odAAou (JatnAdon; *Av8pov£xoi>* Kctov plsteyp^??) Ek (pour ee numdro, 

voir ci-dessous). — Album, pi, CLVL 

G) Une seeonde copie mddidvale de l’original, sur papier, authentifide par l’dvdque de 
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Kitros Georges (et non Cyrille, commc un moine de Lavra, A l’dpoque moderne, l’a transcrit sous 

la signature; Georges ne paratt pas connu par ailleurs), photographic par G. Millet et que nous 

n’avons pas retrouvde dans les archives. D’aprC la photographie, elle est compos6e de 4 pifeces collies 

haut sur has, et il n’y a pas de trace de sceau. — Album, pi. CLVI. 

D) La copie faite par Cyrille dans son cartulaire, sous le n° (p. 27-31), qui donne pour le 

dfibut le texte de l’original, mais qui efface les 1. 83-89, pour continuer avec le texte interpol6 (notre 

Appendice XI). 

La piCe authentiilC par les trois mCropolitea (cf. B) est mentionn6e par Cyrille dans ses 

regestes sous le n° (p. 96). 

ThCdoret (fol. 86v ou p. 172) mentionne de ce document trois exemplaires d’une fagon qui ne 

nous permet pas de les reconnaitre avec certitude. 

II existe de ce document une redaction interpose : cf. ci-dessous, Appendice XI. 

Nous donnons Addition de l’original (A) d’aprds nos photographies. Nous consignons en apparat 

les variantes de B et C, dont les signatures autographes d’authentiflcation sont dditdes & la suite 

du texte. 

Bibliographic : Roifillard, jRecensements, p. 106 (date : 1329) et p. 107 sq. (date : 1321); 

Germaine Rouillahd et D. A. Zakythinos, Un faux chrysobulle d’Andronic III Paldologue, Byz., 

13, 1938, p. 1-8 : article maintenant pdrimd; F. Dolger, dans Ada Anliqua Acad. Scient. Hung., 

10, 1962, p. 102, n° 62 (l’original, attribud k Andronic II), n° 63 (l’interpold; idem); I. Medvedev, 

dans Viz. Frem., 32, 1971, p. 224, n° 3 (of. aussi B. FonkiC, ibid., 37, 1976, p. 141 : l’interpold). 

On notera que D6lgeR, Bcgesten, n° 2733, correspond 4 notre texte A ; les nos 2734 et 2735 corres¬ 

pondent, par dddoublement (2734 est k dliminer), au texte interpold, qui est notre Appendice XI. 

Analyse, — Prdambule : Ceux qui ont renoncd au monde pdrissable (les uns ayant quittd 

femme, enfants, parents et tous les biens d’ici-bas, les autres ayant choisi de ne jamais les connattre) 

pour s’attacher k Dieu seul, et qui mettent leur zfele k dohanger par la voie qu’ils prdfdrent la prdsente 

condition pour celle qui ne s’altAre ni ne se perd, ceux-li mdriteraient de recevoir, de quiconque veut 

les gratifler, non de l’argent, des maisons, des terres ni rien de ce qui passe, mais des rdcompenses 

durables et impdrissables. Plht au ciel qu’il fflt possible & des hommes de les leur donner. Mais 

puisqu’il n’est pas au pouvoir des crdatures matdrielles d’user envers eux de ce genre de retribution 

(pas plus qu’h Celui qui ne souffre ni degradation ni diminution ni changement il n’est possible d’user 

de leurs contraires, ou plut6til peut user des unes et des autres, car II est le ddmiurge aussi bien de 

ce qui passe que de ce qui demeurera dtemellement), il est done ndeessaire que celui qui veut gratifler 

de tels hommes le fasse avec les biens dont il dispose; d’autant qu'il ne B’agit pas d’acquitter envers 

eux une dette, mais de les aider par quelque secours corporel & aller jusqu’au bout de leur sublime 

route. Gar Celui au nom de qui ces champions de la vertu se sont consacrds k ce grand combat dtant 

incomprehensible et inexplicable, incomprdhensibles et indicibles sont aussi les bienfaits et les graces 

qu’ils recevront de Lui. En sorte que l’homme de chair qui agirait ainsi, sans se relScher de cette 

oeuvre noble et louable, apparaltrait admirable k ceux qui auraient regu ses bienfaits et aux autres, 

et recueillerait leurs abondantes pridres; il se procurerait & lui~mdme le plus grand avantage pour 

l’homme intdrieur, et il serait appeld non point terrestre, mais celeste (I. 1-46). L’empereur est 
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naturellement portE & combler de ses faveurs ceux qui ne vivent que pour Dieu, et ceux qui sans 

embrasser la vie religieuse se montrent dignea de faveur; ainsi en est-il des moines de Lavra, dont 

la piEfcE est Eclatante, et qui en diverges oiroonatancea ont manifcstE leurs exoellentea dispositions 

envers l’empereur (1, 46-71), Ils ont demand6 que leur soit dElivrE un clirysobulle pour toua les 

biens, metochia et autres droits qu’iis possEdent en vertu d’anciens chrysobulles, prostagmata et 

autres titres de propriEtE (1. 71-77), b savoir: dans le thEme de SerrEs, rEgion du Strymon, la commune 

Doxompoua avec aes droits sur le lac, exempte du k&phalaion et du charagma\ Hie t6n NEEn; & 

Lemnos un mEtochion; un autre & Skirros (1. 77-86); & 1’intErieur de 1’Atlios, le mEtochion de Kalika, 

le m6tocliion Xferokastron, le metocliion d’Amalplifenou, avec son domaine (^euy/jXocTetov) sis b 

Lykoschisma au lieu-dit Aeidarokastron (1, 87-94); une tour 4 HiErissos; la commune SEIada; la 

commune MEtalion; les champs dits de Stratoniou avec leurs arbres; la commune Gradista sans ses 

xEnoparEques; Yagridion d’Aspre EkklEsia; la commune KamEna avec le mEtochion et le domaine 

dit Gomatou et les droits de DEbElikeia (1, 94-104); E HermEleia le mEtochion de Saint-Basile; 

b Longos deux mEtochia; & Kasandreia au lieu-dit Leuke un mEtochion; un autre sur la commune 

de PtelEa; le domaine dit de Gymnou (1, 104-113); i Kalamaria la commune Dryinosyrta avec le 

mEtochion et les moulins et l’autre moulin et la vigne, provenant de l’achat fait & Ioblacha le 

Tliessalonicien qui les possEdait exempts d’impdts et charges (1, 113-118); la commune de Panagia; 

la commune de Tria Pegadia; Yagridion de DElEanou avec ses parfiques; les champs au lieu-dit 

Hagia-Maria; la commune de KarbEas avec le mEtochion; Yagridion de Genna (l. 118-126); les champs 

au lieu-dit Brya; la commune dite NEochdrion; la commune de L6r6Lou avec le mEtochion; prEs de 

Thessalonique la commune de Pissdn avec le mEtochion et les moulins; la commune de Sainte- 

EupliEmie avec les moulins; la commune de Sarantai’Ea (1. 126-135); le domaine b Goumai avec 

les jardins; au mEme endroit les champs dits ParlhEnopEdEmata; Yagridion dit NEochErion avec ses 

parEques; un mEtochion k Persourou (1, 135-141); h 1’intErieur de Thessalonique, les mEtochia de 

Saint-Athanase, de la TrinitE, de Hagios-Euthymios (1. 141-146); hors de la ville, prEs des murs, des 

champs; d'autres champs dits de Saint-Thomas avec le loyer de vigne (dp,7CeX67taxTov); d’autres 

champs au lieu-dit de Kounaltos et le loyer de la vigne; sur le fleuve StEkEn le domaine dit de 

Laskarina avec les homines y Etablis (1, 146-155); b Lemnos les parEques dits BonEadas, les parEques 

b Ardeiai, et la commune dite Dokalous donnEe rficemment b Lavra par un prostagma (1. 155-161), 

L’empereur dElivre b Lavra le present chrysobulle, par lequel il ordonne qu’elle possEde & perpEfcuitE 

tous les biens, metochia et autres droits EnumErEs ci-dessus et dans ses chrysobulles, ainsi qu’E 

Lemnos les parEques BonEadas et d’Ardeiai et la commune de Dokalous sans ses xEnoparEques 

(1, 162-177), Ges biens et mEtochia jouiront b perpEtuitE de l’exemption conforme aux stipulations 

des chrysobulles, pour toute charge prEsente ou & venir (Enumeration), y compris le phonihon, car 

dans le cas oh sur ces biens un liomme serait convaincu de meurtro, c’est de lui seul ou de ses 

complices que le fisc peut rEclamer le prix du sang, et d’aucun autre qui n’aurait pas participE au 

forfait (1, 177-209), Interdiction est faite aux kdphatallitceuonles et agents du fisc des endroits oh se 

trouvent les biens et mEtochia, & leurs reprEsentants qui visitent les kastra et les oampagnes du 

Ic&phalallikion ou du ressort fiscal, et en gEnEral E tous, d’enfreindre ces dispositions et de pEnEtrer 

dans les biens EnumErEs (1, 209-231), Les bateaux de Lavra doivent Stre exempts de skaliaiikon} 

kommerkion, antinaulon et limniaiikon, comme ils I’ont toujours EtE (1. 231-238), En outre 1’empereur 

ordonne qu’E I’avenir Lavra possfede dans les mEmes conditions que ses autres biens le mEtochion 



4 ACTES I>E LAVRA III 

de Saint-Athanase qu’elle a t Series, avec tout ce qui lui vient par donation ou achat des moines qui y 

vivent, si ces donations et achats ont fails 6 bon et juste droit (1. 238-249). Conclusion, date, 

signature autographe de l’empereur Andronic [III] Palfiologue (1. 249-262), 

Notes. — Sur la composition du domaine foncier de Lavra telle qu'elle est ici donn6e, cf. 

Introduction aux tomes II-III (Acles Laura IV); pour une r6daction interpose, de ce texte, cf. 

Appendice XI. 

L’int6ret du prdambule est accru par la raret6, dans les textes 6dit6s, de dfeveloppements 

semblables en tSte des ohrysobulles d'Andronic III : cf. Hunger, Prooimion, et R, Browning, 

Notes on Byzantine proairma {Wiener byzant. Studien, I, Suppl6ment), Vienne, 1966. Sur l’attitude 

des moines de Lavra envers Andronic III (1. 46-71), cf. 1’Introduction (Aeles Laura IV). 

Pour la stipulation relative au phonikon {I, 202-209), cf. M. Tourtoglou, T8 <povixi>v xal *?) a7to- 

£y)plto<ri? tou 7ra08vTo?, Ath&nes, 1960, avec la bibliographic ant6rieure, Cette stipulation vise 

k prot^ger les paysans, vivant sur les biens de Lavra, contre l’application de la responsabilit4 collective 

aux amendes pour meurtre, 

Sur Pexemption dont jouissent les bateaux de Lavra, cf. Ades Laura I, n°« 55 et 67, 

Ades meniionn&s : 1) Anciens chrysobulles, prostagmata et autres litres de propri6L6 que Lavra 

poss6de (1. 74-75, 169, 183-184, 188, 199). 2) Prostagma d’Andronic III par lequel la commune 

Dokalous, h Lemnos, a dt6 donn6e, il y a peu, 6 Lavra (1, 159-160}: perdu. 

+ *Ot to!? (pOapToit; xal o58svi? <£££oi? tolo-Se 7rpocr£xelv lla xaTEyvtox6T£?, xal ot piv auTtov 

yuvatxa? §■?) xal nratSa? (xal) j|3 8ixsEou? xal auveX6v t1 eItoTv 7cavxa xp'/jpaTa xaTaXeXoin^TE? 

||4 xal Xiyov ouSIva il) (ppovvESa toutcov Tcepmotoiipsvoi, ||5 S’ ilXXot p^T1 el? ydtpov ot^i^Oat i) 

7c(av^)pe<; rcalSiov xXvjGyjvai |f° GeX^cwtVTsc;, p*l)S& 7iepl x<£tio vauvl xal ^ovra arpafpyjvaC ||7 te 

tfXto? xal xaTiSetv xal 8t,aTp£<|>ai 7capa8sl;dlp&voi>, ||8 0(e)S Sit p6vot x&xetvoi xal ouim 7cpoaecT;(Y)x6Ts? 

xal [|B xaV auriv ^yjv ftpvjp^voi tv}? ^xurra <pGeipop£vY)? ||10 p^S’ dc7toXXup£vY)<; exeIvy)? mtpoucxv 

7coXiTe(av ||ir xk xal Slairav 9j vrpoOupla? ’iyoww dcXXa^aoGat ||12 cmstfSovTs?, oS ^pvjp^xtov &e8’ oExv)- 

ptiraiv ou8& &ypaW | |1S o58i Ttov icXXtov oi? E7r6pev6v sera t8 £sucft6v, ||14 aXXa povlpeov S-?j xal dt<p0apTtov 

TWV <£poi6<Sv ||1B #ipoi Tuyx^vsiv xdlv x& Tcapivri Trap1 8tououv tou j|lfl (3ouXop4vou xaP^ecr0at * xal 

st p£v olciv TE 3jv [|17 to!? VijS’ avaaTpE^opIvot; touG* outoj Spav, ®(s)8<; 8’ ||1S supsv/)? ts xal !Xeco? 

eHy) t£pa t& X6yeo, hzA 8* ||1B oux ^veaxt rto yvjtvto xk xal 6Xixeo xal 90apTfi ||20 TOia{n:ai? 7cp&? airroi!)? 

XEXP^aGat Tat? ApotGat? ||21 &07rep ouS^ x& p^j tpOopclv i) pelwcnv ^ tivA ||aa 8Xto; tiXXottoaiv Sexop^vto 

T«i; T01JT6JV j|28 evavTtai?, pStXXov p&v o5v Touriot xal apcpOT^-||S4paK xpi? o0<; PouXolto tuv 

av0p6i7C6iv s5 7COIELV ||BB e^scttw, fas 8v)ptoupyto ysyEVYJpivtO xal 6vti TtOV TE ||20 P") psv6VTWV aXXA 

Pe6vt£ov twv t* iaasi iaop^vtov, ||3T avayxT) t6v ys S’) xal rot? toiouto^ dlvSpdtai x«plCea0ai ||2® p^XXovta 

sxetvoi? S^7C0U touto 7COISIV ot? &v EU7c6p£0? |j30 ^xot xot^ 8t)vaiT0, ^XXtoGTE xal ou8& Si’ 8(p£LX^v i) 

II30 AiriTurtv AXXA atopartxy)? tiv8? xapw e7cixoup£ai; ||31 7rpi? xh 'rijv Gaupaotav TauTy)v 8S8v xal 

peT^potov to6tou? |jsa iyew <£v6tsw al wpi? auTou? napa twv AvOptinitov ||B3 ytyvovvai ^apiTe? * 

7cavTi yap vat xal yXticrcr^ nicrf) p^ |ja4 xaraX^KTou xal avepp^veiirou ESvto? tou 8d Sv el? ||3e t8v 

7uoXftv toutov xal p^yav (iywva a<pa? auxoi? ||ae 8l -p]? ApsTij? ipfjdcXXoutriv ipydtTai, ^Xyjtttoi 8^7tou 
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[|87 xal &ppaaxoi xal at nap& xoixou Ttpi? auroi)? euraitai ||38 xb xal y&pm<i Y'EvvioApevai, otfxw S£ 

xou0s 6 y^vo? |j80 Spwv xal pvjSapwt; xaOucpelt; too Xtav £toxivetoo ||40 xouxoul axauSdcarpaxoi; p*?)5el 

tfvxo^ ysvvata^ xauvqc, [|41 xal spatn% Epyaoiac, YevSpsvoi; «(J,eXV|?, Qaupa^oixo p(£v) ||ia civ rcxpa 

te xwv e3 Gx* auxou 7ca06vxwv 7tap<i te wv ||43 p^, xal 7c^etoTa^ fm 7cap<& toutwvI xopt^oiTO t<&<; 

euxa?, ||44 {xeylaTf]C, S£ t% xaxa t&v evri? (icvOpwrcov wfpsXetac; ||4B ai/rio^ a6x&<; aUTW xaTaaTatvj, 

xal 06 yfovoc; aXXa |[40 o6(p<i)vio? 6 toi6oSs xaXoiTo Sv (StvOpwrai;. ’Eral xotvuv ||47 xal -fj reapA ©{eo)u 

Ta? T7)? (ipX?)? TyjtrSe *f)v£a? maTsuOe'iaa ||48 T& xal elX7)cpuia paaiXela pou oUxo0ev xal &k& (piiffs(w^) 

||40 etrnv App7)p£vv] toiSi; te xata ©(e&)v fliouvTai; xal [|eo 7coXiTeuop£vou£ xal toutw 7tpocrav£xovxa<; 

p6vcp [|B1 xal GspaTOUT^ aurou xaOecrTwxa^ xal tolk; #XXouc; ||Ea to3<; p$) Toia6x*)V p£v raXiTstav 

peuSvTai; (JcXXai? S’ ||53 &$J.ou<; xal iSvTa? xal xpivop£voUi; xp7]cr™v a7toXataiv, ||64 dlTcoxpAcraii; Tai<; 

suraitais t£ xal ncdq ykpiai 8si;iouG0ai, ||EB xal p£vroi touto Spwcra ttj tou t<£ m&VTa T;apayay6vT;oq 

xal ||eo SsC^avro^ y&pni fjxioTa xausTat, xal tou<; sv r?) xaxa xS [|B7 <Styiov tfpoi; t6v "A0w aeSacrpta 

povvj T7)? (3acnXsEa<; pou ||58 T7] el? Svopa Texip7]p£vvi -oj? racvurapdiYVou Sea7totv(7]<;) ||68 xal ©eop^xopoi; 

xal £raxexX7)p£v7) xvjs AaiSpa? j|B0 OeocpiXei^ &vSpa<; 7c<£vxa pkv t& xvjSs xa^Pslv Mcravt(a^) ||01 xal 

xpi? ouB£v aixwv tSXwi; x£>v XoYiopiv sTCicrTp£-||Ba^avTOt?, dlpEXV) 8£ psyEctt) xal tt) xspl t8 Gstov £pp6va> 

Oepartsta t£ ||oa xal iTapsXeEa xexoopvjpivou?, xal TOxvraxou y^ ^ II64 0«Xocttyj<; extsixGi; 0aupa^o- 

p£vou?, 7uXsEcn:viv S’ fin xal [|86 sv Siatp6po^ xaipot^ 7TapaoT7)oravTa^ r?)v auT&v 7repl rf|v [|05 ^aaiXelav 

pou (xal) (ixpatcpv^ xal ^cSoXov siivoiav, xal ||07 t8 Oelov ex^otot dlvTt6oXouvTa<; <Ekt0’ IXe&jv tok 

[|88 ^petlpoi? tout1 e^opav, toXX^? t£ alpoT tt|? (iiSou^, H00 -oj? eup,Evefa<; xal tou cre6dtapaTo<; xal 

ttp&c; Ta^ jj70 Aity|osi? auTolv amccras ^roipov laur/jv xap£xet xal |j71 teXectioupy^v. Kal Sy) toutol^ 

xal vuv alT7)trap£voi(; xal ||7a xPUBJo6oiiXXou 7capa tt)? '?)peT£pot<; PaaiXsta^ Tt>xetv |[7S sxl t£j xaT^x^tv 

p£v t))v xaT1 auToi^ ToiaiWyjv cTE6aapEav |j74 povi)V xavta m &v£xaOsv 5t«Jt KcO\cayzv&>v XPu<yo^°^^a>v) 

||7G 7upoaTaYP^TO)v xal Sixauopdcroiv £T£poiv xaTEX^peva ||7a reap* auT7)<; xr^paTdt te xal pst6xi« 

xal ^cXXa SExata, ||77 & Si| xal ^xoU(Jlv oOtox;’ £v tw 0£paTi Seppoiv Ttepl ||78 t8v STpupp6va TtoTapiv 

X<opEov t-?)V Ao^preou^ )|70 psTot T&iv SixaEoiv k^vtojv afirou xal tcov It£pwv Sixaiaiv ||8* S>v &xst 

el? r/)v £xeT Xtpvyjv, avsv6xXv)rov xal avcoTspov ]|81 SiaTTjpoilpsvov t8 toioutov x^pEov tt)<; <ixatT^ffE(o>e) 

||8S! te xal S6cte6x; tou xscpaXaEou xal tou XaP“Y!J-a'ro^ * II83 vtjoEov eTrovopa^6pevov xwv N£wv 1 £v 

tv) Avjpvo) pet6-||84xiov pETot tfiv ev auxai 7rpocrxa07)p£v£»w xal t9)^ |[8E y% xal twv Xot7i:o>v Stxatwv 

&v ^xst (J-^XPL T0U v^v ‘ ||80 ^Tspov pex^xtov £v t^ Sx(ppo) petoc twv StxaEwv auTou * ||87 ivxb? tou 

eip7)p£vou 'AyEou "Opou? pEx6xiov £xiXey6-| 188psvov tou KaXixa pcra twv 7cpocr6vTwv a6xw SixaE(wv), 

||80 IfTEpov psT6x«Jv xaXoipevov Sv)p6xaaTpov pexa twv ||00 StxaEwv dluroGj ^Tspov per<5xiov toG 

’ApaXcpvjvou ||01 pexa tou £euYV)XaTe£ou auxoG tou SiaxEipivou rapl ||0a t8 Aux6axttfpa, £v TovtoOsata 

tv) outw XEYop£vv) ||93 tou 'AeiSapoxciffTpou, pexa twv £v auxw xpocrxa0v)p£-||fl4vwv xal Xomfiiv 

Sixatwv aiJTou ■ vcupYov £v tw ’Epicrow ||86 psxa 7udlvTwv twv SixaEwv a^Tou ‘ xwP^av SsXaSa 

1108 psT<i twv Sixatwv auxou ’ ^Tepov x^pto^ Met&Xiov ||97 pet& twv Sixatwv a6rou * yoiptkfitx 

£xovopa^6-||08peva tou Srpaxovtou pETdt twv sv auxoi<; S£v8pwv * [|0D x^ptov tJ)V FpaStfrrav iltvsu 

twv £v auxw s6pi0xop£v(wv) ||100 ^svoxapotxwv 1 diYptSiov tt)v ’'Aa-rp^v ’ExxXvjatav a6v jj1D1 toi<; 

Sixatoi? auxou * x£‘)pf°v Kapsva pera tou ||1(>2 rapl auxi pexoxtou xal tou ^euYV)Xaxetou xou 

[|103 eruXeYop£vou Fopaxou xal xwv Sixatwv x^? ||104 As6sXixeta<; xal Xqitcwv Sixatwv a6xou 1 sl<; 

|j106 xot^ 'Eppvj^sta^ pexixiov xou *Ay£ou BaffiXstou [|1DB pexot xwv Sixatwv auxou ■ slq xSv AoyY^v 

psx6xta |j107 Suo pexa xwv Sixatwv aurwv ’ sl<; rf)v Ka0av-||1O8SpEtav ev xv) xoxoQsota xvj XsYop£v7) 

X7)? Aslix7)c; j|100 pex^xiov psxa xwv £v aGxw xpouxa0v|p£vwv ||110 xal £x£pwv Sixatwv aixou ‘ Sxspov 
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(ae^xiov si? t6 [pu fexettre xwPtov T'?lv n-teXeav (xsta Ttov Iv autu 7i:po<jKa-|S1120v)^vcov xal Xomcov 

Sixatcov aiJTou ’ ^suy^XaTetov | |U3 xaXouptevov tou Fujavou ’ Iv tv) KaXajxapta x^P^07 11114 Ta Apup,6crupTa 

(JLETCt TOU ITS pi auxl [ASTOytoU ||11E Xal TCOV (AUXCOVCOV, CtXXd S'?) Jtttl TOU IxIpOU [AU-| |110XCOVO? Xal TOU 

dprsXiou, &Tiva nepi^XQov si? ayopaai(«?) ||i17 tv) (aovv) 7capa two? OstfaaXovtxIco? tou *Io6Xax« 

Xsyoptl-H^vou xsxT7]ptivou touto AteXco? xal &6apco? • XwPtov II110 Ilavayia? * SxEpov x^ptov 

tA Tp£a n^y^Sia H1B0 pieO’ Sv xIxtvjvtoi Sixatcov ' AypESiov tou AsXeavou ||121 [ast& tcov Iv auTw 

TCpoffXaOrjptivcov xapofxcov ‘ xwP^”l|1BB(Pta t^v TOTvoOsaiav tv)? *Ay£a? Map£a? Soot Sd) ||1Ba >tal 

xctT^xovTai TcaptJt tv)? jaovt)? ' x^ptov tI tou II104 K«pS&* [AeTa tou Iv Autco [aetox£ou xal &v xl-||125xTV)Tat 

Xoittcov Sixa£cov * ^ypiStov xdjv rivvav piem j|120 tcov Iv duxco xpocrxa0V)(Alvcov ratpotxcov ■ Iv tv) 

Toxo0sc£a ||iaJ tv)? Bpua? x“P<Va Sera *«l siat ' X“Ptov II128 o#t“ ^yopievov Neoxcbpiov 

[aetA tcov StxaJcov j|1S0 auTou ‘ Itspov xcoptov tou Acopcoxou (Ast& tou Iv aurco |)130 [AeToxtou xal Xoittcov 

Sixatcov «0tou • 7cXv)c£ov tv)? ||iai ©eaoaXovtxvj? Stspov xwp£°v tIv Iltcracbva [aet& tou Iv ||13B aGrco 

[agtox£ou xal tcov jauXcovcov xal Ixlpcov Stxa£cov |[133 &v xlxTY)Tai ’ Sxspov xcoptov tv)? eAy£a? ES^v)(a£«? 

IP34 [Asm tcov Iv «Gtco (AuXc&vcov xal Xoitccov Sixatcov ||13E auTou * Sxspov xcoptov tJjv Bapavxaplav 

^EuyvjXaTeTov |p30 el? tA? ToiSpva? alv toi? Iv auTco xv)7ccopoT07Ttoi? |P37 xal Xawm? Sixatoi? auTou 

Xcop&pia ev too auTco ||138 tStcco toc iTriXeyApieva riap0EvoTC7}S^[AaTO * Ayp£-||130Siov t& Xey6[Aevov 

Neoxcipiov pisTot taov «6tco Tc-f>ocr-||u°xa0rj[Aivcov wapoExcov • e£? m IlspcroApou jaet^xi-ov \\141 aiv 

Tiaat toi? Sixatoi? a^Tou ’ evri? t^? OsoacicrTOu ||142 tcAXeco? ©eaaaXovtxv)? (aptSxiov e£? SvofAa 

ti|aci>jaev(ov) |p4s tou Ay£ou ’AQavaoEou [AsTa twv Stxa£tov a^Tou, Stsp(ov) |P44 [aetSxiov tv)? 7ravay£a? 

xal Cgootohou TpiaSo? |p4E aiv to^? Stxa£oi? ^7racnv afiTou, (xal) eTepov tou 'Ay£ou |p40 Ei60u[a£ou • 

extA? tT)? ToiauTV)? 0eoct^httou 7i6Xeco? |J147 7oXv](j£ov tcov tsix^cov a6rv)? x^P^cpta Saa §■?) xal ||148 xaT^- 

XOVTat napix Trj? [aov^? * ETepa x^P^1® e7i:i“||14tlXsY6[Aeva tou 'Aytou ©copta (AETa tou ^v a^Tot? 

[|160 «jA7ceXoKay.TOu ' Sts pa x^a-fia dq r)jv TO7ro0Ea£av ]|161 tou Kouvaxo? xal a[A7ceXo7oaxTov Serov 

&p« xal ||1Ba E(Jt£ ‘ 7cpi? TOUTOC? xal respl tov TCOTaptSv tAv ||188 St^xovt« ^euYyXaTEtov &rrovo[AaC6[Aevov 

||164 tv)? Aacrxap£vY)? [aetoc tcov h airw Tcpooxa6v)[A^v(tov) |pBG xal twv eripcov Sixatcov auTou ’ xaT^xsiv 

SA t^)v |P68 TOtaiTTjv (aov^jv xal toG? Iv tv) A%vto 7rapolxou? oG? xl-|p67xTV)Tat Sti Sixatcopt^Tcov, toG? 

BoveaSa? XEyoptlvou?, ||1Efl xal tou? srlpou? toG? exst toG? e£? t<&? ’ApSeta?, |p60 Sti SI xal tA So0Iv 

xpi? aurl)V 7cpo puxpou St5t Tcpoer-|paciT(jCY(AaTo? tv)? PaoiXsta? (Aou x^p£ov tA XeySfAEVov |P01 Aox<iXou? 

piETaTv)? vo[A?)?xal 7i:epioxv}?aGTou. ]P°a'FI paoiXeta [aou, sGptevIcrTaTa Ttavu xal cb? oStcot’ ||10BTt? 

oivjGetv) tI xal XoyEcraiTo tv) tcov toioutcov dcvSpcov j|lfl4 od^aei 70pocrxoucra, ^7n.xopv)Ys^ xa^ ^i§P«6ei£iEt 

aGroi? |p06 tAv TiapAvta xpucr66ouXXov AOTON, Si’ o5 ||160 Ttpooraaoet xal Stopt^sTai v.ariyzw (aIv 

rl)v elpv)(Alvvjv CTs6aer(A(av ||107 [aov^v xal s£? to e^v)? A? xal (aIxp1 tou |!1C8 ™ te ^vcoTlpco xaT& 

ptipo? xal Iv too? xpocroucnv |pao aurl) xpucro6oGXXoi? Sv)Xo6[Aeva xr/jjAaTa xal [AET6“||170xia xal STspa 

S£xata, xal vlfAEaOat, a&T^ dlvEVO“|p71xXf|Tco? xal dcSwtaetcjTco? ^ti tI dcvaq>aiplTco? (xal) ||1Ta avaxo- 

crrraeTTCo? 1 xaTlx£lv SI xaxa tIv tcov xal |p73 S[aoiov TpSrcov xal toG? Iv tv) Av)|avco sEpvjjAlvou? 

IP74 TcapoExou?, tou? ts BovetitSa? xal toG? eE? Ta? |p76 ’ApSeEa?, £rt SI xal tI SvjXco0Iv x“pt°v 

Aoxa-[|17aXou? [astA tv)? vopcv)? xal TOptoyy\q auTou icvsu ||m tcov Iv autco ^svoxapotxcov. "O0ev xal 

tv) layyi xal ||178 SuvajAsi tou xapSvro? xpucoSouXXou AO TOT re)? ||170 pacuXsta? [aou xaOl^et (aIv 

xal ve(AVjC'?|ejeTOt Tauta |J180 vcaVTa t« xxvjjAaTa, t« [AeTSyta xal xa Its pa Stxaia [|181 -f) SvjXcoOsiaa 

ffs6aa(A£a p,ovJ) ava9«tp£Ta tov-IP^teXco?, dvaxScToaerra dtVEv6xXv)Tdc ts xal dtStdt-|PaacrsLcrTa, cb? xal 

t& xpoaSvTO aiT?) xPu°S6ouXXa |p84 xal Xotxd SixaicoptaTa StaXaptSavEi. tI real Sil-||18B^stcrtv * 

IxaxoXaGcrouai SI xal t«utI ttocvto to XTVjfAaTa | P80 xal [AsTSyta el? tSv l^vj? ael ypSvov l^xouersEa? 
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xal ||1S7 dtvEVoxMoCa? xaxS x&c, 7cepiX^ei? x&v xoioutoiv ||188 xpuao6ouXXoiv, Aveixspa 8i.aTY)po6(o,eva 

ntkcrfjQ ||180 xal mxvxoEas i7n)pe£«<; xvjs xe vuv o6cn)s xal T?j? [|1B0 imvoYjflYjcroioivTjs eE<; to piExircsixa, 

xal o6xe eE<; ||1B1 xaaxpoxxtaiav if| xaxepyoxxiaEav, o6xe eE? xaxdt.0eaiv ||102 puxaxou ■?) AtcX^xxou t?) 

^EUYoXoyEou ^ dtyyapsEa^ ||ie3 J^euyaptoiv, o6te eE^ ixtpiprjmv xal pLETaxopuS^v SXaxot; ||184 ^ si? ixipav 

xaxdc0eaiv uixEpTciipaiv atxoxp£0ou X^P(tv) |f105 x«i axacpuXoiv, ^ eE^ auv8o<r£av c&TTatxou|oiv7)v | |1BB XAyai 

Stoix'/joeax; (jcTroxpKnaptaiv ?) StpwSaEou 3) et<; ||107 axatxTjcriv x*P^YH-a'ro?) oiSi dq ixipav xiva 

[|1B8 xoiatixrjv StcS tSv SiaXap^avo(oiv6iv iv xol^ 7tpooou-||160aiv auxv) tt) (JLOvy) xpuoofiotiXXoi? &7ta£xV)CT£v 

xe ||200 xal 86atv xa0eXxua0,/)covxait Siaxr)pY)0^(7ovT«i ||201 Si x& xotauxa xx^|xaxa ^vev6xX7]xot wAvr>) 

xal $8t,<jc-||202aeicTa xal i£ aoxou xoQ cpovixoo ' Sxav yAp o|J.o-| |293Xoyoo(j.ivw^ xal qiavspu^ cpavc£7] 

x£^ dc7C& ||204 X6iv xoioixoiv xxY)(0.Sx6iv SvOpoiTcov dcTtEXTOvttii^), ||20B xixe S'?) xal pl6vOV itpEtXei 6 SY)^6tJlO<; 

dataixeiv ||208 aixou piivou xou 7tetpoveux6xo^, $ xal dtTci ||207 ixipoiy cruvepyTjaavxoiv auxG elq xouxo, 

xi SvYjxov ||a08 67T&p xou xoiouxou cpivou, ^XXoi Si xtvl xaiv pi'?) aupi-||20Vpal;Syx6iv |o,'?| ivo^Xsw 6Xcas 

6xip xoiixou. 06x61 yoov ||2l° xoixoiv mivxoiv xpo£7TeTay|o,ivcov roipa xy\c, (3a<nXE£-]|ail«{; p.ou xal 

Suiipiaptivoiv xal xexupoipiiviov iv x& ||aia TOxpivxi XPUfyo^Q^XXoo AOITO «6xy)?, ||21S xi Eox^P^ ^ 

xal xi (3i6aiov i7iaxoXou0^)crei laasl |[214 too; Sixatou; x% xoiaixv^ piovyj?) xal oiSi 61 ||215 xaxA xaipoii^ 

xstpaXaxxixeiovxE^ ?) oE x<? xou SY]piooEou |j210 SievspyouvxE^ ev xoT? xSttoi^ iv ot? E^picrxovxai ||217 xA 

eEpyjpiiva xx^piaxa xal piexSxta, ^ ol SixaEoi ||218 xouxoiv sE^ xol xou xeipaXaxxixEou xal xt]? bfoy^c, 

||21D aixtov xdloxpa xal x?)v x^Pav WEpi7toXouvxs^ ||220 xi xal Avaaxpeipipievoi, ■?) iEXXoi xivi^ xaiv 

aTOxvxfoiv) ||2ai xSv oKxive^ Spa xal <5>cnv o5xoi, S^ouoiv 6Xai^ SSE(,(av) |j222 ^ xoXpi^aoucFiv eEoeXOstv 

eE^ xa xoLauxa xx^piaxa ||223 xal Traivjcrai xaxaxpiS'Jjv xiva xal xaivoxopiEav xal 11324 Xu(0.7)v xal |3Xa6v)v 

iv auxoi^ )) 7tapa0pauoaE xi xal |[MG aTCooTtaaai xo auvoXov «utmv. Bo6Xexai Y&P Ka^ I!220 Qeorti^ei 

xal eiSoxEt xal SLopECsxai ■?) paaiXsta piou ||227 xaxi^siv xal Sea7t6^eiv xal vi(xea0ai r?)v Eip7)(0.ivv)v 

11228 as6aqoiav (oov?|V 7cavxaxS SiaX7)tp0ivxa xa0Si^ ||2211 SeSi^Xoixai xaxa piipo? xx^piaxa xi xal (OexAxia 

||230 xal 6xepa SExaia SvaxpaiTTjpuioxai? xal ixxi? x9)? ||231 olaoS^xivo^ iTnjpsta^ xi xal 6x^haEai^ 

6tps£-||232Xoucri Si SiaxTjpsTcrOaL xal xot TxXoia xtaux^? ||233 asSacrpita^ piovT)? AvsvSxM™ n&V'Ttl *tal 

<Scxaxa-||234E^x7)Ta and xs axaXiaxixou, xo(o.(oepx£ou, SvxivaiXou ||a3S xal Xi(o.viaxixouf xaOSi^ xal 

xauxa apx^i? Ka^ ||230 P-^XP1, 'rolJ Tt«p6vxo^ a7toXa6ouai SiS xSv slp7)(o.iv(6iv) [|®37 Sixai6i(o,Sx6iv Tr\c, 

xoiaixTj^ i^xouas£a<; xi ||238 xal Svevo^XrjCfta^. IIp6? xo6xoi^ Srraai xoT^ ||23a dlvoi sEpYJixivoi^ ^xi 

Siopl^EXai xal 7rpoax<iacsi [j240 vj patuXe£a [oou xaxi^eiv xou Xoiwou t?jv S^XcoQsiaav ||241 oE6acrpi£av 

p.0v^v, xa06i<; S'?) ifpslXsi xaxixeiv xal ||242 xa exepa xaiixv)^ xx^piaxa, xal xi 6xep eup£<rxexat |ja4B xaxi- 

^ouaa vuv 7tepl r?)V tc6Xiv xa^ Sippa? [oexoxtov ||244 xi eE? Svopta ti|o,(J)(o.evov xou «y£ou ’A0avaa£ou 

||246 (0.etS Ttdcvxoiv X6iv TCpoaivxoiv aixS a7c6 xe 7tpoaevi-j|240^e6i^ xivtov xal i? Syopat; 7repisX06vX6iv 

x^ xoiaixy) ||347 (oovrj xtov iv aur/) TCOioupivoiv r?)V Saxrjcnv piovax^v, ||a4B eU7tep 7rap7)xoXoi9v)trav xal 

iyivovxo al xoixoiv 7vpoa£vi-|[240^si? xal i^aiv^oei? siXiyoi^ xal Sixaton;. EE^ Y(ap) ||2E0 ps6a£av xal 

foivifoov dc7capdl0pauax6v xe xal apL£xaxE-| |2BVr)xov r?)v xaxo'/'V xal vo(0,-?)v wavxoiv xoiv avoixipoi 

||2Bfl SietXyjpLptivoiv eyivexo xal ixexop7)Y?)0T) x?j SiaX7)tp0e£a7) ||253 as6aapi,£a povv) xal 0 7rapdiv ypuao- 

SouXXo? AOrOS ||264 xYjc pamXcta? (oou, SxoXu0sl? xaxa (orjva ||266 ’IANNOTAPION xr^ ivLoxa|o,ivv)? 

AfiAEKATHS ||256 EvStxxtoivo^ xou i^axtaxtXioaxou ixxaxoaioaxou 11267 TPIAK02T0T ‘EBAOMOT 

Sxou^, sv |[268 xal xi ■fjpiixEpov siasSi^ xal ||26B 0eo7Tpi6X7)Xov 6xEOT)pi,^vaTO ||200 xpSxo^ + 

+ ’ANAPONIKOS ’EN X(PIST)fi TO 0(E)fl ni-||a61STOL BASIAETS KAI ^ATTOKPA- 

T£2P TG-[|2saMAI(nN) (0 nAAAI0AOrOS + 
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Verso; 

|jaea + ’EyeyAvsi. J|a8i xarot (jltjvk ||aBB ’ lavvoudcpiov t(%) ||aeo StoSex<£T(7]<;) EvSixtiwvo<; + 

La copie B porte, apre3 la transcription du texte : 

II1 Efys "r6 ' ’AvSpkixo? iv X(pigt)& tw 0(s)S maT&<; jja {JatTiXsk (xal) ciuToxpiktop 'Pci(jia((tov) 

6 XlaXaioX^yoi;, St1 epo0pSv Ypa[A(j,(dc)T(ci)v) ||3 rfj? [3aatXtx% 0eta<; XslP^i (xcc^) PoiSXXav XPU0^)V 

xdTaiO(Ev) dtTr7]topy)p,^7)v, ||4 g^oucrav iv p.(iv) y& evl pL^pei r(iv) X(pun:6)v1 iv Si t<S kipm r^v trrr)Xv)v 

too fSaaiXiax;, + T& ||B Trap&v Ucrov t<5 TupcoTQTkai <£vti6Xy]0 (iv) xal x(a)T(a) 7rAvra s6ps0(iv) kfya&t,ov 

aktc IIs i&7rEYp<4cp7) 7rap’ •fjpfiv pe6att£nr(Et»ic;) £vsxa. 

||7 + cO [A(7)T)pOTcoX(t)T(y]<;) SdpSewv ^apxo? to£oy)<; AuS£a<; xal ||8 urcipTipos Ppv^Y(6)p(to«;) + 

[|°+,0 TaTteivi(is) |a(y]t)pott:oX£t(7)<;) Movep-Saotfa?) ||10 &7ripnfJLo<; (xal) TCctcr(vj(s) 

ITeXo7i:ovvy)(7ou ’Iai((Jcvvy|<;) + 

|jn + *0 T«7mvi»£ |XY)Tp07roX£T(Y)s) MaSurojv (xal) UTrlpTtfM)? [|ia ’laaax + 

La copie G porte, aprfis la transcription du texte : 

I]1 EIx® Si xal Si’ ipuOp&v YP«H-p.(a)T(wv) t(%) (iamXtx(?}<;) (xal) 0e£as yziph*; ^ ' ’AvSp6vixo<; 

j|2 iv X(piaT)ai Toi 0(E)tp 7cuttS(<;) f3aoiXE&<; (xal) akoxpaTtop 'Poifjialaiv 6 IlaXa(,oX6Yo<; + 

|[3 ’AvteSX^Gei tS Tuap(6v) ■Jjaov xal eupsOiv xava Tcavv(a) sla^aiv toi EptOTOTiWc UE’iypa'pei xal 

-flap’ ^(wv), 

|j4 + *0 skeX^c i7ttoxoxo<; t(t)<;) obYt&MdcMT)?) imoxo7t(%) Kltpou? rsdjpYios + 

L. 56 Tot om, C || 1, 81 16 tchqGtov j^wplov StaTTjpoijpievov B || 1, 84 p,sTtJj(ia Suo t&v &v afoot? B apr6s 

corr, || 1. 85-80 ^yei-auTOu : ^X0U<It ' poviiSplov ^Tepov 6 "Ayto? ree'ipyio? tou H-rippY]? (jleO* wv x&mjwi ’ pETtiyia 

Tfj Sxlppw |j.£T(x tSv Sixatiov aixffiv B aprfcs oorr, || 1. 93-95 peTa-akou : ropassd dans B || 1, 110 Ixiptov : 

XoiTifiv C || 1, 125 T^jv ; tJ) C || I. 131 IIivaSvM B || 1. 135 Eapavrapalav B || 1. 137 xal toT? B || 1. 158 dans la marge 

drolte d’ano main plus rficente : xal Tob? eI? t6v Kovt&c A l| 1, 169 «Arfj : aikot? B || 1. 172 tjwaamicr'ro)? C || 1. 175 

dans la marge gauclio d’uno main plus ricento : xal Wx; el? rbv Kowia A || 1, 185 Taurl xijcvra l)is C || 1, 194 ^ 

<jtxoxpL0ou B || 1, 210 Toirav jr&VTtiiv l itav itivT{tiJv) B || 1, 213 xal plSaiov G || I, 215 ol om, C |! 1, 232 dans la margo 

gonolie d'une main'rdcente*: Tot jtXota B, 
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xig. CHRYSOBULLE D’ANDRONIC III PALROLOGUE 

XpucnSgouXAov (1. 2) Janvier, indiction 12 

Xpucr<5gouXXos Xoyos (1. 13, 31) a.m. 6837 (1829) 

L’empereur Andronio III donne au patriarche [Isaias] le monastdre de la Z8odoohos & 

Constantinople, que Lavra possddera apr6s la mort du patriarche. 

Le texte. —■ Nous connaissons ce document par: 

A) L’original conserve dans les archives de Lavra (tiroir I, pifece 182 = Inventairc 

Pant616imon, p. 10, n° 48), ou G. Millet l’a photographic : feuille de parchemin fin, 462x305 mm, 

margCe h la pointe sfeche. Bon Ctat de conservation (une dCchirure en haut h droite n’atteint pas 

le texte), L'encre est de couleur ocre, sauf dans les termes de recognition (\6yov, I. 13; Xfiyo?, 1. 31; 

’lowvouoiptov, 1, 32; StoSsx<jt'VY)<;, 1. 33; -rptaxocrTOU £6S6pou, 1. 34) traces k l’encre rouge, efc la souscrip- 

tion, d’un rouge different. Deux iota souscrits. On remarque au has du document un resto du pli 

(ou double pli) ancien, pratiquC vers le recto, qui a 6t6 coup6, ne laissant subsister qu’un court repli. 

On a attache au document, & une 6poque r^cente, un sceau d’Andrcnic, En effet, Spyridon (BNJ, 7, 

1930, p, 393, n° 23) publie une notice, copii-se dans le cartulaire de Cyrille (p. 71) : «II n’y a pas de 

sceau, et on ne voit pas l’endroit ofi il 6tait, caron 1’a pris en coupantle parchemin; comme j’ai trouvd 

ailleurs un sceau en bon 6tat d'Andronic, je I'ai mis avec ce chrysobulle », Nous lo publions parmi 

les sceaux rapport6s ou detaches (Appendice XX, 2). — Le verso ne porte aucune mention. — 

Album, pi. GLVII. 

B) La copie faite par Cyrille, d’aprfes Poriginal, dans son cartulaire sous le num^ro x6' (p. 38). 

G) La copie qu’insfere Spyridon dans son dossier dactylography (p. 121-122), d’aprfes un 

cartulaire disparu d’AIexandre Lavri6t6s (dont il donne la reference : f. 39). 

Le chrysobulle a ete edite, <td’apr^s une copies, par[GMdon]-Eug6nios, Z&odochos Pkgk, p. 71-72. 

Notre edition repose sur la photographie de l’original, et ne tient pas compte des copies. Nous 

n’indiquons pas les variantes, insignifiantes, de 1’Mition de [G£d6on]-Eug6nios, 

Bibliographic: Dolger, Begeslen, n° 2739; et ci-dessous, notes. 

Analyse. — Le patriarche (Isaias], envisageant que la maladie ou la lassitude pourrait le 

conduire h revenir h la vie privde et au repos, a demand^ k 1’empereur — qui espfere que cette 

6ventualit6 ne se produira pas — de lui deiivrer un chrysobulle, par lequel il lui donneraifc & titre 

viager le monast^re de la Zciodochos k Constantinople, avec le droit de le transferer & Lavra 4 sa mort. 

L’empereur ordonne qu’il en soit fait comme l’a demand^ le patriarche, qui possddera durant sa vie 

le couvent susdit et ses biens. AprSs sa mort, e’eat Lavra qui poss6dera le couvent que le patriarche 
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lui aura transf6r6, avec tous les biens qu’il se trouvera poss6der, et en outre aveo le nombre de moines, 

tirant du monastfere leurs moyons de subsistance (xu6£pV7)ai<0, que le patriarche aura fix6 (1. 1-28), 

Conclusion, date, signature autographe de 1’empereur Andronic [III] PaUologue (1, 28-38), 

Notes. — Le bfin6ficiaire du ehrysobulle, le patriarche Isa'ias, a occupy le tr&ne cecumSnique 

de novembre 1323 au 13 mai 1332 (cf, V, Laurent, dang BEB, 7, 1949, p, 153). M616 aux conflits 

politiques de son temps, il avait 6t6 rel6gu£ par Andronic II aux Manganes, mais rappeld au patriarcat 

avec honneur par Andronic III, avec qui il 6tait en excellentes relations. II avait 6t6 moine k l’Athos, 

k Lavra, et il rfialisa son intention de transferer & ce couvent l’6tablissement qu’il s’fitait fait donner 

& Constantinople : cf. en effet plus loin les actes n08 122; 134; 144,1, 12-13. 

LAtablissement qui est l’objet de cette pi6ce est dit pov?) (...) ©sot6xou tt)? Zteo^xou (1. 7-8) 

ou simplement p.ov^ ZcooSdxou (1. 25). En 1354/5, dans l’acte de Jean V, il est dit psudxiov (...) 

el<; Bvopa Tt(jtti[jLevov xal a&T6 ZwoSdxou (n° 134, *■ 3-4) ou simplement pe^xiov t% Z. (1, 22), 

En 1367, dans Pacte du patriorehe PhilothSe, ilest dit psvixiov evtcivup,ov ■/) ©eo-nixoi; -f) ZwoS^xo? 

(n° 144, 1. 12-13), Il est normal que l’aneienne pov^ soit dito peTtixiov & partir du moment oil elle a 

appartenu 5 Lavra. Mais il est important de notor, d’une part, que lea documents oit6s la placent 

nettement & I'inUrieur de Constantinople, d’autre part, qu'ils n’emploient jamais I’expression de 

ZtooEf6xo<; II n’y a done aucune raison d’identifier (contre d’ailleurs toute vraisemblance) 

le petit couvent urbain donnS 6 Isaias, puis k Lavra, avec le c61febre sanctuaire suburbain. Il n’y a 

non plus aucune raison de eonsiddrer le premier comme une ddpendance du second, pour le soul 

motif que tous deux sont sous le vocable de la Vierge Zdodochos; cf. l'ouvrage ei-dessus ciU de 

GMdon-EugSnios (p, 70), ainsi que MISN (= Miltiado Is. Nomidfes), 'H ZcooSdxo? IIvjy^, Istanbul, 

1937 (p. 128-129) : tous deux eonsid&rcnt, sans preuves, l’Stablissement urbain comme un m6tochion 

du sanctuaire suburbain. Encore moins faut-il, avec Janin {$glises el monasUres de Constantinoplefl, 

p, 225) identifier les deux, et eonsid6rer que e'est la grande ZwoS^xo; IIy)Y^ qui a 6U donnfie k Lavra. 

Ddlger (JRegesten, n° 2739) parle sans explication et, selon nous, 6 tort, du «Kloster Zoodochos Pege 

in Kpl. &. De m&me DarrouzSs, Begestes, n° 2148, qui pourtant mentionne qu’une chronique br&ve 

dit que le patriarche Isalas fut inhuin6 e au monastfere de la Zoodochos de kyr Maximos », ce qui, 

selon nous, 6carte d^flnitivement 1’identiflcation avee la Zfiodochos Pfsg6, et fournit le vrai vocable 

de l'6tablissement dont il est question dans notre acte. Indications int6ressantes de Darrouz&s, 

loc. oil., sur Tidentitfi possible de ce Maximos. 

Acte meniionni: Peut-Stre une demande 6crite (<W)veYxe, 1. 2,16) du patriarche & l’empercur 

(cf. DarrouzSs, Regeslest n0 2148) : perdue. 

+ ’Exel 6 'Kc/.vy.yiddxoi.xic, [loo Seowd-n); 6 oExoufxevixb? Tu(aT)pidcpxv)? ||a &v/|veYXe v?j (JamXeEa 

p.ou rtfio69)voa xpuad^ouXXov ixut% ||B ax; &v, etnep itpoaLpeO?) xal GeX-qcrei. Si’ aa06veiav If) ax7)SEav 

||4 fSuioai xal fjoux^oai., i>7rep o£iJ&v eX7iE£ei, ofiSfe 7upoa§oxa -f) ]|6 flaaiXeta [jiou, dbtoupSEcn) r?jv 

Iv 'trf QeoSo^AoTco 0£op,£Y«“||6XiivTco xal 6eo(puX<lcxT<j) KovirrocvTivoumiXei ceSaaplav ||7 pov^v t?)v 

ei<; 6vopa -upiop^v7)v tt); iiTTepaYEat; ©{sot6)xou -njs ||8 ZcooS6xou xal xar^x7) Taiirqv £<p’ 6pw ty); 

auTou ev j|° auxbv TeXsorav TrapaTc^pipv) Tainfjv up^ r/jv x(a)To: tb &yiov ||10 8po? t6v 
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"AOtn Staxeipivqv ffeSacrptav povfjv Tvj<; fiacF(,Xe((«<;) poo \\n t?)'J siq i>vo[i« Tipwpivqv tvj<; tiitep&yvou 

8ecttco1vy]<; xat ||1B 0eop^Topo<; >tai iTttxsxXvjpiwjV Aatipav, euSoxoucra touto ||13 ■/) PaatXeta pou «7coX6sl 

tbv xapivTa XPU(^0U^0V AOTON [|14 auTY)<; xat Sia toutou Oecmt^si xat fyei 0&7)pa yeviaOai, 

dcxce-||1E>Ac(to<;) (Serov 6 7iavayiATaT6<; pou Segtc6ty]<; 6 oixoupevtxix; ||16 7t(aT)pit£px7)<; dvYfveyxe 7iept 

r?j<; StaXv]tpQe(CT7)^ oeSaoplas ||17 povyji;, xat xaT^xaiv tw)ty)v auT<W xat to 7ipo<7<$VTa auT?) ||18 l<p* opto 

tyjs oExs£a<; p.eTa §£ rfjv au-tou tsasutt)v 7rapa-| I^TtspcpOeLtiav reap’ aurou xa^xeoOai, to6ty|v 

7tapot T7)^ SvjX&i-l |ao0et<ry]^ cre6aap£as Aa6pa<; (astA xdtVTtov &v x£xtv)toi ||ai Stxattov Euptcxopivuv 

Iv auT?j Tv) (Aovyj, xai ex^ptov (xovax(wv) ||22 ou<; otv SiaxpEvv] xat t<££t) 6 TwtvetYiAwrf? [Aou Se<tx6t(7)<;) 

||23 6 otxoupevLxis x(aT)pt<£pxY]<; xat ex<ivTtov s£ a6-ri]s |[24 Trfjv xu6£pvv]aiv a<At&v ■ xaT^oucia Si 

tJ)v osSaapitav ||26 Ta<!>T/)V tt)<; Zcoo§6xou (Aovfjv '?] SiqXtoOeTcra cre6a<rp£a ||26 Awipa x(cc)t& t&v 

eLpvjpivov xp6nov K«p* oiSsv6<; Ttov ^x^vT(tov) ||27 6<ps£Xei etipsTv etc, tl tcov StxaEtov c^tt^ psiav 

||28 7) Siev6xXv](rLV ipxoStcrpAv t6v Tuxovra. EE<; yap t(vjv) ||2£f rapt toutou (Je6a£av to£vtt) xat 

<ii7CEpixX6v7]Tov xat |j30 <i(jiETaxtvY]Tov aatpt&Xsiav iyivsTo xat 6 reap tov ||31 xpuff66ouXXo<; AOTOS rJjs 

f3aatXe£a<; piou, ||32 fibroXu0Et<; xaTa pvjva *IANNOYAPION tyjc; vuv 'rf>e~| 133X°’^cry)<a AC2AEKATHS 

ivStxTttovo^ tou ^axiax1^10^0^ II34 ^xtoxooiocttou TPIAKOSTOT 'EBAOMOY &too<;, iv ||3S & 

xat t6 -fipiiTspov e6as6^ xat 0eoxp66Xv)Tov &TOtrv)(j(^v(a)To ||so xparo<; + 

+ ’ANAPONIICOS ’EN X(PIST)Q TQ 0(E)ft niSTOS BASI-||a7AETS KAI ’ATTOKPA- 

TQP 'PQMAI(QN) (0 nAAAI-||38OAOrOS + 

iso. ACTE DU PATRIARCHE ISAIAS 

rp4nna(l. 7, 23) Septembre, indiotion 14 

[1330] 

Le patriarohe [laaias] oonflrme h l’hi^romoine Ignatios [Kaloth^tos] la possession du monydrion 

Saini-Nicolas & Ziohna. 

Le texte. — Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conserve dans les archives de Lavra (tiroir 2, pifice 208 = Inventaire PanL616im6n, 

p. 17, n° 90), ou nous l’avons photographie : feuille de paroheinin, 399X263 mm, Bon 6tat de 

conservation; trois plis verticaux efc deux liorizontaux semblent anciens, Encre ocre, souscription 

beaucoup plus fonc^e, Pas de trace de sceau. — Notices sur le verso : 1) Main du xiv6-xv° s. : 

+ ’ItodtvvY)^ Ztxv&v, 2) Main duxixe s.: "Axp-qoTov, —Album, pi CLVIII. 
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B) La copie transcribe par Thdodoret dans son cartulaire (fol, 171 ou p, 341) sous le Litre errond : 

Too sTn.xupoiTi.Kov Elle a dtd recopide par Spyridon dans son dossier 

(p. 45-46). 

L’acte a dtd dditd d’aprds l’original par Alexandre Lavridtds, dans NsoX^you 46So(x«Siata 

iTueeoopvjcu?, 2, 1892/93, p. 1022-1023, et par DOlger, Schatzhammer, n° 101. 

Notre Edition repose sur la photographie de l’original, et ne tient pas compte des copies, 

L’ddition de F, D&lger ne prdsente aucune variante. 

Bibliographie: Rouillard, Recensemenis, p. 110, n° 1 (avec la fausse attribution & l’archevdque 

de Zichna); DAimouziis, Offikia, p. 392, n° 15, et 397-398 (sur le caractdre facultatif de 1’intituld); 

Idem, Regesles, n° 2160. 

Analyse. — L’hidroinoine Ignatios [Kalotlidtos] possdde k Zyclina, en vertu d’un acte patriarcal, 

le monydrion patriarcal Saint-Nicolas, avec la faculty de le transmettre aprds sa mort & qui il voudra. 

II a demands, pour plus de suretd, que nous lui ddlivrions un acte [de confirmation]. Par le present 

le patriarche ordonne (Trap«xGXeisT«i) qu’Ignatios soit sa vie durant le paisible possesseur du 

monydrion avec ses droits et privileges, et puisse aprds sa mort le transmettre k qui il voudra, 

conformdment k I’acte patriarcal qu’il ddtient, Le contrevenant sera excommunid. Conclusion, 

mdnologe autographe. 

Notes. — L’acte suivant (n° 121) rend certaine ^attribution au patriarche de Constantinople 

Isafas (1323-1332) et, par suite, la date de 1330. Le mdme acte montre que le destinataire est 

Ignatios Kalothdtos. Sur celui-ci, cf. AcUs Lavra II, notes k l’acte n° 103, 

Ddlgor a ddjh fait observer avec raison qu’un chrysobulle de Michel VIII, de 1259, mentionnait 

parmi les biens de Lavra le mdtachion Saint-Nicolas dit to! 'PoucrdcMct 6 Zichna {Acles Lavra II, 

n<>71,1. 72) et que ce peut dtre le meme que le n6tre : mais il faut alors supposer qu'il avait entre 

temps cessd d’appartenir fi Lavra, Il est d’autre part probable qu’Ignatios ldgua d Lavra le monydrion 

sur lequel il faisait confirmer ses droits : mais ce bien ne figure plus, aprfes 1330, dans les actes que 
nous possddons. 

L, 8, racpaxEAsdsTai : sur les termes TOxpaxeXedopai, 7rapax6Xeu<ri<;, dans les actes patriarcaux, 

cf. Darrouz^s, Le regislre synodal, Index, s.v. 

Acte mentionnd: Gramma d’un patriarche (1.2, 18-19) antdrieurd Isal'as (Niph6n ? cf. DarrouziSs, 

Regesles, n° 2160, critique) attribuant fi Ignatios [Kalothdtos] la possession de Saint-Nicolas ; 

perdu. 

+ ’ Eral d ripidiTaTo? ev tepop,ovdcxot<; xup ’IyviiTio? xetrdxwv Icrrl | |a Sax TC(«T)piapxwo5 ypdtppaTos 

td 7CEpi tA Z6xv« 7c(av)p;«px»t&v ||s povuSpiov el<; fivopa Tipt&pevov tou &y^ou il1 fepdcpx«i<a 

mppixapoe; xal OauparoupyoD NixoXaou, ||s tioTs xal In dSe£«<; £xeiv £v0a olv [3odXY)Tai Tc«pa7tdprcsiv 

IIs touto pevd T")]v kutou «7to6iw(T(iv), eSdvjae 7tpo6yjv«i eh; il7 touto xal Ypdcpptt T% fipwv 

psTptdnfjToi; <£cT<p«^s[a<; ||8 £vsxsv 7CAs(ovo<;, TcapaxeAsiisTcu Sw tou 7tap6vTO? ||9 xal 7) pevpidn^ •rjp&v 
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xaTexetiOai. xal el? to ei;v)<; ||10 t& (}7)Xa)0&v too ayEou NixoXaou (iovuSpiov (aetoE 7c<£vt(cl>v) j|u Taiv 

auTou SixaEtev xai KpovofAEtov vrapA tou adiTOu ||1S ti|U6>t<£tou sv EepopiovAxoiS xup ’lyvaTtou £v vrdlcry) 

tv] ||13 &*>?] auTou, jj.v)8s|AEav supCoxovTo<; ewI tv) xaToyvj auxou |j14 (xal) xtov 67c1 auxb 8t,ev6xX7)mv 

¥) t6v xux^vxa l(A7toSia(Aiiv ||16 mp<£ Ttvo<; t&v obravTcuv ’ fAex<& pivxoi t)jv auxou a7ro6E-||10tD(rw 

mxpaTtifATreaOca touto Trap’ auxou £vOa olv poiiXvjTai ||17 axtuXbTox; Ttavxdwacn. xal arapdxa^ xaxa 

tJjv j|18 7replXv]t(jiv tou 7cpoar6vTo<; autoi ckSvjXcoTai 7t(o'.r)p!,-||1Bapx<'XOi) ypafipwiTos * 60ev xal 6 

ivrl toutoi? Si’ f)X^0U II20 to*!>to> Yevv)a6(Aevo(; ywaiaxirco &<; t6 vrapa Tvj^ | j31 ^(A&v p,eTpi6TY)TO<; paorderei 

tou atpopicfpiou imxE-| |22p,iov. Toutou yap yap tv sl<; d<npdXsi,av yiyove xal a7te-||a3Xu0‘/] xal xi> rcap bv 

Yp^p,p,a ty)<; jj,etpi6tv)to? + 

||24 MHNI SEnT(EMB)Pia CINAIKTIQNOS) IA'+ 

121. ACTE DU PATRIARCHE ISAIAS 

rpdppa (1, 2, 28) Octobre, indiction 14 

Hpagis (1. 26) [1330] 

Le patriarche Isaias confirm© & Phidromome Ignatios Kalothdtos la possession du monastdre 
patriarcal du Christ-Sauveur & Berroia. 

Le texte, — Nous connaissons ce document par l’original conservfi dans los archives do Lavra 

(tiroir 1, piece 207 — Inventaire PanLJ16im&n, p. 17, n° 89), ou nous l’avons photographic : fouille 

de parchemin, 680x265 mm. Trca bon 6tat de conservation; trois plis verticaux, trois horizontaux, 

tous ancicns. Encre ocre, plus foncde dans I'inbituld et le mCnologe. Pas de trace de sceau, —Aucune 

mention au verso. —Album, pi, CLIX, 

Ge document n’est transcritni mentionnC dans aucun cartulaire, 

L’acte a Ct6 CditC d’aprCs ^original par Dblger, Schalzkammer, n° 94. 

Notre edition repose sur notre photographie. L’Cdition Ddlger ne comporte pas de variantes. 

Bibliogi'ahie: Darrouzi-is, Qfflkia, p. 392, n° 16, et 397-398 (sur le caractfere facultatif de 

l’intituie); Idem, Ftegesles, n° 2161. 

Analyse, — Intitule. Le patriarche de Constantinople Isaias ordonne (7c«pOxeXeieTai) que 

l’hi6romoine Ignatios Kaloth6tos soit en possession sa vie durant du monastfire patriarcal du Christ- 

Sauveur, dans la ville de Berroia, et qu’il ait la faculty de le transmettre apr&s sa inort ft la personne 

de son choix dans les mfimes conditions, l’un et l’autre ayant l’obligation de payer au patriarcat 

le kanonikoti, L’excommunication est lancfie contre les contrcvenants. Le patriarche prio ses 

successeurs sur le trfine patriarcal de respecter cette decision. Conclusion, m^nologe autographe. 
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Notes. — Gf. l’acte pr6c6dent, itabli par le meme patriarchc en faveur du mSme personnage; 

sur ce dernier, of, aussi Acles Laura II, n° 103, qui conceme le m@me couvent du Ghrist-Sauveur dans 

Berroia, On est d'ailleurs surpris que notre acte ne fasse aucune allusion & ce chrysobulle 

d’Andronic II, antSrieur de 16 ans, qui lui-meme avail <5te pr6ct5d<5 d’un prostagma du mSme 

empereur et d’un acte patriarcal donnant le couvent & Ignatios, On est d'abord tent6 de suspecter 

soit l’authenticiU du chrysobulle d’Andronic II, soit au moins la date (1314) qu’il porte : Tun et 

l’autre soupgon seraient sans fondement, et un long espace de temps peut trBs bien avoir sfiparS les 

deux pieces; le p&re d'Ignatios,Andr6 Kaloth^tos, vivait encore en 1314 et n’est plus mentionnd 

en 1330. 

L. 3, 7tapaxsXe6eT«<, : voir notre acte n° 120, notes, 

4* 'Horata? eX£a> 0(eo)u dcpxi£7xlffX0TCo<; Kci)VcrxavTtvou7x(6)X(eM<;) N6a? 'Ptfjpv)? xal olxoupsv(tx)6? 

nMpufcpX*!? + 

| Is 4- lH pexpi6x7]? ■fjpttov Bia tou 7rap6vxo? aur/j? ypapjAaTo? 113 7rapaxEXeiiexai eTvat, x&v TtpucoxaTov 

iv lspopov<£x(oi?) ||4 &Y«txt)t&v xaxa ttv(eu[ji)« xauTV)? ulBv xup ’lyvaxiov xBv KaX6-j|60exov ev xaxox?) 

tou £vx6? t5)? Ogooclicttou 7t6Xe(£o?) Beppola? j|fl Biaxeip£vou 7t(ax)piapxixou povaoryjplou xou el? 

Kvopa j|7 Tiptoplvou tou BscT7t6tou a-(uTv))p(o)5 X(pioxo)u (Jt,e0* &v touto 7t<£vt(cov) (I8 Sixaluv 

xal npovoptcov, c&axs xax^eiv aiixB e<p’ ||9 Spw x% auxou {Bioty)? <£va<paip6xu? xal &va7To-|[10(77i:dicTTu?, 

£xi Ys (*V Avevox^tm? xal ^Biaoelorcx;, [j11 iyj.iv ri xouxov ire’ aBela? Tvapani(j.<pai auxi xal ||ia 7rp6<; 

fivxiva (JoiiXexat,, djexe xixxiyjaQca touto xal ||13 reap’ afixou xaxa xBv Upioiov xp67cov &o? oLv xal 

[|14 auxB? kv toe? £t3<nv e6pttrx7)xai( crw^op^vou xal ||16 dtTtoSiBop^vou nap’ dcptpox^puv xal too 

cfcv^xovxo? ||10 a'JToO x5) xa0’ Y)pa? dyitiiTarq tou 0(eo)u i^syaX-/) exxX?)(crl)a j|17 xavovixou Bucalou * 

60ev xal ouBel? tcov a7ta,vxtijv |j18 TueipdcreTai, BievoxXyjoai v) Biaaeicai xBv ByjXco-jl^O^vxa xipiLtoTaxov 

iv lepopovixo^ xup ’lyvdxiov, ||20 ^ x&v BLaBe^fipevov touto 8^ tB povaorqpiov $, auxou ||31 xp67rov 

xa0’ &v eUpvjTai, %<xpiv ty)? auxou xaxoxvj? xal |]S2 xSv uk’ aux6 ’ ImxCpuov Yap fopoptopou £x7Eecpd>vY)xai 

j|aa eTxl T& xaxdc xi IvoxXvjcrai 7Tsipa6v)oopt£vo) xoi? stpvj-j|a4fjt,£vot<; £vexev xou xotourou povaorx7)ptou * 

•i^ioupev (B^) ||26 xal xoih; pe0s 'fjptai; xBv 7x{ax)pt,apxtx^v 0p6vov Bia-||a<1BG^o[i£vou(; axip^xi r?)V xotaBr/jv 

7tp«^iv fipffiv ||27 xal yj)pri<ro(.i a6xv)^ el? &0!tt)g(w), To'jtou y«P !|2s X«Ptv aocpaXeiav xal xB 

rcapiv Ypap.p.a [|0B xq? pexpi6xy]xo? dtTtoXiXuxai 4* 

||30 MHNI ’OKT^BjPm ('INAIKTIflNOS) IA' 4- 
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122. PRAKTIKON DU PROTOKYNfiGOS JEAN YATATZfiS 

ripaKTiK^v (1. 52) Mars, indiefcion 2 

[1334] 

Description ties Mens fonciers et des families de par&ques appartenant au monast&re de la Ere 

de Dieu Z6odochos ft Constantinople, soumis ft Lavra en vertu d’un chrysobulle. 

Le texte. — InUit. Nous connaissons ce document par l'original conservft dans les archives 

de Lavra (tiroir 1, piftce 167 = Inventaire Pant&l&imdn, p. 9, n° 43), ou nous l’avons photographic : 

leuille de parchemin ftpais et jauni, 360 X 263 mm, le pli non compris. iStat de conservation mediocre 

(l’Ccrituro est tr&s elTacCe ft l’emplacement des plis modernes). Un triple pli (vers le verso) au bas du 

document est percft de 9 trous disposfts en forme de losange par oh passe le cordon de chanvrc qui 

portait le sceau disparu, L’encre est de coulcur rousse, plus sombre dans le dernier mot autographe 

de la souscription. — Notices sur le verso : 1) D’une main du xve s, (?) : T% ZwoS6xou : + 2) D’une 

autre main de la m&me ftpoque ( ?) une mention efTacde. 3) Une analyse d'une main moderne. —- 

Album, pi. CLX. 

Ce document n’est transcrit ni mentionnft dans aucun cartulaire. 

Notre Edition repose sur notro pliotographie. 

Analyse. — Le monastftre de la M&ro de Dieu dito Z&odochos, sis ft l’intftrieur de Constan¬ 

tinople, et donnft par un chrysobulle & Lavra, possftde en vertu d’un prostagma imperial et d’un 

acte de mise en possession du pansftbaste sftbaste Patrikifit&s, dans la r6gion de Parapolia, sur la 

commune Angourina, 800 modioi de terre et 10 hyperpres payfts par les parftques (1. 1-6). L’auteur 

a fait Yapokaiaslasis et la tradition de ce montant (7r;ocr6T7)<;), qui se decompose cornme suit (1. 6-7). 

A Angourina, prfts de Zymftas, champ de 150 modioi; ft Dragatokalybon, prfts de Thftodore Sfttftrichos, 

100 modioi; ft Potamia, prfts de Malcrfts, 60 modioi; ft Palaioekklftsin, prfts de Zymftas, 65 modioi; 

ft Chftra, pr&s du stratiote Makrfts, 25 modioi; sur le bien abandonnft de feu Sfttftrichos Kokkinos, 

au lieu-dit Ghalkopaga, 80 modioi; ft Tourkobounin, l’ancien bien de Manuel Blachemitfts, 

70 modioi; ft Pl&marion, prfts du stratiote Jacob, 100 modioi; sur le ressort de la commune 

Kentftnariou, prfts de la terre de Kontaratitzfts, 100 modioi; au mftme endroit et pr&s du mftme 

Kontaratitz&s, l’ancien bien d’Alexis Xftrit&s, 60 modioi; dans le ressort de la commune Kentftnariou, 

aux Hagiasmata, prfts de Kftnstomyrfts, 22 modioi. En tout, 800 modioi [total rftol, 832 modioi] 

(1. 7-17). Deux maisons nouvellement bfities sur un terrain achetft ft Kallistos et ft Mougoul&s, et prfts 

d’elles des jardins (ecreoxV1*) aohetfts au grand drongaire de la VeilleStftphonos Pal&ologue, 1 modios; 

deux terrains ft bfttir achet&s ft Mitzos; un autre provenant du bien abandonnft de feu Sfttftrichos 

Kokkinos; un emplacement pour une aire, au lieu-dit Apidfta, achetft ft Georges fils de St&phanina, 

1 modios; un champ ft Karyai prfts de Pdlfts, 1 modios, avec le sixi&me des noyers qui sont 1ft; ft 
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Rofdda, prds de Kokldnos, 2 inodioi; b Dragatokalybon, pr6s d’Eliokldnos, par achat fait au susdit 

grand drongaire, 5 modioi; b Katroula, prds de Sgouros, par achat au mdme, 4 modioi; b Potamia 

de Roi'dda, prds de Kokldnos, par achat au meme, 6 modioi; une vigne au lieu-dit Makrou, prds de 

Pdlds, avec la nouvelle plantation, 5 modioi; une vigne au lieu-dit Ch6ra, prds de Poles, achetde & 

Jean Kourtikds, 2 modioi; un champ & Dragatokalybon, pros du champ susdit, acheLd aussi au 

grand drongaire, 15 modioi. Ensemble 34 modioi [total rdel, 42 modioi], quc le monastdre doit 

possdder libres et exempts de charge, pour les avoir acheLds au susdit grand drongaire, qui les 

ddtcnait exempts d’impSt et charge en vortu d’un prostagina (1. 17-30). Composition de la rente 

(7cocr6T7iq) des pardques : description de sept families (une au moins, Jean Kourtikds, figurant ei-dessus 

parmi les vendeuvs), payant ensemble 10 liyperpres [total rdel, 10+1/34-20 koltkia] (1. 30-50). Le 

monastdre doit percevoir d’eux ces dix hyperpres en deux versements annuels, et percevoir de chacun 

d’eux les prestations d’usage et les kaniskia des trois fetes (1. 50-51). Conclusion, menLion de la 

signature et du sceau, adresse, date; signature en partie autographe du serviteur (SouXo?) de 

L’empereur, le protokyndgos Jean Vatatzes (1. 51-53). 

Notes. — Dale. Sur le prdtokyndgos Jean Yatatzds, cf. Lemerle, Philippes, p. 236-237, qui 

en dehors du tdmoignage prdcis de Grdgoras sur sa carridre de recenseur, puis d’dpitrope de 

Tbessalonique, connaissait cinq documents : 1-2) deux praktika de VaLatzds pour Iviron, dont le 

texte n’dtait pas alors ddiLd, et dont nous possddons maintenant les photographies (Colldge de 

France), qui fournissent la daLe, assurde par les kollbmala, d’avril 1341 (pour le premier, ef. maintenant 

Dolger, Schalzkammer, n° 72/73, avec la notice dorsale; pour le second, Dolger, Praktika, HV, 

p. 107-119, en prenont garde b la fausse legon de la 1. 251, oil il faut remplacer IvvaxotrLocrrou par 

dxTaxooiociTou) ; 3) un praktikon de la indme date pour Docheiariou (photographie au Colldge de 

France); 4) un horismoa de Jean V (et non Jean VI : cf. Lemerle, Praktikon de ICarakala, 

p. 295) pour Margaritds, inentiomiant d’anciennes (jbToypatptxocl daioSet^en; du grand cliartoularios 

Jean Vatatzds et de 1’orphanotrophe Constantin N, horismos qu’on avait proposd (Dblger, 

Ostrogorsky) de dater de 1327, mais que Lemerle datait de 1342, date confirmde par Guillou (Acles 

Prodrome, n° 36); 5) cnfin, Acles Zographou, n° 29, ddlivrd par le prdtokyndgos Jean VaLatzds, mais 

connu seulement par une copie qui donne la date de janvier indiction 1 (d’ou celle de 1333 proposde 

par les dditeurs), et qui en tout cas est anLdrieur 6 janvier 1342, En outre, nous possddons maintenant 

la photographie (Golldge de France) d’un sixidme document, la eopie d’un praktikon du prbtokyndgos 

Jean VaLatzds pour Iviron {incipit : 'ATroxardoT/] reap* djuou), qui porte la date d’avril indietion 9, 

done 1341. Lemerle (Aydin, p. 219-220; cf. aussi p. 191, n. 3 et 204, n. 1) a tentd de reconstituer 

la fin de la carridre mouvementde de Jean Vatatzds, passant du parti d’Anne de Savoie & celui de 

Cantacuzdne (qui le fit grand stratopddarque), avec ses bandes turques qui finirent par l’assassiner, 

en septembre-octobre 1345. En attendant qu’on ait pu, d’aprds l’ensemble des sources, exactement 

reconstituer la carridre de Jean Vatatzds(cf. l'essai tentd, surtout d’aprds Grdgoras et Cantacuzdne, 

par Fr. Bam3i£, Jovan Vatac, protokinig, Zbornik Filoz. Fakulteta, 10, 1970, p. 283-287), les 

documents et les mentions historiques suggerent qu’il a dte suceessivement prdtokyndgos, grand 

ehartoularios, dpitrope de Thessalonique, grand stratopddarque, et qu’il a agi comme recenseur en 

Macddoine orientale depuis au moins 1341 jusqu'd une date certainement antdrieure au milieu de 

1345, et probablement antdrieure & la date ou il fut dvined de sa eharge d’epitrope de Thessalonique 
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par le fils d’Apokaukos et se rallia h Cantacuzbne. L’6tat de la pibce ot la quality de notre photo- 

graphie nous emp6chenl de donner unc lecture assume de l’indiction, qu’il faudroit pouvoir v6rifier 

h Lavra sur la pi6ce m6me, Si c’est bien une indiction 2, notre pi6ce est de mai 1334. Si c’6tait 

une indiction 12, notre piece serait de mai 1344, et se rapprocherait des groupes de pidces de 1341- 

1342, mais cela rencontre la difficulty qu’on octobre 1342 deji Jean Vatatz&s est dit grand chartou- 

larios (Acles Prodrome, n° 36). 

Nous observcrons enfln que les biens 6num6rys dans notre acte ne se trouvent pas en Macddoine, 

mais dans la region de Constantinople, Ainsi Parapolia (1. 5) y est atteste par Acles Chilandar n° 60 

1. 29, n° 61 1, 26, n° 92 I. 2 ; il se retrouve dans un chrysobulle inddit et mutild (la date a disparu) 

de Jean V pour le Kosmidion, dont le texte vient d’etre retrouvd sur la feuille de garde d'un 

manuscrit de la Bibliotheque Nationale de Paris, et qui sera 6ditA par Eurydice Zizicas. Ce ohryao- 

bulle peut Stre date de 1343 (en tout cas avant octobre 1344) ; il mentionne d’anciens recenseinents 

des biens du Kosmidion effectu6s par Patrikifttfis et Jean Vatatzes, ce dernier 6tan.t qualifi6 de 

grand chartoularios, qui est son titre & la date du chrysobulle, Jean. Vatatzis aurait done, cn tant 

que prfitokynbgos, exered les functions de recensour dans la region de Constantinople, puis dans 

la region de Thessalonique, et pendant son activite & Thessalonique il est devenu grand chartou- 

larios. Pour une d6monstration d6taillde, nous renvoyons h l’6tude que Mme Zizicas va consacrer & 

ce chrysobulle in6dit de Jean V. Nous nous bornons & noter qu’il ressort avec la plus grande vrai- 

semblance, de la documentation connue, que notre acte est bien d’une indiction 2, et done de 1334, 

Les personnages et les toponymes du document ne so retrouvent pas ailleurs dans le dossier de 

Lavra, 

Le grand drongaire de la Veille Stephanos Pal6ologue (1. 18-19) ne nous est pas connu et n’est 

pas mentionn6 par Papadopulos, Genealogic. 

Acles mcnlionnds: 1) Chrysobulle donnant h. Lavra la Z6odochos de Constantinople (1, 3) : c’est 

notre acte n° 119, 2) Prostagma donnant divers biens fi la Zbodochos (1, 4) ; perdu. 3) Acte demise 

en possession (xapaBoxix&v ypajjifAa, 1.4) dc Patrikibtes pour ces mfimes biens : perdu. 4) Prostagma 

concernant l’excmption des biens du grand drongaire de la Veille, St6phanos Pal6ologue (1. 30) : 

perdu. 

+ ’Ettsl eSpov r>|V evt6? ty}$ DeotpuXaxxou xal OsoSo^trrou xal OsopEyaXuvrou KcovcrravTt,vou7ryXEco<; 

Siaxei,(A(y)v(?)v) l|2 ereSacrpiav povJjv rJ|V eE? iivopa xipcopivyjv x?j<; 7iavu7UEp<ilYvou Sgo7voEv7]? xal 

GeopfjTOpo? tt)? ZwoS^xoo, | j3 tJjv 67roxsi|jiiv7]v Bt,a OsEou (xal) ctetttou xpucroSoijXXou xara x6{v} #yt,ov 

i5po? tou ’'AQw BtaxeipivY) oeSaqiEa povv) ||4 xyj? Aa6p«<;f xax£xoucfav Oetou xal 7rpoaxuvy)xou 

7rpocT£&Y[iaxoq xal Sia xapaSoTixou yp^ppuaxo? tou -reavers (6<£ex)ou ae(6aoT)ou oEx(elou) ||6 tco xpax(aito) 

xal AyEco ■fjpieov auG£vxv) xal (3a<nXsT tou IIaTpixi(£iTou -reepl t(^v) x“Pkv XlapaTroXtcov eiq x£> 

XtopEov t(-?|v) ’Ayyoup£v(av) j[° yvjv ptoBEcov BxxaxoeEcov (xal) (67r£p)TT{u)p« 7uapoiXLXct 8£xa, &noy.<w&aTf\ 

(xal) napeS60y) E8oi> (xal) reap1 £p,ou ■}) xoia<ixY) rcocBxy);; gxouoa llT oGtcoc; ‘ si<; xi £?)0£v x«p£ov rfjv 

’AyyoupEvav, xwp&piov ev xyj xoTtoOsaEa tou Z.qcXEou 7cX7](t£ov xv)<; £xeTae 6Bou xal tou |[8 Zupia 

p,o8(Ecov) exaxiv rceVT^xovxa * ex^pa y9) eE? x£> Apayaxox<£Xu6ov £vcoOev ty)s exetcre oBou 7cXy)oEov 

©eoSaipou tou 2toxy)p£xou ||° ptoSEcov ixax6v ’ ^xep(ov) eE? x^v IToxapiEav 7tXt)(t£ov too Maxpou xal 

xou IxeTcre ^liaxo? (aoS(Ewv) e^xovxa • ^xepov elq xi> riaXato-||10EXxX^(Tiv xX-qatov ttj? Ixstcre 6Sou 
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xal tou Zupia pioSfiav) iE'Y]xovTa7r£vTe ' fruepov eE? rf)v Xcfcpav TtXvjotov ty]? ixetcre oSou ||u xal 

<rrpaTK&Tou TOO Maxpou {AoStoov etxoain&re • grep(ov) ArcS r/j? e^aXeifAfAcraxY]? uTroaTdcreai? ScoTvjpExou 

TOO KoxxEvou |lla IxeEvoo ev ty) TO7to0ecrta too XaXxo7iaya (ao8(Iuv) 6y8o^xovTa * fwpov eI? t& 

Toupxo6otSviv3 87uep xaT£"x® 7up8Tepov Ma(vou^) 6 BXax£pv£T(Y]?), ||13 fj,o8(t£ov) sSSojLYjxovTa 

8r6p(ov) ty) TorcoGeata too riXtopwcpiou 7rXv)cr£ov too Ixeics £(iaxo?, ty)? oSou (xai) aTpaTioiTou too 

’IaxAgou ||w [aoSIcov £xaT<Sv * gTepov arci ty)? Yrepioxv)? too X“P1o,j toC KsvTY]vap£oi> tcXy]cy£ov ty]? 

sxeTtre 87jpiotri(«s) 88ou, too pAxxo? (xal) ||15 tou truvipou ty)? yY)? ToC KovTapaTtifr] [xoSfav £xaT<5v • 

sTEpov etc T$)V a<M|v TO7ro0s<jtav 7tXv)atov too auTou Kovraparb^i], ||lfl 8mp bcpaTei 7tp6Tepov 6 

SyjpIty)? ’AXigio?, pioSEtov e^xovTa ■ frepov h tv) TOpioxY] tou auTQu x^pf00 tou KevTYjvaptou eE? 

t(A) ||» 'AyiAcrpiaTa 7t:Xy)cEov tou KtovaTopulpY] ptoStaiv slxoaiSiio * (opiou) y^ {aoSUov oxTaxocfwv. 

Oix%(a)Ta vEixTtdra Stio i£ A-||1B[yoplaal(a?) xb &8a<po? fab tou KaXXtarou (xal) tou MouyouXY), 

(xal) ^atox^Tua |>X7]]ct(av) afotcSv) H Ay(o)p(a<r£a?) 8|lo£co? arci tou neydXou Spouyyaptou t(yj?) 

|tlB ptyX?)? xup STetpavou tou TlaXaioXiyou ptoStou 4v6? ’ Srepa olxorAma 8iio dyopacT£(a?) 6fxot(fd?) 

Att8 tou M(y^(ou) ■ feTepov oExot6tu(ov) ||20 Arci ^«Xs[(Jt,[AaTo? SoiTYjptxou tou Koxxtvou £xe£vou 

AXwvot6to,ov ev ty) TO7ro0ecr(a ty)? ’Am86(a?) e£ dyopactfa?) dvri Peiopytou ty)? ||S1 STe<pavtvY]? 

{jLoS(tou) £vd? * x(t0P^)'P(l0V) TC“^) KaP^a? ttXvjcrEov tou IIoiXy] pu>8(£ou) a' xal an8 t(Sv) lixetas 

xapuwv piEp£8a ^xt(yjv) ’ 8Tsp(ov) el? t('?jv) 'PoESI(av) ||23 7tXy)ct£(ov) tou Koxxtvou pio8(£oiv) P' 

ETep(ov) el? t8 ApayaToxaXu6ov t:Xy)o£ov tou ‘HXloxXyjvou ^ ayopaa£(a?) anb tou ^yjGIvtoi; piEydXou 

8pou-J|38yyap£ou pioS(£cov) 7t^vre ■ &TSp(ov) et? t^v KaTpouXav 7tXY)cr£ov tou Syoiipou ^ dyopaa£(a<;) 

xal toutq d7ib tou a6T(ou) pio8(E<ov) TEaadpoiv • ^repov [[a4 st<; rfjv IIoTapitav rt\$ 'Pol'8^(a<;) ^X^crtov 

ty]? 68ou xal tou Koxxfvou 15 iiyopatrfta^) (xal) touto diti toij auT(ou) (J-oS(toov) • dn[TtlXi]ov 

^v ty) To-||afiiroOecr£a tou Maxpou 7cXy)ct£(ov) tou noiXY] (xal) t% 68ou piETot tou veo^tou pioStoiv 

7t6vte • 8tep(ov) d[Arc(l)X(iov) TY) TonoGecrta TV)? Xt£ip(a<;) ||Bfl7TXY)a£ov TOU auT(ou) IIoiX^ a dyopaaECa?) 

d7i8 ’lto(dvvou) tou KoupTtxY) pioSttov Suo • ^TEp(ov) x“pa<Pl0V t8 ApayaToxdXu6ov 7rXY)(a£ov) 

\\w tou ^yjG^vto? &VCO0SV x^po^Tt0^ «ut(Gv) dyopatTt(a<;) xal touto d7ti> tou auT(ou) (LeydXou 

Spouyyapfou p,o8(£cov) SexaTcIvTS * (8piou) (xal) T«UTa ||38 x(^P^)9(0a txoStcuv TpiaxovTaTeaadpaiv, 

dnva fitpstXst xaT^xeiv (xal) TaijTa xh (Llpo? ty)? air^? cr(e6a<j[A£a(;) h.ov(y]?) ^XeiOepa (xal) X“P^ 

pdtpou? ||29 Ttvii;, u? i^tovY)0£vTa TWtp’ auT(wv) ^718 tou 8wcXY)tp0£vTo<; pieydXou Spouyyapfou ^xovi:o? 

TauTa Sid 0e£ou (xal) 7tpoctxuvyjtou || 30 7tpocrTdyfJiaTo? dvc&T(e)p(a) t^X(ou?) (xal) pdp(ou<;) 7tavT<Ss. 

Kal Sid 7uapotx£ov 7toc6ty)? %£! o0Tto? ' t8 adTfiJ'x^pEf'0^)) *Ioi(dvvY]s) 6 KoupTtx(Y]i;), ||31 ^x(€L) 

(yuvaixa) vAwav, oUfxYjJpia [let ocuX(y]<;), xal latox^Eitov), ^s(uyd)p(iov), dpiK(^)X(iov) st? t)jv 

’AypicoTYjv pioStcov Sio (xal) x(^pd)(p(iov) st<; Tiv XaXxortayav ^ep£8a (tp£tyjv) ||aa fioStoiv x8', ^tsp(ov) 

x(wpd)<jp(iov) si? t^i MovoS£vSpiv t8 (y)[aktu) p,oS(t£ov) £O£o0iipi(ov) eE< t8 x^P^07) wXy)(t£ov tou 

KaXosiSi) t8 (T^TapTov) [xo8(£ou) a' (^[Acteo?), t£X(o<;) (6rc6p)ir(u)p(ov) £iv ||33 SlfAoip(ov). ©eiSaipo? 

6 tou KaXocrxcipivY], ^x(el) (yovatxa) KaX-^v, u£8v ’IwfdvvYjv), o£(xY))pia, ^s(uya)p(£ou) (^ktu), 

d[X7i:(l)X(iov) el? t(^jv) 'PoUSlav [ao8(£wv) p' (^taeo?), lawGipiov eE? t(8) ||34 xwpt(o^) ^Xy)o£(ov) 

tou KaXosiSY] [Lsp£8a (TETdpTY)v) [p.o]8(t ) .., x(C0P<^)<5p(t0V) TV riaXXipuptav pioSftwv) x' xal 

&t? riv SpLYjXdxoy dni ty)? (TTd(is(£o?) tou j|36 Zupiia [ao8(Iwv) ia', 8t£p(ov) 7tXy)(t£ov tou d{Jt,7r(e)X((ou) 

wut(ou) ptoS(£ou) a' (^pitaeo?) xal st? xb ApocyaToxdtXu6ov 7iXy)o£(ov) tou dp,7t(e)X(£ou) tou Maxpou 

[lo8(£wv) p', t^X(o?) (67T^p)7i:(u)p(ov) ||33 £v Sfpioipov. Mix(a'l)X) & ZayapopipidcTY]?, ^x(e0 (yuvaixa) 

’'Awav, npoyov^v Maptav, otx%(a)T« p' t8 a! Ax npoixi? drcii tou Koxxtvou, dfJi7r(^)X(iov) [|87 et? 

t(^|v) Kapiav xal el? tA? IlaXaid? Suxl(a?) fioStaiv 8', £rep(ov) A[ltc(I)X(iov) eE? t()jv) 'PoiSlav ex 



19 122, PRAICTIKON DU PR6TOKYNftGOS JEAN VATATZ^S (1334) 

Ttpoixi; 6[xo£to; |xep£8a f|(j,t0ei(av) |xo8(tou) a', ||38 eacoQiipifov) et; t& nYjydSftov) 7tXv)er£(ov) tou 

Kyxx£you t& (8t(jioi,pov) (jto8(Ccov) (J', ^(copdt)9(Lov) si; t& ApayaToxdXuGov t& ^(xtau p,o8(t6)v) 

Srep(«) x(wpd)<p(i)a £v Sia<|>6p(ot;) ||30 [ ±22] tv); |xspE8o; a$T(ou) (xoSttov xt/) t£X(o;) (87iip)7t(u)pa 

8tio ^(xtau. KoivaravTivo; 6 AenraSiAn);, ^x(e0 (Y^«wa) Eu8ox£av, ||40 o^(xt))(jl«, dqj,rc(£)X(tov) 

ei; t« IIaXai,d|jix(s)X(a) vtXv)o(Eov) tou ,t& (-fJijuay) |J,oSt(ou) (^[cieg;), l<T6)0[6pt](ov) sE; t& 

Xl^ydSiov (xoSflwv) p' (xal) x(G)pd)<p(LOv) eE; tou ’Ayy&ou [ao8(£g)v) x', t£X(o;) [|41 xoxx(ta) el'xoai. 

Ktovaravuvo; 6 KoXv^pY); 6 yuvaixaSsXtpo; aurou, ^x(e0 (yuvatxa) MapCav, ut(ou;) Mi.x(a^X) 

(xal) re(A)p(yt,ov), oK(xvj)[(xot], xspad|ji7j;(s)£(ov) (AoS(Cct>v) P', x(6)pd)<p(i.ov) sE; tou |]4a Xapia 

xXv)a£(ov) tou Zupia (xoS(tcov) y' (-fjpttoso;), t£X(o;) (&7vep)7t(ti)p(ou) i)(juau. Mixfa^X) 6 MouyoiiX7);, 

^X(sl) (yuvaixa) Map(Eav), o£(xy))[a« pieT& tou sv a^rco I(T6)xy)7u£ou, dpi7r(£)X(E,ov) sE; t^v) 

|j43 ’AypwoT^v) dcyopaa£(a;) <Smi> tou KaXXtypd<pou kXv)<j£(ov) tou dSeX<pou afiT(ou) (AoS(tou) a', 

^Tsp(ov) sE; t8v a^T(iv) xX7]a(tov) tou SfiynjpE/ou {AoS(tou) a', x(wpd)<p(iov) sE; t(6) ||44 Xcopia toG 

XaXx£fo; (j,oS(£o)v) y/, sE; Tot; 2ux£(a;) |xo8(£cov) i6', sE; t(^v) IIoT«(xEav 7TX7]o(tov) tou SoiTvjptxou 

(j,oS(£ti)v) p', sE; t(8v) StpESov |xo8(£ti)v) s', si; t($jv) Kap^(av) ]|46 (xoS(tou) a', eE; t(-)]v) noT«(j,tav 

pto8(£ [l]ao)0tip(iov) eE; Tot IlaXaidjATCfsjXta) (xoS(Eou) (SiptoEpou), &rep(ov) sE; t^)V auT^v) 

TtXv)a(Eov) tou KoxxEvou (xoS(twv) y', tIX(o;) (67tlp)7c(u)pa Siio. '0 ||40 dwri tou x^piou Otxovopiou 

Mix«^ 6 'HXtoxXv]v6;, &7tkp % ^xeL &Jto(TTd<TS£o; ex itpojxfe; d(7ti> tou KoxxEvou, ’J)y(ouv) dp,TT(e)X(Eou) 

sE; t(8) ||47 ApayaToxdXuGov p.o8(Eou) a' (xal) x&>(f>oc<|)tou) avapiaou auT& [Ao8(twv) te', it^pou 

XtopatpEou eE; t$)v aGrJjv ToxoOeatav po8(Efov) vj', eE; t("?)v) ‘PoUSlay [7cXv)a((ov)] ||43 tGv 8' (aoS(Ecov) 

tv); psp£8o; tou ya([x6)p(ou) auT(ou) ©eoSApou tou Ilapopeivou [p,o]8(Eoiv) 7)', [SjT^pou xwpafptoD 

dyopa<rt(a;) M tou KaXoCTxdp,w) (j,oS(Eo)v) e' jj40 (xal) sT^pou dyopa<yt(a;) dlirG tou atit(ou) 

eE; t8 ApayaToxdXuSov (jLoS(tcov) y', t(E5v) ytvo(jilv(cov) 8p,ou d(jLTc(e)X(i)ou p,o8(Eou) a' (xal) 

X(topa)(p(£cov) (jioSftcov) |/, (67rlp)7r(u)pa ' (8puju) (xal) TauTa ||eo (6x^p)7r(u)pa 8^xa. Kal ScpeEXet, 

Xa(j,6dveiv TaOTa ££, a&r&v t8 p,^po;T(^;) Toi,aiiT(7);) oe6a<T(jL£{ai;) pov(^;) Slot 86o toQ ^tou; xaTa6oX(&v}, 

^Xsiv ■ | [61 d^p1 £v8; IxdffTou toGtcov Tot[;] ouv/)Oei; [dyyaps]E(a;) xal toI T£TU7coipL(^v)a t^u fryyij 

*7p£(jc xavtooaa. ’Exl toiItco ydp Eyey6vei ||Ea xal t8 vcapiv 7CpaxT(tx)(iv) 6 (xal) auv^Qoi^ tixoypatp&v 

(xal) CT(ppayia0(^v) E7te86Gv) ru> |iipsi [tv); (jlovv);] eE<; d[(T<pdXsiav], pjvl MapTtco (Ev8lxtio>vo;) p'. 

||63 + '0 SouXo; tou xpaT(atou) (xal) dy(Eou) ‘fj(JL(wv) a60(ivr)ou (xal) Paa(t)X(£oj;) ’Irufawv);) 

BaT^^;) *0 nPOTOKTNH-||54rOS + 
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123. CHRYSOBULLE DE JEAN V PALfiOLOGUE 

XpuaogouXXov (1. 90) D^cembre, indiction 11 

XPuij66ouXXos XAyos (1. 95, 173, 195) a.m. 6851 (1342) 

L^empereur confirme les donations et fondations dui out dtd faites par Niphfin en favour de Lavra, 

notamment & Constantinople. 

Le texte. — Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conservd & Lavra (tiroir 1, pifece 183 = Inventaire Panteleimon, p. 10, n° 49), 

ou G. Millet a photographic le recto et nous-memes le verso : rouleau de parcliemin trfes blanc, 

1 m,800 mm.x305 mm, en trois inorccaux collCs haut sur has, margC k la pointe grasse 5 droite et k 

gauche. Trfes bon Ctat de conservation. L’cncre est de couleur ocre, sauf pour les termes de recognition 

(X6yov, 1. 95; X6yoo, 1. 173; X8yos, 1. 195; Aex£6piovt 1. 199; IvSexaTV^, 1. 200; 7te\iTY]Xo<rrou Tcpc&Tou, 

1.201) ct la souscription autographe de l’cmpereur (alors dgC de dix ans et demi) traefes 5 l’encre rouge. 

Quclques iota souscrits. Dans Ics finales pferispomfenes, l’accent est souvent placC sur la consonne. 

Dans lc pli double rofait (sur 1’ancien?) et pcrce dc deux trous, on a fixfe 5 l’Cpoque moderne un 

sceau d'or de Jean V et son cordon de soie pourpre : nous I’Cditons parmi les sceaux rapportds ou 

dCLachCs (Appendicc XX, 3). — Notices sur le verso : 1) En dehors des deux koll&mata (qui nc 

portent aucune mention), en Ccriture fleurie et peut-fitrede la main de Gyrille {date de sa copie?) : 

,a<Jj£8' 8exe6p£oo, 2) De la main de Gyrille : Msxeypdhpy) xa' (qui renvoie k la copie dans son cartu- 

laire), 3) Des notes rfecentes d’archives.— Album, pi. CLXI-CLXIII. 

B) La copie de l’original transcrit par Gyrille dans son cartulaire sous le n° y&! (p. 23-27). La 

copie de Gyrille a fetfe transcribe par le«premier continuateur » de Thdodoret (fol. 55-57 ou p. 109- 

113)t et cette dernifere copie a fet6 reproduite par Spyridon dans son dossier (p, 88-95), 

L'acbe a fetfe fiditfe par Alexandre Lavriotfes, dans NeoXiyou e68op,a8i,<xta E7Ti0ecJ>pY)<n5, 

2, 1892/93, p. 201-204. 

Notre Edition repose sur les photographies do l’original, et ne tient pas compte des copies. Nous 

ne signalons pas les nombreuses fautes de lecture ou omissions de l’fedition d’Alexandre Lavridtes, 

sauf une qui a engcndrfe une confusion : 1. 141, Alexandre a lu ’Avoccrrocata^ au lieu de ’AvocaTdcaeco^, 

Bibliographic: Uspenskij, Islovija, III, 2, p. 155; Dolger, Begcsien, n° 2885. 

Analyse. — Prfeambule : feloge de la charite (1. 1-9). liloge du pfere spirituel de l’empereur, 

Niph6n, qui a &L6 plus charitable que personne envers les orphelins, les pauvres, les malades, les 

prisonniers, qui a construit ou rfeparfe des auberges le long des rou tes et prfes des ponts, des monastferes 

et des feglises, rouvert des puits et des fontaines, fediflfe des bourgs et des chateaux (1, 9-34), Eloge de 

Constantinople, reine des villes, de sa situation, de ses constructions (1. 34-46). Mais ellc a subi les 
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outrages de la«violence italienne », et presque tout ce qui faisait sa beautG s’est ddgradd ou a disparu 

(1. 47-50). Le grand et magnifique xdnon [de Samt-PantGldimdn] qui s’dlevait au milieu de la ville 

avait subi le sort coraraun : G grands frais Niph&n l'a reconstruit plus beau qu’avant, et de toute 

la terre les malheureux viennent y recouvrer la santd (1. 50-58). Ayanfc ainsi dGpensd presque tout son 

bien, il reconstitue peu G peu & Constantinople une fortune fonci&re, puis la redistribue, eonsaeranfc 

cette fois une part non ndgligeable aux monasteres menaces de disparaitre (1. 59-72). Apprenant que 

le monastfere athonite de Lavra Gtait accabld par la disette et que ses moines dtaient sur le point do 

se disperser, il ddtache une partie importante des biens en excddent pour le xdn6nt et en manifere 

d’offrande, faite par ceux qui y avaient reeouvrd la vie, G la MGre de Dieu, il en fait don au monastfere 

de celle-ei [Lavra], afin que, sur le revenu, du bid soit achetd ehaque annde et envoyd au monastGre 

(1. 72-88). Il a demands qu’un ehrysobulle confirmc les donations fonciGres ainsi faites b Lavra : 

l’empereur aecGde volontiers b eette pridre, et ordonne par la prdsente pidce que le monastGre jouisse 

de la paisible possession de ce qui lui a dtd remis, et dont l’dnumdralion suit (1. 88-99). A l'intdrieur de 

Constantinople, prGs de la porte du Prodrome, un kylistareion aclietG d’un certain Manuel TzamadGs; 

des Mtiments aehetGs b Manuel RentalcGnos, qui amdnagds sont devenus trois maisons G diages; 

deux kamavai edddes par Romanos et KalogGr6s et amdnagdes en une habitation; vingt tables de 

changeurs aclietdes & diverses personnes (quatorze sont citGes), dont lafttante* de Tempereur la 

pinkernissa Palaiologina; une boutique de parfumerie aehetde G KalomiseidGs; une sdrie de maisons 

achetdes G diverses personnes (citGes), dont le prGtasGkrGtis (1. 99-115). Dans le indsokastron de la 

mdme porte [du Prodrome], cinq maisons aclietdes G diverses personnes (citGes); des boutiques G 

ldgumes aclietdes b diverses personnes (eitdes) et transformdes en une parfumerie et une Gpieerie; 

une maison aehetde b Mdlitto avee le pyrgos et transformde elle aussi en une parfumerie; trois 

Gpiceries aclietdes G AspiGtes; quatre maisons achetdes b Thdophylacte PalGologue avec PantektGs 

[ou : le pantektGs ?] Pholtas etlejuif convert! (1. 115-125). Al’extdrieur de la mSme porte sur le rivage, 

une sdrie de maisons (trois sont en bois) aclietdes G diverses personnes (eitdes), dont 1’une a dtd 

rdnovGe ct vient de devenir une boutique de bid, et dont deux autres ont Gtd reconstruites de fond en 

comble par le xdndn (1. 125-132). Le loyer et revenu du tout se monte G sept cents hyperpres (1. 132- 

133), D’autre part Niphdn a depuis longtemps pris en charge et remis en dtat l’hdpital de Lavra, y a 

Gtabli soixante-dix lits, a plante G l’Atlios des vignes et des olivaies pour l’entretien des malades 

hospitalisds, et a ensuite dotd l’hdpital des biens suivanta(l. 134-140) : b l’intdrieur de Constantinople, 

prGs de la porte de la Sainte-Anastasis, des maisons avec leurs dGpendances aclietdes en deux fois 

G Eudokiinos StavroskdlGs, qui ont dtd transformdes en ateliers; au mdme endroit les karphareia 

(clouteries ?) achetdes G Bryennios; une maison aehetde b KaryanitGs; trois places de ehangeurs 

(Tpa7rs^oTd7ua) achetdes G Magoulas (1, 140-147); prfes de 1G, mais en dehors [de la muraille] dans le 

mGsokastron, une autre plaee de changeur prGs de KannabGs (1. 147-148); en dehors [du mdsokastron] 

sur le rivage, prGs de la rndme porte [de la Sainte-Anastasis], trois maisons en bois (1. 149-150). Le 

revenu du tout se monte G deux cents hyperpres (1. 150-151), Rdcemment [Niphdn] a disposd que, de 

ces 200 hyperpres, 100 seraient affeetds ehaque annde G l’achat de suere, d’emplfitres et d’autres 

produits difflciles G trouver, qui seraient envoyds [G Lavra] G l’intention des moines hospitalisds; 

et que les 100 autres seraient ajoutds aux 700 susdits pour faire 800 hyperpres, destinds G Tachat par 

les Lavriotes, iei ou ailleurs, selon que eela apparaltrait avantageux, de bid qui sei'ait envoyd G Lavra 

(1. 151-160). L’einpereur approuve et eonfirme ces dispositions, qui devront rester en vigueur et que 
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peraonne, paa mfimo lea Lavriotes invoquant des raisons de nEcessitE, ne pourra jamais abolir (1. 161- 

165). L’exeEdent cventuel, cliaque annEe, du produit de la vigne et de 1’olivaie susdites doit Egalement 

Stre remis 4 Lavra (1. 166-169), Lavra possedera lea biens que Niphon lui a prEcEdemment donnas et 

qu’il vient de lui donner, exempts de charges, en vertu du present chrysobulle, tels qu’ils sont dEcrits 

dan3 lea chrysobulles octroyEs au ausdit xindn de Saint-Pant61Eim6n par les empereurs mon arrifere- 

grand-pEre et mon pere, et dans les actes de vente etautres documents lea concernant, sans opposition 

ni contestation de la part de quiconque, notaminent du xindn, invoquant le motif que ces biens sont 

englobEs et inscrits dans ces chrysobulles susdits (1. 169-187). Elle aura la faculte d’y apporter toute 

amelioration et accroissement en son pouvoir, dont le profit lui reviendra sans contestation (1. 187- 

193). Le present chrysobulle a EtE Etabli pour Lavra ft la demande de Niphon; date, signature auto- 

graphe de l’empereur Jean [V] PalEologue (1. 193-207). 

Notes. — Sur Niphfln, cf. Introduction et Index [Actes Laura IV). 

En dehors de ce qui conceme l’infirmerie-liospice de Lavra, l’acte cst intdressant pour 

Constantinople et sa topographie, pour les loyers et revenue tirEs des maisons et boutiquea. Le grand 

xindn de Saint-PantElEimon, au cceur de la ville (1, 50 sq., 176-177), qui abritait des gens venus de 

toutes les parties de la terre, ne figure pas dana le livre de Janin, Constantinople byzanline2. Sur la 

porte du Prodrome (1, 101) et la porte de PAnastasis (L 141), toutea deux dans la muraille maritime 

le long de la Corne d’Or, cf. Idem, op, ct/., p. 288. La plus grande partie des biens EnumErEs dans notrc 

acte se trouvait done dans la rEgion des ICyncgoi et des Blachernes. L’Etude de A. M. Schneider 

(Die Blachernen, Oriens, 4, 1951, p. 82-120) traite de la porte du Prodrome (p. 93), et aussi de la 

porte de PAnastasis (p. 92, n. 2), qu’il faudrait, selon Schneider, chercher entre la rEgion du bazar et 

celle de Zindan lcapi; mais R. Janin, que nous avions consults, rejetait cette localisation. Lc terme 

psodxaaTpov, absent des dictionnaires comma du livre de Janin, s’applique une premifere fois 4 la 

porte du Prodrome (1. 116), et la seconde (1. 147) dEsigne l’endroit dans lequel (sv) on se trouve, en 

dehors de la muraille (££ce 1. 147, oppose 4 £vt6<; 1. 140), aussitfit aprfes avoir franohi la porte de 

PAnastasis. Ce doit done Etre, en avant des portes, un espace clos d’un mur qui sert de defense aux 

portes; et cet espace peut Etre assez grand, si Pon en juge par les nombreuses constructions que 

notre toxte EnumEre dans le mEsokastron de la porte du Prodrome (1. 116-125). Quand enfin on 

sortait du mEsokastron, on se trouvait cette fois tout 4 fait« 4 PextErieur » et prEs du rivage (1. 125 

et 149). 

L. 101, xuXtcrT«peLOV : les glossaires ne connaissent que KuXitrWjpiov, Equivalent de xuXtcrTpa, 

«ehdroit oil ae roulent les chevauxfr, Mais le Livre dp PRparque (Ed. J. Nicole, GenEve, 1893), au 

chap. VIII, sur les sEricaires, § 9, present que les vEtements ou mantoaux (IpuiTta) qui seraient 

trouvEs xsxuXicrpiva ev nuXiorapstou; sans porter lo cachet de PEparque seraient confisquEs, et 

que lea xuXicrrat qui les auraient regua seraient mis 4 Pamende ; au mEine chapitre, lo § 11 dit que 

celui qui aurait remis eI? |3a<«XixEv xuXicrrapeiov des himalia travaillEs au dehors (s^«xA(xaTa) 

soraifc puni. II s'agit done d’un atelier ou, plutEt, d’un d6p6t ayant affaire avec la fabrication des 

vStemcnts de soie. Nicole traduit : «reccptacula ubi vestimenta implicata deponuntur»; et dans 

la version frangaise publiEe 4 GenEve en 1894, p. 44 : <i Si l’on trouve dans les magasins des sEricaires 

des pailes en rouleaux non marquEs do la bullo du prEfet,.,» 

Actes mentionnis: 1) Chrysobulles dElivrEs en faveur du xindn de Saint-PantElEim&n, 4 

Constantinople, par 1’arriEre-grand-pEre et le pEre de Jean V, done par Andronic II et Andronic III 
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(1, 175-180, 186) : perdus; cf. Dolger, Regeslen, n0B 2610 et 2859. 2) Aotes de vente et autres tifcres 

de propri6t6 concernant les biens du x&ndn {1.180-181): perdus. 

+ IIoXXol ysYSvam, tGv -roe So)x7)po<; evtoXGv 7rX7]p coxal, xal xG plv ||a ^piXvjcrev dXr)xa<; xal 

££voii? Tiva? ouvcitYetv xal xowoucGai xpd-||aTO^av aixois,, ™ S& xd|i,vouaiv 6p^Yet,v X^P04 

Spq-v xal ||4 7TpaYp.aTsdec0«i x% Ixetvcov cr(OTV]p£a? &vsxa, S£ no\bt; J|6 ey^vsto X6yo<; focon; eUt] 

Si1 auxou xo?<; Iv SecipcoTYjptoK; pelXiYM-a ||6 xaxcocecot;, 6 SI (xal) rfiv dXXcov ptepivyjpi^vo? ivxoXGv 

xal (a)) ^xuv li7 &d iracrGv eX0eiv 06pa<; dveaxloi? dv£cpi;e TrupS? xs [aetbScoxs |js xal aXtov ‘ &7uaVT£s 

piv o3v 7uoXXaTuXvjv dEoX^ovTai S'f)TCou-[|II0ev tv)? euTtoita? dvxfSomv, 6 S’ o3v &yi&xa.xo<z xaxd 

7tv(eup)a |[10 ix(ax)9]p tv)? paaiXeta? pou xup Ntcpcov, Sid to:ctGv ^XvjXuOSj? o3x j|u £ctxiv £v oOSep,t,« 

toutcov ou)4 8ia<pep6vTco<; xGv dXXcov 7CEnpcjj-| |iax£uxe, xal el 8e" fJpa^to? Gemep dtpomGcraaOai x« 

xax’ dxewov |[la StvjYoupivous G<; |rl] Sdi^aipev TravxdraccHV dv^xooi xGv ||u a3xG 7iE7rpaY(iivcov xaXuv, 

7ToXXot<; piv ev Sp(p«v£a xal 7csv£a |[ls cu^Ggiv dvxl 7raxpS? xaxdcm) xal xt]Se(j,Svo?, 7CoXXot<; Si rcte-J 

pivois uni SuaavaxX’/jTuv vdcrow xal tS 0avsEv dpeivov ||17 yjY00^^01? ^oAAG tou Cfjv Sxapx^aa? 

e^dvTsi? 7te7co£y)xe tou j|18 xaxou, $)v S’ &ayz toxXoa xal vuv ev eEpxxai? dv alx(J.aXtuTot,? 7Tpo-||l,)p1^0EUxv 

7tG<; xk; £v o£ixco pp«xe4 'rou ^you xatpG oto<; t’ olv yivoixo ||ao StsXOeTv ; ’Ap.dAei xal ttoXXoI p,&v 

dSlSoucrt xa xax’ Ixsivov xal &<jovx(ai), ||31 o£ p&v orcco? yivoixo 'rot? 68edoum.v ev SvjpoadaK; oSoT? £v 

||2a ^e^yP-04*11 ^e£0pwv ^affrtivv) xic, Ixt^Xeiav tou dvSpi^ Oep^v [|aa dXv)0S^ xal dxpidCoucrav, ot 

S^: cppovTwmjplwv (xal) 0e£uv ||s4 o?xwv y^vu xap-ifjdvTtov iJ7r6 tou xP^V0U <popa? dv6p0o>a(iv), 

||aB cppedrcov S1 dcvtopuY^ xal xprjvuv dvopOdaei.? xal 7coXEf£vt{wv) ||a« xal cppouplcov olxoSopd<;, & 

rcpdcTTwv o3x h Y^pao? ouSS aXXd |j27 wapa Tobfi^arov ^Sv) tou ^pdvou e5 Tcoteiv xal xaivrj (xal) 

x«t’ dvSpa ||S8 t£ t£^ olv pspvqjTo ; ’Ey^j S’ e£ (xlv ^cfiptov t6v dvSpa Ixatvoi? ||20 -?|TTd)(j,evov (xal) 

toStok; t6v vouv Epocr^ovTa, iicrax; olv eprjxuva ||sa t6v xepl toStuv XSyov) ■S’ sxetvo? xdXXa 

Ttrpo^pEvo? |jBi Ttpi? jxdvov 6pa tSv diri 0(eo)u ptcr06v, x^yd) a^xfi ||3a tG nX^ov 

e7Te^GpYd^£fT0at p9]S^ xd)V Toiixwv pv%>]v dvaxtVEov [|83 hz' aXXa Tp^u tXv X6yov, & xal «30t? ^Ttaivov 

pfev £xe£vco cp^psi, ||s4 oi jji-Jjv !xXeup0£vTtov iaxca S^Xcoot^ tou ctxottou. *H xAXi? aCrv] |[36 xal (3a<nM<; 

xal pyjTpdTCoXte tGv touv amccrGv, G? pfev 0soe(co?) ||3B etXrjxev suxatplav xal xd? dXXa? psY^Oei 

xal S6^vj xal xdXXst vtxa, j|87 xal p6vyj TUYxdvsi. !v Edn7) xv) y7] xaGd^ep S Sipcov£Sv)e eJ!p7)xev j|3e dv 

o3(pa)vG xiv ^Xiov, xal 7rp6crotxo(; oScra GaXdxxv) xG nXetcrrov ||30 IxxExdoGai xal xax^xs4V “Tyjs 

■?|Ke£pou, xal ^TOipGxn; iaxi (xal) ||4& crivSeqios xal xoiviv IprcSpiov opou (xal) GaXdxxv)?, ^ 

tou ye II11 S'?) xal xutpXG SvjXov, xal o3Sel? y) pdoxavoei?) xGv xaXGv xaGd-|[4s7r;a^ dva£or0Yjxo<; Gox* dXXox; 

^petv, aXX’ a6xy) yt xd? dKav-||48raxou y>)<; wacriv d7coxp6t|;a<Ta fcV/e, (xal) xScrpiov olxoSopY]- 

pd-||44xuv (xal) xdpetmv 6p^v ifxi, Stcy) ti? d<p^cei xob^ 6cp0otXpou?, H46 xdXXv) xal (xey^7) veffiv 

dptGpiv 6xep6a£vovxa, Sv xal x6 ppax3-||40Taxov IxX^^a? ^qcStco^ ?Soi xd xapJ dXXat? e3Soxipouvxa 

vixGv * [j47 o3 pV dXG6y)Tov £<; x^Xo? xa3xif| x6 xaXXo<; Siapeplvyjxe xal xax(Gv) j|48 dxpaupv^?, 

aXX’ ^7T/)V£Yxev aixv) cttuyvIjv 6(ppuv x'fjv IxaXtx^jv 6 ^p6vo<; ||4D Suvapiv, xavxeuQsv xd xoXXd xGv kv 

auT7j xi xaXXo? dcp^pyjxai, xd ||B0 S’ dXXa xiXeov direa-S^xsi. ’Ev xaixv) Y°^v (J-^cry) xal ^evGv SSpuxo 

j|51 Gpa xal [szyitiei xal ypeloc pvjSevS? aEoXeixSpevot;, dXXd. xal oSxo? ||Ba et^E XT) xoiv^ xtix7]) (xal) 

xdpvcov ^Sy] xal xaxaTctxxwv 06 7rapoxx^o<; |jB3 ^So^e xG dvSpt, dp^Xei Sa7rdvat,<; 7rXe£oxaK; dvtopOtoxG? 

auxiv ||64 crepvdxepov laxyjcrE xou Tcpox^pou, xoi? dTravxaxou y^ xetpa^op^voii; j|eB Sppov dxoSsl^a? 

dxXuoxov, pex’ iX7i£Stov dYaOGv oppslv ev auxG ||B0 xal xaxatpetv xXuScova xal vaudtYiov xd 

xax’ otxov dxe^vGs vopt^ovx(a<;), ||B7 xal ppax^ xaipou SiaxpOjjavxa^ ^vxau0a a30t? ^ppwpifivou^ 

||S8 sTrav^xew otxaSe (xal) crGout;, (rf)8’ Kxvo? xopit^ovTa? Sucr^spGv, (Kal) ||60 xodxcov p^v IxavG? 
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etpvjpiivGiv in #XXa t^v IxSpopidjv tou XSyou 7T0^-||fl0oo(j,ai, dXX’ evTau0a t6 km tou oxotcou 1 6 

yap toi 7coXuj^ o3vo^ x(al) ||B1 <pp6vi(i.o? oExov6(jlo?} Stcgx; (xal) [astA tsXsut^v av(0pdm)oui; e5 ttoi&v 

s^Y) xal 1182 xapiCV^oSt H''0Xav®'Ta1,5 nXeiam xaTaSaXcbv lx t&v aOxai xtv)-||b30£vtcov, dpi/|A/TCTCo<; 

tv «3t7] t5) 7i6Xel 7iXsiaTa xTYjpidToov £tivv)T«L, x(al) ||Bi <Wep tpacrl t£>v ijXiov rJjv 3yp6TY)Ta xara 

ppa^u xaTtii0Ev (4vi-||aB(xa)(j,EV0v verpoiv npwTov audvaaei? xoielv elxa plirreiv a30i? ||B0 xdTU t& SScop, 

&<; S& xal o3ro^ sx rtav xtv)0£vtguv xam puxpSv ||B7 xaXa(Jub|i,evo(; s37top[av, a30^ etc’ ayopatt; IpplrcTei 

t&v tcXoutov * ||88 <b? S’ KSoi Xomiv xpeEttovi auvepyta t£> oxono3(j,evov dvucr0£v ||bb (xal) [j,^ [a6vov 

dpxouv xdfAvoutri, xal TSTaXai7KopV)[Jiivoi£;( dcpeX6|A(sv)o(; ||70 lx toStcov ou (3payla o38’ ola Xa0sTv, 

rcpocrv)p(AooE [jumas dcTueipvjxuEai?, ||n (xai) SvjXaS'f] t6v SXsOpov ex’ aiTdt; xaTaxau^cbpievov 6ptav 

^[auve [|78 tA SuvaTd 1 irpo6atvaiv S’ aiel (xai) 7tpox67rroiv £v dcyaOoT?, (bi; stc3-||780eto Tf)v xaTd t£> 

<5cyiov Spot; tou J,AGav Staxeipivyjv ae6atr(xtav p«eriX(ix)(-}|v) |[74 [Aovfjv t})v in SvSpiaTi rifjioj[jiivy)v *ri)<; 

TcavurcepAyvou ©eojx^TfoJpfo?) ||75 (xai) emxExXvj^vvjv Aaupav xojjuSt) xaxtot; 3nb aiToSstat; S^ouaav 

||7B (xai) 7ae£o[Ji£vY)v et; t« [xdXKTTa, xal Serov oStuoi rout; Iv auTvj xoqjitout; ||77 dvSpat; SiaaxESaaO,/)cfe<T0ai 

piXXoVTOx;, Tupaypia t&v drcsuxTai-| 17VrdT6vv a6T& xal p,ovovou tJjv xapStav sxty)xov, svTauOa 

S’ oux ||7B Stmv sinew Serov £onv)t; sneSsl^aTO t«3ty) |3o7)07jaai 1 dnoTe-|[80|Jubv youv oux SXlya t&v 

nspiXolnwv tco ^evtovi xTvjpujcToiv, jj81 &ff7tEp xaPt(TT7)Pt0V t&v aSTto (3s6iai|JiivGiv Tiap^x^v t?) 

0so(rf)-||8!!Topi, <p£pcov dvaTtOvjai ty) Ta3TV)? piovvj, tv« Eapd eEa6-||83Sou to3tow (bvo^piEvo^ xax’ ^to^ 

ctTto^ toi? ^xsl n£(A7rv)Tai, 1184 dyatr^ pi^v o5v t% pisyaXoypyta? 6 (jtvi]p xal tvj? 9iXot([aou yvSi-j| 8G(jlv)?, 

0au(j,aaTi^ S& xai Tr&pivota^ xopuSv) ' &arap yap 7C7)-[[8Byv)? tivo? dviaxo3ay)? sx xo£Xwv y% oux 

Sartv si7:(eTv) TtiTepov tS d7iavaXai0&v ||87 tou SSaTo? s’lv) tcXelov v) t6 u^vov Sti xaToi, outoi S'}) xal 

o3to^ ||88 euKoplav stpEups Tuap’ ^ [Aetaicnv o3x Scttav SXca^ ISeTv. ’EtcsI S’ |j89 l^v^csv 6 toiouto^ 

xaTa 7rv(eu[A)a dyttbTaro? 7iaT})p ttpaoiXeta? ||00 piou 7rpo6v]vaL yj>\)a6$ouKho\ ettI toi? SeSaipv)[ji£vo^ 

nap’ a3T(ou) ||91 xT^iAatTi tepi? t?)V StaXv)(p0EAcrav aeSaaptlav piov^v, •}) pamXela j|Ba (xou (xal) Sia t}jv 

7)v ^vSelxvutat 7rpi? auriv Sid0eaiv xal erropyd)v j|BB TtvfeujjiaTjix^v, (xal) Sl6ti aTroS^STaL t^v TOiaStvjv 

QsoijpLXv) 7tpa^v [j04 auTou, e3|i,ev&i; xal iTolptai^ rfjv ^Tvjcrtv auTou ex7AXv)poi x(al) ||06 euSoxeT 7rpo6v)vai 

t3v Ttap6vTa xpucrfiSouXXov AOPON ||06 auT%, Si’ o5 xal 0eer7clCei xal TipocrTdcraei (xal) Siopt^ETai 

xar6-j|n7xeiv tJjv elpvjpi^vvjv Aaupav rd ixSoG^vTa aur/) mpd to3tou 1108 xr^piaTa dva(paiplToi?, 

dvaitoaTcdarw^, dpieubTca?, dvsvoxXVf^?)) II08 d xal xara (Jiipot; Sxouaiv oStcj^ 1 evtS? tv)? 0eo[A£ya- 

Xuvtou xai ||100 OeoSo^darou xai 0eocpuXdxTou KoivatavTivouTifiXEtii^, Ttepl r/)v ||lB1 tt3Xv)v tou -upiou 

npoSpS(jiou xal Ba7CTiaTou} xuXujTapeiov eavy)0^v ||loa tin6 tlvoc, Mavou'fjX tou T^a^dSv), olx^p-ara 

dyopaaOlvra &nb tou ||103 ‘PsvTaxvjvou MavouvjX, dTiva pieTe™i^0v)<Tav xal ey£vovro dvtbyaia ||104 Tpta, 

xa|a.apai S6o $$ d7c3SovTO S ts ‘PtopiavS? xal 6 KaXSyyjpon; ||iae (AETaerxsuatrGsi(Tai (xai) a&Tai xal 

ysv6[AEvai otxvjpia Sv, xaraXXaxxixd ||1BB Tpa^C^ eixogiv e£a>vv]0£vTa a.no ts tou KaXopuaslSou, 

dXXa ||107 S"f) (xai) tvj? 0ela<; tv)? paoiXsta? piou TuyxEpvtaav)? Tvjc IlaXaioXoytvT)?, |[108 tou AayyiSa, 

toO ZoijjLV), tou Aaup^VTou, tou T^uxavSiXv)! t>)^ XavSpvjv(^), ||10B tou Movopidxou, tou 'Poijjiavou, 

tou BotXa, tou Mayydvv), tou Syoupo-| |110ko3Xou, tou KaXou xal tou OoixidTou, hi (AupetjnxSv 

epyaoT^ptov ||U1 dn6 tou KoXo|jluje£Sou, oCxvjpia dcyopati0J;v dvri tou Ai0aptTou, Ste-||112pov dvrS tv)? 

Bap0oXo[jia(a^, &repa olx^pLaxa a7c6 ts tou neTpvjvou ||113 (xal) tou OpayyoTtoiXou, &rspov dvrS tou 

■TCpajTaavjxpviTt^ Srepov ||1U d^S tvj? 0uyaTp6? tou IlcbXapi, ^Tspov duS t9)^ |AovaEu7cpa^£(a^) 

||U5 tv]<; ZaSevT^lvv)^, (xal) Step a Tpta aTrS tou MsXta * ev tCi [AeaoxdaTpoa ||110 rqc, auTvj? tuSXvj?, 

oCxTjfAa drcS Tetopytou tou IltbXapi, ^Tspa Tpla ||117 ^tovV)0£vTa d7tS s3vo3^ou tou Xeyopivou Xpv|at[jiou, 

Sxspov dirS ||L18 Guyaxpb? tou KaXo^dTou, Xa^avoTtoiXEia dne6 tivo^ ’AvSpovtxou ||UB tou Xd/a, 

’Ioidvvou t^^ X7ia0ou.^ xat tivoc yuvaixi^ Tf\q EEp^yy)?, \\m dTiva (xal) pisTSEOi^0Y)aav (xal) syivovTo 

spyaaT^pia S3o p,upei)iix4v xal |jiai aapSapiapixSv, Srspov Sixy/pia ani t% MsXittou? [ASTa'Tou 7t3py(ou) 
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||122 piexaTOHr|0iv (xal) xouxo xal yeyoviq ptupeipixiv epyacrT7)pLov, aapSa-| |123pi.apeta xp(a &tx6 xtvoq 

’Aaiuixou Xsyoptivou, olxTjptaxa octu& xou ||ia4 n«XaioX6you xup ©eocpuXaxxou xiacrapa ptexa xou 

Xlavxixxou (Poixa ||126 (xal) xou si* ’IouSatoiv ■ exxSq xy)q auxS)q TxuXyjq si? xiv alytaXSv, otxy)-| |iaaptaxa 

omi) NwoXdcou xou MapouXa, exepov &tb xou KaXoxcfcxou l>7xep ||127 avsxatvEa07) xal s6ptaxexat apxtoiq 

atxoTtoiXetov, o’6t7j|jux dwrii |j128 xou BsvxoGpa, £xep« otxyjptaxa Suo AvsyEpfllvxa ex paOptov ||iao 7tap<& 

xou ptipouq xou auxou tqsvoivoq, eixepov «7t& xou 'Axptxoo, s-| |13<1xepov o’Exvjpia &nb ’Ioiavvou xou 

IiaxaXXdcxxou, EquXootx^ptaxa ||131 xpta arch xou rtemvou, exepov xotouxov aTti xou Scpevxapa, e-j|,33xspov 

aTxi xou ’ApaSavxyjvou, xal £xepov dc7ti xou AayytSa • &v ||183 xavxoiv x& ivotxtov xal sEa6S7]jj(,a ytvexai 

(u^p)7r(u)pa enxax6ffta. ||134 ’Enel Si xal xi voaoxoptetov xyj^ auxvjs asgaaptiaq pacwXtxviq ptovvjq 

||136 AvsS^axo xp6 XPSvuv 6 afoiq ^yicfixaxoq xaxa 7n*(eu{jt)a Ttax$)p xvjq ||130 piaatXsiat; ptou xal 

auveax^aaxo xal 7tepte7toty]aaxo xouxo xal |[137 xaxiicJTYjaev eSpEcxeaOat ev oeuxoi s6Sopty]xovxa xpa66dcxia, 

xaxs-|[ia8(piixeuae Si xal iv auxoi xu 'Aytoi "Opet fitpt7teXoivaq xal eXaifiva? ||138 Svexsv Siaxpo<p9jq 

xal xu6epvy|aeo)q xoiv ev atixoi xaxaxstpiivoiv j|140 aaOevwv, eTxa 7rpoai0Y|xev ev auxco xal ivxiq t% 

OeocpuXdcxxou ||141 KoivaxavxtvouTtSXeoiq, nepl x9jv tojXtjv xy)<; 'Ay(a<; ’Avacxcfcastoq, Sm6 ||143 xtvoq 

EGSoxtptou xou 2xpa6oax£Xy] eEqoiw|0ivxa Stot 7tptlixY)q xal ||14a Seuxipaq <popa<; olx^axa ptsx& x>)q 

voptvjq xal Tusptoxvjq auxoiv, ||144 dtxtva xal pt,exs7rort]0v]aav xal yeySvaatv epyacrr/jpia, (xal) xa exelae 

||116 xaptpapeta dtxtva 7|yopdca0y]aav fotb xou Bpuevvtou, exepov o"xy]-| |14Va anS xou Kapuavtxou, 

xpaTte^oxSma xpta rapl x^v aux^jv miX(y]v) ||147 arci xou MayouXa ' xal reXigatov xouxoiv, £iqoi iv xoi 

peaoxtiaxpoi, exepov |JUS xoiouxov xpa7re^oT67Ctov S eiSplaxsxat atIiveYTu4 T0^ KavvAStq, x(al) ||140 £J;ai 

slq xiv alytaX6v, xcepl rfjv aix-fjv tc^Xy)v, Uxepa ^uXootx-/|p,a-||1S0xa xpta, (Eiq y£vea0at. xal x^v &nb xouxoiv 

eKooSov (075ip)n:(u)pa Siax6-| j1B1trLa. ’Apxtaiq Si: Sxa^ev i!va xot ptiv IxaxSv a7r6 xoixoiv (uTr^pJ-rcfuJpa 

8i-||1B2S6ivxai xax‘ ixoq siq ayopclv (rax^peoiq, epiTcXcitOTpoiv xal i:xi:po)V ||1S3 stSSv Sua7toptcrTti)V (xal) 

Siaxopt^oivxai lixeToe Sia OepaTCstav ||1H4 xal famv xoiv ev xoi xoioiixai voaoxopieto) xaxaxeipivoiv 

dlff0s-||16Svfflv piovaxwv, xa Si Xoi7tot exaxSv Uva ivoiOoiot piexiJ: xtov ||1S0 7rpoetp7)(xiva>v eTrxaxoatoiv 

(6TOp)7r(ti)p(oiv) xal yivoivxai Spou 6xxax6-j|1B7c?ta (ifmip)Tt(u)pa, xal aYopti^xat, St’ auxSv otxoq 

7uap<J; xoiv Xau-||1E8ptoixoiv ptovaxoiv, ^ d(7tb xoiv evxauOa ^ ^XXaxow ^vOa olv Srj-| [150Xov6xt tpecvYj xal 

SS^T] XuatxeXiq xal ouptepipov, xal Jc7EOxofJtt-||l00^r|xat ixetoe cruvepYta ®(eo)u xal poyjOsta xvjq 

^epaytaq 0(sox6)xou. ||lfll Sxipyouoa xal A7ioSexop^7) xouxo xal ^ paatXeta piou Stopt-[|lf,a^exai 

evepyetafiat Sta rcavxiq xouxo ouxoiq xaxa xv)v auxou ||ias yvoi|jL7)v xal OiXrjcnv xal Staxa^tv «7rapatT(]xoiq 

xal XWP^ {s1^} ll104 s6peatXoytaq, xal (r/)xe Kapot xtov XauptoixtSv dtxupoi0y)vai. 7roi7roxe Sta Ttpocpijttjetq 

SoxoGcraq dlvayxataq, (Jty|xe 7rap’ oE/ou/S-t|Xivoq exipou • ||100 xal el! xt Si 7i:eptxxsGet xax’ ixoq dbrS xou 

eEtroS7j(j(,axoq xou Sta-| |1O7Xr)(p0ivxoq aptireXuvoq xal IXaLtuvot;, StpetXet 8£Soa0at j|108 xal xouxo TVpSq 

x*l|v eEpyiptiwiv aeSacrjjttav p,ov*f|V xv)q )3a<nX(e(aq) ||108 (Jtou x'Jjv Aaupav. Tdt xe oOv 7Cp6xepov SeSTjXoixat 

xal xal j|170 vuv avaxeOivxa xal ixpooxupoiOivxa t?) xotaixv) ptovv) xx^p,a~| |lnxa 7rapdt xou etpriptivou 

aytoix^xou xaxa 7tv(eufjt)a ixaxpiq x9jq (3aart-j|mXe[aq ptou xaOi^et aiSxy) xal vepngO^CExat xv) EffX'ii- xal 

Suvaptet ||173 xou rcapivxoq xpuaoSotiXXou AOrOT xvjq PatTtXetaq ptou, [I174 xaOSiq Trape86Gy)crav xaGxy) 

7tap’ aixou dvatpatpixoiq xal |jm Avarrocnrdloxox; xal xiXouq xal fldtpou^ avtoxepa, xax& x-Jjv 7reptXri-|[1Ta^iv 

xmv ixtxopr|YY|0ivxoiv xoi SyjXoiOivxt euaxet ^evtovt xou ||17T ^Y^o^ pteyaXopuipTupoq xal Eaptaxtxou 

riavxeXeviptovoq xputro6oii-| |178XXoiv xoiv dtot,S£ptoiv xal ptaxaptxoiv patrtXioiv xoiv t^xtoiv | j,7D ptou aGOevxoiv, 

xou xe 7vpo7ta7CTcou xal xou TOxxp&q x^q paatXet(a<;) | [18° ptou, xal ox; StaXaptSolvoucrL xot yeyovSxa etc5 auxotq 

7tpax'/)pta |jm xal Xotxa eyypacpa Stxattoptaxa, (J.y)Septtav sup tax ouaa St-||lflaEv6xX7]atv xal xaxaSu- 

vaaxetav xal Staastaptiv fiXoiq xivot IttI x^ ||183 xaxoXO xal voptv) xal Secnroxsta tuv sEp7)pt£voiv xaxa 

ptipoq j|184 xxyjpujtxoiv, ^ 7tapA xou piipouq xou 8taXv)(p0ivxoq ^evoivoQ Stol j|18B x6 eTvai xal e6pt<rxea0at 

eptTtsptetXrjptptiva xal xaxaysypaptptiva ||180 slq-xot ysyovSxa auxto SeS^Xoixat xpucrS6ouXXa( if) pi-fjv 
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|[18J Trap’ £xipoi> Ttvin; toiv <£to£vtcov, 'iywaa re ^rc’ aSe£«<; mmarav [|18B 'raura xal pEXtiouv xal £nl 

■ri xpeiTTov Tcpootystv xal &m>xa-S|1BO0i<rrav xara 7cavra tov ^YXc°po0VTa SuvaT^v aur/j to6tcov 

||190 xal &<; 7cpoaipetT«i xal floiSXeirai, ^toiSt) xal r)v &v £pY<£ar)Tai ||1D1 t6 pipo<; tv)<; povvk &n;l ToutoL? 

Tracriv £7ct8ocuv xal e7cautyjcriv j|ltl!! xal PsXtImctiv, xal -rating x«0££ei xal venv)0^o«Tai h dcvevo-||1B8xXr)c;£a 

r.acrri Siav/jpoupivTiv, Ek Y«P tty Toikcov atrfpaAeiav ||194 xal fHe6aU<rw xal SiYjvexvi xal ptSvipiov xal 

(SxatdcXuTov xaT<£-l|mam<nv xal 6 Twxpcbv AOTOS t% flaaiXe£-[|1I!0a<; pou, xaxa 

C^tyjow TOU noXXocxi? elp7)(iivou ^yuat^tou x(a)T(&) j|107 Tw(sop)a warp&s tt)? pacnXsta? pou yeY0V“<; 

xal timoXu0ski ||108 ereexopYiYtyd K0& ^eSpaSsiiOr) t?\ eEp/)(J,ivy) aeSaapta povvj ||109 tv) Aaiipa, £xTS0ek 

xaw pvjva AEKEBPION t% lvurtap(£v)Y|<; [|200 'ENAEKAT(HL) JvSixncovo? toij ^axtoxtXiooroO 

6xt«~||201xotrto(7Too OENTHKOSTOT IIPSiTOT Stoix;, sv & ||aoa xal xb Y)peT:epov e£crs6&<; xal 

0£O-||2O9Ttp66XY|TOV 67C£CT^pt^VaTO IIs01 XpaTCK + 

+ ’IU(ANNHS) *EN X(PI2T)a TO. 0(E)Q ni-||aoBST02 BASIAETS KAI ’AYTOKPA- 

|jaoarap 'P£2MAI(&N) ‘0 nAAAIO-[|afl7AOrOS + 

L. 37-38 : cL Beugk, Poetae Jyrici ffraeci, t. 3, p. 421, fragment 77 || 1. 141 ’Avaataaecoc : 'AvaoTaalocq 

Alexandre Lavrlfttfes, 

124. CHRYSOBULLE DE JEAN V PALfiOLOGUE 

XpuaAgouXXov (1. 6) Octobro, indiction 14 

Xpu<r<JeouX\oS X6YoS Cl. 9-10, 17, 23-24) a.m. 6854 (1345) 

L’empereur garantit & l’^parque Andrd Paldologue le droit de transmettre h des monastics ou 

& d’autres les Mens qu’il possdde & Krabata. 

Le texte. — Inddit. Nous connoissons ce document par : 

A) L’original, que nous avons photograph^ dans les archives de Lavra (tiroir 1, pi6ce 237 = 

Inventaire Pantdldimftn, p. 11, n° 55) : feuille de parchemin blanc, 665X260 mm, bien conservde. 

Encre noirdtre sau! dans les termes de recognition (X6yov, 1. 10; Xdyou, 1. 17;X6yo<;, 1.24; ’OxTcnSpiov, 

b 25; TeatrapeoxaiSexdlTy];; 1. 26; TceVTY]XO(rrou TerdcpTou, 1. 27) dcrits d I’encre rouge, et la souscription 

autographe qui est d’un rouge different. On note au bas du document sur le pli ddfait lea cinq trous 

disposes quatre en rectangle et le cinquiime au milieu, par oh passait le cordon du sceau disparu, — 

Notices sur le verso : 1) D’une main du xiv6-xve s. : XpuadSooXXov tou IlaXatoXdYoo Slot Kpa66ava. 

2) De la main de Gyrille : ’AvrsYP^fd x£'} qni renvoie d son cartulaire (voir ci-dessous B). — Album, 

pi GLX1V. 
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B) La copie de l’original ins6r6e par Gyrille dans son cartulaire sous le n° x£' (p. 36). La copie 

de Gyrille a 6t6 transerito par le «premier eontimiateur » de Th6odoret (fol. 45 ou p. 89), et cette 

derni6re copie a 6t<5 reproduite par Spyridon dans son dossier (p. 57). 

Notre Edition repose sur la photographie de l’original, et ne tienfc pas compte des copies. 

Bibliographie: Dolger, Begeslen) n° 2907. 

Analyse. — h’oikcios de 1’empereur, l’6parquc Andr6 Paldologue, a fait rapport comma quoi 

il poss&de, en vertu de prostagmata, praktika et autres titres valables, dans la commune de Krabata, 

une terre de LOGO modioi et deux pareques ay ant des attelages de labour; il a demand6 que 

l’empereur lui octroie un ehrysobulle, garantissant son droit de transmettre ees biens k des 

monastferes ou ailleurs & son gr6 (1. 1-7). L'empereur par le present ehrysobulle ordonne que l'dparque 

Pal6ologue poss&de les biens susdits et ait la faeultd de les transmettre A des monast&res ou ailleurs & 

son gr6 {1. 8-16). Conclusion, date, signature autographe de l’empereur Jean [V] Paldologue (1. 16-32). 

Notes. — La presence de ce document & Lavra montre que les biens qu’il concerne sont venus 

dans la possession du monast&ve; pour la localisation de Krabata, cf. Introduction (Actes Laora IV). 

G’est done probablement dans l’intention de les lui donner que le destinatoire avail sollicitd ce 

ehrysobulle. 

Ce destinataire, P6parque Andr6 Pateologue, est le n° 114 de Papadopulos, Genealogie, qui 

d^elare que «son stemma gSn^alogique est impossible k 4tablir d'aprta les sources ». Il est bicn eonnu 

par l’aetivit6 qu’il eut £i Tliessalonique lors du soulfevement des Z61otes, auxquels il donna son 

soutien, sans Stre pour autant partisan de la violence. Il est frdquemment mentionnfi dans les sources 

de eette 6poque (d6j& cities par 0. Tafrali, Tliessalonique an XIV0 sUcle, Paris, 1913, p. 70, 242-244, 

246, 248-252, 264 n. 2), notamment par Gantacuz£ne (Bonn, II, p. 573-575, III, p. 104, 109, etc.). 

Gantaeuzfene (III, p. 104) lui donne le titre de sxl xpocTc^Tjs, et dit qu’il dtaifc, avee lo proto3<5baste 

Alexis M6toehite, ttj? ©EffaaXovixvjt; lorsque Grfigoire Palamas rejoignit son si6ge archi- 

6piseopal. D’autres sources disent qu’il 6tait & la tSte du parti des marine. Nous ne eonnaissons pas 

de texte qui le qualifie d’6parque : faut-il comprendre qu’il 6tait 6parque de Tliessalonique ? Est-il 

le personnage auquebfait allusion Actes Zographon n° 31 (ehrysobulle de Jean V de Janvier 1342), 

confirmant au monast&re la possession d’un bien xccxo: xijv 8iaxp<&xy)m.v K<xX 8ta<p6vSeuaiv *f)v ^xp^xec 

(...) 6 olxstoi; SouXo? -njs fiacuXeEa!; (jlou 6 £mxpxo<; ? En tout eas, il semble que ses relations avee 

l’Athos.gtaient d6j& anciennes lorsque, aprfes lichee du mouvement des Zfilotes, et apr6s s’6tre d’abord 

rendu auprfcs de Stefan DuSan, il se retira enfin k l’Athos, ou il se flt peut-6tre moine. 

Actes menlionnis: Divers prostagmata, praktika et autres titres de propri6t6 detenus par 

Andr6 Pal6ologue, concemant son bien de Krabata (1. 2-3) : perdus. 

+ 'EtceI 6 oUsto? xS) (3aaiXsEa p.ou graphs xup ’Av8p£a<; 6 naXaioXiyo^ ||a &vl<pepev 6xi x^xxTjxca 

Sk& xe 7tpoar«Y(juitTtov xal xpaxxixtov ||3 xal Aoltomv suXAywv 8ixaia>p.<£x<wv dc, x& xwP^ov too Kpa6ax« 
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\< yrjv pio&Ecov xiHmv, aXXa S'?) xal Suo mxpotxou? £xovT«<; SeuYipwe, 115 xal Alft'njflB xal 7rapexaXecie 

t^)v (iaaiXsEav p.ou ?va 7top(ar)T«i ||° xpucr66ouX>iov aur%, xal &X7) ^ela? 7rapaTc£p,ipai aik& s^te 

el? ||7 (iovacT^pta, sfae dlXXaxou evO1 #v ifleX^av) xal 7rpoaipe0yj, ^ ||8 (JamXsla [xou t^v 7rapaxXr]aiv 

oc&tou etjpsvw? TrpocrSeSapsvr) [|® smxoprjyei xal fejnSpafietai to^tco t6v Ttapdvra xpu^-||108ouXXov 

AOrON atiTV)?, Si’ o5 7tpotrraaasc xal ||u fhop^sTai xeer^xeiv (xal) ek to 4*)? t6v Sv)Xw0£vTa exapxov 

||ia tAv IlaXaioXdyov 'rijv SiaXrjfpOEiaav yvjv (xal) to A? pr)0£vT(a?) Ttapolxou? ||13 afiT(ou), toA? ixovruc, 

&<; SsSYjXtoxai &uydcp(“*)> AvsvoxX^t(co«) (xal) aSia-||14aelcmo? gn t4 {<£v} dvacpatp^rco? xal 

Av«<7co >o7t(icyTto5, xal ^xetv II16 ^®®k? 7capa7i£pu[>ai Tauxa, sIts St)Xov6ti eE? fxovacTvjpfia), |[1B eIte 

A?Aaxou £vGa £v ^6eX^<tV) xal 7rpoaips0rj. Tyj youv |j17 la^Ai (xal) Suvipisi tou 7tap6vTO? xPu<ro6(0,k)*Mou) 

AOrOT TVj? ||18 (3amXela? ptou xa0£5ei A §r)Xoj0el? fe*opxo<; 6 IlaXaioXAyo? ||10 TauTa dvacpaipA™? 

xal Avattoarofcairfw?) SiA Trocar)? auT(ou) ||2a Trj? pouXijjastto?), xal Sxuv An’ <£Seta? noiTjaai el? aAr& 

Trav ||31 Saov &v s0eX7)(rr) xal irpoaipeeT), jr?| e6ptcrx(cov) tfXco? 7tap<£ j|M tlvo? el? touto IjatoSiojaAv % 

Sievfix^ffW Tiva, iTCEiS^] ||a3 toAtou x^Ptv sy£veTO auT(w) xal 6 Ttaptbv xpucrd-ll^ouXXo? AOrOS 

ty)? paaiXela? piou, ||2B tbroXu0sl? xadc pwjva ’OKTDBPION tv}? |j2a vuv Tpexotja(r)?) TESSA- 

PE£KAIAEKAT(K2) IvSomtovo? tou 1127 E^axcax^1017^0^ AxTaxomocrrou nENTHKOSTOT 
TETAPTOT £tou?, ||28 h & xal tA ^[x^repov eAas6A? (xal) 0eoTcp66Xr)Tov fiwwnjjA^vaTo ||20 xpaTO? + 

+ ’ia(ANNI-IS) ’EN X(PIST)n TO 0(E)H |[3G niSTOS BASIAETS KAI ||31 ’AYTOKPA- 

TOP fPa-||8aMAI{ON) 'O riAAAIOAOrO£ + 

125. ACTE D’UN FONCTIONNAIRE DE LEMNOS 

IiyiXXifflScs ypapipa (I. 10, 15) Juillet, indiction 14 

[1340 ?] 

[Georges Doukas PhilanthropAnos ?, gouvemeur de] Lemnos, confirme k Lavra la possession 

dans cette tie du mdtocMon de la Vierge Kakabifttissa. 

Le texte. — Inddit. Nous ne connaissons ce document, absent de tous les inventaires et 

catalogues, que par la copie qu’en donne le cartulaire I de Serge et Matthieu (p. 45, n<> 16 B). Nous 

donnons une Edition critique de cette copie (S-M), en lui apportant deux corrections (cf. l’apparat), 

La partie autographe de la signature n’a pas 6t6 d6chiffr6e par celui qui a fait la transcription : cf, 

ci-dessous, notes. 

Bibliographies Svoronos, Lemnos, chap. I, A, b 1, et chap. II et III. 
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Analyse. — Lavra possfede h Lemnos, sur la commune dc Zeumata, le mfitochion de la Vierge 

Kakabifitissa, qui en vertu d’anciens litres de propri6t6 a dans sa possession une terre de 400 modioi, 

ayant sa delimitation propre, et une autre terre de 70 modioi & Ekbat6 et Paran&sia, ou il y a une 

6glise Saint-Nicolas, des vignes abandonees et des terres A jardins de 25 modioi; le tout exempt de 

charge etimpbt (1. 1-7). L’higoumfene de Lavra, et les hi6romoines venus avec lui in Lemnos, m'ont 

demand^ de leur dSlivrer, pour leurs litres de propri6t6, un sigilliddes gramma de confirmation (L 7- 

10). En vertu des pouvoirs que je tiens de 1’empereur, je fais tradition & Lavra du susdit monydrion, 

avec tout son territoire et ses droits; formules de garantie (1. 10-14). Gonolusion, adresse, date, 

signature (non dGchiffrfie par le copiste) de N, serviteur (8ouXo?) do l'empereur (1.14-17)/ 

Notes. — Le document est postfirieur h l'acte de d6cembre, indiction 4 [1305], par lequel 

Constantin Tzyrapfes et les autoviWs ecclfisiastiques de Lemnos cddent Kakabibtissa & Lavra (Actes 

Lavra II, n° 100), et, sans doute, & l’acte de 1’archevSque de Lemnos et Imbros Jacob, de 1321, qui 

confirme cette cession (Ades Lavra II, n° 113) : en effet ce dernier acte nc mentionne aucun autre 

document anUrieur que l'acte de Constantin Tzyrap&s. II doit6trc antdrieur au praktikon de Manuel 

Laskaris d’octobre 1355, qui pr6sente un 6tat6volu6 et d6velopp6 de la fortune de Kakabibtissa (notre 

n° 136). Juillet, indiction 14 correspondrait done h 1331 ou 1346. De ces deux dates, nous tenons la 

dcuxi&me pour plus vraisemblable, car il faut sans doute mettre cet acte cn rapport avec l’activit6 

du grand lnStairiarque et kiphalh de Lemnos Georges Doukas PhilanthrOptnos (voir notre acte 

n° 126) qui donne & Lavra, peu avant aobt 1346, le palaiokastellon de Kontfia, sur ordre de Jean V 

(voir notre acte n° 127), La venue & Lemnos de l’higoumfene et de plusieurs lii&'omoines de Lavra, 

que mentionne notre pifece, s’explique bien s'il s’agissait de traiter avec le gouverncur de l’llo 

plusieurs affaires intercssant les biens du couvent dans Tile ; ceux-ci avaient en effet subi des 

dommages du fait des pirates : cf. notre acte n° 127, 1, 3-4, et l'intention des Lavriotes de recons- 

truire le palaiokastellon de IConUa pour contribuer k la s6curit6 de l’tle 1. 6-8 et 17-19). 

’EttsI e3pov t£> p£po? ty)? 0eta? xal ae6acp(«? peY<ilXY)? Aaupa? xaT^^ov rapl vijv vyjcfov Avjpvov 

sE? t6 xwP^0V ZsupaTa psT6xiov el? iSvopa Tipckpevov yy)? uTrepaYVOu poo 0sop^Topo? ty)? oStoj 

7TW? £7tixsxXy)p6vy)? TY)? Kaxa6(,a>'dfm7]?) 8 8-f) psT^ov xIxTYjrai 7raXa(,Yevwv SixaicopdcTtov yqv 

ESioTOpiipwTov po8£wv TeTpaxoatwv, sT^pav el? ’ExEJdvYiv xal el? t)jv IlapavYjertav blanc 

po8Ewv £68op:f)XovTa, si? 3)v S^xa yfy Kotkto xal 0eia? va&? et? Uvopa xipt&pevo? too Espdpxou xal 

QaupaToupYou NtxoWcou, ^dtpTteXa xal raptSoXoTdma poSEtov dx.oanzl'tte * xaTel^e xal xauxa p&xfl 

too vov dvev^xXYjxa Xal avetrepa 7tavx8? fiapou? xal x^Xau? SYjpoaiaxau * ££f)TY]ors 8^ 8 xipickTaxo? 

xal 7ravoortc£)TaTQ? xa0Y)Youpevo? ty)? 8iaXY)(p0s£ffY)? Beta? xal Espa? Aaupa? xal oE per1 abxou xaxa- 

Xa66vxe? evTau0« xipitfoaxot Eepopivaxoi w? Y&'YjTai, &rcl tot? Trpocroumv aurot? Sixaitipacn xal 

fjpiTSpOV YP^W** ^TTlXUpOUV 7t<jtVTa T^)V TS xaTOX’fjV TOU aUTOO peTOXloO, ^&Y) TOXpa8E8ti>pt 

xal a3xi>? a7C& ty)? 7tp8? ip& &XeY)pocnivY)? too xpaxaioo xal ayEou 'fjptov a668vrou xal PamX^to? Tiphq 

rfjv 0s£av xal tep&v Aaiipav t8 toiqutov povuSptov peri 7rdtoY)? ty)? Trepiox^e xal vapYj? a^Tou, tva 

xar^x^vai xal a30i? 7rap’ au-r?)? dtvevoxX'/jTCO? TravTdcTracri, xal aSiaaeEoTCo?, p?] eupEaxouoa Trapdc tivq? 

Ttov aTtavmxoO Sml ty) xarox^ xal vop?) toutoo t^v Tuxoocrav xaraSuvaoTeEav if) SievdxXvjoiv, i?tel 
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touto’j xaptv ly^VETo xal xb Ttapiiv TjpiTepov tnytXXuaSe? yp£p.p.a xal etceWQtj Ttp&s xb pipo? t?)? 

0e£«; xal Ispac Aa6pa^ Si’ afftpdXewv, p.7)vl ’IouXtw IvSiXTitivoi; 

'0 SouXo; tou xpavaiou xal aytou $)[jlSv auOevrou xal faciUox;, 

L, 1 ce6aerp(a<; M. Aaupas S-M It 1. 6 TrsptfioXotiSjna : ttepipoXecoinux'S-M. 

126. ACTE DE GEORGES DOUKAS PHILANTHROPfiNOS, 
KfiPHALfi DE LEMNOS 

[riapaSoriKiv yp&ppa : n° 127, I. 15] [Peu avant aodt 1346] 

Le grand hdtairiaraue Georges Hookas Philanthr6pdnos, k6phald de Lemnos, remet & Lavra 

le palaiokastellon de Kontda et d’autres biens sis & Lemnos. 

Le texte. —• Inddii. Nous n’avons pas trouvS l'original dans Ies archives de Lavra. Nous 

connaissons de cc document la copie faite par Thdodoret dans son cartulairc (fol. 148v-l49 ou 

p. 296-297), recopUsc par Spyridon dans son dossier (p, 383-386), 

La transcription de Th6odoret doit avoir 6td faite sur l'original; en effet: 1) le copiste indique & 

la fin, par quatre lignes de points, qu'il y a environ quatre lignes de texte, probablement effaces, 

qu’iln’a pas lues; 2} A la ligne 21, entre 'EX£vyjv et A7jp.v)Tp£ou, il a 6crit s^oXou, mais ajoute une note o2i 

il propose de lire ^dXTjfjqxa ou e£aXXdyp,«Tos ou &;ayopa?, comme d&veloppement d’un mot que le 

scribe de la ptfece a abr6g6 et qu’il dessine; c’est presque sdrement ^dX(eip.p.a); 3) il d^crit le sceau 

qui 6tait sans doute attach^ au document : d’un c6t6 saint Georges debout, tenant la lance de la 

main droite et le bouclier de la gauche; au revers, inscription (deux dod^casyllabes) ; dHXavOpwmvoo 

Ta<; ypa<pa? PstepyEou [Xk]tt£ Pseopyts xal xiipo? v£p,e. 

Nous donnons une Edition critique de la copie, assez d6fectueuse, de Thdodoret; les formes que 

nous n’avons pas admises, ou que nos actes n°B 136 et 139 ont permis de corriger, sontindiqu^es dans 

l’apparat(Th). 

J9ibliographie : Svoronos, Lemnos, chap. I, A, bl, et chap, II et III. 

Analyse. — En execution d’un prostagma imperial, Georges Doukas Philanthr&pfenos, grand 

hfitairiarque [et Hphalh] de Pile de Lemnos, fait k Lavra tradition du palaiokastellon de Kont6a, 

sis dans Pile de Lemnos, avec la terre de Pancien domaine (^suyTjXarsiov) des Trachysana qui l'entoure 
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(1. 1-5), PEriorismos, aveo la mention entre autres du feu moine ThEodose, ancien propriEtaire d'un 

champ voisin, et cello de biens du couvent de Patmos (1. 5-19). La superflcie eat de 4.000 modioi, sans 

les prairies (1. 19-20). Sont donnas encore & Lavra lea deux tiers des terres abandonnEes (Ei;aXet|i.p,«Ta) 

de DEmfetrios Stobar6s et de son fils Jean, soit 100 modioi de terre sise b Sainte-HElEne, le dernier 

tiers Etant dEtenu par 1’autre fils, Nicolas, inscrit dans le pralctilcon des enfants de feu Pasabantos 

(1. 20-24), De mfime on donne le bien abandonnE, sis & PtErion, du pr&tre Jean I6annakioa et de son 

fr6re Nicolas, soit 200 modioi; une autre terre de 80 modioi sise b ParanEsia; b Plialcos, o’est-5-dire 

& Delphinos, 25 modioi; un terrain irriguE d’un modios et demi prEs des habitations, et une vignc 

en friche de 13 modioi (1. 24-28), On donne aussi le pldchos Michel, fils d’EuphEmios PeucharEs, de 

la commune de KamEnia (Enumeration des membres de la famille et des biens); la slash patrimoniale 

de Jean AgrididtEs, sur la commune de SIcandalou, b savoir 16 modioi de vigne en friche, et 150 modioi 

de terre en diverses parcelles avec la terre b RaehEnin; une autre vigne en friche, de 2 modioi, qu’avait 

plantEe Georges Tornaris; une autre, de 2 modioi, plantEe par Jean AnyphanLEs & Batoudia (I. 28-35). 

Lavra possEdera tous ces biens et jouira de la totalitE de leur revenu en vertu du chrysobulle qui lui 

a EtE dElivrE [lacune]; signature du serviteur (SouXo^) de I’empereur et grand liEtairiarque Georges 

Doukas PhilanthrEpEnos (1. 35-40), 

Note. — Get acte est celui que mentionne Jean V PalEoIogue, en le nommant 7cap«8oTtx8v 

Ypi&ppoc, dans le chrysobulle que nous Editons ci-aprEs (n° 127, 1, 15), d’aoftt 1346 : il est done de trEs 

peu antErieur. La succession des piEces a EtE la suivante : 1) requEte des Lavriotes l’empereur : 

peut-Etre prEsentEe oralement; 2) prostagma (1. 1; mais cf. xpuer66ouXXov, 1. 37) de I’empereur au 

Mphati de Lemnos ; perdu; 3) acte de mise en possession (7capa8oTtx£>v YP^Ria) du k&pkalk de 

Lemnos : le prEsent acte; 4) chrysobulle de I’empereur aux Lavriotes : I’acte suivant. 

Sui* les PhilanthrEpEnoi, cf. Actes Kulhtmus, p, 127, et depuis ; R, Guilland, dans Etudes 

Byzantines, 3, 1945, 194 sq. = Institutions, I, p. 246-247, et dans BZ, 46, 1953, p, 83 = Institutions, 

I, p. 511; D6lger, Schalzhammer, no 22, p. 68; H.-G. Beck, Belisar-Philanthroponos, Das Belisar- 

Lied der Paloiologenzeit, Serta Monacensia F. Babinger ... dargebrachl, Leiden, 1952, p, 46 sq.; 

V. Laurent, dans BEB, 17,1959, p. 190-195; P. Schreiner, dans Or. Ghr. Per., 35, 1969, p. 376 sq.; 

Catherine Asdracha, dans BEB, 31, 1973, p. 279 et 282; Polemi3, The Douleai, p. 167-170, of, 

n° 173. — Sur l’auteur de notre acte, cf. V. Laurent, dans EO, 31, 1932, p. 179 sqM et Buttes 

mMriques, n° 544 : sur la base du aceau, que V, Laurent connaissait par la description qu’en fait 

I’Inventaire EustratiadEs d’aprEs le Godex de ThEodoret (of, EO, 31, 1932, p. 177), il propose de 

I’identiller, non sans rEserves, en effet trEs justiflEes, avec l’Epoux d’une Eudokia Asanina, fllle 

d’Isaac Asan(Cf, Svoronos, toe. cit.). 

Actes menlionnfa; cf. ci-dessus. 

+’Eirsl I8s^(j.tjv Oetov xal irpocixuv))T6v irpEcraypa too xparaiou xal otytou *f)(j.aSv auSEvrou 

xal j3aatX£to? BioptC6[J.ev6v [*ql <S>^ olv irocpaStkaw -repi^ xois i% as6aff(i£oc? pacnXtxfy; 

xal lepac Aaupa? t6 Iv -ri) TOLaEri; vrjaa> 7caXatoxacTTeX?,ov tE liuXeyEpevov too KovtE« (xerot tt)<; rcepl 

«Et6 too 7cote CsuYqXot-Tstou tcSv Tp«xuoiivwv, ?)Sy) xara t4v TCepl toutou 6pta(xiv xal tJjv 0£A>]aiv 
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6 xpaxata? xal bylau; j3#uiXcEa<; auTou rcapaStSwpu xpi? auToG? mura. "Exet, 88 6 rasp topi a pti? rf)? 

TotauTY)<; 7% * #PXE™1 arci tou T££yyovos tou nTyoiov t% Y0Vl>i^ Y*fc ToC ’ApTTjvou, xaT^pxeTat 

t?|V TpoxAXyjv, Xapt6avsi t8 pouviv t8 XeY^ptsvov toO ApdcxovTo?, Si£pxeTat rJ]V xXax&)T?)V tou ptoVoxaTtou 

'fqu ’IaiScJipou, 6TtdtYei t8 xaXoGptsvov EevoT&cptov xal xaTavxa t8v NepoxuTTjv, la Gxt8? t8 X“P^<Pt0V 

8ttep lxpaTst 6 piovax^ 0soS6aio; ixeTvo? pt£xpt tou ’OlJoXaxxou, Se^iA t8 xepiopil^ptevov dtpiutspot 

10 t& S£xaia t% piovy)<; t% IldlTptou, 8t8pxeTai tJjv xGSocav tou (3ouvou xal dxoupt6£lJei ptixpt xal t% 

6Sou, xdpCTSi dplcrTepdt tJjv aGrfy 8B8v T$)V dTCpxopi8vviy (J,£crov tow fSouvaiv xal axoupi6££si pi^xp1 

tou atYiaXou xal t7)<; exslcts XE(J.vv)?, dir^pxsTai Si6Xou t8v atkiv aty'-aXiv Xapt0dvow tb y)pteXY)pt£vov 

IxeToe xacrrsXXtov t8 xaXoiiptsvov 'E^aBaxTuXuw, xal ait£pxeTat xaV euGetav pti/pt, xal tow XoeTpoW 

xal T7)? XaYY«So? t% FUpStxo^, TtspixXsEow Gvt8<; xal t8 X“P^9^ov tou STpa6oioiavvou xal rqq 

15 XiovoTtouXlvY]?, av«Tp£xei t8v (3ouv8v tou SevEtou xal xaT^p/sTat KaXtSupa, Siip/eTai tJjv 

688v tou ’Ovoucpa xal xaravTa eE? t8v (3ouviw t8v xaXoiiptsvov TGnov piixp1 "n}? ptdvSpa^ tou BdpBa, 

xaT^pxe^ai rl)V Tt68omv tou auTou fiouvou tou Tutcou Xapt6avaw t8 X“P®9l0V XeY^ptsvov 

’AYY^pox^Ttiov, Btipxetai r^v 8S8v xal Siaxepa t8 fiudxiov, Inatpei xb x^P^wv t8 xaXoGptevov 

Kupax^av piixp1 tou ^dcppou tou 8-/|Xu9£vto(; ’ApTYjvou, ev & xal t^v apxV s!'Xy)<ps ‘ xal evt y?) H-oS£cov 

SO TSTpaxLox^lwV) dvsu tv)<; Xi6aSia£a<; y^? tou toioutou ^suYvjXaTetou, *ES6Gt] auTot? xal t8 eE? tV 

(AY£av ‘EXivijv e^Xsipt^a Avj^viTptou tou SToSdtpv), ^Ttep ^xsi Y^)v (J-epESa TptTYjv pioStuv xsvr^xovTa, 

tocrauTtiu; xal ’Itoavvou tou ulou auTou, 8nep ^xsi xal auT& ptepESa Tpt-njv (AoStcov KeVT^xovTa, tb? t^? 

iT^pa? TptTV)? xaTexopt^vv]? Ttapa NtxoXaou tou sT^pou utou auTou, tou xaTaYpacpopivou evt^ toG 

EpaxTtxou tuv TratSwv tou IlacaSavTOu ixetvou - &n ts xal eE^ t& IlT^piov i^dtXeiptfjta, Sirep xal 

SB TtpoxaTeTxev, ’Itoavvou lep£to? tou ’laiavvaxtou xal NtxoXdtou toG dlSeX(pou auTou, <£riva ^xoytTl Y^v 

(jtoSlwv Staxofftwv ’ ^T^pav sE? t^jv Ilapavif)cr£av ^oSttov ^YSo^xovva, xal sE? t8v <Paxiv ^toi el? t8v 

A£X<pivov jioStwv EExoaLTt^vTe * 67t6woTov 7iXv)a£ov tow oixvjpiaToiv auTtov ptoStou kvbq ■f)pt£aso? xal 

Xepcrdt(XEEXov ptoStoiv SsxaTpioiv. *ES60v) xal TtToixi? b &nb xupl°u ^oiv Kapi^vtoiv Mix«^ 6 u£8? 

Eu(pv)(ji(ou tou Heux^pv), 8? &XEt ©soStiippcv, Y“(^8p8v PstopYiov t8v Htjpoy^vyjv, ol'xTjpta, xspo^H'^sXov 

30 (jloSEoiv 6xTtl), xal ^Tepa Iv 8tatp6pot? t6ttoi<;, (letA xal t^? pteptSo? tou dlvs^iou auTou ’Ioiavvou, ptoStoiv 

S£xa. *Opto£oi^ rJ]V &nb yovix6ty|To^ Sia<p£poucrav orcicav tou naxpbq auTtov ’Ioidcvvou tou ’AyplSicIjtou 

eE^ t8 Xwpl°v SnavSaXou, ^toi xsp^P1712^ (J-oStaiv Ssxa^ xal yr\v Iv Sia<p6poi^ t6xoi^ truv tv) 

el<; t8 'Paxoivw ky.axbv Ttevr/jxovTa ptoSEoiv • &repov xePcr“tJLT^sA-ov, 8xep xaTEfpuTSucre rWjpYto<; 8 

TopvdtpL?, pio8£oiv 88o ■ ETepov, 8xsp xaTe^tiTSuasv ’Ioiavvv)? 8 ’Avu<pavT})? si? tA BaTouSia, ptoSEoiv 

3B 8uo. TauTa rama 6(pe£Xst xaT^xs^ xal v£p.ea9ai -f) 8iaX^(p0eTcra asSaoptta patriXix^j ptov^j xal t$)v 1% 

auxoiv Ttaaav xal rcavTotav xapxouaGat xal axo<p8petr0at xp6oo8ov xara rljv Eaxuv xal SGvapuv tou 

Y®yov6to? Ttpi? «ut}jv Ostou xal ctsxtou xpucro6ouXXou, u<; civ ol Iv auT[yj evauxoGpievoi ptovaxol xaT^xwai 

TauTa] xuptoi? xal Seax[oTixoi?. 

+ *0 SouXo? tou xpaTaiou xal aYlou *^(jlojv au9£vtou xal pacriX^oi? PsoipYi-o^ Aouxa^ 6 

40 ®LXav0poj7T/)vi^ xal pi^Ya^ sxaipEiapx'i)? + 

L, 14 tv]?* (of. n.0 136 1, 63, n° 139 1, 61); toO Th H 1. I& XiovoxouXlvv)? (of, n° 136 1, 63, n° 139 1, 62) ; XiovorcoiiXT)? 

Til || KwXtSojpa (cf, n« 136 1. 64, n° 139 1. 62) : KaXXtSpia Th || 1, 23 xatexopiiwis nos : xaTep^o^71)? Th II 

1. 24-25 Svrep-a&TOU (of. n° 136 1. 73-74) : <Snep xal Kpoxccxei'/GV ’Iwdcvvrj? Jepe8? toG ’Icoavvixfou x«l NinoxoiiXou 

Tfflv <£SeX?£v auTou Th || 1, 26 IlapavTjciEav (ol. 136 1, 74) : vrapdlvvioov Th || 1. 31 le mot aiirSv indiquo probftble- 

mcnt une lacuno entro SSx« ot 'Opcolwc. 
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127. CHRYSOBULLE DE JEAN V PALEOLOGUE 

XpuaogouXXos X6yos (1. 10, 24, 33) Aoflt, indiction 14 

a,m, 6854 (1346) 

L’empereur Jean V FaI6oIogue donne h Lavra le palaiokastellon de Kontda et la terre de 
Trachysana & Lemnos. 

Le texte. — Intdit. Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conscrv6 dans les archives de Lavra (tiroir 1, pifece 175 = Inventaire Pant6I6imdn, 

p. 9, n° 46), ou G. Millet l’a photographic : rouleau de parcliemin margC k la pointe sfeehe, 580X 

320 min, pli non compris. TrCs bon Ctat de conservation; pr6s du bord supCrieur et vers le milieu, 

une croix. Encre de couleur ocre, sauf les tcrmes dc recognition (X6yov, 1. 10; X6yoo, 1. 24; X6yo<; 

1. 33; Atfyouorov, 1. 34; Tsffff«ps(7X«!,8ex<&T7)<;, 1. 35; 7eevvqxoercou TsTdlpTou, 1, 36) Merits X 1’encre rouge, 

et la souscription autographe de l’empereur (alors dgCde 14 ans), qui est d'un rouge different; celle-ci 

est traede maladroitcment, et comporte des bavures et des tactics. Un triple pli vers le recto est percC 

de deux trous liorizontaux, deux autres trous ont 6td pratiquCs (h l’Cpoque moderne) en dehors du 

pli, et Ton a ainsi attache par un cordon simple dc soie bleue un sceau d’or de Jean V, que nous 

publions parmi les sceaux rapportCs ou dCtachds (Appendice XX, 4). Sur le pli aotuel, on lit d’une 

main ancienne fffn de l’Cpoque byzantine ?) : Tou xovaxtou, d’une autre main ancienne (raais en 

retournant le document) : Tou Kovt£or;, puis dfunc main plus rcScente : Avjpivoi;. — II n’y a pas de 

notices dorsales ancienncs. — Album, pi GLXV. 

B) La copie de l’original transcrite par Gyrillc dans son cartulaire sous le n° xe' (p. 34-35). 

Cette copie fut reproduitc par le « premier continuateur » de ThCodoret (fol, 62-62v ou p. 123-124) 

et recopiCe par Spyridon dans son dossier (p. 109-111). 

G) La copie faite par les moincs Serge et Matthieu dans leur cartulaire I (p. 1-2). 

Notre edition repose sur la photographic de G. Millet, et ne tienfc pas compte des copies. 

Bibliogrctphie: Uspenskij, Islorija, 111,2,160; Houillard, Archives, p, 255; Dolger, Regeslen, 

no 2909. 

Analyse, — Les moines du monasfAre imperial de Lavra, au Mont Athos, dont les biens ont 

subi de grands dommages, se trouvent dans la gSne; aussi ont-ils demand^ h l’empereur de leur 

c^der le palaiokastellon dit de Kont^a dans l'tle dc Lemnos, avec la terre circonvoisine de 

Trachysana, compt6e auparavant comme domaine {iJeuyir)X«Tsiov) imperial, a fin qu’ils remettent 

le palaiokastellon en 6tat et y 6tablissent des gens (AvOpt&TCous), pour qu’il serve X la defense del'ile 

(1. 1-8), Par le present chrysobulle, l’empereur, acc^dant k la requite des moines, leur donne le 

palaiokastellon de Kont6aet la terre de Trachysana, avec tout leur territoire et leurs droits, eonformfi- 
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ment & l'acte de mise en possession (7tapaSoxtxhv ypAppa) qui leur a 6t6 d61ivr6 par le grand 

h6tairiarque et kipkali de Hie de Lemnos, Georges Philanthr6p6nos. L’empereur leur garantit 

la paisible possession des biens et des ameliorations qu’ils y apporteront, sans qu’ils aient rien h 

craindre des Mphalallikeuonles, ni de quiconque, mais ils devront demeurer fidfeles et soumis k 

l’empereur, comme c'est leur devoir (1, 8-31), Adresse, date, signature autographe de l’empereur 

Jean [V] Pal6ologue (1, 31-41). 

Notes. — Pour la situation de Lemnos en 1346 et la signification de ce document, cf. notre 

Introduction [AclesLavra IV) et Svqrqnos, Lemnos, chap. II, A, d, chap. Ill, chap. VII, A, b 1 et3, 

Ada meniionni: Acte de mise cn possession du kiphaU de Lemnos, le grand h^tairiarque 

Georges Philanthr6p4nos (1. 15-17) r c'est notre n° 126, 

+ ’Exsl of p-ovayol xvj? 4v xtb ayiw 6pst too "AOu SiaxsipivYj? osgacrpfa? povyj? Tvj? j|3 (3a(Yi*e£a? 

poo xy)? si? iivopa xiptep^VT]? xyj? 07tepayl«? 0(eox6)xou xal e7uxsxX7]p4v7]? xy)? Aatfp(a?) ||s Av&pepov 

xal 7tapexa>vecrav ?va, Stot rf)v erclOscnv xal xaxaxpi&J)v xal CqpEav finlffXYjaav eI? ||4 xa xxVjpaxa 

aoxcbv xal xax^vxYjtTav outo', el? arevoycoptav xal Arcopiav 7toXXy|V, euepyexY|05iai xi> ||E ev xyj vy]ctu 

A^pvw TO&aioxAerXeXXov xh Xsyopevov too Kovx4a, psxa X7|? rcspl auxh yYj? xuv ||B TpayuaAvwv, 

■j)xi? xaxeXoy^sTo xpfixepov d>? ^suyy]XaxeLov x9j? pacriXEla? poo, xal Avaxxterwcrt, ||7 xal TOpi7rot7)0G(7t 

xi xoiouxov TtaXatoxdLoxsXXov xal xaxoixtaoxnv ev aoxto Av(0ptbrc)ou? xal s6ploxv)x(ai) ||8 xouxo si? 

Se^vSsutTtv xal Ttpotro^Jjv xal nuv 0(s)5j aa<pdXstav xyj? xoiauTY]? v^crou ‘ x^v xapa-| | V.Ayjctiv auxaiv 

efipsvS? 7rpo(TSs^ap£vY] 7) paaiXet# poo eTUXop^yst xal 4m6pa6s6ei xouxot? ||10 xiv 7cap6vxa xpoir66ooXXov 

AOTON aiSxvj?, Sd oS rcpoCT-lpxAmisi xal StopiCexai cb? Av 47ciXA6timai xal xax^exnv ol pv]04vxs? 

povayol xt)? f7e6a<r-||13pta? povvj? xyj? Aaupa? xi> S(,aXy]<p04v uaXa(,oxkctxsXXov xi Xsy6psvov xou Kovx4a, 

pex& x?i? ||13 TTspl auxfi yvj? x&v Tpa/uerAvow, ^xi? cb? SsS^Xtcxai xaxsXoyi^sxo Tup^xspov cb? 

^suyy)-||14XaxeLov xyj? (iacuXeEa? poo, pexot tcAoy)? xyj? Ttepioyyj? xal vopyj? xal Swcxpax^creco? []1E xal 

xcSv Sixaiov a6x£W, xaxotx^jv TCspiXTj^iv xou ysyov0xo? afixoi? rcapaSoxixoO ypdlppaxo? ||10 xou otxstou 

xyj fJacnXsta pou peyAXou IxatpsiAp^ou xvj? xecpaXvj? xyj? v^cron AVjpvou xup ||17 rewpyiou xou 

OiXavOpwTnjvou, xal dvaxx((raxji xal 7TepL7roiY]&tb(Ttv ooxot S‘f) ol povayol ||18 x4 Sy]Xo)04v Ti:aXat,ox(i«TXsXXov, 

xal xaxotxEatijcrw 4v aixtb dtv(0ptb7r)ou?, xal e4pt<rxcovxat si? X7)V ||10 xpotroxV xal (t4v 0(e)w tniaxaotv 

xal dlercpclXsiav xyj? xoiaiir/)? v^oou, ^yovxs? In dt&s£a? cru“||a°vicrxav xal psXxiouv auxa xal 4xl xi 

xpscxxov xal [UXxiov xpodtysiv xaxa x4v syxtepoovxa ||21 xal Suvaxiv auxoT? xp6xov xal <b? pouXovxai 

xe xal Suvavxat, xal xaTiystv xauxa ||sa pexa xuv 4v auxoi? yeVY]tTop£vcov fSeXTitbaecov dcvevoxX-f]xto? 

xavx^xaot xal aSt-| j23a(rslcrTtij? 4xi x4 dlvatpaipixti)? xal avanoemaerro)?, Tv) youv icrx^i xal SuvApsi 

|jM xou 7tap6vxo? XP050®0^00 AOrOY xyj? paotXsta? pou ||2S xaD^ouoi xal vepYjO^oovxai xauxa 

ol StaX7)cpO£vTe? povaxol pet a xSv ev auxot? ||30 yeVYjaopivov peAxubaeuv Avacpaip£xto? (xal) Avaxo- 

(TTtaoxa)?, p7]S4X(0? euptcrxoVTS? ||27 et? xt ££, auxuv xaxaSuvacrreiav xal aSixfav, o0xs TTapa xaiv xaxa 

xaLpoi? 4xet(7E xe(paXa-||a8xxixeu6vxa)v, odxe p^v 7rap* 4x4pou xtv4? ‘ tcV))v oGtco? StoptCexai xouxo 

•#) pacnXsJ-|Ja9a pou, eav cwvxY|pc5vxat xal auxol xal 4pp£vwoiv si? xyjv Ttp4? x^v paot^eiav pou 

||30 xa0apAv sttvotav xal xifmv xal 67t6Xyj^lv afixcov xal cb? £xoU(« touxo 6(peiX6psvov ||B1 xal xexpsei- 

oxY|p4vov, Kal sE? xAjV Ttspl xouxou ps6a£ay aa<pAXstav 4y4vexo xot? 1182 Syj>vco6ecct(, povaxot? xy)? asGaapta? 
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tv)? Aadpas xat 6 msqxijv ^puo6-||336ouXXo? AOTOS tv];; p«aiXsEa£ [jlou, Atuo-HaAXuOsi<; Kara 

p-vjva ATrOTSTON tyj<; vuv ||36 Tpexo\i<J7)<; TE22APE2ICAIAEKATH2 tvSix'n&vo? tou 

^«-||8°x«Tx^i0ffT0u 6xt«xoctiootou IIENTHK02T0Y TETAPTOT j]» g-rouc, £v 5> xal t6 %£r£Pov 

e6CT£-||a86g? xal 0eO7cp66Xv)Tov 67re<n)|j(),/jvaTo ||80 xpocTo? + 

+ ’U>(ANNH2) ’EM X(PI2T)n TO 0(E)Q ni-||4°2T02 BA2IAET2 KAI ’AYTOKPA- 
II^TQP 'POMAI(ON) 'O IIAAAl0A0r02 + 

128. CHRYSOBULLE DE STEFAN DUSAN 

XpuaifiouWos X6yos (1. 16, 36, 39) Ddcembre, indiction 1 

a.m. 6856 (1347) 

Dusan, qui a visits Lavra, confirme au monastdre ses anciennea possessions et lui fait de nouvellos 

donations. 

Le texte. — Nous connaissons ce document par : 

A) L’original, que nous avons examind dans tes archives de Lavra (tiroir 3, pidce 93 = Invon- 

taire Pant616im6n, p. 20, n° 104), ou G. Millet l’avait photographic : deux feuilles do papier mesurant 

en hauteur 295 mm (pidce du haut) et 302 mm (pidce du bas, cn partie couverte par la pidce du haut 

collde sur elle maladroitcment) sur 300 mm en moyenne de largeur. Bon dtat de conservation; les 

taches d’humiditd qui ddparent l’aspect du document n’entament pas l'dcriture, peu soignde pour 

un acte princier. L'encre est noire; les termes de recognition (Xfiyov, 1. 16; Xfiyoo, 1.36; Xdyot;, 1, 39), 

dcrits d’une main maladroite qui connalt toutefois le tracd employd pour ceux-ci & la chancellerie 

impdriale de Constantinople, et la souscription sont de La mdrne couleur rouge. Le bas de La pidce 

portait un pli (aujourd’hui ddfait) vers le recto, percd de cinq trous (quatre en rectangle et le 

cinquidme au milieu) par oh devait passer le cordon portant le sceau, tous les deux disparus, — 

Notices sur le verso : 1) D'unemain du xive-xv« s. ; Xpua<56oiAov tqO (3aaiX(dti><;) 2te<p<£vou 7tepl tg>v 

xT7)fjt,d(T(£ov) -rife povv)<;. 2) De la main de Cyrille : ’Av-rsYpicpV) ^'(renvoi & son cartulaire, voir 

ci-dessous). 3) Des mentions d’archives modemes. ~ Album, pi. CLXVI. 

B) La copie de Poriginal transcribe par Gyrille dans son cartulaire sous le n° ts' (p, 12-13), 

Cette copie a dtd reproduce par le « premier continueteur » de Thdodoret (fob 47v-48v ou p. 94-96), 

et cette dernidre recopide par Spyridon dans son dossier (p. 66-68). 

L’acte a dtd dditd par : T, Florinskij, Afonskie akty i folografiSeskie snimki s nih v sobranijah 

Pt I. Sobastjanovat Saint-Pdtersbourg, 1880, p, 98-100, d’aprds une copie de Porphyre Uspenskij; 
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St, Novakovid, Zakonski Spomenici, Belgrade, 1912, p. 491-493, qui reproduit l'ftdition de Florinskij; 

Soloviev-Mo8in, Diplomata graeca, n°XVI, p, 116-123, d'aprfts le cartulaire disparu «de Ghryaostome et 

Alexandre 9 ou se seraient trouvftes deux copies du document, qui remplacent X6yos par «s!ovo », 

ce que Soloviev-Moftin croient ft tort un trait de l’original. 

Notre Edition repose sur la photographie de I’original. Nous n’indiquons pas quelques variantes 

sans intftrftt des copies et de l’ftdition Soloviev-Mo§in, qui donnent pratiquement notre texte. Nous 

indiquons les variantes de l’ftdition Florinskij (F), puisque nous ignorons sur quoi repose la copie 

Uspenskij qui en est la base. 

Bibliographic: Alexandre Lavridtes, SftXXoyo$, 29,1907, p. 119 (extrait); Binon, Xiropotamou, 

p. 121, n, 23; DOlger, Schalzkammer, n° 124; M. Lascaris, dans Hilandarski Zbornik, 1, 1966, p. 9, 

no 1. 

Analyse. — Prftambule : la pidtft et la sollicitude pour les ftglises et les monastftres sont parmi 

les premieres vertus d’un empereur (1, 1-4). [DuSan] connaissait par oui-dire la laure de saint 

Athanase, Lorsqu’il est venu au Mont Athos et s’est prosternft dans ses ftglises, il a visitft aussi Lavra, 

y a adorft la Th6otokos et saint Athanase, a vu les moines qui occupent cet illustre monastftre, pour 

lequel il a fttft pris d’un attachement profond, qu’il veut lui manifester par ses bienfaits (1. 4-15). 

Par le present chrysobulle, il confirme ft Lavra la paisible possession ft perpfttuitft de tous les biens, 

mfttochia et droits qui lui appartiennent en vertu de chrysobulles, prostagmata et autres titres 

(1. 15-21). Aucun kiphalb n’y pourra intervenir, aucun prftposft aux Mphalallikia gftnSraux (xa0oX»t& 

xe<|>aXarri>tia) ne pourra rien en r^clamer, ni y mettre le pied contre la volontft des moines (1. 21-25). 

On n’y Iftvera ni le zeitgaralikion, ni le phonikon, ni la kastroklisia, ni aucune autre charge (1. 25-27). 

Lavra possftdait en vertu d’anciens chrysobulles la moitift du«refuge » (x«T«<pdyiov) de Sidftrokauseia : 

1’empereur lui fait don de tout le reste, pour autant qu’il s’agit d’un bien fiscal et pronoiaire, comme 

il l’a dftjft fait prftcftdemment par un prostagraa (1. 27-30). Il fait don ftgalement ft Lavra d’une rente 

annuelle de 300 hyperpres cJest-ft-dire oungiai, ft prendre sur les revenus de la saline et de l’ftchelle 

de Chrysoupolis, et il affecte ft son inflrmerie, comme mfttochion, le monastftre de I’Slftousa avec ses 

droits et privilftges (1. 30-32). Lavra recevra annuellement, des fonderies de Trilision et Brontftfts, 

600 saumons de fer (1. 33). Gonclusion, adresse, date, signature autographe de Stefan [Duftan] en 

slave (1.34-44). 

Notes. — L. 22-23, xaOoXixdo xe^aXarrUia : of. les expressions comparables dans Soloviev- 

Mo§in, Diplomala graeca, p. 456-457, s.v. xe<p«X^. L’expression ne figure plus dans Ostrogorsky, 

Serska obiasl (aprfts la mort de Dugan). 

L. 27, t6 ei<; t<& SiSy|poxauareEa xaTa<piiYt0V : il s’agit probablement ici du lieu-dit 

bien connu de Chalcidique (sur lequel cf. Ostrogorsky, Serska oblast, p. 69 sq., et surtout 

Denise Papachryssanthou, Ades Prdlalon, p. 36-38), xaTa<pftYt0V pouvant faire allusion au droit 

d’asiie aecordft aux hors-la-loi acceptant de travaiiler dans les mines (mais ef. Ostrogorsky, Serska 

oblast, p. 73, n. 91). Au contraire, 1. 33, il s’agit des mines (diS^poxauceta, nom commun) de Trilision 

et Brontftds : ees deux localitfts sont au N.-E. de Serrfts, comme on le voit dans Ades Prodrome, 

p. 120 sq, et carte p. 6-7, et Ostrogorsky, Serska oblast, p. 78 et carte. 11 s’agit done 1ft de mines 
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d’jfitat ou du fisc, et on a un autre exemple do mS-gpoxaucstov S7]|jLocjiaxfiv dans un acte de Du§an pour 

Xfiropotamou, of. Actes X&ropolamou, n°25,1. 29 et notes; cf. aussi ibid., Index s.v., pour le toponymo 

et pour le nom commun. 

— L, 31, fixfipxupa Tpiaxficna fyroi, ouyyU? : il faut sous-entendre SouxdtTOiV, car nous 

avons ici 1’equivalence bien connue de un hyperpre byzantin pour une once de ducats vfinitienB 

d'argent ou grossi. Elle atteste & la fois la large circulation des grossi, et aouvent la dfifiance 

& l’^gard du titre de la monnaie d'or byzantine. La clause d’aprfis laquelle une somme finoncfie 

en hyperpres est dficlarfie payable en ducats a fitfi fitudifie par D, Zakythinos, Crise mondaire 

et crise dconomigue a Byzance du XIIP au XVe stide, Athfines, 1948, p. Ill (repris dans Byzance: 

Hal, socidU, dconomie, Londres, Variorum Reprints, 1973, n° XI) ; D&lger, Schatzkammer, p, 169; 

Ades Xdropolamou, n° 16, p. 114-115 ; BEnTELfi, Lineamenti principali della numismatica bizantina, 

Rivisla Iial, di numismalica, 12, serie quinta, LXVI, 1964, p. 64-65 (fid. frangaise par Gecile 

Morrisson, Numismaiigiie byzanline, Wotteren, 1978, p. 49) ; T. Bertel£, Monela uemziana e 

monela bizantina, Florence, 1973 {Extrait de Venezia e il Levante fina at secolo XV, Atti del 

I Gonvegno intern, di Storia della GiviltA veneziana, Venise 1968), p. 59 sq. Elle s’exprimo soit 

sous la forme un hyperpre = 12 ducats vfinitiens ; soit sous la forme un hyperpre = uno once do 

ducats vfinitiens, dont l'originG serait quo l’once contenait approximativement 12 ducats (Bertel^, 

loc, cil,), et l'explication que 1’on pesait sans doute les ducats. Du premier cas, nous avons vu un 

exemple dans Acfes Laura II, n° 110, en 1321 : fircfipTropa t&v dcv<Jt ScoSexa SouxaTwv Sfixa. Du 

second, nous avons ici un exemple de formulation fortement elliptique (un hyperpre = uno once ; 

cf, do meme notre Appendice XII, 1, 15), et maints examples dfivoloppfis : ainsi dans l’fidition des 

Acles Xdnophon prfiparfie par V. Laurent, n° 25 (a. 1336, infidit) : vojjLio-jjuiTwv 67rep7r6p«v Trsv-njxov- 

TaoXTcb 8ta SouxdcTwv peveTixwv lovomtov o\)yy[aq 7revT7)xovTaoxTto ; autre formulation, maladroite 

mais dc mfime sens, dans un acte infidit de Vatopfidi (a. 1348) : 8Xa6ov fin:fip7iupa peve-uxot ofiyyta; 

Ixatfiv. Pour d'autres indications d’fiquivalonco ontro monnaie byzantino et vfinitienno, cf. 

E. ScHiLBAGH, Byzantinische Mdrologische Quellen, Dtisseldorf, 1970, p. 141-142. Voir en outre, 

pour une confirmation indirecto do rfiquivalenco hyperpros-ducats, Ades Lavra II, n° 77, notes, 

L. 33, [i,a$a : cf. Ducange s.v. p,a$ov ; Soloviev-MoSin, Diplomala graeca, p, 463, s.v. 

Ades mentionnds: 1) Anciens chrysobulles, prostagmata et autres titres de proprifitfi de Lavra 

(1, 18-19), 2) Anciens chrysobulles reconnaissant 4 Lavra la proprifitfi de la moitifi du halaphygion 

de Sidfirokauseia (1. 28) : perdus et non attestfis ailleurs. 3) Prostagma de DuSan donnant I’autre 

moitifi h Lavra (1. 29-30) : perdu. 

+ Efoep tk; (3«oiXst 7rpocr/jxouffa dcper?) (xal) *fj rapl t£> Oetov efio&kia (xat) xepl t<&s ^[{aq) 

afivou |j3 £xxXv)o[(a<;) xal toc<; acpispwufivat; auTO) p,ov<&<; G7rou89) (xat) fimjxfiXeia xepiixrcooSacTov eTvat 

IIs 6cpetXet, fivTeuOev yap (x«l) f) tptXav(0po>rc)te ouv^yeTat xal npbc, Te t&v 0(e6)v xal t8v nXvjcrtov 

<£ydcTnj ||4 xatopSoOtai, t& tou v6p,ou xal t&v 7Tpo<pv)T<ov 7rXripo)[xa. (Kal) ^ paoi>,eTa [xou youv, £t)Xov 

fixouoa ||6 (xal) ttIotyjv xal ottouS^v ttj tou X(pi<TTo)u ^apm dq t&s &y(£«$) «^oG £xxXv)<ri(a<;) (xal) 

eE$ rot Eep& [xovaor^pia, |j® i)xoue(jl&v (xal) 7rp6T(s)p(ov) mpt ttj<; £v t£5 <5cyEo> Spet tou ''AOco Sidtxeipivrjs 

cs6a<r[jd(a<;) Aafip(a;) ||7 tou aytou 7r(aT)p(i)<; ’AQavaoCou, (xal) el^ov iyxdlpSiov tt60ov (xal) njv 

xal TrXvjpotpoptav |j® et<; afi-t^v ' 4); xaTfiXa6ev paaiXeta p-ou 0(eo)5 efiSoxoOvTOi; zlq t& lepiv touto 



38 ACTES DE LAVRA HI 

(xal) &(yiov) fipos, 11° (xal) 7Cpo<j£xiivV)<ra |i.£v xal tas d&Xas ayE(as) ToS ®(e°)G sxxXyicrE(as), eEcty]X0ov 

(8£) (xat) Iv t5j py]0eta>) [|10 fepa Aaiipa xat wpooex6v7|ca rf)v fiTtepaytav Siawowav 0(eot6)xov xal 

ti>v dc(yiov) 7c(at£)p«v ’AQa-H^^oiov (xal) elSov xal toix; ev a&t7] &(yious) y£povtas (xat) &nav t& 

TOpt6(iy)T0v touto (xat) Tcapct n&ai ||ia 0au(jt«^6(jtevov ptovacrr^piov, e3x«pEffT?)CTa (AsyaXais tu sX£ei 

tou 0(so)u (xat) eKpar#)0(y]v) ||13 fJeGaiStspov (xat) acKpaX^atepov pieta xa0ap&s (xat) <&X7)0tV7]S 

xccpSE(as) eIs r>)v aycbc(7)v) t9js et(yEas) ||14 Paiipas ’ Side toiito youv (xat) lxiv#|07)v tva (xat) [xett^ovas 

rivet? e6epyec£(as) sv8eE£&i|jiai ||1B avaXiyos 7rpi>s ttjv 8kSE0ecjiv (xal) rcXyipocpopEav fjv exTy)(rdt(jiY)v, 

AnbXiiei youv tiv 7tap6vta ||ie xpuo66ouXXov AOTON ■?) paaiXeEa piou, Si* o5 Tcpoerciacrei xat Siopt^etai 

iva 7Ccf.VT« |[17 ta xt^piata (xal) piet6yia xal xa Xoitccz SExata {SExaia}, dcTOp x£xtt)tai i) toiaiitT) 

oe6atj“||ls[jL£« Aaiipa Side te TtaXaiyevfiiv xpucro6o6AA{<ov) (xat) 7tpoCTtay|ju£tttiv t&v <£oi8r]|i.(t<iv) 

paaiX^(tov) xat Xom(wv) ||10 Sixaiaijxataiv, v.axiy'f\ tauta (xal) ets to3s denavtas xat Si'Jjvexeis 

Xp6v(ou<;) avevoxXy)x(u^), ||30 aSiatrsEcmos, avaKbaTzam^) (xal) ava<pepa£t(ws) (xat) dSidEtmos, 

rcdtcr/js avAt(s)p(a) (xal) 7cavto[(«s) £7E7jpe£{cc<s) t7)s ||ai te vuv oiitnjs xat tTjs (iertepov Ituvo7)0y)cto[ji^vy)<;, 

xal o3ts xetpaX-Jj tEs tva e6p£crx7]tai ||Ba ets o&Se &v twv xtyj^toiv a6t<3v, o£ite t£s &7tl> t&v eupiaxo- 

|iiv(6iv) els rot xaQoXixdt xE<pa-j|aBXatt£xia Xva Hyei dc&eiav anaixelv tE e£s aura 7) xatatp£67)V 7) £y]|a.io5v 

aCitdt y) xaGo-||E4XixG<; 7) pcspixtos ?) SXois eEcfipxeaGai Iv afitois Trapdt yvwpiTjv auxuv, aX’ elvai 7x«ct(iv) 

||2S dE6«xa (xat) dcvETn^piacrTaj xal o3ts ^euYaP«^(fK)(10V) °^ve <povix6v ofirs xacrrpoxTVjaEa o(jte dEXX6 

ti |ja(1 &7)(jioaiax6v xe<pdcXaiov dciratcnjQricreTai afixtSv, dlX* (wt;) atpi^pwpi^va x& ®(s)t5 Sia(xiv(siv) 

|p7 (JEtftaucrTa dcTxi rc«vx(uv) (jtixpuv te (xal) p,£YaX(6iv), ’Ewel (S^) elc, xb el<; tdc SiSyjpoxauaeTa xara- 

9iiYt0V Ttpo-||2sxaTerx£v,pifev *?) roia6t7) Aaupa t6 ^piicru Sia iraXaiyevuv xpu^o^oiiXfoiv), efispysTei 

■?} PacriXeEa piou ESE(wc) xal tii [|29 Xomiv di7tav Saov eiptaxstai S7)[i.otrtax(6v) (xat) TCpovoiaatixiv, 

xaGS<; ei>epYeff]07) (xat) TTp6t(e)p(ov) Slot 7cp8(a)-|[S0t(iY(jl'0CT0^ ^ P<wiXe£a<; [xou * tfiaa6T(tti<;) Supeitai 

■fj paaiXela [xoo t^ totdtiitv) ayEa (xat) l-| j 31epa Aaiipa Xapi6av7)v xat’ fe'to^ dc7t6 tr^ aXux% (xat) 

ffxdcX(a<;) rf}<; Xpuaoux:(<i)X(efai<;) (6K^p)7i;(u)pa tpiax6aia e5!toi o&yyKws)j 1182 (Ka0 vocaixopiEEaiv) 

a6t7i<; sTvat ei? pi,Et6xiov ^ (xov?) *EXeo3av)<; (JtE0’ i>v x^xtvjtai SixaE(uv) (xat) 7cpovo[i.£(aiv) * 

|)B8 Xa(j.6dtvu(Tiv (8^) xat* £to<; &nb tuv oiSvipoxauaEtuv) tou TpiXiaEou (xal) Bpovt(iw<;) (jia^Ea 

^axAaia aESv)p(ov) axoXtt(ai<;), ||84 Taota youv roScvta ta SidtX7)ep0ivta xaGai<; SeS^Xwtai xaO^ei 

•#) toiaitT) crsSaffplEa ||36 Aaiipa dtvaxpot7)pii£tjtai<; (xat) xwpt? Tffi oEaer&7]tivo(; g7i7)peE(a<;) xk (xal) 

6x^o(sw<;) t?) Ecr^iii |[Be xat SuvdtpiEi tou 7rap6vto<; XPU£T0®°^0U AOrOT tt)<; (3aaiXeE(a<;) (xou, EE<; 

yelp Pe-|| B76aEav (xat) (ji6vI[jlov «7rapdt0pauc7t6v te (xat) ajJ.stax£v/)tov rJ)v xato^V (xat) vojJ.'f)v 1138 ^avtaiv 

x&v Avwt^pai Sw)Xyi.|jtiv({t)v) ly^veto (xal) ^7?exop7)y/|07] t^ SiaXvj^OeEtry) j|8B cre6aa[j,Ea (xat) tepoi ctyEa 

Aaiipa (xal) 6 7tapt3v xpu^SouXXo? AOPOS tx\c, paaiXe£(a<;) [jlou, ||40 dt7cfiXu0ei<; xatdc ptvjva Aex£6piov 

xr\Q ivicrta[A^V7)? TtptitT)? EvSixti6vo<; H41 tou e^axtcrxiXXiocTtou 6xtaxoaioatou Tcevtvjxootou extou 

^tou<;, & xat t8 ||42 ^pi^tepov e6aE6i<; xal 0£Q7rp66Xyitov uTOmrjpi^vato xpdltoe; + 

j|43 ST(E)FAN Vs H(RI)STA B(0)GA VfiRNI GAR + ||44 SRBLEM5 I GRKCBf I 

DESPOTAJU I ZAPADNI ZEMLI, 

L, I Ettcp : ’Enel F || Ayta? : F || I, 3 xal -J] qiiXavOptoTuta mjviycTai om, F || te om, F || 1, 5 ayta? 

om, F II 1. 6 3JXOU8 : ^youv F H 1. 7 watp&c : wwv add, F || et^ov : eT/ev F || 1, 9 Tfpooexuv7)oe F H 1. 10 Tvaxipa F || 

I, 12 tS ; t& F || 1, 14 Pampas : Aaiipa^ F route || ^xSd^opiat F || 1, 15 AvaXdycoe p rocto || om. F || 1, 18 Te om, F || 

I, 20 AvaitoamioTaie : xal dmooTvaaTejs; F |) AvoiT^pM F || 1, 22 ouRs £v : oii&tv P II 1. 22-23 xeipaXaTixiJt F || 1, 23 auTa : 

kutGv F (I xaTarplS^v : lege xaTarptSsiv |) ^[uoBv : yupvoGv (?) F || I. 24 nepixfie : % xatpixffi; add. F || 1. 25 xa- 
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aTpoXT))a£«v F !] 1. 27 e£? t6 om, F || 1, 28 tStug : iSiKfi^ F |j 1, 31 AaipTj P || TpiawJcua ora, F || 1. 32 [xeB1 iv : pe0’ &v 

F recto H l. 33 8£ : xal F || xal Bpov-rkos om. F || (Aosyta (?) F H ££ax<5(H,a ; Siawfaia F |) 1, 38 StTp^ptiveov (lege SieiXuip.- 

I^vwv) : SiV]YY)JA^vti3V F || £w/op'/)Y/|0'') F || 1, 351-40 t-?^ p«cnXE£aq-Aex£6piov om, F H 1, 41 Cx-raxomocrFou om. F (| 1, 43 

vGrni : blagovSrni F II 1. 44 i despotaju-zemli om. F ; Soloviov-MoSin no eonnaisaent pna I'original ot no resolvent 

pas la difUculti ; Mm® I. Sorlin nous a sugg6r6 la transcription quo nous avons adoptGo, ot comprend : t ct jo suis 

despote aussi du pays d’Occident t. 

129. PROSTAGMA DE JEAN V PALEOLOGUE 

npAerrayna (1. 11, 12, 15) 13 ddcembre, indiction 4 

[1350 ?] 

Jean V PalCoIogue garantit & DCmCtrios K8kalas la possession de divers Mens, qu’il Iui a fait 

rScemment attribuer par I’Cparque Georges Isaris et Porphanotrophe Manuel ChagdrCa. 

Le texte. — A) Nous n’avons pas retrouvC dans les archives de Lavra I'original photographic 

et CditC par F. D61ger, Facsimiles, n° 51. Gelui-ci en donne la description suivante : c Papier 

margC, longueur 23 cm, largeur30,5 cm, renforcC au dos & l’Cpoque moderne par du parchemin; bon 

Ctat de conservation; mCnologe en rouge; pas de traces de sceau. » 

B) L’acte a 6t6 transcrit par ThCodoret dans son cartulaire (fol. 170 ou p. 339) (avec uno erreur 

sur le nom du destinataire, lu KtfocnjTa, au lieu de Kwx«k£tv, et une autre sur le chiffre del’indiction, 

15 au lieu de 4). Cette copie a 6t6 reproduce par Spyridon dans son dossier (p, 41). 

Notre edition repose sur la photographie publiCe par F. DSlger, et ne tient pas compte des 

copies. Nous donnons en apparat les variantes de l’Cdition de DGlger (D), 

Bibliographic: Rouillard, Acles, p. 302; G, Ostrogorsky, danB ZBVl> 10, 1967, p. 67, n. 18; 

Dodger, Begeslen, n» 2966; et ci-dessous, notes. 

Analyse. — L’empereur a ordonnC £i l’Cparque Georges Isaris et k l’orphanotrophe Manuel 

GhagCrCs de mettre DfemCtrios K6kalas en possession des biens suivants, ajoutCs au montant de sa 

rente (oExovopla) : 1) l’a^rt'dion dit SykCa dans la rCgion de Rentina; 2) Langada, la terre de feue 

Eudokia PhilanthrdpCnfe, avec ses droits; 3) sur la commune de Karkara, les parCqucs que possCdait 

le grand stratopCdarque Michel PlnlanthrfipCnos, cousin {l^(jc&eX(poe) de l’empereur; 4) sur la commune 

de Saint-Mamas, la moitiC de la parcelle du couvent tou HypomimnCskontos; 5) au m&me endroit, 

la moitiC de la parcelle que possCde le couvent des Russes; 6) les Gifcans (AEYuTCTox«TcE6ekkot) nommCs 

Acheiropoifetos et iSpiskeptitfes, en plus des deux que possCdait dCji Kdkalas (1. 1-9). Gelui-ci a 6t6 

en elTet mis en possession de ces biens par un acte ([tmcp«Sotix:6v] YP^P^) d’Isaris et GhagCrCs, 

mais pour plus de silretC il a demands h l’empereur de lui dClivrer un prostagma, Accueillant cette 



40 ACTES DE LAVRA III 

demands, l’empcreur ordonne par le pr6sent proatagma que Kokalas jouisse de la paisible posses¬ 

sion de ces biens tels qu’ils lui ont 6t6 remis, et qu’il en pergoive le revenu (7rp6ffoSo<;) (1. 9-14), 

Conclusion, mhnologe autographe (1. 14-16). 

Notes. — Dale. Dblger {Facsimiles, loc, cil.J notait qu’en plus de ce que Ton sait des per- 

sonnages cit6s, la palhographie du m6nologo conduit k attribuer la pi6ce h Jean V, done k la dater 

de 1350 ou 1365; il tenait cette dernifire date pour «beaucoup plus vraisemblable », estimant qu’en 

1347, aprhs son entrhe & Constantinople, Cantacuzhne a dti se rhserver le droit de dhlivrer des prostag- 

mata comme privilege du principal empereur. Mais R.-J. Loenertz (Dix-huit lettres de Grhgoire 

Acindyne analyshes etdathes, Or. Ghr. Per., 23, 1957, p, 114-144 : cf. p. 127, n, 2) a pr6f&r6 dater notre 

pifece de d6cembre 1350, consid6rantqu’alors Jean V, qui partage 1’empire k 6galit6 aveo Cantaeuzfene, 

reside depuis environ une ann<5e & Thessalonique et que la region oil se trouvent les biens de Kdlcalas 

est dans son ressort, tandis qu’en dhcembre 1365 le mfime Jean V htait probablement d6jA en route 

pour la Hongrie. 

Prosopographie, Ce que 1’on sait de Georges Isaris tend h confirmer la date de 1350, que d’ailleurs 

Dftlger adopte, sans nouvelle discussion de la question, dans ses Regesten, n° 2966. Isaris, venu de 

Thessalonique & Constantinople en 1343-1344, et alors anti-palamite (Loenertz, op. cil., p. 126), 

passa ensuite au palamisme et se vit reprocher cette «trahison » par Grhgoire Aldndynos dan3 des 

lettres de 1345-1347 (ibid,, p, 134, n° 11 et 139, n° 15). Entre septembre 1347 et septembre 1348, il est 

k l’Atlios, dans la suite du m6tropolite de Thessalonique Gr6goire Palamas, avec Nicolas Cabasilas 

et Marc Ange Bardalds {ibid., p. 126, n. 2 et 127, n. 1). Il porte alors le litre d’6parque, qu’il faut 

probablement entendre de Thessalonique : ainsi dans le clirysobulle que Du§an dhlivre en avril 1348 

h Vatophdi (Soloviev-MoSin, Diplomala graeca, n° XVIII, I. 45 = M. Lascaris, dans Byzanlinosla- 

vica, 6, 1935, p. 175, 1, 32 = D6lger, Schalzkammer, n° 125, collation seule; cf. A. Solovjev, 

Grefieskie arhonty v serbskom carstve XIV veka, Byzantinoslavica, 2, 1930, p. 279-280); et en 

septembre 1350 dans 1’acte synodal, 6tabli k Constantinople, qui innocente 1’ancien pr6tos Niph6n 

de I’accusation d’h6r6sie (MM, I, p. 298). Puis le personnage disparait pour de longues annhes, du 

moins dans les sources connues. Il reparatt— car e’est presque 3hrement le mSme, bien que lc pr6nom 

manque — en octobre 1366 comme grand primicier (cf. R, Guilland, dans REB, 14, 1956, p. 156 = 

Insliiulions, I, p. 319), et il doit etre alors d'un hge avanch, puisque son gendre est mort aprhs avoir 

rempli des fonctions assez importantes (Acies Ghilandar, n° 151). C’est aussi le titre de grand primicier 

que Macaire Choumnos, dans Fhypotypbsis pour son couvent dit N6a Monfe h Thessalonique, donne 

k son ami Isaris, 6videmment bienfaiteur du couvent (Laurent, Macaire Choumnos, p. 49, 55, 68; 

cf. encore Idem, Nouvelle fondalion, p, 115, qui se demande si ce n’est pas aux environs de 1350 

qu’aurait 6t6 oonstruite la N6a Monfe aveo l’aide de 1’hparque [de Thessalonique] Isaris), Enfin il 

rSsulte d’Acfes Ghilandar n° 154 qu'en 1374 Isaris 6tait d6c6d6, et qu’au moment de sa mort il 4tait 

grand constable, puisque l’acte est sign6 par sa veuve, S6w) p.ovax$] (AsydcXv) xoVToerrdefiXvjffa f) 

Taraptva, et ses deux fils, Michel Ange et Theodore Comnhne. Done Georges Isaris est attests comme 

hparque, vraisemblablement de Thessalonique, en 1348-1350, grand primicier en 1366, grand 

constable avant 1374 : cela invite k dater notre document, oh on le voit agir comme fonctionnaire 

dans le ressort de Thessalonique, de dhcembre 1350, aveo Loenertz, plutot que de d6cembre 1365. 
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II faut cependant remarquer que le peu que Ton sait de Manuel Chagdrfes se rapporte & une date 

plus r^cente : il figure comme orphanotrophe et comme recenseur de la region de Thessalonique, ainsi 

que comme oikeios de Jean V, en f^vrier-mars 1369, dans Aries Zographou, n° 43, 1. 92-93, et n° 44, 

1. 12-13, 68 et signature. Manuel Chag6r3s figure, d’apr&s Aries Zographou n° 44 et d’apr&s notre acte 

(attribufi & Andronic Ilj, dans la liste des orphanotrophes connus dressde par R. Guilland, BEB, 

23, 1965, p. 215. 

Autres personnages mentionnds : 1) le destinataire de la pi&ce, Dfem&trios K6kalas : cf. D5lger, 

Facsimiles^ col. 56, pour les membres connus de cette famille, le n6tre pouvant 6tre celui, de pr6nom 

inconnu, dont parle assez longuement Cantacuz£:ne, Bonn II, p. 575 sq.; 2) feue Eudokia Philan- 

thr6p8n6 : Ddlger, Facsimiles, a rappeld qu'elle vivait encore en 1315, d'aprds MM, I, p. 32-33, oti 

l’on trouve des renseignements sur sa parents (sur la famille, cf. ci-dessus notre acte n° 126, notes); 

3) le grand stratop^darque Michel Philanthr6p6nos : mentionnd, maia d’aprfes notre texte, par 

R. Guilland, dans £Z, 46,1953, p. 83 = Institutions, I, p. 511; V. Laurent a proposdde lui attribuer 

un sceau qui n’indique pas le pr^nom (Bulles m&triques, n° 543); aucune raison de l’identifier avec le 

Michel Ange Philanthrfiptnos, qui en 1375 signe Acles Kullumus n° 33. 

Le monastfere thessalonicien too 'Yrtofi.ip.v^CTxovTOi;, (mentionnd auasi dans Acles Lavra II, 

n° 90,1.171, 173,174, 180, et n° 108,1. 877-878, 879, 882) figure dgalement dans les grands praktika 

d’lviron : DOlger, Schahkammer, Index, s.v., et dans Acfes Dionysiou, n° 41, cf. notes. II esb aussi 

mentionnS en 1400 : MM, II, p. 525-526. Quant au monastfere tSv *PtE>crojv ce ne pent 8trB que le 

monastfere athonite, mais les actes que nous en connaissons ne lui attribuent pas de propridtfi 5 

Saint-Mamas. 

Langada et Rentina sont bien connus; Karkara et Saint-Mamas sont au nord d’Olynthos; cf. 

Th£ocharid£;s, KaUpanikia, p. 73. 

Aries menlionntis: 1) Prostagma de Jean V k Isaris et Chagdrfes (1. 1 : SitoptcraTo) : perdu. 

2) Acte de mise en possession (TEapaSsScftxaci d’Isaris et Ghag6r6s adressd et remis 

& K6kalas (1. 9-10) ; perdu. 

+ ’Erol SiwptoaTo -f) p«(nX(e(«) piou 7rpi? too? olxe((oo<;) a&T(vj), t6v ts &7tapxov xup TeoipYiov 

xiv "Icrapiv xal t&v 6p<pa-||2voTp6cpov xup Mavooty. t&v Xotyep^v, tva. TtapaScoaooot. np&c, t&v olxsiov 

T7) fiaaiXeta pou xup Av)p.typ(iov) |j3 t&v KcoxaXav el<; t& ttoct&v t?)<; oExovopila? auT(oo) t& rcepl Tty 

'PevtEvov typESiov ^ ^stVsvov Sox^(av), |j4 Tty eE$ too AayY«Sa yty xup (oh;) E58oxEa^ T7}? 

OiXav0p«7n)v(ty) Ixe£v7)<; pu>T& t&v Sixatav afi^ty;), t(oo?) elq t& xap(iov) IIs 'tty Kapxapay rtapot- 

x(ou^) o0<; xaTefyev 6 7cepi7t60Y|To<; &£dc8eXcpo(; t5)<; (5atnXe£a<; p.ou y.iy<xq aTpaTOTteSipx (>)<;) ||6 xup 

Mix(«tyX & 0iXav0pas7E7)v6<;, t& t& tyucro Tty [eE]<; th x^pfov t&v "Ayiov MityavTa p.sp£So^ Tty 

ctg(6occr(xtoo;) piovty ||7 tou 'YTrop.iy.ytyxovTOS, dxra&Tws xal t& tywro Tty pept8o? ty &xel ^ rotouToy 

X<pptov ■?) cre(6«crp[a) pov?) ||e twv Tctccov, J:XX« 8)) xal too<; AiYUETOxaT^iS^XXou^, t<Sv ts 

’AxelpOTto(>lTOV XeY^(J-eV0V) ’E7UCrXe-||STUTlT7)V (xal) TOU4 ET^pou^ 8oo o6; 7]6ptarxSTO xaT£x^v 

(xal) 7rp6T(e)p(ov) * av^eps 8i o3to$ 3ti TrapaSeSdixacn TauTa ||10 7rp&^ airiv Slot YP^P-^«^o? airSv, 

xal 7tapexdtXs(js TcXefovo^ dc<j<paXe[a^ Ivexev Tuxstv IttI to3toi< l|u (xal) npoaT<ky^(<x.)xoc, pamXsta^ 

(xoo * t})v Trap<jcxXv)ff(iv) aurou TupoaSE^apivy) ■Jj-paaiXeta pou t8 Tcapiv auToi |j12 eTuxop^Y5^ Ttp^raypa, 
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§fiJ o3 xat Siopl^STai it; &v xoctAx**) tccutgc oSto? Avevo^X'/j'rfai;) (xal) dcS(,aaetarT(co<;) ||15 xa0&? rcaps&A- 

ffrjerocv 7ipi? ociut{Av), (xai) tJ)V auxwv <ibro<f>£p7)Tai TpAcoSov, (xal) ouSA efSpyj 7cap<£ tivo<; J|14 [t&]v 

arnivTwv kid toutoi? t$jv Tu^oucrav xaT«$i>v«arTs£ocv if) StevAx^aCiv), Toutou yap x«pw AyAvsxo ocut(m) 

||1B (xal) tA TtapAv paenXda<; [aod 7tp6axay(Ji.«, <itnoXu0Av ty) TpiaxaiSexiTi] 

||10 MH(NI) A(E)KE(MB)P(!£}) (’INAIKTIQNOS) A' + 

L. 1 ccAt(^) : auxou D |j 1, 4 afitTie : «fit(oC) D II1. 7 'Yrcoin^y^oxovTo; : ijtt6 pi.xovtos D j| 1, 8 'Pi&acoy : 
'PoiffmyD || ], 8-9 JE7rwxem:tTY]v : ’EirltTKeytT^v D || 1. 1 & Ac ftv : Atriv D. 

130. DONATION DE KALABARIS 

f p&ppa (1. 29) Indiction 4 

a.m. 6859 ? (1350/1 ?) 

Kalabaris iaitfdonation & Lavra de la riviAre de Ploumiska, 

Le texte. — ln&dil. Nous connaissons cc document par une piAce sur papier, 410x295 mm, 

conscrvAc dans lea archives de Lavra (tiroir 20, pi6ce sans numAro ~ Invcntaire PantAlAimon, p, 94, 

sans numAro), oil nous I’avons photographiAe, Etat de conservation assez bon (quelques taches 

d’humiditA); les trois plis horizontaux et verticaux sont anciens. Encre de couleur rousse, plus foncAe 

dans la croix, le nom Kalabaris et le seingmanuel. Gclui-ci, dontV. Mo&n a bien voulu nous faire savoir 

qu'il en connatt plusieurs exemples sur des documents dApourvus de sceau, est une sorte de blason 

reprAsentant deux fanions triangulaires A liampes croisAes entourAs d’un cercle festonnA, Nous ne 

comprenons pas les grandee lettres qui le ilanquent 6 droite, Un double pli au bas de la piAce vers le 

recto porte au centre une dAchirure, Bur ce pli a AtA Acrit A l’Apoque moderne : Ti> xipiov 6vopt.dc. tou 

KaXc£6«pi?, — Notices sur le verso de la main de Gyrille : 1) 1802, tSco? tou vuv eTvoci xp^vcov 459 ; 

-Sva<; xaP^el 'vfjv Aadpotv tA yupacpt, too. 2) E£? t<W IIp66Aaxa. — Album, pi CLXVII, 

Ge document n’est transcrit ni mcntionnA dans aucun cartulaire. 

Nous Aditons l’acte d’aprAs notre pliotographie. La distinction entre accents aigus et graves Atant 

incertaine, nous avons rAtabli partout la forme correcte. 

Analyse. — InspirA par Dieu, par la ThAotokos et par saint Athanase l’Athonite, et attendu 

que l’empereur a donnA k Lavra par chrysobulle le topos iou Kokala, je donne moi aussi la riviAre de 

Ploumiska, avec toute la dApendance (ropiox^) et l’« anadromA ft de la riviAre (1.1-4). PAriorismos : 

mentions de la frontiAre et d'une vigne de Chilandar, de la route de Zographou, des riviAres Mpordba 
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et Agnentou, de la frontiEre d’Anatavlas, de Stanos, de PalEologue, de la Crete d’Ostrologlcos et du 

Mavros Kormos (1. 4-19), Attendu que c’est par [’inspiration de Dieu, de la ThEotokos et de saint 

Athanase l’Athoiiite que je fais cette donation pour mon &me, je prends l’engagement envers Dieu 

que personne de ma partie, fils, kdphalk du kastron, sEbaste ou autorltE locale quelconque, n’aura la 

possibility d’imposer quelque taxe ou charge que ce soit : Enumeration, ou flgurent les prestations 

pour le kastron de Rentina (1. 19-27). G’est du reprEsentant (tStoocovvjrfy;) de Lavra que tout depend, 

et comme par {’inspiration divine je fais cette donation libre de toute charge, 1’autoritE d’aucun EvEque 

ou clerc ne peut avoir cours (1. 27-28). Le present gramma est remis h saint Athanaso; malEdictions 

contre tout contrevenant: aucun patriarche, mEtropolite, EvSque, pfere spirituel ou pretre ne pourra 

pardonner une atteinte faite k mon psychikon (1. 28-34). Date, signature autographe (1,35-36), 

Notes. — L'auteur. Nous avons consults Mm0 Miriana 2ivojinoviE, Docteur de 1’UniversitE de 

Belgrade, qui a bien voulu nous fournir les renseignemenIs suivants. « Bien qu’il ne figure pas dans 

la lists des archontes grecs dans l’empire serbe dressEe par A. Soloviev (Byzanlinoslavica, 2, 1930, 

p. 275-287), Kalavaris est un de ces Grecs ranges & DuEan qui conservErent aprEs la conquEte serbe 

leur place dans I’administration. II est qualifiE ‘ fidEle vassal de ma MajestE ImpEriale ’ dans un acte 

de donation de DuSan du 18 janvier 1347 (A. Solovjev, Odabrani spomenioi srpskog prava od kraja 

XII do kraja XV veka, Belgrade, 1926, p. 143-144). Par cet acte, DuSan attribuait E Ghilandar le 

bourg de PalEochErion et le lieu-dit Kokalino [cf. t6tio£ tou Kox«X« de la 1. 2, et le Kokalas de notre 

acte n° 129 I], qui se trouvait dans la rEgion de Rentina : la dElimitation est faite par le seigneur 

Kalavaris et le fielnik Branilo. La question reste ouverte de savoir si Kalavaris doit Etre identifiE avec 

le grand hEtairiarque Mi^X 6 KagocUprje;, dont le fils, Alexis PalEologue, souscrit un acte en faveur 

du Rossikon en aoht 1375 {Ada Bossici, n° 23, p. 184).» Gc dernier point nous parait trEs douteux, 

mais il reste que Mme 2ivojinovid scmble bien avoir identifiE l’auteur du prEsent acte. Ajoutons 

qu’elle considEre que le personnage qu’il nomme 6 a60EvTr)£ p,ou 6 p«<jiXe6<; {1. 2) est DuSan, 

qui aurait done donnE une partie du domaine dit de Koltalas E Ghilandar et l'autre k Lavra, Enfin 

elle signale que, dans 1’EnumEration des charges qui occupe les 1. 22-26, E c6tE de charges byzantines 

connues aussi dans l’empire serbe, il y en a qui seraient proprement serbes : axXY)Xo|i.dfcYXOG, pour 

crxuXop.diYKO(;, serait«Tobligation de fournir la nourriture aux psari, c’est-E-diro k ceux qui avaient 

soin des chiens du souverain et des seigneurs 9; TrpESoSo?, serbe pvovod, « dans la Serbie du Sud 

dEsignait l’escorte faite aux reprEsentants des autoritEs »; aurait pour racine le mot serbe 

dEsignant l’avoine (zob), et il s’agirait de « l’obligation de fournir du fourrage pour les chevaux du 

souverain, de ses fonctionnaires et des reprEsentants des autoritEs locales aev6v serait le serbe 

serco, foin; ifjoEvo?, serbe pstmj, serait d la taxe supplEmentaire pour le transport et la vente des 

merchandises»; 7rEpoT{a) est un mot slave, sur lequel cf. T. Taranovski, Ishrija srpskog prava a 

Nemanjidkoj drkivi, III-IV, Belgrade, 1935, p. 209-218. Enfin 2ivojinovifi se deman de s’il ne 

fautpas rapprocher xCEpjcpov de dabar, rEcipient qui servait k mesurer le vin, 

Loaalisalion. Par cet acte privE, Lavra a obtenu de Kalabaris, en Echange de priEres (cf. t6 

(xou, 1. 34), la donation d’un bien dit e riviEre de Ploumiska Ge faisant, Lavra arrondissait 

sans doute un autre domaine qui, dans la mEme rEgion, lui venait de Kdkalas, puisque le motif que 

Kalabaris invoque pour sa donation est que l’empereur a donnE par chrysobulle E Lavra le tEtto*; tou 
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KoxaXa (1. 2). Or notre aete n° 129 est un prostagma de Jean V, qui conflrme & un certain 

D6mfetrios Kokalas I’ensemble de ses biens : si cette pkce se trouve dans les archives de Lavra, c’est 

que les biens de Kfikalas sont passfis en tout ou partie it Lavra, ce que sanctionnait sans doute 

le chrysobulle, aujourd'hui perdu, que mentionne Kalabaris. On en trouve confirmation dans le fait 

que notre n° 129 situe dans la region de Hentina une partie au moins des biens de Kokalas, et que 

l'acte de Kalabaris mentionne aussi le kastron de Rentina (1. 26). Quand & Ploumiska, on peut la 

situer approximativement grSce t Acies Chilandar n° 116, dat6 par les 6diteurs de 1327, qui la 

mentionne (1. 37}, ainsi que la route conduisant de Ploumiska h Aspr6 Ekkldsia (1. 39-40), non loin de 

la route conduisant de Thessalonique & l’Athos (1, 31); et & Acies Chilandar n° 130, de 1339, qui 

mentionne aussi & plusieurs reprises la commune de Ploumiska et la route qui la relie & Aspr6 

Ekklfesia (l. 96-97). L’acte de Chilandar n° 116 mentionne encore les biens d’Anatavlas (1. 47, 54) et 

de Zographou (1. 58, 64) : l’acte de Kalabaris mentionne 6galement Chilandar, Anatavlas, Zographou. 

Nous savons aussi que ce dernier monastfcre avait des biens importants, pikcisfiment le nktochion 

de Lozikion, dans la r6gion de Rentina (of. Acies Zographou, Index). Par cette s6rie de recoupements, 

I'authenticiU de l'acte de Kalabaris nous paratt garantie, et la localisation de Ploumiska ii peu prfes 

dtablie. Cf. aussi notre n° 165, notes. 

Date. II reste h dater notre pkce. En effet, l’an du monde 6851 (1342-1343) n'est pas une 

quatrkme, mais une onzieme indiction. 11 serait d’ailleurs peu vraisemblable qu’une pi6ce invoquant 

k donation h Lavra du iopos de Kokalas fut antri-ieure 6 celle (notre n° 129) qui confirmait 6 Kbkalas 

I’ensemble de ses biens. Ce serait done l’an du monde qu’il faudrait corriger, et la correction la plus 

<Sconomique, puisqu’ellen'affectequ’unelettre, seraitd’ficrire6859(1350-1351), indiction 4. II faudrait 

done admettre qu’entre le 13 ckcembre 1350 (date proposfie pour notre n° 129) et le 31 aotit 1351 

so placent le prostagma dc Jean V pour Kdkalas, le chrysobulle donnant & Lavra uno partie au moins 

de ces biens, et la donation de Kalabaris. 

Langue. Le rddacteur do l’acte emploie un grec tr6s nklangfi : nkks h des bribes de formules 

courantes de la langue notariale, on trouve des mots du grec park populaire : gvi (1. 6, etc.) pour 

£<rr£, dutavwx&paXa (1. 7-8) pour ibravcox&paXa, « h la tete, au sommet, enhaut », ’AxtXavTaptou (1. 7) 

et (1. 12) pour XiXav&apiau et (o)p££tv, os6atvsi (1. 12) pour sEa6a£vei,, Oeaiptovva (1. 14) pour 

OstopSiv, dtvqSatvei (1. 5) et xa'njGotEvei (1. 15) pour ava6atvst et x«Ta6atvei. — Mmo Danica Lecco nous 

signale d’autre part que les textes 4dit6s par Fr. Miklosich, Monumenia serbica speclanlia hisloriam 

Serbiae, Bosnae, Bagusii, Vienne, 1858, permettraient d’identifier certains mots slaves transposes ici 

en grec : par ex., 1. 23,7rp66oSo^, serbe provod (Miklosich, op. cif., p. 61, 123, 146, 162, etc.); 1. 24, 

7co^6v)opa serait un derive de pozoali (op. oil., p. 13, etc.); 7t6por(«) transcrirait porola, sjudices 

selecti » (op. cii., p. 205, 208, 267, etc.), et eev6v sjeno, «fenum» (op. cif., p. 96), Les toponymes 

MTri)pvT£Vi,(l. 7), MrcopwfiA (1.11), Aofh£(a(l. 16) sont slaves. 

Acle menlionni: Chrysobulle [de Jean V ? de 1350-1351 ? ou plut6t de DuSan ?] donnant h 

Lavra le lopos de Kokalas (1. 2-3) : perdu. 
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+ *EtcI SStyfjOYjxa ex 0(eo)u xal tyj? uxepayta? 0(eoT6)xou xal tou 6<rtou irc(aT)p(5)? JA9avacrEou 

tou ev toy Ha ’'AOtovt, xal S^Stoxev 6 a6G(£v)T(Yj?) [aou 6 paaiXei? tov tSitov tou KoxaXA Side xpi00E>0uXou 

||3 el? tyjv tepAv xal aytav AaGpav, StSto xal &yoY tov TtoTapiv tyj? nXoufAYjtTxA? peTa 7i;(A)or(Y)?) /y(Y)?)/ 

||4 raptix*')? xal AvaSpSfAYj? tou YTaraptau. "Apxewi Arto to xopptV t(o6?) xX-fjOpou? xal av£pxeTat 

|]6 toy auXAxt rljv 7raXsav <v>o[jl,1)v tou TCoTapLou xal avYjSatvY) St* 6Xou tou TtoTapou tov [a£-| |saraxa 

piaa T?jv xXyjcroupa xal Av^pX1^0^ 'rY)v xaoraviav el? rfjv ppiJjaiv, ex£aat &vi auva-||7pav tyj? |Aov(yj?) 

tou ’AxYjXavTaplou, Xap-SAvT] tov E^Yjyiv tov Xey<S|Aevov M^pvTsut A7ra-||Bvox(at)9aXa tou aptneXtou 

TOU XLXavTaplou, Ttepa tyjv pAx>)v rljv Gi|aX$)V xal avdpxeTat ^ 11° &arepvt Ttfrpav xal veuyj tov 

Xaxov x(al) AttoSESy] yj? tyjv [iptaiv tou riaXeSxAtrTpau, xspA tov ||10 TCoTa|A(i>v) xal avipxeTat el? to 

Xi06oTpQTov 67tou Avi[6at]vYj f) arpAra tou Zouypdtipou, xal fjTrAyY] ||u t?jv pAxvjv x*t xaT^pxeTat tov 

xoTap,(6v) tov XeySptevov MrcaptoSot — exel yAp ecjTtv tnivopov tou ’A<va>-||lflTauXa —, Ava66vYj tov 

7toTap,(6v) &o? tyjv So[j.t^Y) Tou ptAxtou to Xey6|A(ev)ov tou KaXoyipou x(al) <re6£vYj eE? ]|13 to cnivopov 

tou STavou, xspa toy 7tXAy7j x(al) spxeTe [eE?] tyjv arpATav too STavou el? tyjv XvjOaaouplav imoo 

||14 alvei et? t$jv xouptap^av Avapiaov to? Sug trcpAta?, x(otl) Av£pxsTai el? -ri)v rr^pav t> |a(c)y(A)X(yjv) 

0e6p{6v)Ta ||15 xaT« AvaToXA?, 7tepA tov Xaxov xAtgyBev Ta apx^Xta tou Sravou xal xaTYjSatvY] et? 

tov 7roTap,iv tou ||10 {tou} "AyvevTou el? t$jv pplatv, Av^p^eTat St* liXau to[u] Ttoraptou x(al) A7toS-/jSt 

eE? to (A^po? ty)? Aq6t££(o?) ||17 (xal) ifA7c£v7) eE? to auvopov tou naXat6X6you x(al) AycoSVjSi el? t?jv 

pdcxvjv tyjv u^tX-Jjv tou ’OoTpiXoyxou, II1* xaT^px^Tat to poptov [A^po(?) tyjv pA^Yjv ^(^l) xaTocvya el? 

t6v ppttjiv XeyAptevov IIXAravov, rcepA ||19 tyjv X^ptvYj xal otoSESy) sE? tov Maiipov KoppuSv, ev to x(al) 

■/jp^aTto. ’Ercl Sfc SSYjylOYjxa Attoy 0(eo)u ||ao x(al) tyj? uTrepayta? 0(eor6)xou x(al) tou 6at<ou > 

7t(aT)p(6)? YjjAtov AQavaotou tou ev to ’'AOovt x(al) ^Swx<i Tto Sta tyjv ^uxyjv /[J-ou/, ||ai Sta TouTto SESco 

Ta? ouvOiixa? (Aoo el? 0(e6)v, 6ti va [AtSfev aStav oto tou [A^pou? [Aou if) rceSl [lou ||aa 5) xetpaX1)) tou 

xiicoTpou ^ oeSacfTi? y) ivoxo? tou t6xou [aiti&tov ^j oxXY)Xo[A<jcyxo? yj xacrTpoxTYj-||a8at& if) ^ovyjxSv 

?) TrapOevocpOopEdt. ^j [[Aav]TtjcTo96po(?) ?j 7tp66oSo? ?| eax^Xupta tyj? [j24 x(at)9a^? Tro^SYjopa 

et? tyjv xpEotv ettrT^XjAev(ov) 7c6por(a) ?) crsv(6v) ij £uXaxupou ?) yj? &Xov t! 7Cot(e) |[25 if) [At<J SouXla, 

ta xal av £vet, tou xdtarTpou tyj? Pevt£vy)[?] •)) (|)afivo(?) tou 7toTa[Aou T?fi[A75p(ov) i) xoupipxt eE?.tov 

||afl <p6pov, 67C0U Av djxlt ^ Woronl SouXta au0(ev)Ttx-}j ?j [x]6[Attrrp(ov) ^j ptEa otStootA tou tAxou -lj 

reoTartl SouXta auO(ev)T(i)x{fj) ||37 xaxa x(at)p{6v), aXot i) Tt Atvet va apx(e)Tai uwo tou eupttntojAevou 

StYjxovtTou tyj? t^p(a?) Aaupa?, x(al) e^l oStyou-||a8[Ae ix 0(eo)u x(al) 7Vttb &ut6v 7tavTeXei&Gep(ov) 

Atco TtavTi? Ipyou, o£Jts 6x0 apx(t)ep(^co?) apx(e)Te if) xXYjptxou. Ata /toi5/-||20tco eysyAvYj toy 

xap{&v) ypauav eE? dcotpotXiav xal exeSto0Yj eE? tSv icy tov AGavaotov ‘ "fj tyj? Sfe (3ou-)| 30XyjOv>j xtIjce 

AvaTpoX'fjv et? ^ Tt 6ypat[ia pteTaTou 0T6[AaT<i? [Aou va 'lyy to? apa? tov TpiAxactcov ||311' x(al) yj' Gei^Spov 

x(aT^)ptov x{al) rfjv X£xpav Tou Tt^ x(al) va xptveTe (aite [a(&v) si? tov <£t&vav ||3a ixtvov, xal 

AutoG? tou? dtytou? ou? toy ixpooiXooa va Tou? StAStx^eTat eE? t9jv ^jjA^pav ||33 exetvYjv, Iv toutoy va 

[AtSibv ^xt'a^tav o6[Te] x(ar)ptapx(Yj?) outs (AYjrpoxoX'fjTYj? oiite Ixtaxoxo? ||34 ?| xveU[AaTtxi>(?) t if|Jpei? 

va to auxopttnj 0 a... vacat Sta ar6[AaT6? [Aou tyj? AvaTp^t to i[>uxyjx6v /[aou/. |t3S AtA toutoy 

kyeySvi Sta tiT^paTo? [aou ev £r[st] ,?tova' (EvSixTttovo?) S' : — 

||80 + KAAABAPIS 

Lege : 3. 4 xopptv tou oxX^)8pou? (of. >tXf)0p« ou -ov ou -0? et axX^Opa ou -ov ou -05 «aulno ») |i l. 5 t« : t6 II 

. 5-6 piioT«xa || 3. 6 ixetoe || 1. 10 OTtdyet || 1. 12 aeSalvst || 1. 14 gvt, 0e«pc5vT« II 1. 16, 17 d™Sl8et|| 1. 17 ipirolvst II 
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1. 18 T&v : -ri]V II 1. SO TO : II tu : TO II I, 21 toutq, toxiSLI 1. 22 otuXatJUicYXo? || 1. S4 £oTaXp£vav, SuXAxupov ^ et? 

iJXXo I! 1, SB if) p(a SouXeCa, o'(a Mai otv || 1. S6 TUXfl, $ «°™7^1 SouXeta, auvSoo'ta || 1. S7 aXXa et ti gvt, 

8momvt)toC II L. 27-28 gjrel 68r)Youp.ai || 1, S8 koi&, dcpxeTai II 1. 28-29 touto || 1. 29 e( ti? S£ II 1. 30 nortjaai, et? eS 

ti || 1. 31 xplvmci pv)Te || 1. 32 ^poo-fiXwtra II 1. 33 ty^ || 1, 34 % leped? v& t&v (?) auYX“P4°D. sl! TlS Avaxp^ei || 

1, 34 A,,. vacai de ±4 IcttreB || 1. 35 toGto. 

13 x. ACTE DE JEAN V PALfiOLOGUE 

np<4a[TaY[*a ?] (1. 10-11) indiction 5 

[1351/2 plutdt que 1366/7] 

L’empereur aocorde & Lavra l’exemption de certaines charges payees & des stratiotes de la region 

de Thessalonique. 

Le texte. — In&dil. Nous connaissons ce document par une copie authentifl6e conservfie dana 

les archives de Lavra (tiroir 19, pifece 318 = Inventaire Pant616im6n, p, 89, n° 319), oil nous l’avons 

photographic : feuille de papier, 182x220 mm. Mauvais dtat de conservation (un tiers dans le sens 

de la largeur a disparu A gauche, soit la distance entre deux plis; les plis, peut-6tre anciens, ont dStruit 

I’^criture, de mdnie que de larges tnches d'humidit^), Le texte est 6crit parallfelement au long c&t<5. 

L’encre est de couleur ocre, cede de la souscription est noir&tre. Pas de trace de sceau, Le verso ne 

porte aucune mention. — Album, pi. CLXVIII. 

Ge document n’est transcrit ni mentionnh dans aucun cnrtulaire. 

Nous fiditons l’acte d'aprfes notre photographic. La lecture du chiffre de l’indiction (5, ctnon 16) 

a ht6 vhriftee sur le document. 

Analyse, — Le kathigoum&ne do Lavra, Jacob Trikanas, a adressfe une requite h l'empereur, 

en vue d'obtenir que [Lavra, ou des parhques de Lavra,] n’aient pas h payer [certaines taxes, 

notamment] la dime sur les pores, & des stratiotes, [qui semblent installs dans la region de] 

Thessalonique. L’empereur satisfait & cette demande par le present acte. Mention du m6nologe 

imperial. Signature autographe de Makarios, m6tropolite hypertime de Smyrne, authentiflant 

la copie.. 

Notes. — Dale. Pour l’higoumene de Lavra, Jacob Trikanas, sur lequel on consultera Intro¬ 

duction {Actes Lavra IV, Index, s.v.), les dates extremes actuellement connues sont janvier 1351 

et octobre 1366 : cf. notamment Loenertz, Cydon&s,’!, n° 96, p. 130 sq., note & la 1. 23 (en ne tenant 

pas compte de la r^fhrence & PG, 151, 695 B, oh Trikanas est dit paxaptry)?), et Denise Papachrys- 

santhou, dans Tr, etMSm., 4,1970, p. 396-397. Une cinquifeme indiction correspond donch 1351-1352 
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ou 1366-1367. La date de 1363 (?) donnfie par Gulllou-Bompaire dans BCH, 82! 1958, p. 188, n° 23, 

est erron^e, ou plu3 probablement concerne le testament de Trikanas (cf. le Catalogue Uspensltij- 

Kourilas, EBBS, 7, 1930, p. 208, n° 16). 

Quant k Makarios de Smyrne, il authentifie h une date inconnue, peut-6tre voisine de 1347, 

une copie des actes du synode palamite de 1341 : cf. G. Mercati, Noiizie di Procoro e Demetrio Cidone 

(Studi e Testi, 56), Cit6 du Vatican, 1931, p. 208 et n. 3 et p. 509. La date de 1351-1352 semble done 

pr6f6rable k oelle de 1366-1367. G’est ce que conflrme une indication que nous devons & J. Darrouz6s : 

en avril 1363, un miitropolite de Smyrne, ancien fivfique de Kampania, est somm6 par le synode de 

gagner son dioc&se, comme il s’y 6tait engagfe h son ordination, et de quitter Thessalonique oft il 

s’attarde indOment (MM, I, n° 193, p. 445-448 = Darrouz^s, Regesles, n°2455); ce doit 6tre notre 

Makarios, dont on peut penser qu’il n’a pu continuer de r^sider A Thessalonique (et d’y dftlivrer des 

autlientifications) apr&s cette sommation, et aprfes l'arriv6e du m^tropolite Antoine, dont l’acte de 

transfert date de mars 1363 (MM, I, n° 192, non 6dit6 = DAimouzfts, Regesles, n°2453). 

[ + '0 TLpLCOTKTO? EV tepOpOvA^OL^ X«l XaGYJYO^pSVOt; T7]? x«t« rb #yi-ov 6po<; tou "A0w Staxet- 

p£vY)s ||s [ .. db 23 .. ty)<;] eE^ ESvopa Tiptops? tv\<; toxvu [xe]paYvou SecmitvYp; x[a]l ®eo-||3[T8xoi> 

,, i 20 .. T?)]q Aailpa? xup Mdtxtofjas 8 TpLxa[v«? dc]v8q>Eps x[al]7cap?xaXE<7(ev) ||4 [ .. rt 25 .. ] 

Tat afirv) xal [d<; t8 eK% oft.<?v ol p[ov]a^[ot t](y)?) 67c-||s[ .. ± 25 .. ]arou<; ^oucrt 

Terayp^vov GeaaaXo[vixelt; c]TpaTtcoT«<; xal StSiaat |j° [ .. ± 25 ,. jrta^, %ouv rot Sexax£vTe ,.. 

.Ttov XTY)p(a)7(tov) aftT&v ||7 [ .. ± 25 .. ]Etplvtiiv, -r^v Trap<&xX7)cnv [rairyjv] xpacrSsl'apiyY] 

•f) §acn-|]8[Xe(a pou 7rpoaT<&crc7st xal Siop]tCeT«i A? Sv tou Xotxou oft[S&v] 8E§[ou]atv ol Sy)Xci>[08v]ts<; 

j|9 [povaxol .. rb 15 ., ] xp8<; to8[<; 7rpopp7)]Q^YW<; o,TpaT[tt8Ta<;] rijv Tota[ftTY)]v xotpo-|i10[5sx«- 

te[«v .. ± 20 .. ] Y) [ .. ± 16 .. ] rfiW orr. too x<£[pftv]To<; 7cpoa~||u[TdtYP«''Fos ? 

± 55 .. ] xal ?Gp.Y) ||12 [ ,. db 30 *pvjvl.]co (EvSlxtuovoc;) e^5). + T8 xapftv [tajpv 

4[vTt>i|ls[6XY)Giv t£> xpoTOTG-nrco xal xaTct xavTa IcrdCov eftpeOfcv uxeYpa]cpig xal 7tap* £p[ou]. 

||«[+<0 TAI1EINOS MHTPO]nOA(I)T(HS) SMTPNHS (KAI) TIIEPTIMOS MAKA- 

PIOS + 
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132. PROSTAGMA DE JEAN V PAL^OLOGUE 

npiffTaypct (1. 7) DScembre, indiction 5 

[1361] 

L’empereur ordonne de remettre au mdtocbion lavriote de Saint-Athanase dit Koprianis, & 

Gabrika, une terre de mille modioi. 

Le texte. — Nous connaissons ce document par : 

A) L'original conserve dans les archives de Lavra (tiroir 2, pifece 117 — Inventaire Pant616im6n, 

p. 13, n° 61), ou nous l’avons photographic : petite feuille de papier, 180x312 mm, Bon Ctat de 

conservation. Les trois plis parallCles en hauteur semblent anciens. Le texte est Ccrit parallClement 

au long c6t6. L’encre est de eouleur ocre, celle du menologe est de couleur rouge. Pas de trace de 

sceau. — Notices sur le verso : 1) D’une main du xive-xve a, : Tvj? Ko7rpiav{7j<;) (j,etCxi(ov). 2) D’une 

main du xvin3 a, un court regeste. — Album, pi CLXIX, 

B) La copie faite par ThCodoret dans son cartulaire (fol, 170 ou p. 339); elle a 6t6 reproduite 

par Spyridon dans son dossier (p. 41-42). 

L'acte est CditC (d’aprCs notre photographic), traduit cn allemand et comments par A. K. Eszer, 

Das abenieuerliche Leben des Johannes Laskaris Kalopheros, Forschungen zur Geschichte der ost- 

wesilichen Beziehungen im 14. Jahrhunderl (Schriften zur Geistesgeschichte des ostlichen Europa, 

Band 3), Wiesbaden, 1969, p, 162-166. 

Nous dditons d*apr6s la photographie de l’original, sans tenir comptc des copies. L’ddition 

d'Eszer prdsente deux lectures diffSrentes (E), 

Bibliographic : DSlger, Regesten, n° 3111, avec la date erron^e : 1366 ou 1381. 

Analyse. — L’empereur ordonne 6 Manuel Kydfinfis, qui est de ses grammatikoi, et & 

Jean Kaloph6ros, cjui est de ses paidopouloi, de mettre le mStochion lavriote de SaintwUhanase dit 

Koprianis, dans la region de Gabrika, en possession d’une terre voiaine de 1.000 modioi, qu’il 

poss^dera exempte d'imp6t et de charge. Que ce prostagma soit remis k Lavra pour sa s£lret6, 

MSnologe autographe. 

Notes. — Sur la date et les personnages de ce document, il sufilra de renvoyer au commentairc, 

ci-dessus citg, de A, K. Eszer, qui mentionne les travaux ant^rieurs, notamment ceux de 

R.-J. Loenertz, mais qui n’a pas r^ussi 4 localiser Gabrika. Sur Jean Laskaris Kalophdros, cf. aussi 

D. Jacoby, Jean Lascaris GalophSrou, Ghypre et la MorSc, REB, 26,1968, p. 189-228 (que Eszer n’a 

pas connu). 
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+ '0 fazb twv ypappcmxfiv tv)? fkcnXE(-(a?) p,ou Mavou^X KuStiovv) xal ai 6 dm-A tcov 7caiSo7c(oA)- 

X(uv) aurf)? ’Iw(<xvv)y) KaXotp^ps, [|s -f) paaiXeta ftoo fe'^SL G^XTjpia xal Siop^sxai. 6fnv to? $v TOxpaS timers, 

7cpi? t8 e6piGrx6p,(ev)ov ||3 rapt t)jv x<&P%v tou Fa6put<& pe-rAx^ ty)? x(«)t& tA #yiov #poS tou "AOto 

Siaxei(x(£v)^ ae^aarpia?) ||4 pov(9j?) ty}? PacrtXeta? pou t% AotApa?, t& et? Svopa TLptiip(ev)ov too 

Ayiou JA0avatr£ou |[E xal emxsxX7]p(£v)ov ■?) KiTtpiavfi?), yvjv vcX^crtov aArou poSfoov xlX£oov, &rc(co?) 

xa-r^Y) ||6 xat vApvjrai auT^v areXfi? 7tovt7) (xat) a6«pw? ' xal pYjS(&v) dtpLEX^cnyre r) ora pO-/) cere 

|]7 rot rapt toiIitou, dcXXA 7Coi7joaTE xaOtb? tA ratpAv Aptv 8i.op[£eT(aL) TCpAtTTaypa, 6 xal otv-rt-1 [ 8<TTp&}iaTs 

rcpA? tA p£po? tv)? SiaXv)(p0£[(T7)? ae^aapta?) povvj? t(v)?) AaApa? St’ aatpaXeiav + 

||° MH(NI) AEKE(MB)P(IQ) (’INAIKTIQNOS) E' + 

l. 5 «TC(a>?) : 8tt{sP) E II i. 6 ^SCfev) : (A7)Sfe E. 

133. ACTE DU PROTOS THfiODOSE 

rpAppa (1. 19) Avril, indicLion 6 

a.m. 6861 (1353) 

Le prdtos ThAodose donne b Lavra les kellia de la skite athonite des (Hdssia, ddsertds en raison 

des attagues turques. 

Le texte. — Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conservA dons les archives de Lavra (tiroir 2, piAce 134 = Inventaire Pant616hn6n, 

p. 14, nQ 67), ou nous l’ovons photographic : feuille de papier, 423x290 mm. fitat de conservation 

mouvais (l’liumiditA a abimA l’Acriture surtout dans la partie droite et les plis moderncs; quelques 

dAchirures sur les cdtAs). Filigrane : arbalAte, proche de V. MoSin et S. TraljiA, Vodeni znakovi 

XIII i XIV vijeka, Zagreb, 1957, vol. I, p. 58, n° 221 (1339 et 1346), et de Briquet, n° 707 (1353). 

L’encre est ocre. Pas de trace de sceau. Sur le recto et tout en bas du document, tAte bdche, d'une 

main contemporaine de I'acte (?): + AixaCoopav t£ov FXoacrAv. — Notices sur le verso : 1) D’une main 

du xive-xva s. : Tvj?0a<rou vtfjaou. 2) D’une main du xvi°s. : ©dccrou. 3) Diverses mentions d’archives 

postArieures, — Album, pi CLXX. 

B) La copie tronscrite par ThAodoret dans son cartulaire (fol. 102v ou p. 204); elle a AtA repro- 

duite par Spyridon dans son dossier (p, 252-254). 

L'acte a AtA AditA par le moine des Glfissia Ignatios, dans ’Ap^stov AxxXyjo. xavov. 

Sixatou, 6, 1951, p. 81-82, et par PantAlAimon de Lavra, dans 'Ay^E^ix^ Bi6Xto0^x7], 

17, 1952, p. 201-202, qui corrige et complete l’Adition prAcAdente. 
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Notre Edition repose sur la photographic de l’original. Elle ne tienl pas compte des variantes 

des Editions antdrieures, qui sont sana intdret, ni des copies. 

Bibliographic: Article ci-dessus citd d’Ignatios, pour 1’histoire de la skiLe des G16ssia; 

J. Meyendobff, Introduction a I'iludede Grfyoire Palamas, Paris, 1959, p. 52, n. 47. 

Analyse. — Prdambule : les circonstances sontl’dme des choses, et qui ne sait pas s’y adapter 

provoque de grands dommages (3. 1-2). Les attaques turques sont cause de l’abandon et de la ruine 

definitive des ltellia du Mont Athos; seuls se maintiennent ceux qui se trouvent avoir dtd rattaches 

■\ de grands monastics, spdcialement & Lavra, qui compte beaucoup de moines et peut prendre soin 

des ltellia (1. 2-7). G’est ainsi que les ltellia et ermitages de la skite des Glossia sont depuis quelque 

temps compl&tement ddsertds, au point que leurs maigres vignes risquent de disparaltre tout & fait 

(1. 7-9). II a done paru bon d’uscr d’dconomie et de les rattaclier & Lavra, afln d’dviter que leur 

complet abandon en fasse un spectacle de desolation, comme c’est le cas pour les autres slates de 

1'Athos, et qu’au contraire leur entretien procure quelque rdconfort (1. 9-12). Lavra possddera les 

ltellia de la sltite des G16ssia, aux memes conditions que ses autres ltellia situds h I’intdrieur de 

l'Athos; elle en prendra soin du mieux qu’elle pourra et comme elle voudra; personne ne pourra 

l’inquieter & ce sujet, non plus que ceux qui me succdderont dans la charge de prfitos {1. 12-16). Elle 

en sera propridtaire h perpdtuitd, & charge d’envoyer chaque annde au prfitaton, h la sainte icdnc 

de notre toute-pure dame la Tlidotokos, trois livres de cire (1. 16-18). Conclusion, adresse, date; 

signatures autographes du protos, de l’eccldsiarque de Karyds et de deux liigoumdnes (1,18-24). 

Notes. —- Prosopographie. Le prfitos Thdodose d’Alypiou estbien eonnu : cf. en dernier lieu, Acles 

Prdtalon, p. 138, n08 5 6 et 60. Sur Gabriel, successeur de Thdodose comme higoumdne d’Alypiou, 

cf. Actes Kuilumus, p. 17; ajouter : MoSin-Sovre, Supplement Chilandarii, n° 7 (1353), 1. 52; inddit 

do Vatopddi (1362), Sur Nil, eccldsiarque de la laure do Karyds, cf. Acles Prdtalon, p. 160. 

Thdophile, en tant qu’higoumdne de Mdnitze, signe : Acles Kuilumus, n° 23, 1. 35 (environ 1350 ; 

acto tout semblable au nfitre dans son objet); MoSin-Sovre, Supplement Chilandarii, n° 7 (1353), 

1. 61 ; Ades Chilandar, n° 148 (1364), 1. 43-44 ; inddit de Vatopddi (1366) ; voir aussi Acles Prdtalon, 

p. 157, n, 438. 

L. 18, xvjplov x«P&rvlov : ddsigne probablement de la cire en barre; pour x«P&&vlov au sens de 

4 bdton », ef. Duoange, s.v. ; D. ICampouroglou, 'laropta Ttov ’AOvjvtov, I, Athdnes 1900, p. 165 ; 

XallpAvL. 

+ \Kuxot<; Ttov 7tp«Y[jul'rwv ol trotpol Toix; xaipoix; sTvat 6pt£ovTat, (xocl) sX tu; (jrf) xoctoc 

Adyov sitlcTOtOTo xp7)a0(ai), ||2 olxovopetv, 7taWv?)v av toT? Tcpdcyptottit T(*f)v) (3Xdt6v)v 

£pYaaai/ro. TauT* &pot (xocl) 'fjjisT? vyy, Slot t($)v) sittcrupSdtftJotv] ||3 t(tov) dcOltov Totipxtov s7tE0Etr(iv) 

Slot ^pap-rt^) ^(awv, 6p<ovTS<; tA tou x«0’ -?)p(ac;) oytou i5p(ou<;) xeXAlot tSv <fcv(0pdwr)(ov £pv)[Ao6- 

l*[sva], ||4 xavTsu0(ev) dc, TravTsXv) xar<&rcr<acrtv (x«l) dccpavurp&v 7tpoxtopouvTa &><; p.^3* d7tavdp0too£v 

7TOT6 7tpoaSoxav |j® i>X(to<;), ixetvot Sd auvioTapeva flora vai; (xsi^oai tcov (JtovSv &p0acav 
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7i:pocfKupto07)vai,, (veal) ^deXterra |J0 tvj peyaXy} (xal) ffeSaapla (xal) Eepa Aaipoc, BiA t6 TcoXuav(0pa>7r)ov 

Taingv elvat, xavTeu0(ev) gtcityjSe£(o)?) &xew “^P^S t& ^tci-| |7[ieXeiff0«i. aurtov ’ etceI (xal) rA Iv ty) 

ox^ty) tow rXaxjcrEow xeXXEa (xal) ■fiauxacrTqpia e<p0aoav 7tp& xaipou epY)|jL0o-|| fl0Y)vai (xal) tocvteXo)? 

Aotxa Yev£a0at, (b? (xal) TtJt ev AutoT? apw£X(ia) p,ixpA (xal) o&SapivA Bvtoc xivSuveiiEiv xal el<; 

7i:av-|| °TEXvj axpvjcrTtav (xal) £p^p.eoa(iv) xaTaVTvjaai, auvetBofi,(sv) olxovopda XP^Icraa®at (xal) Tupocr[xu- 

pco]aai tauTOi tv) cf(E6aap,t)« ||10 peY(a)X(Y|) Aatipa, Iva BtA t% £7upeXet(«?) aiJTfbv |rJ) TCmeXw*; 6 

t67i;o? !p7)p,co09j xal A6aT0? Y^T(at), XiWj? ||u pieYEcmr]? (xal) xaT7)9et(a?) a^Tio? toT? 6pcoai y^Vevo?> 

xa0(b? (xal) al Xoural ox^Tat tou xa0’ -?)p,(a?) AyEou ^pou?, II12 ouviCTTdc.p,(ev)o? Jfe (xal) evEpYo6p.(ev)o? 

7rapap,u0tav TtvA roxp^xw* Ka0£^ei Torfapouv v) ^yjOetoa oe(6acr[jt£)a (xal) tepa Aaupa ||13 tA iv tv) 

TOtaiTY) oxif|T7) twv rXoiorerttov xeXXEa, xa0(b? (xal) tA XoitcA xeXXEa aiT(tov) 6aa Ivt&? tou 'AyEou 

"Op(ou?) xaT^xo'Jcrt, ||w (xal) ^(JiEX^croVTai auTtov x(a)x(A) t6v £vBex<S|J.(sv)0V (xal) Buvar(iiv) Tp67cov 

(xal) (b? a'UTol podXavTat te (xal) a7CoB£xavT(aO ’ (xal) o£>x £i;ei t£? ||1S ABsiav evoxXv)cr[ai] ?) Siacreiaat. 

airoii?, oEJte t&v p,E0’ ^jpa? p,eXX6vrcov el? t& tou xpaiTdtTou Btax6vY)(jta ||lfl e6pEoxeoGai, o(5te twv 

AXXaiv AtcAvtoiv, £?ri tyj xaTox?) (xal) vopyj ai)TO>v ■ aXXa xa0££ouai vauTa si? t(&v) ||17 alaiva t(&v) 

AiravTa xup£(w?), e^ouaitoSw? (xal) avacpaip^Tto?, ot^XXovte? xav £to? el? tE> tpcotAtov, eI? r))v 

&y£«v II18 elx6va t(vj?) mxvaxpavTou Be(J7Co£vy|? -fjptov ty)? ©(sot^Jxou, XT]ptov xaP^vtov Igt&v Xfopa? 

Tpsi?. “Ewl toiItco Yap (xal) t& ||19 Tcap(iv) •fjpiTspov Ysyovi? YP“(Jlljta (^a0 Tai; 67coypa(pai? 7aaT£O0(^v) 

^Tr£860V) T7) SiaX7)90e[(TY) a(e6acrp.l)a (xal) lepa ptey(A)X(r)) Aatipa st? Acr<pA-||aoXeiav, p,7)vl ’ATrptXXlto 

IvBtxTiaivo? exttj? ^tou? ^axta^iXioaTOu 6xTaxoaiooTOu e^v)xocrrou 7rp£l)TOU + 

||bi + <o 7tpST0? T(fiiv) ev tw ’AyEo) "Opei, crfeSatypiEcov) p,ovwv 0soS6aio? Upop,6vaxo? + 

||22 + '0 xa0Y)YoV(ev)o(; as(Gacy[a,Ea?) pacriX(ix)(9j<;) [aovv)? tou ’AXuirftou) T«6pl-JjX lepopiA- 

(va)x(o?) + 

||23 + '0 IxxXv)OiApx(Y)?) rf)? ae(6acr(jtta?) XA6pa? t^v Kap^o)v NeiXov lepo[j,6v«xo(?) [+] 

1124 + 0e6<puX(o?) ((Jiov)ax(i?) x(al) 6Yo6p,(ev)o? tv]? p.ov(7j?) tou Mtjvtit^Y] + 
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(d^cembre 1353?), confirmant k Lavra la possession et les privileges fiscaux de divers biens situds 

dans la region d‘Ainos, 

L’attribution de cet note est discutde, notarament entre Matthieu Gantacuzfene et Jean VIII 

Paliologue. Nous avons choisi de l’6diter k la place quMl occuperait s’il 6tait dc Jean VIII, ddeembre 

1428 ou 1443, On le trouvera plus loin sous le n° 166. 
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134. PROSTAGMA DE JEAN V PALfiOLOGUE 

nP6<rraY|ut (1. 15, 19, 28) 21 . . ., indiction 8 

[1354/5] 

L’empereur oonflrme h Lavra la propridtd du mdtochion de la Z6odochos, & Constantinople. 

Le texte. — Nous connaissons ce document par: 

A) Une copie moderne (xvmD-xixe s.) sur une feuille de papier conscrvde dans les archives dc 

Lavra (tiroir 1, pifece240 = Inventaire Pantdldimdn, p. 19, n° 103), oil F, DOlgcrl’a photographidc; 

le copiste y a dcrit & l’encre rouge la premidre lettre du Litre de sa copie et le mdnologe. II s’est 

efforcd, dans son ecriture et la prdsentation du document, d’imiter l’original (voir DGlger, Sohalzkam- 

mer, Tafelband, n° 55), 

B) Une copie faite sur A se trouvait dans le cartulaire perdu d’Alexandre Lavridtfes; elle a dtd 

reproduce par Spyridon dans son dossier (p. 122-123), 

L'acte est dditd par Ddlger, Schatzkammer, n° 55. 

Notre Edition, critique, repose sur la photographic de F, DOlger (A). L’apparat indique une 

mauvaise lecture de Addition Ddlger (D). Nous no mentionnons pas quelques errcurs ou omissions 

deB. 

Bibliographie: Dolger, Rcgeslcn, n° 3040. 

Analyse. — Les moines de Lavra ont adressd une requite b l’empereur : ils possddent b 

Constantinople le mdtochion de la Z6odochos, par donation de feu le patriarche Isaias, confirmdc 

par un ehrysobulle dc feu lc p&re de l’empercur, qui leur en reconnait la pleine propridtd; ils ont 

aussi diffdrents prostagmata ct autres documents (1. 1-8). Ils ont done successivement envoyd de 

Lavra des dconomes et d’autres moines pour administrer le mdtochion etses biens, qu’iis ont possddds 

pendant de nombreuses anndes, conformement aux dispositions des pidees ci-dessus citdes (1. 8-12). 

Puis ils ont envoyd quelqu’un qui s’est abusivement approprid le mdtochion : ils ont alors rdeemment 

recouru & l’empereur, et lui ont demandd de leur ddlivrer un prostagma, confirmant leurs titves de 

propridtd et leur droit, en sorte qu’d l’avenir personne, envoye par les Lavriotcs ou qui que ce soit 

d’autre, n’ait licence de s’approprier le mdtochion (1. 13-18), L’empereur leur donne satisfaction par 

le prdsent prostagma; conclusion, date, mdnologe (1.18-29), 

Notes. — Dale. La longue discussion de Dblger (Schatzkammer) est ddsormais inutile, La 

pidee s’insdre entre le ehrysobulle ddlivrd par Andronic III en 1329 (notre n° 119) et l’acte de 

Philothde de 1367 (notre n° 144); et elle est du fils d’Andronic III (cf, 1. 6). L’indiction rend certaine 
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la date de 1354/5. Mais le mois, avril, que porte la copie 6tant une mfilecture du mot dtreEXbQv), il on 

rlsulte que l’indication du mois, que portait la premiere partie du mlnologe, non transcrite, esfc 

dlfinitivement perdue. 

Pour le mltocliion constantinopolitain de la Zdodochos, cf. notre acts n° 119, notes. 

Ades mentionn&s: 1) Chrysobulle d’Andronic III (1. 6-7, 12, 21) : c’est notre acte n° 119. 

2) DilT6rents prostagmata et titras dc propri6t6 (1. 8, 12, 16, 21) : perdus sauf notre n° 122. 

’E 7rei o£ ptovayol xaxa x£> itytov Spoc; xou ”A0co SiaxeipivYjc; asSaapdac; [aovYjc; ty)<; (3aai,XeEa<; 

pou etc; Svofjia xi[i,to|jivY|t; xv)? reavureep<£yvou SEcrreo£vY]t; xal ©eop^xopoe; xal 1tuxsxXy)|jI.1v7)c; Aaipac; 

avlcpspov eE<; xyjv paoi.Xe£av jxou Sxi xlxxvjvxai p.ex6xt,ov xaxa. xv)v OsocpiXaxxov, 0eO|j,£yaXuvxov xal 

0soS6E;aaxov KcovaxavxivotireoXtv sE<; 6vop,a xip.cip.evov xal auxi xy)<; ZtooS6xou lx repoaevl^Etoc; 'fou 

5 Stareplijjavxoc; dc, xiv rcaxpiap^ixiv 0p6vov KcovffxavxivouTwJXetoc; xou ayitoxaxou xup ’Hcratou sxetvou, 

lep’ & lTi:e^opv)Y^0v) xoic; [jovayott; xal yput;68ouXXov xou ay£ou pou auOlvxou xal reaxpic; xvjc; paaiXe£a<; 

p,ou xou aotS£|j,ou xal jjtaxaptxou, t&crxs xaxeystv «uxb xaxa xeXeCav Seareoxstav xal xupiixYjxa, Ysyov6xtdv 

aixoTc; ini xouxco xal repoaxaYp,dcTtov Stacpdpcov xal Xotretov exlptov SwatcopLaxc-iv. Kal xaxlyovxec; 

auxol xouxo xaxa xatpou^ dcxlcrxeXXov oExov6p,ou? xal Xoireouc; p-ovayobc; sk 'rijv Ste^aytoyTiv xal 

10 SioExvjcnv aixou xs xou (jeToytou xal xtov repoadvreov xxvjptdlxcjv xal Xotretov repaypaicTtov ccrei x9)<; 

xax’ abxobc; xota6xY]<; aeSaapta^ pumjc;, xal slyov auxi etc; reaaav eauxtov icSetav xal l^oucrEav Irel 

Xp6voi<; noXXotc; xaxa xa<; xueptA^tpetc; xtov etpY]|jivtov Stxattopu&xcov xal xou SyjXcoOIvto? yputro6ouXXoi> * 

uaxEpov SI dcreocjTaXlvxoc; reap’ atixtov xtvoc; Sc; IreeXaSero xal xaxlcyEV auxb xal ESioreoaqaaxo Suvatmxto 

tpdreto xal reXeovacyxixco, tjcpxEcoc; <J:vaSpa|j,6vxsc; ol xoiouxot povaxol xal <£veveyx6vTE<; xa reepl xouxou 

15 etc; x7)v (iatriXetav p,ou, l§s7]0Y)<Tav xuxetv repocnTdcyf/axoc; atJxYjt; eEc; IreixtiptocTiv ptlv xal (3e6a£cocnv xtov 

repoa6vxtov auxot<; Irel xS etpY||jivto p,exox£oi Sixaioifxdcxwv, xaxatixsfftv SI xeXetav xal Setmoxetav 

a'jxou, Aaxs el<; xi e^vjc; (J,V)Slva lxetv ^ auxto (ilSeiav 3) rcap1 auxtov xtov povaxoiv axoaxaXlvxoi; *7) 

wap’ 1x1 pou xtvic; ESioxoiELoBai auxS ST) xb jj.ex6xt.ov, r)]v 7rapaxXyjatv auxcov eipevco^ 7rpooSe^ajjlv7) 

7) (BaaiXsta |j,ou ext,xopi1Ye^ «6xot<; xb rcapbv T:p6axaY(J.a, St,’ o5 xal StopE^exai xal OlXet. tva xaxlxoici 

20 xb eEpV)(j,lvov pex6x'.ov auxcov dcvevoxX^xcoc; xal dcSiacreEaxan; ^xt xe xupEtoc; xal Sect7toxixco<; xaxa xac; 

xeptX7|t|jetc; xou dcvayEYP04^^00 XPUCf0®°^^0U KOtl 'foiv Ixlpcov Sixatcopdlxcov xal oSxe 7rapdl xivoc; 

xaxa xaipobc; dacoaxaXlvxoc; ixap’ a6xSv etc; xi> elp-ppiEvov pexdxtov xy)<; ZcooS6xou die; otxovipou ettpeoenv 

ETr/jpetav xtva xoxe xtov xatpGv xal Stevlx^cnv, 7ret,pcoplvou xaxaoxstv auxb xal ESt.o7rot.^(Taa0ai) 

oSxe Trap’ sxlpou xtvic; xcov axavxcov, sxl ty) xaxoxY) xal vop?j xal 71atn. xotc; StxaEotc; xtov xpoadvxcov 

25 auxtov xty)(j,(jlxtov xal Xolxcov xpaY(J.^x<jJV • xaxa yap x'ljv xouxou SecrTtoxetav xal xupi6xYjxa xal l^ouaEav 

Y) paatXeEa pou pouXexai xal StopE^exat, eup£crxsa0ai. xal evepyetaBai reap a xtov povay tov ^yjOeEcjyjc; 

ae§aor(j,(ac; fjov^c; xvjc; Aa6pac;, xaOtlic; ?jv xal xi rep6xspov. ’Erel xouxto yap I^IQeto xal x6 reapiv xyjc; 

^aaiXeEac; (j,ou rep6axay(j,a. ’AresWOv) x5) eExooxy) reptixT] 

Mv]vl. EvSixxi&voc; 6yS6v)c; + 

Avant 1. 1 A porto le litre : ‘Opiap,i? paoiXtxlc; xal repfioxaypa TYjc; ZwoSixou n^y^jc; || 1. 6 aiO^vxou : afiBevxS; 
A l| 1. 11 iSSeiav : SSpav D || 1. 15 afirrjc t aoxotc A || 1. 17 a&xwv t6jV : afirfiv ^ xfiiv A || 1. 28 repdax«YP«' *AreeX60y) 
x?) nos : repcSoTaypa + + + + + + + + + + + dtrepLXXlou Iv xfj A U 1. 29 M^vl-iyS6t)q + nos : A n’a dicliiffrfi que 
l’lndiotion. 



54 ACTES DE LAVRA III 

135. LETTRE DU PATEIARCHE KALLISTOS 

[napaKcAeierai : 1. 16,27] [Janvier 1355-aoftt 1363] 

(1369 ?) 

Le patriarehe ordonne aux Lavriotes de chasser du monast&re certains moines qui y ont allumS 

la guerre intestine. 

Le texte. — InMit. Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conservd dans les archives de Lavra (tiroir 1, pi6ce 161 = Inventaire Pant616im6n, 

p. 9, n°42), oh G. Millet, puis F. Dfilger, font photographic et ou nous en avons pris la descrip¬ 

tion : rouleau de parchemin fin, 440 x 423 mm, y compris le petit repli du bas, Bon CtaL do 

conservation, sauf unc tache d’humiditC qui a ablmC les lignes 9 et 10 et une dCchirurc (recousue) 

en bas & gauche; un blanc a CtC laissC intentionnellemont h la fin de la 1, 19 et au dCbut de la 1. 20. 

L’encre est de couleur noire, plus foncCe dans la signature autographe du patriarehe. Le pli Ctroit 

que l'on voit an bas du document n'est qu’une partie du pli original amputC & l’Cpoque moderne : 

on y distingue deux trous places au-dessous de ceux qui retiennent un fragment du cordon de soie 

bleue (sans doute repassC dans ces deux trous, lorsqu’on a coupC le pli), oil devait pendre le sceau 

disparu. — Au verso, on ne lit que des mentions d’archives du xvnie-xix° s. —Album, pi. CLXX1. 

B) La copie transcribe sur l'original par ThCodoret dans son cartulaire (fol, 141v-142 ou p, 282- 

283); elle a 6t6 reproduite par Spyridon dans son dossier (p. 52-54). 

Notre edition repose sur les deux photographies de 1’original que nous possGdons, et s’est aidGe 

pour deux lectures de la copie de ThCodoret (Th). 

Bibliographic: DoLGEn, Monchsland Aihos, Munich, [1943], p. 102 et 103, fig. 56 (facsimile, 

sans Edition du texte ni commentaire); DAimouziis, Bcgesies, n° 2408. 

Analyse. — Adresse aux moines de Lavra (1. 1-3). Le patriarehe les a invitCs k maintes reprises 

& pratiquer entre eux la concorde, la bonne entente et la charitC, pour leur bien spirituel et dans 

I'intCrCt du bon renom du monastdre (1. 3-8). II se rCjouit que ses exhortations aient CtG entendues 

(1. 8-9). Cependant certains Lavriotes ont suscitC au sein de la communautC des troubles graves et 

rCpCtCs, oublieux de leurs engagements monastiques (1, 9-14), En accord avec le synode, le patriarehe 

invite les moines de Lavra, sous peine d’excommumcation, h expulser du monastfcre et de toutes 

ses dGpendances ces brebis galeuses et it les sdparer complGtement de leur communautG (1. 14-17). 

II s'agit de : Atbanase Spathas; I’ancien higoumGne Niphfin, cause du scandale; son frfere Dionysioa; 

Gennadies le Bulgare; le prGtre Gennadios l’Isaurien; Kosmas l’Albanais, vacai (une demie ligne) 

(1. 18-20). Leur presence k Lavra est dangereuse pour eux-m§mes et pour ceux qui prendraient 

example sur eux, pour la imputation du monastfere, et pour ceux qui y sont venus chercher le salut 
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de leur ilme (1. 20-26). Pour que la paix et la Concorde r6gnent 6 Lavra, et en vue du repentir et de 

la correction des moines susdits, le palriarche ordonne qu’ila soiexit chassis et qu’its aillent dans 

d’autres monasteres (1. 26-29). Le Lavriote qui entreprendrait quoi que ce soit pour faire revenir l’un 

d’eux, au risque de rallumer la guerre intestine, est frappfi d’excommunication (1. 29-32). Ainsi 

retrouveront la paix les moines coupables, qui iront vivre ailleurs, ot les Lavriotes, par 1’observation 

exacte des regies de la profession monastique (1. 32-35). Salutations. Signature autograplie du 

patriarche Kallistos (1. 35-38). 

Notes. — Date. Au jugement de J. Darrouz6s, ce document est ccrtainement du second 

patriarcat de Kallistos et« datable des environs de 1357 )>, parce que le scribe est le m6me que celui 

qui, dans le registre synodal de Vienne, a transcrit le ddcret sur les exarques de 1357 (MM, I, p. 368- 

369); cf. Darrouz^s, Ojflkia, p. 365, Le registre synodal, p. 47 et note 14, Bege$te$> n° 2408 (date 

propose : 1359 ?). 

Sur les circonstances qui, h Lavra, ont motive cetle lettre patriarcale, cf. Introduction {Acies 

Laura IV). 

A six reprises (1. 4, 5, 8, 11, 24, 28) le patriarche parle de « notre confr6rie » ou mfime « notre 

sainte Lavra » : il a 616 en effet moine h Lavra (cf. la Vie de Grfigoirc lc Sinalte, oompos6o par 

Kallistos, 6d. J. Pomjalovski], Saint-P6tersboui*g, 1894, p. 21 1. 24 sq.), avant d*6Lrc moine f> 

Iviron jusqu'h son 61ection au patriarcat en 1350 (M. Gideon, IlaTpiapxixol II(vaxs<;, Constantinople, 

1890, p. 426). On connalt son activit6 comme dihaiou de l’Afchos, notamment lors du premier procSs 

de Niph6n accus6 de messalianisme : Acies Prdtaton, p. 137 n. 266, p. 163 et n. 482. 

L. 16, 27,7cap«xsXstisxai : voir notre n° 120, notes. 

+ Ot ev T?j xaxol xi dcyiov 8po<; xou ’’AOw 8iaxei[Uvy) 0sta xal tepi xal ffs(6a<qj<,()a Aaipa <Lxxa6p,evoi 

xi[ud>x(a)xoi y6povxe<;, iepa)[Uvot xal ot XoitcoI eiL>Xa66(ix(a)Toi pova^ot, ||2 6v aytoi kv(eu[x«t)l AyaTOycol 

utot T7)<; [AEXpi,6xY)XO<J, X^Plv> stp^V7]V, xal iJ'UXlX’^V (T((OX1))ptaV £7TEtix£'ra(’ Upltv (StTOCClV •?) 

p.expi6x7)<; -JjpLajv dc7ui ©(so)u ||a 7tavxoxpax(o)po(<;). CH'Saxe Stock; napexeXeiffaxa xal eio7)Y^ti«To 

6piTv ■?) p.expL6x7)<; ■Jjpiaiv toqW,<£xi<; xal Siatpdpox; <jx£pyei.v hi TOv(eup.ax)ix?j 6(ao-||4vo(« x$)v rcplx; 

dcXX’/)Xou<; aydar^v xal xt[r?|v xal Stdt9s(r(iv), f)you[i^vou<; tJjv fjpftv ASeX<p<4r7)Ta dx; £v crtop.a o5 XEtpaV?) 

6 X(pi(rx6)<;, xaxa xiv Osiov dr:6-||6fTToXov, xal dbtoxpibcecrGai svxsuGev TOaaav OTaaiv xal rapa^qv, 

t|iuxi.x'Jjv xaxaaxpocp'Jjv 7tpoi;evou<Tav yjpuv, o3aav 7t6ppo) xaOdrca^ xou (Jt.ovaxi.xou ||3 ^TTayy^Xfiaro^, 

(xal) dcv^xsoOai aXXrjXtnv xal xaP^Sff9ai sxaerxoc; Ixdovta xiva TOpfe<; aux&v &%&i fxopwp^v, xal o{5xo)<; 

-rot xou rikr\aiov pdtpv) paaxd-||7tiovxs<; dcvaTO^/jpouv x&v too X(piaxo)u v6jaov, o£> (xaXXov &U uptsxlpav 

rcpoxoTrijv xal IrdSocrw dpexyjt; t) el[<;] aiWacLV xal Srraivov too oeSacrplau |[s 6v6[Aaxo<; xa0’ :f|fia<; 

0eta<; xal tspa<; Aaipa? * xal xotixou ytvopUvou xal 0so(pi,X6)<; ev OpiTv £v[e]pyoufji£vou, ^Serai [Uv xl> 

£p.Sv Ttveuqa, j|8 x-fjv ev up.Tv YsvxeuOev xexp,at,pop.6v/)^ xvj<; 7)|Adiv pexpiAx7)XO(;, 

anoMyexai S6, e5 ol'[Saxe, x^jv up.ex6jpav xoujc6xt)v dlvaoxpo^v. ’Eusl [|10 SI; xwi? x£W xtj<; 

xoiaiixv)? Oeta? xal tepa? xal (re(6aa(Jt,ta^) Aa6pa<;, tou xaxou dt[Aexap.e^[Tax; Sie^epJx^^^01 

map* oiSlv x&v xou ©(eo)u <p66ov ||“ O^ptevoi, l^yeipav oxdcaetf;, xal xapax(a?) vapd^avxe<; xal 

fTiiyxuCTW ou pixpav 67Teveyx6vTe<; xaxS^ [x]£5 a<hp.axi 'ijptov aSsXcp6x7)xo?, ||12 tcoXXojv xaxaiv 
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afrioi Y£V0(i£V0t fifitv, xal Saov t6 xax «&to6? a|xaupcE)travTe<; tSv ex tyj<; wv(eu|XflCT)ixij[<| etp^vvj? 

xal 6(xovola^ Inepx^ixevov ||13 6fx'iv cpooTicjxAv, eTttXeXY]<j(x6voi twv 7rpi>^ ©(so)v cuv0Y)xcov xal &v 

err/]YY£^avT0 fisroarxlaecov Iv tv) ap/piauei too fxovaxtxou ayjijiaxoq, ||14 xal ouj; &na^ TtpoaxexpouxaTe^ 

St* aArcov too ©(e) w xal «6t7) 8v) t?) Qsla xal iepa Aaipa, SXXS 7toXXSx(ts) touto Ke7roiY]x6Te;, TotEixou^ 

[|1B xp86aTa t|ooopic5vTa xal o%eBbv SvaicToo^ lxoVTa^ ^ ixetpiStyj^ ^(xfiov, xotvvj tjn]?*0 TOP^ a^Ti)v 

ofXYjY'&psoo^ twv lepUTdcTOV SpxHl1<ieP^tov> &YEco 7iapaxeXe(ieT(ai) ujxiv Trv(et$|xaT)l., xal (XetS (3apou^ 

(ppixASoo*; dapoptaptou l7ct<Tx-fyn;Tei, cJr; Sv E^eXSaYjTe tt)<; 8y)Xco0£E<ty)<; |j17 lepa<; Aanipa^ xal n&arjt; vt\$ 

xepioyjic, xal £nucp*re(ac xal StcXc^ eEttelv t% £uvauXta^ xal avaorpocp^ xal Siafrnfc u|xwv, 

||1S %ouv t6v ts ’ AQavaotov xbv Srra0av, tIv xarcav NEcpwva t&v f)You|AsvetlcfavTa Yev6|xevov afaiov 

ty)<; Toiocor/)^ cmacst&v aSeXcpiv ||10 auxou t6v [aova/iv Atovucuov, TevvSStov t6v lx BouXYapwv, 

riv Ttaxav PevvaSiov tXv “Icaupov, Koajxav t&v *Ax6av(,ry)V, vacai |[®° vacat. OCtoi Y(aP) 

l-jtl xaTacTpotpv) tyj^ lauxtov (xlXXouatv oExY)c(stv) Iv t?) tspa TauTY] ||al Aaupa, aXXa xal et^ 

(3Xdt6r]v iTlpwv xoXXGv A; st<; TtapSSetYl^ S<popdE>VTtov xpi^ xty toijtoov xaxtav, (Sleep Scpopa xal dc, 

PXS6y)v ||aa jxlv xal xaxaXutuv tou ce6ac(x(ou 6v6(juxto^ ty)<; 0eta<; xal lepa<; Aatipa^, eE^ &Tx6yv(AGW 

81 &VTixpu<; too v [xsTaxdpi^opiivcov xa^ £vrau0a |[aa t(V) 'WxHt^v c(coTV))pEav * Sv0’ &v Y(Sp) 

ISet xopE^eaOat xal auToix; povjGeiav %pl<; xiv oExetov cxoiriv xal arei (x6vtj^ t?}? ^0^ tp^(XT)? ||24 tou 

aiJT69i AyEou tIxou, Invytverat ^nav t8 evavTtov ■ xal xa<; tic, 1^ afa&v (ixoiiwv 8ttw^ ra xa0’ ^(a*;) 

7rpoex^pv)a(ev), prf| &tpsXe, xal ||a6 eE^ ola? ctkcs^ xal Tapax^ Ivexlcate atxE(a<;) twv toio^tcov 

craaiacTwv, dcpel^ atSe'Eaflai xal 8tA aeSticptaTo^ ^xetv T^lv leP^v Ta^Tvjv ||ao (xov^v, eE<; (xl(x^si<; x^pet 

xal xa-T/fYopEa^ toutou x^Pw» xal o6tco<; e7cetfflpxeTal °’-) (J-erpEa XiifiTj Ixl toT^ nv(eu|xaT)»m<; 7tpaY(xatR. 

Aidt yow i[®7 taut a xdlvra xal (j^XiffTa SioL t(V) 8y]Xto0lvTWv ptovaxcov ofirw? &%6vxav Sv eEpY)T(ai) 

Tp6x{ov) (XETavotav xal SilpOcocw, 7rapaxeXe6eTai xal ||a8 EEti -f) (xeTpilTT)^ -f)|xtov, rljv tou mmix; 

xafi’ ^(xa^ aSeXcplTVjTO^ TrXYjptupuxTOt; j3ouXopilvv) elpyjvrjv xal 8(j,8\|owv, A<; Sv a7roSitE)^Y)Te ||ao to6tou<; 

tsXIw^ a^’ 6(x(wv), (xal) StcIX0cjciv eE^ iTlpa^ (xova^ xal Xa6cooiv evTeuOev (xeTaptlXeiav twv olxstcov 

ff(paX(ji^TO)v, Kal Kva (xr) | ]30 u|x(wv), Trpoc7ra0eEa^ vixw(X£vo<; tpEXTpw, j3ouXXr)0e£7) cucxsuScaaOat 

7rpaY(xa exl tco eEcaYaYsiv tlvS anb tcov 8y)Xco0Ivtcov (xovaxwv evTi<; ty)^ ||31 Eepa^ Tator/)^ Aaupa^ 

xal otirw xaXtv avS^at axi cxoSta^ xal C7uv0^po^ t*?)v xf\q Tota6rv)<; rapax^ xal oTacsw^ 

<pX6Ya, x(al) [t3B xara xavTi<; too PooXXy)07)co(xIvou toioutIv ti l?«xstp^c(etv) iE) Trpa^etv, pSpo^ 

acpoptcyjxou IxavaTsEveT(at) rj p.£Tp(,6r^ Y)|x(cov), oj<; lvTet30(ev) j|33 f)p£(xeiv (xlv abrob<; aXXax^Ot 

StavplSovTa^, ^pepielv SI xal 6|xa<; xal iv eEp^vyj SiSy(£w), TV)pouvTO<; accpaXw<; t4v tt)<; t)K<na,yr\<; 

6pov xal |jS4 tS ty\<z (xovax(tK)(%) xoXixeEa^ ex^YT8^^* ™PPw Ttou Ttov ctScscov axeX*r)Xa(x£vwv ' 

xal oiiTCo axoir)TS jxlv xlv ©(ei)v UXeco xal eAjxevvj Itp* oT<; Sv lxotTE II36 XP£^av a^Tou, xo(xtcec0e SI 

x(at) tS<; SkI rrt\^ f)(xcov pieTpiS-nqTo*; eux(^) (XK0 suXoYE(a<;), 'H X^P^ T0® ©(so)u sEy) (xeta ttSvtcov 

6(xwv + 

IIs® + KAAAISTOS JEAEQ 0(EO)T ‘APXIEniSKOnoS |j87 KONST ANTI NOTnoAEOS 

NEAS ‘POMHS |l38 KAI ’OIKOTMENIKOS n (AT)PIAPXI-IS + 

L. 4-5 : cf, Rom. 13,5 ; Eph. 4,15-16, 5,23 j Col, 1,18 » 1. 6-7 : of. Gal, 6,2 [| 1, 9 oESaxe t*)V 6peT^pav led. 

Th || 1. 10 Ste^epxApevoi i l^epx^evot Th, 
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136. PRAKTIKON DE DEUX RECENSEURS DE LEMNOS 

XiyfXXiov (1, 6, 162, 166) Octobre, indiction 9 

a.m. 6864 (1356) 

Inventaire des biens appartenant au monydrlon lavriote de la Vierge Kakabifitissa & Lemnos, 

dressd par N et par [Manuel] Laskaris; au verso, addition signde par Ddmdtrios Paldologue et e le 

grand drongaire », qui sont peut-gtre les m@mes que les auteurs de l’aete principal. 

Le texte, — Pariiellemeni midii. Nous n'avons pas retrouvd ^original dans les archives de 

Lavra, et PInventaire de Pantgl6im6n ne le mentionne pas. Nous connaissons ce document par : 

A) Les photographies Millet d’une partie du recto (du ddbut & la ligne 124), des deux mentions 

portges sur les kolUmaia du verso, et des deux faces du sceau. Nous les complgtons par la photo- 

graphie Diilger d'une partie du recto (du dgbut & la ligne 55 et de la ligne 109 & la fin), des parties 

gcrites du verso (addition oontemporaine et mentions portdes sur les deux kolUmaia)f et des deux faces 

du sceau, Dfilger donne la description suivante (Schaizkammer, n° 78/9, p. 209) : « Trfes mauvais gtat 

de conservation; des taches d’humiditg ont presque compl6tement effacg l’gcriture sur le c6tg droit 

du document et particuligrement en bas. Papier en trois morceaux collfis haut sur bas de 45,5, 43,5 

et 41 cm (sur le bord infgrieur, qui est le plus gravement abimd, il y avait autrefois un pli, aujourd’hui 

dgfait); longueur totale 130 cm, largeur 30 cm. Encre de couleur brunfttrc; I'encre de la signature est 

de teinte diffgrente, Sur les deux kolUmaia au verso, une mention en grandes lettres; en outre une 

addition au texte du recto. Sceau de plomb pendu en bas & un cordon de clianvre ». On ajoutera que 

le parchemin est margg. Un sceau (sur Iequel nous avons consults N. OikonomidSs et tenu compte de 

ses observations) est encore atbaclig au document par son cordon de clianvre original. Au droit : le 

Christ bgnissant, assis de face sur un trdne sans dossier; de part et d’autre : X5 ’I^oou)? 

X(ptcrT6)q 

Au revers : + 0T 

AOrEJQ 

MKTPOSMA 

NOTHAAASK 

APITAIIPA 

KTEA 

+ ®(eo)u 

X6ye Sdijy) (vel i/oy, uet 

xupoq M«- 

voirJjX Adcox- 

api tA 7upa- 

xvla 

La dernigre partie est, volontairement ou non, un doddcasyllabe. DGlger, dditant ce sceau 

(Schaizkammer, n° 121.8), dont il precise que le diamgtre est de 28 mm, proposait la lecture suivante : 

+ ®(eo)u X6ye, cdiv (lege <r6v) xupo<; Mavou’ijX Adicntapi -rot TtpaxT^a. — Au verso, notice de la main 

de Gyrille : T&v t% Aagpaq peToylcov xawypa^ri t&v *r% Avjpvou, xal see? kcpivoq. 
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1798, etvoa t4> nrap&v ^pdvcov 542 (il o done lu au lieu de ,£toi;8'), — Album, pi CLXXI1- 

GLXXV. 

B) La transcription du d6but (1, 1-7, ^xet xsXXla) faite dans son cartulaire (f. 83 ou p, 165) 

par Th^odoret, qui ne parle pas du mauvais 6tat du document, mais ditson intention de le transcrire 

plus tard, II precise que Pacte 6mane too <£oiStp,ou Mkvou^X AacxdcpEox; tou e^icgitou xal &7to- 

■ypGup^toc; xal 7Tp(£iTou Siolxyjtoo T/js v^oou Arjfzvou. II d^crit le sceau, puis mentionne l’addition 

du verso comme 6manant« d’un certain D6mfetrios recenseur i>, et en donne l’incipit; enfin il transcrit 

correctcment la notice des koll&maia- 

G) La transcription faite d’apr^s Poriginal par Serge et Matthieu dans leur cartulaire I (p. 49-54, 

n° 18) des lignes 1 & 114; les copistes signalent le mauvais StaU du tiers Anal» de la pi6ce (ils laissent 

deux pages blanches pour le transcrire plus tard), ainsi que la presence du sceau c de bronze » 

(X«Xxtvvjv) au has de celle-ci; ils donnent enfln une transcription erron6e de la date port6e sur les 

holl&mala ( = 1256), inspire par la mauvaise lecture dc Cyrille (voir ci-dessus). 

Les lignes 1-31, 148-162, [’addition du verso, et les mentions des kotlbmata ont 6t6 6dit£es par 

Dfilger, Schalzkammer, n° 78/9. 

Notre 6dition repose sur les photographies de G. Millet, complies pour la partie inffirieure du 

recto et pour l’addition du verso par celles de F. Dolger, que PAcad&nie des Sciences de Bavifere nous 

a communiquSes, La copie de Serge et Matthieu, en general assez fidfele, mais comportant quelques 

mauvaises lectures (noms de personnes et de lieux), nous a servi pour computer certaines lacunes, 

mais nous n’en avons accepts le texte que dans les cas ou il sc trouve v6rifi6 par les traces existant sur 

[’original ou dans les parties identiques de notre acte n° 139, sinon nous l’avons rejet^ en apparat 

(S-M); nous indiquons aussi, le cas dch^ant, les lectures divergentes de DfHger (D). 

Bibliographic: Rouillaud, Becensemenis, p. 112; Svoronos, Lemnos, chap. I, B, a, chap. Ill, 

chap. VII, A. 

Analyse. — Les auteurs de 1’acte, effectuant sur ordre imperial le rccensement g6n6ral de Pile 

de Lemnos, rStablissent par le pr6sentsigiIlion le monydrion de la Vierge dite Kakabibtissa, sis dans 

la region de Palaiokastron et quiest un mdtochion de Lavra, dans tous les biens et droits qu’il poss&de 

en vertu de prostagmata ct actes de mise en possession des recenscurs ({nytXXLuSojv &toYp«<p»c5v 

7t«p«S6(jewv) (1. 1-7), h savoir : 

[A) Biens rattachGs il Kakabi&tissa] ; 1) A l’intdrieur du kastron, des kcllia, pr6s ct autour du 

monydrion; des bStiments provenant de donations de P6conome feu Maroullianos et du moine 

I6annikios L6rantos (1. 7-8). 2) Une terre & vigne et des vignes en friche, en divers endroits (Kakkabos, 

Soint-Georges, Atzik6, Kamarai, Sainte-Sophie); [superficie totale 20 modioi] (1, 9-11). 3) Une terre 

« ayant son propre pdriorismos t>, pr&s du monydrion; p6riorismos; superficie : 550 modioi, dont 200 

de rocaille et friche (1. 11-15). 4) Une s6rie de biens en divers endroits (Spasmata, Tzymb]6t6s, 

M6gas Potamos, Paranfesia, e’est-i-dire Chbbadologos, Trachysana, Kamdtadas, Sainte-HM6ne), 

provenant d’achats et de donations (vendeurs et donateurs sont nomm^s, parmi lesquels 

Pierre Pasabantos). La superficie de chacun de ces biens estindiqu6e [au total, 255 modioi de terre, 

67 modioi de champs, 20 modioi de p&turages]; parmi les voisins, Doukaina (1.16-24). 5) Deux 6glises, 
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’line de Saint-Nicolas, avec un jardin intErieur (£crco7iep(6oXov) de 3 modioi; l’autre de Saint-Georges 

dit de ChandrEa, avec une vigne de 6 modioi et une terre de 50 modioi (1. 24-27). 6) Autre sErie de 

biens, provenant d’exploitations abandonnEes (^aXel[jip«Ta ou kfy&ziy.y.avw.cd 6rroou de 

donations (les anciens dEtenteurs ou propriEtaires sont nommes), sis dans plusieurs communes ou 

lieux-dits : [Kaltkabos ?], Kamarai, Pterion, Zeumata, Oxy Oros, BounEada, Emporion, EleuthEra, 

TroullidEa, KontostEph&nou; les superficies ne sont pas toujours indiquEes et le total n’en est pas 

donnE [Les donnEes chifTrEes font un total de 7 modioi 2/3 de jardins, 9 modioi de vignes, terrea 

4 vigne et vignes en friche, 1.162 modioi de terre et 6 modioi de champs; en outre, plusieurs maisons, 

plusieurs terrains & bdtir, un terrain pour bergerie, un moulin A vent, deux emplacements pour 

moulins k eau] (1, 27-44). 7) A 1’intErieur de Palaiokastron, k Mavrochdrion, l’Eglise de la ThEotokos 

HodEgEtria, construite par le moine IEannitzopoulos; suit une Enumeration de biens rattachEs, 

sans doute, k cette Eglise et provenant d’achats, de donations ou d’exploitations abandonees 

(les anciens dEtenteurs sont nommEs) et sis dans plusieurs communes et lieux-dits : BounEada, 

Bathys Ryax, Mandrakin, Batlieia Laggada, Palaia KoitE (sauf Trigdnion), Ne&mata, Mono- 

pEtron, PEtrobounion, Koraldai, Anabrystriai, BlEchEta, Krya PEgadia, Zygomataria, Kontanitha, 

MEgas Lakkos, Kampos. La superflcie de chacun de ces biens (sauf aux lignes 54-55), est donnEe 

[au total, 390 inodioi de terre, 35 modioi de champs, plus de 27 modioi de vignes, vignes en friche et 

terre E vigne, un terrain pour aire de 6 modioi] (I. 44-56). 

[B) Biens qui semblent rattaches directement & Lavra] : 1) Lavra possfede encore & Trachysana, 

en vertu d’un chrysobulle, une terre« ayant son propre pEriorismos » d’une superflcie de 4.000 modioi, 

k l’exolusion de la prairie du domaine (Ceuy>]X*mav) [de Trachysana]; pEriorismos (parmi les voisins, 

le feu moine ThEodose et le couvent de Patmos) (1. 56-68). 2) Les recenseurs donnent en plus k Lavra 

le bien dit Platy PEgadin; pEriorismos, superflcie non donnee (1. 68-73). 3) Suit une longue liste 

d’exploitations abandonnEes (e^aXstppaTa) par leurs propriEtaires ou dEtenteurs nommEment citEs, 

les unes possEdEes dEjE par Lavra, les autres donnEes par les auteurs de l'acte, et sises en plusieurs 

endroits : PtErion, ParanEsia, Phakos, c’esLE-dire Belphinos, Papadopoulou, KokkobasilE, Bigla, 

MEniggas, Paroilda, BlakEnaios, Rechoulin, AkrokErin, XEra Mandreia, Kyparisin, Sainte-HElEne, 

Onophas, Keclirin, Stavloi, Kotsinariou, MEgas Traphos, Maltra Bryoula. Une partie de la vigne 

de 4 modioi (1. 88), cello qui se trouvait prEs du couvent de Karakala k Kyparisin, fut donnEe & 

un parEque [de Lavra] inscrit dans le prEsent praktikon (cf. 1. 112), Les superficies de ces biens sont 

toujours donnEes [au total, 1.834 modioi de terre, 4 modioi de jardins irriguEs, 4 modioi de vignes, 

20 modioi de terre E vigne et 15 modioi de vignes en friche] (1. 73-94). 4) Lavra possEde E Kastrin le 

monydrion de la Vierge dite Sergounidtissa, avec plusieurs biens dispersEs dans plusieurs communes 

(nommement dEsignEes), et provenant d’exploitations abandonnEes, de donations et d’achats 

(superficies, anciens propriEtaires ou dEtenteurs sont indiquEs) [au total, 59 modioi de champs, 

450 de terre, 1 de terre irriguEe, 13 de vignes, 15 de terres & vigne, 28 de vignes en friche, et 40 de 

«champs et vignes en friche *] (1. 94-106). 5) [Lavra] possEde encore la moitiE de l’Eglise de Hagios- 

Marinos avec un clos de vigne (1. 106-107). 

C) Suit une liste de parEques; le mauvais Etat de la piEce ne permet de prEeiser ni leur nombre, 

ni les Elements de leur fortune, ni leur ttlos, II semble que cette derniEre partie comprend deux 

groupes : d’une part les anciens parEques de Lavra, une dizaine de families si l’on en juge d’aprEs 
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le nombre de lignes (1. 107-124); d’autre part (1, 125-158) une s6rie de par&ques donnas A Lavra, sans 

doute par les rSdacteurs du present acte en vertu d’un chrysobulle (cf. 1. 125). Conclusion, adresse, 

signatures en partie autographes de deux serviteurs (SouXoi) de l’empereur, dont[Manuel] Laskaris 

(1. 159-161). 

Ait verso: Date sur les deux koll&mala (1. 162-163). Les serviteurs (SouXoi) de l’empereur 

Dfem6 trios Pateologue (signature en partie autographe) et le grand drongaire ajoutent une vigne k 

AreiOnfe, et dans la riieme commune une pareque donn<Se r^cemment k Lavra, laquelle possfede des 

Mens en plusieurs endroits et paie un ttlos de 1 hyperpre et demi (1. 164-171). 

Notes. — La date portae sur les kolUmala (octobre 1355) ne s’applique avec certitude qu'au 

texte du recto. L’addition du verso, 6crite par un autre scribe, est sans doute post6rieure, mais de peu : 

l’exemple des documents resultant du recensement de Makrembolitds (Acles Lavra II, nos 73, 74, 76, 

77) montre un ddcalage d’une ann6e entre les praktika principaux et une addition destin&e & remddier 

k un oubli du recenseur. De toute fagon, cette addition, qui mentionne 1’attribution r^cente (<fcpTtu<;) 

d’une famille de par&ques k Lavra (1. 166), doit etre ant6rieure au recensement de Georges Synad&nos 

Astras (1361), car ce dernier ddclare que lors de son recensement Lavra ne poss^dait que deux 

par&ques (Kalos et BSlonas, cf. notre n° 139, 1, 118). L’hypothfese qu’une telle addition, sign6e de la 

main de fonctionnaires, a 6t6 ajoutde apr6s le recensement d’Astras par ses successeurs est 6vi- 

demment 4 exclure, car, si c’Stait le cas, elle devrait figurer sur le document rdsultant du dernier 

recensement. Ainsi, sans pouvoir l’affirmer avec certitude, nous croyons probable que les signataires 

du recto sont les mMnes que ceux du verso, k savoir D6m6trios Paldologue, qui signerait le premier 

ici comme au verso, et sur lequel nous n’avons aucun renseignement, et Manuel Laskaris, qui signe de 

son nom au recto et seulement par son titre de grand drongaire au verso. Son nom de famille complet, 

Laskaris Bryennios, nous est connu par le praktikon de Georges Synad^nos Astras que nous datons 

de juin 1361 (notre n° 139, 1. 67-68). L’identite avec notre recenseur ne fait aucun doute ; Astras 

affirme qu’il fait tradition k Lavra d’une terre sise & Kont6as en vertu d’un prostagma adressd h 

Laskaris Bryennios en avril de la 7e indiction (done en 1354). II faut sans doute voir le mSme per- 

sonnage dans <c Jean Bryennios Laskaris » oncle de l’empereur, mentionn6 dans un faux chrysobulle 

de Jean V concernant les biens du couvent de Philothdou & Lemnos et dat6 de mai indiction 7, 6863 

(corriger en 6862 = 1354), acte manifestement fabriqu6 en partant de plusieurs documents, parmi 

lesquels probablement un praktikon de Manuel Laskaris Bryennios, transform^ par le faussaire ou 

le copiste en Jean (Acles PhilothSou, n° 10,1. 170-171). C’est peut-etre ce meme Manuel Laskaris qui, 

une trentaine d’annfies auparavant (en 1327), avait transKrfi, sur l’ordre d’Andronic II, deux mille 

Goumans de Thraee k Lemnos, Thasos et Lesbos (Cantacuz£ne, 1, 51 : Bonn, I, p. 259; cf. Dolger, 

Regesten, n° 2586). 

Sur les nombreuses locality mentionn^es dans le document, et le rapport de celui-ci avec le 

praktikon d’Astras (notre n° 139), voir Svoronos, Lemnos, loc. cit. ci-dessus et Index. 

Acles menlionnts: 1) Ordonnance de Jean V adress^e aux recenseurs N et Manuel Laskaris en 

vue de proc6der au recensement g6n6ral de l’lle de Lemnos (1. 1-2) : perdue; cf. D6lger, Regeslen, 

n° 3051. 2) Divers prostagmata et actes de mise en possession concernant les biens de Lavra 
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k Lemnoa (1. 5-6). 3) Ghrysobulle de Jean V donnant k Lavra la terra de Trachysana (1. 56) : 

probablement notre n° 127. 4) Ghrysobulle de Jean V (?) donnant & Lavra des par^ques (1. 125) : 

perdu. 

+ ’EttsI ApEcrOyjpev rcapd tou xpaTaiou xal ayfou •Jjpfiv <xu0(£v)t(ou) xal f3acriX£a); 7roiyjaai 

^TtoYpa<pixV e^tcroxTiv (xal) dTco-||2xaTd£JTacnv ev tv) v/jao) Ayjpvco xal gxaaTov twv iv aOTV] el; t8 

oExeTov Stxaiov dTroxaTaoTrjcra',, peTa tcov dXXcuv ||3 a7toxaTstTTV)aapEV xal t£> mpl t& naXai6xaarpov 

e6piax6pevov 7tdvtje7irov poviiSpiov t& ^rc1 Av6paTi Tiptbpevov ||4 ty}; TtavuTrepayvou Secrrcotvy); ^peov 

©eop^Topo; xal sraxexXyjp^w); Kaxxa6i,6)TEcray]; xal etc; p&r6x<-ov dvaxetp(sv)ov |[6 tt); xaTo: t£> 

Jcyf-ov Upo; tou ’A0<o Siaxeip<£v7); tjeSacrpEa; (3acaXixy]; xal lepa; Ad6pa; sic; drcep x£xTYjTat Sid ts 

|[0 0etcov xal 7Tpoaxuv7)Ta)v TrpoCTTaypdTOJv xal cTiyiXXuoSGTj airaypacpixSiv TcapaSSaecuv, Sid tou 7cap6vTo; 

fnyiXXtou ||7 oUtoj;. Ti> a6r6 poviiSpiov Hxsl xsXXta ttXy](ct£ov) xal y6pa>Q(ev) aOrou £vt&; tou xdarpou, 

^Tepa olx^pam drcS 7Tpoae-| | M^eax; olxovSpou tou MapouXXidvou Ixstvou, &rspa olxYjpaTa ami 

’laiavvaxtou pova^ou tou AoopdvTou ’ (xal) ||° si; t6 )pop£ov t£iv Kdxxa6[ov] dpirsXoT67T(iov) po(S£<ov) 

s' eXtjoIov tou Ixstoe vaou, xeps«prc(e)X{ov) ttXyjctIov tou piXoivo; po8£(cov) tpicov, ||10 st(s)p(ov) 

T?) TO7co0strta tou ['Ay]£ou reaipyEou i£, dyopa; T7); povax^£ ©dpapi; xal tou utou atJT7); pa(8£(uv) (!', 

et(s)p(ov) el; T('fjv) ’At^x^v [I11 criv tco et; to!; Kapdpa; po(8£aiv) y', st(e)p(ov) etc; rf)v Ay£av 

Eocptav Tvkr\Glov tou Ka£y)X(a) po(Slaiv) ' xal yv)v 7tepl t6 toioutov poviiSpiov ||12 E8i07repuSpi£TT0v, 

■fyu; dpxeTai &nb ttj; ’AeTocpoiXea; Xap6dvouara ti>v £8axa tou Opuyavtou, dvipxeT(ai) t(^v) jSdxiv 

||13 7tXrja£ov tt); pdvSpa; tou 'Pcoaoicudvvou x«t tou cuvipou t&v TaXaSpvjvaiv, xaT^pxeTaL ^ KaTd- 

TtETpoVj xpa-rsT ||14 t&v (JGaxa tyj; BpAcrfEax;), axoup6£^et etc; rljv pdvSpav tou ‘YaX^a, £yy[£ei etc; Tot; 

XopediTpLac; x«l el^ r?)v ’AeTocpaiXedv, |j16 ^vGaxal t?]v filpxV etXyjcpe ‘ xal fcWt yv) poStaiv TrevTaxoa£a)v 

7TEVT*f)xovTa, acp’ ^c; TOTpciSv); (xal) yzpacda po(Stcov) St.axoa(£a)v) ■ ||la ^T^pav yy^v el; to! S7rdtcrpaTa 

^ dyopac; <knb ’YaX^a tou TpiaxovracpuXX(ou) po(S£cov) xs', sr^pav etc; tXv T(upeX^Trjv eH, dyopa; 

||17 anb tou TptaxovTacpiiXX(ou) TrXrjatov tou KaOapdxv) po(Stcov) e' * eE? t^v Mlyav IIoTapiv 7cXy)cr£ov 

tou ©a6dT(y)) (x«l) tt); IIixplSoc; |[131^ ayopa? anb tou FIoXuaXeipTr] po(S£tov) xs' ’ ^Tepov x^pdcptov 

etc; t6v auT(i>v) sv Suol t6tcoic; dyopac; d7c6 tou TpiaxovTa-j|10cp6XXou oiv tS a7r6 tou Nt,x7]q)6pou 

po(S£a)v) y' ’ ^Tepov etc; tV Ilapav7]oEav ^roi etc; t6v Xy)6aSoX6yov, ^ dyopd? arti n^Tp(ou) || 20 tou 

FIa(Ta6dvT(ou) 7rX7)<r£ov tou auTou po(8[a)v) p' ' sT(s)p(ov) etc; t8v auTiv 7cX7)a£oy t^; y^c; tS)? Aouxatvy)? 

k£, dyopac; dni tou XtovaSlTou ||21 po(S£<ov) x' ' ^Tspov el; t8v TCupeX^TTjv li; dyopa; xal &tz6 7cpotje- 

v^ea); tou Movep6atn£l)Tou po(S£o)v) 8' 1 stipav yyjv ||22 d7c6 toO T^v Tpax.u<Jdvo)v 

7cXyj(r£ov tou rcoTapou xal tou Xt6aS£ou po(8£o>v) pX' ' iHpav yyjv etc; to6; KapaiTd8(ac;), |[23 acp’ 

expaTSL 6 STpaSoicuavvr/c;, po(S£tuv) o' • l^pav yvjv el; rfjv 'AyCav ’EX^vvjv vopaStatav 'nrXrjcrEov tou 

Ssv£t(ou), dvsu ||24 tou otxoTorctou rea)py£ou tou Mouvto, po(5£cov) x'. K^xTTjTai. t8 toloutov povdSptov 

(xal) Oelov vaiv in 6v6(jtaTi tou £v dytoic; ||26 7cappdxapoc; NwoXdou, xal t<ro>7cep£6oXov 7rXy)CT£ov 

a^Tou £v Sucrl T^xoic; poSioiv Tpiaiv * ^repov vaiv 8v6paTi tou ||2B dytou psyaXopdpTupo; xal 

Tpo7caiocp6pou rea)py£ou ItuxsxXtjp^vov tou XavSpia el; 8v dp7c(£)X(iov) po(S£tov) (xal) yvjv 

nX^fotov) auToG jj27 po(8£o)v) V. ‘'Exsl (xal) t})v i^aXEippWTLxV 67r6aT«aiv ’Icodwou yapGpou tou 

KaXapapa, fyn; ^xet otx^p«Ta Sijo per1 auXyj;, ||as xy)7coupeiov 67t67roTov po(8£<ov) 8' Si cruxai 8', 
xal yyjv ev Siacpipoi; t^toi; ps6’ iye.i ani e^aXefppaTo; tou KaXa-||29papa pa(8£cov) crv' * xal 

d7cb ^^aXeLppaTtxvj; uTcoardosco; 7cpoaaX^vTOu EuoTpaTtou tou Xio'jtou yyjv h 8ia<p6poi; t67t(oi;) 
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[io(St ) ,, ■ II30 d£dXsipt,pta xh?^ K«Xy)? ty)? KaXuyiv(Y)?), ixsl rcspt6oX(tov) [asto A7rapocpApoiv 

SAvSptov xal x5p(T«(A7t(E)X(ov) et? Td? Kaptdpa? (Jto(Siou) a' (^Easo?) (xal) ||31 yYjv sv Stoccp6pot^ tAttoi? 

fjto(SEtov) £' ■ sE? tA IMptov l£dXstpt|j,K 0soSci>pou yapt6pou tou Eu<j>Y]pt£ou, Airsp £xst XsPtTatATC(e)^(0V) 

pto&([ou) a' (-fiEAkrsoO (xal) y(v)v) |w(SM (a' ■ ||32 d|A7t(6)X(i.ov) eE? tA auTA d^A ttpoasv^eu? tou 

7ta7t(«) ’Itoavvixiou [Asvd (xal) tou dpureXoTOTttou afoot) (Ao(S£ow) S' ’ x(0JP<^i)<p(tclv) tAOvax(^?) 

ty)? napacrxsu?]? ||33 [aoS(Eou) a'. KAxTTjTat tA Sv)Xcju0(&v) ptovASptov xal uSpoptuXoaTdata 860. EE? 

tou Zeujj,ata et;dX£i[A|Aa Mtx°^X tou MoupTdcTou, &xel Y*0V II84 [AO(S£cjv) ppt', ptav8pOT67u(tov) si? tA 

*0£A "Opo? (xal) aveptop-iXuva 7tXv)a£ov tou IlaXatoxdaTpou ‘ V) s£aXet[A(AaTixd| •b'Koaxa.aLc, tuv TtaESaiv 

]|3B tou IlaxuvixoXdou Ixstvou tou ts Ko)vot«vtEv(ou) (xal) tou ’Io)(dvv)ou • sv^pa urcAciTaat? NtxoXdou 

tou Ilfopou 1 foApa. d| tou IIepaTixoTi:oiiX(ou) ' foApa ||3B st? tou Zeuptara tou c|>a6dTY) IxsEvou, ^ti? 

&X£i oixoTAma xal y?)v ptoSEow px' ' dput:(6)X(iov) dirA 7rpooev^s(oj?) tou MaxpAy£v(ou?) tcXy]((t[ov) 

[|3J tou ©eoScopYj ' xt^pdjcpftov) (xal) afoA dxA rcpoaev&Esfo)?) MYjxawtaTou IxeEv(ou), 8rcsp etx(sv) 

6 afoA? si; dyopa? a^cA too TIspou, dvsu tou <I>a6dT(7)), pto(Sta)v) e' ■ |j38 eE? tA x0Jp£°v T^lv BouvsdSa 

■f) yovix1*) 67r6<TTaeri.? ptovaxou tou ’ItoavvtT^orcoiiXfou), ^ti? sxGt yvjv sv Sia<p6pot? Turcot? pto(Sio)v) px' ■ 

sE?t(A) ’Ep,7t6piov jl3,0 xv)7roupstov si? dyopa? dwA tou Ilaaa6dvTou xal tou ICouxouXdvT(ou) pto(SEo)v) y' • 

oixoT67t(iov) dreA Tcpoosv^eco? Mavou^X tou AtopdvTOu jaoS(Eou) (StptoEpou), ||40 &rsp £cmv dpTto)? 

XY)7roups*Lov ’ st? tA dypiS(tov) Td JEXeA0epa eJEaXstpipta JAXsi;£ou y(ap,6)p(ou) tou KaT^oApY) sxsEv(ou), 

Grcep sxet oExotAtt(iov) |Ast’ auX9j? |[41 xat ap.Tr(^)X(iov) (ao(8[ojv) p' ’ xaE y^v d7t8 tyj? U7coordtis(oi?) 

tou Aiyuvatxv) sxetvou iv Siacpfipoi?t^ttol? [isptSa TptTYjv p,o(SEcov) p' ’ ^T^pav yvjv si? rJjv 1142 TpouXXiS^av 

dreii Sy)P,octi«x(y]?) (Ao(Sitov) v' ' STSpa umSaracri? reoipytou yapi6pou tou MiTuXYjvaEou, fyn? ^xst 

y^v, dveu t% tpEt(yj?) (ispESo? ||48 <E>wxa tou yap^pou auTou, [asO5 ^? sxsi eE? rJjv Il^Tpav pio(Sltov) ' 

xal yd)v yovix^jv dv Siaqjfipoi? t6ttoi? (ao(SEojv) a' ' xal sE? tou ICovToars^dvou ||44 pio(Sto)v) , "Exst[ 

xal svt8? tou IlaXoaoxacTpou eE? tA Xsy6(jiev(ov) Maupox^piov 7idvos7TTov (xal) 0s*iov vaiv st? (Svopta 

Tt(JL<i[A(sv)oV TY)? 67t(spa)y(i«?) ||43 SsCfTTOEvY)? yiptoiv 0(sot6)xOU T^? '08Y]yY|Tpt(a?), 8v dv/|ysipsv lx j 

pdQpoiv & (jiov«x^ jIco«vvlt^6k(ou)X(o?), 8? &yei eE? t8 x61?^^ tV BouvsdSa ||40 yovLx^v y^v £v 

Siaq:6pot? T^noi? BacriXsEou tou Kou^oi37n), pteO’ ^? iysi st? t8v Ba06v *P6axa, si? t8 MavSpdxiv, eE? 

t(^jv) BaOet(av) AayydSa ||47 (xal) st? tJjv IlotXaidv Ko£ty|v, dvsu tou Tpiyuvtou, pto (Siojv) a (xal) 

Xepa'«[A7t(E)Xov (ao(SEojv) ip/ ■ st? Td NsdfJtaTa ^dtXsL(A(Jia toD Ba66axa, 8nsp ^xst II48 Y^v 

MoviTtsTpov pio(8ttov) ^ ■ ^TEpov st? t& auT6 tou ,ApxayYs^7lV0^j ^TOP ^Xel XePcratA7V(s)^(0V) [ao(S£ouv) S' 

xal yY)v sv SLa^pipoi? tAitoi? [ao(S£ojv) tc' ' ||40 xepoa[A7t(s)X(ov) tou 7iaXaiou vaou 7rXY|a[ov tou AY][AY)Tpa 

(Ao(Stcov) (xal) x(wpd)<p(iov) [ao(SEojv) ' et(s)p(ov) xf^pdjtpfi-ov) 7tXy)(t[ov tou tsExou? tou vaoO 

tou aylou rsoipytou, ||60 tou IIeTpo6ouvEou xal tyj? slaoSoe^6Sou tou a^TOu x^ptou [ao(SEojv) ts' ’ st? 

Ta? KopaxE(«?) ttAyj(cf£ov) rd? ^vaSpiiaTpta? pto(S[oiv) ^ ’ (xal) d^S 7tpo-]|nasv&?s(a}?) EOoTpaTtou 

tou ty)? ’Op^av^? y?)V si? t6 auT& xttlP^ov |Ao(Stuv) v' 1 xal ayopa? tyj? dSsX^p% tou tolo6tou ptovaxou 

'IwavvtT^OTCotiXfou) j|B2 x&pffa[An(e)X(ov) sE? xk BXY)X£OTd dTtS ty)? Zojy)? ptoS(Eou) a' • st(s)p(ov) 

ayopa? r/j? a^TY)? si? rd Kp6a IlY)ydSia d^A tou 7ra7cdEucrTpaTOTu(o6)X(ou) pto(Siojv) p' ■ ||63 st(s)p(ov) 

st? t« ZuyoptaTdpta a7rA Mapta? £yy(4vY)? tyj? Zcoy]? (ao(SEojv) p' * dX(dVOT<$7t:(tov) kXyjoEov tcov otxY)(JtdTO)v 

toO Kou£o67t(y]) xal ty)? 6Sou |Ao(S£tov) [?'] 1154 ayopa? «7uA tyj? AuxoptptaTivY)? ’ xal st? Td KovTavt0a 

apt7rsXoT67r(tov) 7cXy)cEov tou AY)|AY)Tpa, feep aTOxapitraTo 6 (DojtslvA? ||65 TCpi? tAv IlaXa7uav, (xal) 

eE? tAv M^y(av) Adxx(ov) ayop(d?) d^A t^? Xt6vatv(a?) * x(“P<&)<p(tov) st? tAv M^yav Adxxov 

pto(Sitov) (xal) ei? tAv Kaptnov d-reA t^? syyivYj? t(9)?) ||56 Zuy]? pto(SEwv) p', "Exei d| TotaATY) 

(reSacrptia (xal) Ispa Ad6pa Std Gsiou xal crenTou xP'JCoSoAXXou st? TpaxAaava y^v ESttmsptAptCTov, 
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||67 *i)Tt? <&rcA tou T^yyoivo? tou ttXyjoEov tyj? yovtXY)? y?)? tou ’ApxYjvou, xax^pxeTai x)jv 

Tpox<iX7)V, XapMvei tA fiouvap(iv) tA Xey<4{jl(sv)ov |jeB tou ApdxovTO?, Si^pyexai Tfy 7tXaxa>x})V tou 

[xovoTcaTtou tou ’ImSApou, A^dyst tA xaXoiipiEvov Eevoxacptov (xal) xaxavTa el? xAv [|B9 Nepox^TTQv, 

£a IxxA? tA X“P^?^v Stop Ixpdxet 6 jjiovaxS? ©eoSAato? £xetvo? pi^XP1 'ro^ ’OCoXdxxou, Se£td tA 

TOptopi£6[i,(ev)ov ||so dpurrepa to, Slxoua tyj? (xovyj? ty)? ndxpLou, Si^pxeT(at) x^v tc6Bgcti,v tou (louvou 

xal dxoufjf.Stfei jji^XP1 (xal) T?j? oSou, xd(jtrcxet j|fll dpiarepd x^v aAx'fyv oSAv x^v dc7tepxo(j(,ivy)v picrov 

t&v pouvtov xal dxou|j.6£^et pixP1 to^ alyiaXou (x«l) ty)? exetare XtfjLVY)?, d7r£p-j|flSxex(ai) SlAXou xiv 

auxiv aEyiaXAv, Xapodvet, x6 'fjfi.sXYjpivov exeTtre xaoxAXXiov tA xaXoA^svov 'E^aSaxxAXou (xal) 

d7r£pxsx(ai) xaxa eABeT(av) ||°3 (J.^XP1, Cxa0 tow Xouxp&v (xal) x^XayydSo? IIApSixo?, [7ue]ptxXs(a>v 

AvxA? xal xA xwpa'p'-ov ty)? Xtovo7touXtvY)?, avaxpix^ t(Av) 1104 (louvAv tou ZevExou xal xaxApxeTai 

t& KocXtScopa, St^pxex{at.) r?)V <5SAv xou aOvocpa xal xaxavxa el? xAv |3ouvAv xAv xaXoA-||®sjj,evov TiWov 

fx^XPL t% p.dvSpa? xou BdpSa, xaxlpxe[x]at rfjv uASoffiv xou aAxou pouvou xou TAtiou, Xap,6dv£t xA 

Xwpatptov tA ||bo XsyApLevov 'Ayyoupox'fymiov, SiipxeTai x^v 6SAv xal St«7tepa xA £udx(iv), ^Eatpei xA 

X&)pd(ptov xA xaXoA(xevo\i Kupax^av fx^XP (0 II07 tou T<i«ppou xou Sy)Xco0£vto? ’ApxYjvou, £v0a xal x^jv 

ApxV etXYjtpe * (xal) ^vt y^) (JioSEow xExpaxurxiXtoiv, dvsu ty)? XiSaSiata? y?)? ||06 tou toioAtou £euyY]Xa~ 

teEou. IIpo(Te7reS607) xt5 jjiApet ty)? xotaiixY)? as6aff{jt,t(a?) xal lepa? Ad6pa? (xal) -reap5 -f)(j.fiSv ttXyjctIov 

xv)? ||fiB xotaAxY)? yvj? XeyAp-evov IlXaxA nY}ydS(iv), o5 6 7uspLoptcr(j.6<; • A7idY£t. x?|V ASAv (xal) 

AxoupiSt^si e£^ x?|v MaXaOp^av, Si4pxsx(ai.) ||70 x^v 6SAv x^v anepxo(J-^V7)V sE^ xAv Xdcxxov xou Oovloi?, 

A7t^Y£i el? tA Tr^pa pi^po^ x% ASou t(%) ipxo(J-^^ <^ttA xou Ao^Xy), ||71 dxou(j,6ECsi el? xou 

KaxaxaXExljY) xa PpouXCSta, Si^px^Tat x'Jjv ^xlv) 7tepixXe£ei ivxA? xA XeyA^evov tou Koux^oX6(X7r|fj 

||72 xal xaxavxa eE? x)jv ‘ApjjL^vKraav, StSpxexat x^jv 'Houxaatav nixpav, iivsu xou x^POKpfou tou 

OapfpaXi, dtTuApxsxai xyjv ASAv ||78 xou ®iXovstxou (xal) xaxavxa ei? xA IlXaxu IIy)Y«Siv, ^v0a xal 

•!)p^axo. "E^eL xal eE? xA IIx^piov A^XstpLpia, Anep (xal) npoxaxetx(ev)) 1Ioi(^vv)ou ||7d lsp£(to?) xou 

’Iwavvaxtou xal NtxoX(dcou) xou dcSeXcpou aAxou, &xiva fe'xouat y^v (^(SEtov) o' * Ax^pav y^v tJjv 

riapavyjoEav ||76 p,o(Stwv) 7c', xal eE? xAv 4>axAv ^xol cE? xAv AlXqxvov (xo(SEwv) xe' 1 AtuAtuoxov 7tXY)atov 

xwv oixY)(j.axov auxou (jloS(Eou) a' {f)(JLt<TEo?) ’ &repov j|70 dcYopa? <foiA x5j? Xiovo7uouX£vy)? AlvtoOsv 

ty)? ASou (jloS((ou) a' (^Easo?) * 3xepov d(7eA ©soSApou xou XtovaSEtou (xoS(tou) ctf (xal) x£poap-Yt(e)X(ov) 

(J-o(Stcov) i(J' * ||77 xal e[? xou na7taSo7roAX{ou) A^Xei(j,jJ.a ©oi(J(.a xou “ItoavvaxEou, AreEp ^xet 

Xspaa[A7t(e)X(ov) (jloS(Eoiv) y’ Y^v> ^V£U Sta7upa0EtcrY)? xpA(?) ||78 xAv ,Eaxa(j,axt(T(ji.AN(ov), 

(J-otStcov) po' ■ fepov 6?dcXei(JL(xa 0oi(xa xou Fa6aXa( Stop ^x£t V\v Sia<pApoL? xAuol? x^jv ^(xtaeLav 

tIjv (x(e)xot ||70 xou ©Yjpiavou jJ.o(SEtov) oe * exEpov A^dEXEip.(xa SxajjidlxY) xou MTipdtxou Y(*P>-S)pou xou 

MaxpovixoX(^ou), Stop Sxsl d((Ji.7teXoxA7r(iov) p,o(S£o)v) (xal) y(^v) dcrtA xrj? itevGepix^? jj80 aixou 

crxctiTEOJ? (jio(SEtov) k\ xal a7cA x?j? i^aXsipipiaTixY)? U7Coaxdcrc(o?) Mix(aY)X) M-EpdcTOu xou yap-^poC 

aAxou y^v (iofSEoiv) p' ■ ^xspov A^(iXEt(jLjj,a Mapi(a?) x^p(«?) ||81 Ktovorxavxivou xou revvouExou, Stop 

Syei y^v» <^veu ty)? Y^Ul AxaxAv ptoSEwv xou KaxCtYYP7)? (J-o(SEoiv) x' * Sxspov (xovaxY)4 iA0avaCTl5«j 

||8B xy}? (JLYjxpA? NixoXdou xou KavdxY)r Stop ^x6l dp,TOXox67t(Lov) (xo(S£ti)v) ft (xal) (J.o(SEtov) • 

Sxspov ^dXetppLa 0Y)ptavou yapi6pou xou Bap...., | [88 Stop &xei d(Jt7ueXoTA7i(iov) st? xou Koxxo6aa[X{Y)) 

(j.o(Steov) X! (xal) y^v Av StafApot? xAtuoi? (jlo{SEcuv) p' ’ xal ££ dyop(a?) dnA xou Sxpa6ol£wdcvvou 

fxo(SEojv) SAxa. ||84 5ESA6y) xal AttA 7upooEV^EOi? xou TtaTi(a) ©o>(xa ■Jj A^aXsipLpiaTix'J) A7t6crxaau; xou 

Maxpoy^v(ou?), ^tl? Sxet yY)v ISLOTueptApwxov 7iXY)orE(ov) |j86 x&v olxY)jJ.dx(Ov auxou x))V ■fjptltietav xJjv 

fJtExd xou MupixtyyY) (jLo(Stoiv) p' ■ Ix^pav fjv slyev IE; dyopa? d^A SiatpSpwv, ^xot el? x^v BlyX(av), 

1188 el? xAv MYjviyyav, eE? xty> Ilapoixi(av) xal si? xAv BXaxo)va'E[ov, tru]y x5j dnb 7tpocrev^eo)? xou 
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nxcop), po(Slwv) X?', xal dcwi 7cpocrsv&ie(ciJ?) tyj? ||87 MapYapiT(a?) si? t& PexotiX(iv) ttXy)c£ov toG 

Ka-u^YYpY) p.o(SU>v) (3', xal si? tyjv ’AxpSxsptv si? t<x Svjpa MavSpeTa TCXYjaiov t(y)?) *Av£^a? si? tou 

'Ayiou |[88 ©eoSc&poo po(SEa)v) 71' ’ xal a(i,7c(^}X(iov) si? t6 KoTtapiatv Iv Soal tStiol? po(SEtov) S', 

&cp* Sv £S<407) t6 £v &[A7t(6)X(iov) rb tcXy^etIov) ty}? povY)? too Kapax(a)X(a) xpo? t6v ©sSS(co)p(ov) 

||89 t&v Kpox6Sv)v 7capoix(ov) TTjaSe ttj? povY)? sv tto 7uap6vTt xpaxTixco ’ st(s)p(ov) eipiXsippa si? 

tJjv 'Ayi(av) 'Ex£v(7)v) retopyiou Yap^pou too 7ca7c(a) ’AvSpovixpy ||B0 exsivoo fyrot too BotXa, forsp 

iyci y5jv iSiortepiApicrrov po(Sitov) put ‘ itkpox yvjv eE? t&v ’Ovoqjav xXvjaiov t(yj?) £xetas 6S00 xal 

too <£p7c(e)X(iou) [aikou] ||81 po(Siaw) o', si? tS Ksxplv TcXvjcrtov toG ETpa6o'£to(Avv)oo po(Sicov) v', 

sE? Toi? STaiiXou? 7cXv]0tov ty)? ^xetcrs 6S00 ttj? Siatpoiicry)? tS <r6vop(ov) too E[£ppv ||“a /(xal)/ irXY)(ffiov) 

t(o0) ^o)pa<p£ou tou Xiovotcoi)X(oo) abv ty) 7c£pa0(sv) too KoT^ivaptoo po(S£cov) pv', sE? t6v Miyw 

Tp<£<pov po(Sicov) xS', ei? t<& MaxpA [Bpi5ooX]a tcXtj(ct£ov) |[03 too <Da6dtT(v)) po(Sltov) i|3' ■ (xal) ei? 

t6 n^piv v)}v 7)p£a-stav £i?aXeLppaTtx'))v 6x6ffTamv M lx (aVO too Mlx«Xo6S(y)) ^tql too Lyybvou t(go) 

LTpa6oLto[avvou, ^tl? &xel] ||fl4 dtpji;eXoT67i:(iov) po(SEtov) s' (xal) y(^Jv) po(S£aiv) pv'. "Exst xal si? 

t£> Kacrrplv poY^SpLov eE? 8vo.pa TLptkpevov ty)? 6TtspaYi(a?) ®(sot6)xou xal s7UXExXy)p£vY)? Sep-|| 06you- 

VLWTtao)?, Sleep fe'xei ei? T& x^P^ t'oo noXotpiXou &p£XeLppa too STaupvjvoo, 6xep fe'x[si ev] ty) toxo- 

[0eata] too BvjX^oupiou apn(£}X(iov) po(S£tov) e' J|00 (xal) x^p^ct £v Sia<p6poi? t6xoi? po(SEaw) v', 

pe0’ -fj? e'xel si? t£>v Kt&Swva pisra. too ^Xwvoto7i:Eou aiiTou ■ sT^pav y^)v A?ri t(^?) ^KoaxaffOetoT)? 

||07 &rco r(ou) auYY^P'^poo t(oo) «6t(qu) STaupvjvou (xal) SoOetav)? xp6? a^v [^o(Sttov) X', (xal) 

Xep0ap,x(s)X(ov) p,o(S£<ov) S' ■ (xotl) dlxi 7cpo0£ve£e(a>?) AvjpivjTptou toO SavT(jc[l!a)dLvvou] si? v(ou) 

1188 II&T^a dtpL7c(e)X(£ou) Ti (^pucro) p,o(Sitov) y1 ' xal &izb 7i:poCTSv£^sco? sxLcrr^^ovcipxou too ’AttXtjplgX^ 

si? rb «6t6 xwpt°v ap.7r(^)X(Lov) p,o(S(wv) S' ’ (xal) y>)v piofSUov) p' TcXv)(aiov) t(ou) jJ09 KtoxaXa ■ 

(xal) si? x(a?) 'AX^uptoTpia? (xal) rpyjYopiou too [S]ap,oOpaxtroo x^p^iov itXv)ct£ov too 

A(jLx(s)X(iou) too npoSp6pioo p,oS(£tov) y^ ’ AYoPa]"!l10°a^(a?) K[^p] Ktov0TavT(£voo) too 

IlavaYi^Too ^|att(^)X(lov) si? rfjv 'AxEav Mapi[vav] p,oS(Eou) a' ■ si? xi MaYSLpiSLv TtrpoCTSv^sto? 

tl(ou) IIXa^a-viTOO [y?)v ottSxotov] [|101 p,o(Stoo) a' ■ xal dcxi t(ou) Av)p,vo£co(avv)oo x(C0P<:^)i:P(L0V) 

p,o(S£aiv) S' ■ eE? t$}V IIav[aY£av x(c*JP(^)(p](tov) [dlTti] 7rpo[asv£i;e]a)? t(ou) So(ptavou ttXvj(crtov) r(vj?) 

sxxXY)tri(a?) [ptoSitov p' ’ ei? -rf)v 'AYiav So<ptav] [|Loa t^y y°vlxt)v 67r6cTa0tv too oixov6p,oo p,ovaxoo 

’IaxtfcSoo, [-})]tl? ^xel Xepo«^(e)^(«) (xocl) x(top<&)<p(t)a sv Sta96poi? t6tvol? [p,o(Stcov) p/ ■ IvtS? 

too KaaTpioo] ||103 9£^9T67r(La) Mavoo^X too riepv) l[x]siv(oo) ' si? t6 noX6qpLX(ov) s^dcXsippa 

A.Y)p7)Tpioo yoo KooTaXa, ftrrsp ^x£l xEPoalJ'7i;(e)^(ov) [(Xo(Siwv) i?' xal yvjv Iv SiatpApoi?] |[104 t6tol?, 

o6v T?j eE? t£> Stsy^Siv, si? t(Sv) KwSuvav tcXtj(oiov) too K., sE? tb T^lyT^w, si? T“f)v 

SxoX67uevSp(av) 7rXv)(ff£ov) [too] Mapivoo, si? Ta Toupvia |j10B xal ei? tJjv Moppv)xi(av) po(Sto)v) c' ■ 

si? t6 xwpl°v too ToiiSvjfXa] £t(s)p(ov) s^dtXsippa Mavoo^X utou too Tta'rc(a) NixoXdt[oo ^toi toC] 

'Atc^S^), [fouep ixet] II109 ApreXorAreia po(Sitov) is', xep0a(A7r(e)Xa po(Sicov) yj' (xal) y^)v Sia96pot? 

xbrcoiq [io(Sia)v) px'. "Exst (xal) t?|v eE? tSv "Aylov Mapwov ^piaeiav [pepiSa too] ||107 TOtoiiToo 

vaoo (xal) too sv a^Toi sfipiaxopivoo dp7ueXo7uspt6oXioo. "Exei yj Tota^TY) asSaopta ispa A<£6pa y[al 

Ttapotxoo? toiIctSe] ' ||los ei? too Zeopata, XpoaoS^pYT)? 6 oik? too KooT^oovaS(>)), lxel.> Y(aH-' 

6)p(Sv) Tec[)py(lov), sYY^va? ’AvaaTafftfav) Map[(tav) (xal)] EEp^)[vY)v, .rcpov. 

||1006o*S^ta po(8£tov) y' (xal) y(vjv) anb tyj? yovixyj? aiJT(oo) aTdt(cjsto?) po(Sicov) px', t^Xo? (6iTip)7c(u)pa 

T^aaapa. EoSoxta -f) too naxeuTw6X(oo), ^xeL 0UY(a^)p(a?) STa[pdt]T(av) (xal) ®soSci>p(av),. 

\\uo.) [xt^P^Jl^tiov) &Y0p«? Atub TOO AY)pv(aiou) ei? t£>v TClpoX£t(y)v) [poSicov ip', ihrspov 
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el?] t&v wjt6v (j,oS(£cov) [ ± 10 Iv 8i,a]<p6()oi(j [T67toi<; p-oSt,, .. ||1U t4Xo<j (67u£p)x(u)pa 84o, 

Pscf)pY(io^) 6 SvjpoYeeCjpYtio?)) &x(et) (vuva^a) KaXVi [ ± 15 ] dcSe(Xcpiv) Kcovctt«vt(T)v(ov), 

vti(|j,(p7jv) [ ± 30 ] ||ua t&v Kpox68v|v, oExyjpaTa, illisible j|U3 y^v dmb lUpou tou [ITacraSticvTou] 

V etx(EV) ^ ow'F&S dntltTou <&qc6(&t[y|] iv Srjcrl t6%oiq [ ± 50 e£] ||114 dtYop(a<;) dbc6 t(ou) A., 

£8607) KlJTCO TOXpa T7)<; (XOVY)<; . TOU ropt^TOU [ ± 50 ] ||11E [ ± 30 ] t(ou) KdCCJTp(ou) 

illisible, ||llfl £x(ei) (Yuvaixa) 'Pit^y/jv, ul&v STap,dlT(7)v) illisible j|117 (xal) dl[ATc(e)X(iov) pioS(Ecov) (S' 

illisible ]|118 illisible ||110 illisible [Ave]-||“"[«)(jiAX(Bva illisible. ||121 *0 Zep66c;, %(et) 

(Yuvatxa) EASoxt(av) illisible 11123 *ocl y$)v Yovtx^v «taou fa 8ia<p6poit; t6xoi<; (jlo8(E ) e^[pav] 

yv)v eE? t?)v Kcoxipav p,o8(t ) [ ± 40 ] ||133 6 ya^pi^ ailiToO, £xet Y*)v Tft(juarap]a?i(a<;), 

eEsT&Aa., sE? rl)v S^dccpvjv (xal) eEt; t& II [ ±35 ], U124 t&os (&7rsp)n(u)p( ) .. ’Iwdlvvvji; 

6 2<fcXo<;, ^x(ei) (Yuvatxa) EEpY|v(v)v), 7?p6yov(ov) *Ico(^Ivvtjv), [tcpo]y6v(y|v) ©eoStipav, olfxvjfxa [ ± 40 ] 

||1BS (xal) lep& Aa6pa (xal) St,ot OeEou xal ctsttou xp'Jort>6oAXX(ou) mxpotxo[ut; To]6a8e * rec&pY(tov) 

t(&v) Mapx6TtooX[ov ± 40 ] ■ ||12<i eEcj t6v MouSpov, retbpY(iov) t£>v ’AxXaSdtv, rscipYtiov) t&v 

Yap.6[piv tou . ...]v)pa, Smp,aTY)v t&v [ ± 45 ] ||127., recbpY(t,ov) t&v XaXx£a, *EX4vv)v 

rl|v KoupTvjvEay, „. t&v tou IIapex66Xou [ ± 40 ] ||1B8 .Xvjvdv, t(&v) ’Axfj^vtr/jv, 

MUx(a^X) tAv yk^P^v t[ou .], ©eoScbpav irl)v t(ou) *Ia[ ±40 ] ||lao .tou, 

K«voT[(m£vov t&v ITap£x]6oXov t&v ., Avjjj^Tpfiov) xfa t(ou) IT..[ ±40] ||130 (xal) 

Se[(j,vv)v ?], y(«[^)p(&v) StcI tv). r^pY(t0V) [± 35 ]tov xXv)(aEov) tou [ ±40 ] ||131 .,. 

. Efopvjp,. oE&v t(ou) [ ± 15 ] MtteSevEto? STa[xdtT(v)^) 6 t[.. ± 40 ] ||13a (xal) 

Kypia^s, Ntx6X(ao?) 6 BaapiouXo^, Mt,x(a4|X) 8 y^^P^S .. ■•••po? 6 t(ou) KXo>v[8y|, 

’Iw(avv7)i;) 6 [ ± 42 ] 11133 illisible Mix(a^X) 6 t(ou) XaXxta,. tou na7ua8ox(oti)X(ou), 

Ntx6x(ao^) 6 uli? tou . ||134 illisible ||13B illisible ||iaa illisible ||137 [ ± 12 ] 

^7cep TcpoxaTs£x?T9 ^«p<i toES illisible [|188 illisible ||13D [ ± 12 ] dtXoY^ y" illisible 

||140 [±.12] x“P1-- SXoS(Etov) p' illisible |[141 toO illisible ||14a [ ± 12 ] t(-^v) TpA^v 

illisible [|143 illisible 67t6aT«an; illisible ||144 illisible ||146 illisible ||l4° illisible 

||147 (jt,oS(Ecov) (1' (xal) YovlJt^lv 3tacp6poL? tAtioi.? (j,oS(Etov) pv' . [£x] 7tpocrev^(eco^) 

npojToxuvy)Y(ou) 796., eE<; tE> xwP^0V to^ KovTo6pdbjq), t<x ||148.t(^?) 67toardl(je(M(;), 

Xtopdlcp(iov) 7rXv)cEov tou [±20 ], eE? tE> xaTa7t6Tap,ov ^aXeLpijxaTtx^v u^ciTacnv  . 

|[140 [±25] p,epESo^ to6tou [.]tou TptaxovTacp(A)XX(ou) p.oS(t ).Sia^fipoi^ 

t6tol^ . ||1B0 illisible (JieptSoi; . <ji>v tv) xAtw . ||161 illisible ^XtI^Eov 

twv olxvjjjtdlTwv a^Tou [|162 illisible ||163 illisible ||U4 illisible ||16E illisible H1EB 

illisible j|167 illisible ||168 ‘illisible ||lfiB illisible A7i:eS60v) -rij StaXvj^GetCTT) ors6aa(xta (xal) 

lepa Aaipa ||100 [ei? dto(pdlXet,av, (jtvjvl ’OxTtoSptco EvSixticovoi; £vvdtTY]<; ^tou? ,i?co5S' +] 

[4* OE Sou]Xot, tou xpaTatoO (xal) oiyEou *?)(Jt.cov aAO^VTOU [xal PacuX^co?] ||lfll illisible 

[AAS]KAPIS + 

Verso: 1) Sur les deux kollbmala: 

||102 + ’Eyey^611 tE» xapiv otYtXX(iov) pivjvl ’OxTtoSptco (EvSixticovo*;) svvdCTYj? |[103 Stou^ ^axtcrx^- 

XlOOTOC OXTaXOaiOOTOU ^VJXOOTOU TSTapTOU + 
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2) Addition en haut de la feuille : 

|jllJ4 [+ Efyev ■$)] t[omcA]td crc(6acrjjLC)c< (xal) lepa A«6p« sit; -rijv ’Apeit&vfav) dpi7t(6)X(iov) arci 

TcpoaEv^B(uc) ’H.tou tou BoX4p7j exetv(ou) h t?) to7to-|j1(iE0ec£oQ. [tSW] TpoxdXwv too 

*Pa(jLam TrXvjatov tou KavSiX?) [aoS(Jojv).(wv), 6xep £Xa0e (xal) o6S(4v) sEg7)j$7) l|100 [4v]t6<; 

too toio^tou cnyiXXtou. ,ES60('/)) dprtwc; tv) aUT(rf) p,ov(vj) (xal) v) a.%6 t% ’Apatov?] c; y-(\pa (xal) 

dTcopo? KaX(^) -f) tou Xa|xoX(a) iyY^t'O)) II187 LCTW5 hu Y('0V) Yovw(V) T(V) Vlcreiav !J'ET(“) 

Pt^T]v{ou) tou K«T^idv(-/)) sv 8ia<pipoi<; to7coi<; aiv tt) eE<; to *Pa%(&v(ta) |i,o8(Eeov) x' ’ £t(e)p(ov) sE; 

t(6v) Ilii0oiv(a) ||18e 7cXy)(<7(qv)t(t)<;) oSou (xal) too KapiaxLtiT(oo) pioS(Ecov) eE<; t(6v) S7cov8uXiot(6v) 

(jloS(Ioo) zv6<; ' &r(e)p(ov) x(“pd)<p(tov) ?^piocrtax(%) v('O^) ^Xr)(<rEov) t(^) oSou (xal) too 

MavTopixtovcTot |[169 [ dr 12 ] (xal) tou BsiXsXocS^) [xoS(Eou) 4v6? * £t(s)p(o\i) 4i* ay(o)p(a<;) 

dirt) t(ou) Ka,vB6X(vj) ev tt) TO7co0E«rla tou ’Avepio|ju!)X(£o)v(o<;) [xoS(Etov) y', (xal) ay(o)p(a<;) d7T& 

t(ou) n^Tpou ||170 7tX‘/)((tEov) t(-?)<;) [68ou] (jloS(Ewv) y' " <5c|j,7t{6)X(iov) aiv tw yyjpoStco t(5)<;) 

o&t^g) (juoS(tcov) y' (xal) xepcriptn;(s)X(ov) [aoS(Ecov) (3j (xal) y('O^) [aoS(Ewv) pi', t4[X(o?) (6e4p)]tt(u)- 

p(ov) Sv ^(XUTU. 

+ OE SouXoi tou j|m xpavaiou xal 'f)fx(Gv) «^^(4v)t(ou) (xal) pacnX(6co<;) A^pi^Tp(io<;) 

’O nAAAIOAOrOS + + *0 MErAS APOTITAPIOE + 

L, 4 avaxetpisvQV : AvaxeipivT)!; S-M 4v«yp [«<pE ltni)s] D |) 1, 5 te am, S-M D || 1, 8 MapouXXiAvou : Map [ti]vi4vqu 

D ]| 'Itoavuaxtou : lege ’Itoawixlou || {xal) om. S-M grspa D || 1. 9 t6v KAxxa6ov traces, lect, S-M : ri)v KaxxaS. .. D |) 

<fe[rrceXoT6rt(iov) : -t6tc(i«) D || yvepo«|xjTsX{ov) : -(iTreX(a) D || TpiwV ; e' S-M ... D || 1, 10 els t(t)v) ’At^ix^v : 4purlXiov 

S-M elj t. D j| 1, 13 xadercerpov : -Tpiv D || 1, 15 [aoSImv Staxocltov : pioSEtov o' S-M piSioi . D || 

1. 17 riixp£So<; : IIixApas S-M IIix... D || 1, 22 Tpaxucivtov : -aAvTUV D || KapwriiSw; : Ka|iaT4Sa<; S-M Kapuo..(...) 

D || 1. 23 SevEtou : SivAtt) S-M Eevt(,-,) D || 1, 26 A|ijr4X(iov} : -X(ia) D || 1, 27 [xet’ a6Xvjg : |xet.,.. D || 1. 29 

TrpooaX^VTou : Hpo- D || pio8(( ) : om, S-M || 1, 30 KaXuytv(tji;} : -v(ou) D || 1, 32 ’luavvixEou ; lege ’Iioavvaxtou 

(cf, 1, 74 ot n° 139 1, 95) || 1. 53 : lcet, S-M || 1, 82 tou Bap.,,. : -rij? BapSipa? S-M || 1, 89 lege jnipouiov || 1, 90 

■xAtoO loot, S-M l| 1. 92 BpiouXa : loot, S-M || 1, 93 [^ti; ^xel"] ! ^eP e*Xcv II *• 96 Bif)XXoupiou (cf, BuXoilpiov 

na 139 1, 104) : Bvivyoplvou S-M II1. 97 SavtaUotivvou (cf, n° 139 l. 106) : KovToyuicvvv) S-M || 1. 98 4nwn)|iov(ipx°u : 

ElpT)v(Jtpx*u S-M || 1, 100 y^v 6tt6ttotov 1 traces, loot. S-M || 1. 102-103 4vt8(;to5 Kacrrptou-^xEtvou (cf, nD 139 1, 111) : 

Avd? tou jTEpiipoU «6tou oEx6tokoV Mavou’fjX tou rortpis a^TOu S-M || 1, 103 KoutaXa : KouteXS n° 139 1, 111 || 1, 104 

K..,... : Kami] S-M || 1. 107 xal jrapolxous toiitrSe : traces, lect. S-M |j 1. 108 g;;®1 •*•••■, y«[i6pAv : utoO? 

XprjcfTOv xal S-M || 1. 108-109 Ayyivaq-SoOliia : £yycw,<; ’Avaardcaiov Mdcpxov Ik tyj? toC ... dcputEXoTiSjuiov elq tou 

IIpouvAa tou Nt££ix S-M || 1, 109-111 EuSox(a-Suo : BOSoxla tou lI«xorc°uAou g^ei QuyarApa ‘Houxtav, ulAv 

0s6Stopovs oVxrjpa a', dXoyov a', 6vov a', y^v dyopS.<; &nh -ri); yo\ax?j^ u7:0(Tricetop toC ,,, [xoSttou Adpav 

pio&tcov <p' xal yovix^v Av Sia^ipoip tAxoip TrXv)a(ov toC ,,,, T^Xop OjrApJiupa SAo S-M || 1, 111-114 ret&pyiop-roixdtTou : 

rctSpyio^ 6 EripoaTepYtvnp tym ctu^uyov KaX’/]V, Ouyadpa Zcov)v, ASeX^oO; Kcowtavrivov ’HXtav xal 0W|xav, ttve^wOp 

NixAXaov xal retipyiov tAv npox08r)v, olx^u.aT« p', Apytopia, iXoya p', Avixiv, potSiov a', xotpou.; y', TrpdSaTa X' xal 

y?jv yovtx‘J)v 4x6 rtirpou tou flaaaSivrou pioSEwu tjJ, Adpav 4x6 xpocev^etoi; .., e(? toO? T^i|xiaxopdl8a^ ,.., 48607) 

xpi? rJ)v auT^v fiovjjv 7tXt)oEov toG Taj^xiT/] itvto0Ev tou ... [i68ia S', t6Xo? un^pxupa S60 S-M et deest (cf. lb tbxte 

G) || 1. 147 ( = D 1, 148) y?)v youix'fjN l y^ yovix^? D (I TtptOTOxuvTjyoC : xup(ou) xp(0Toxuv?)you D || 1, 148 4^aXEi|X[zaTix,f)v 

Att6ot«cfiv ... ; 6^aXsi|ji|iaTixi) OjricTaot? otpaTitiTou toD D |j 1, 149 [xoS(l } : y(?)v) D || 1, 159 Atte860t) : 6jreX0(Etv) 

D |] xal [epa om, D || 1, 160 el^ dtcxpdcXsiav om. D|| 1. 161 lea quatre premiers cinqui6mos de la ligne no portent plus 

trace de lettrea sur notro pliolographle || 1, 164 Etxsv -f) TOiairv) : ... T?j D || 4|xx4Xiov 4x6 : 4pmAXia 

tA (4x] D || 1, 165 [twv] Tpoy_4Xtov : .pnrjxAXtuv D || Axcp gXaGe : ... X40[ou?l D || 1. 166 oiyiXXlou : 0- 

corrlgd sur 7tp- II Xap.oXa : Xap/ijXa D j| 1. 167 —rJjV1 : t.  y^? (?) yovixvjg xal tI)V D || t4 'Pax^via : 16 

£ax<6viv U || 1. 168 t6v SxovSuXcotAv ; toD SttovSoXcotoD D || 1, 168-169 Ma'jTop6y,wvcTa-BetXeX4S7] : MaVTop4xw) 

OTafaiOToxlou (?)-pisTct] xal t(t]i;) p. ,eX48(o?) D || 1. 169 ’AvE[iO|i6X(to)v(oe) : 4ve[xo|x6X(ou) D || 1. 170 TtX7)(atovv 

t(t)c) [680C] : xspadtur(e)X(ov) D || : aOtoG D || dtXfo?) (Mp)]7i(u)p(ov) : .tttj D, 
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137. ACTE DU GRAND STRATOPfiDARQUE ALEXIS 
ET DU GRAND PRIMICIER JEAN 

fp&Upa (l. 13, 14,21) Juin, indiction 10 

a.m. 6865 (1357) 

Les deux fr&res Alexis et Jean, propri<5taires de Thasos & titre patrimonial, garantissent & Lavra 

la possession de certains Tbiens fonciers qu’elle se trouve d^tenir dans l’lle. 

Le texte, — In6dit. Nous connaissons ce document par la copie m6di£vale (xiv0-xv° s.i, eonservfie 

dans les archives de Lavra (Liroir 3, pi^ce 210 = Inventaire PantSldimOn, p. 22, n° 119), oil F, DOIger 

Ta photographic et oit nous 1’avons examinde : rouleau de parchemin trfes fin, 440X310 mm. Tr&s 

bon 6tat de conservation. L’encre est uniformdment ocre. II n’y a pas de pli, ni de trace de sceau 

au bas du document. Apr&s les signatures, quatre lignes ajoutdea de la m6me main que le texte. — 

Notices sur le verso : 1) D'une main du xiv°-xve s. : Tvjq ©dcoou v/|<jou, 2) Du xvi° s. : ©otarou. 3) Des 

mentions modemes et contemporaines d'arcliives. — Albumt pi. GLXXVI. 

Ce document n’est transcrit ni mentionnd dans aucun cartulaire. 

Notre Edition repose sur la photographie communiqude par F. Dolger. 

Analyse. — Prdambule (rdfdrence scripturaire) (1. 1-4). Les deux auteurs de l’acte, qui so sont 

rendus maitres de places et du plat pays dans la rdgion [de ChristoupolisJ ou ils se trouvent, ont 

dgalement pris possession de 1’ile de Tliasos, qu’ils ont par ehrysobulle rogue coniine bien patrimonial 

(1. 4-6). Ils ont trouvfi qu’fi Thasos Lavra possdde, dans la region de Ndokastron, le mdtoehion de 

Saint-Athanase, avee ses biens; de mdme, par donation de pieux personnages, des jardins, deux 

maisons, un moulin et des arbres, surtout des oliviers; b Kinara, le mdtochion de 1’Archistratdge; 

& Potamia, le mdtochion de la Thdotokos. Ils nfont pas touchd h ces biens, qui sont done restds 

propridtd de Lavra(l. 6-12). Au bout de quelques anndes, voici que les moines leur demandent d'dtablir 

pour ees biens un document; ils ont volontiers aecddd & cette pribre et dtabli la prdsente pidce, 

ddclarant que les moines possddcront en toute sflretd ces mdtochia et biens, et en pereevront tout 

le revenu; ils prieront pour l’Sme des empereurs « et de toute notre fraternity » {allusion au fait que 

les deux auteurs sont frdres ?), car c'est pour notre commdmoraison (fAV^pdcruvov) & nous aussi qu’est 

faite cette donation, £ laquelle personne no pourra jamais porter atteinte, notamment pas, aprds 

notre mort, quelqu’un de notre parents; maledictions (1. 12-20). Conclusion, date (1. 20-22), Signa¬ 

tures : des serviteurs (SouXoi) de l’empereur, le grand stratopddarque Alexis et le grand primicier 

Jean; du moine [de Lavra *?] Galakti6n; de trois ofilciers de la mdtropole deCliristoupolis(1. 23-28). 

Addition dnumdrant {< ce qu’on a rdcemment trouv6 (en fait de biens foneiers appartenant 

& Lavra) & Thasos surtout des arbres, soit aux endroits ci-dessus^nommfis aoit ailleurs (1. 30-33). 
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Notes. — Prosopograpkie. Sur les deux auteurs de Paete, le grand stratopddarque Alexis et le 

grand primicier Jean, Lemerle a rduni {Philippes, 1945, p. 206-213) les documents et mentions alors 

connus, etnous y renvoyons : notre pidcc s’y insure sans diflicultd entre les n0B 2 et 3 (p. 207), et elle a 

Fintdrdt de montrer qu’Alexis, d’abord grand primicier, est devenu grand stratopddarque, et que 

Jean, d’abord protosdbaste, est devenu grand primicier a une date comprise entre auril 1357 (n° 2) 

el juin de la mime annie (notre acte}. Depuis ce travail, les donndes nouvelles sont les suivantes : 

1) Dans la Vie de saint Niphon l’Hagiorite, publide par F. Halkin pendant la guerre [An. Boll., 

58, 1940, p. 5-27, cf. § 18, p. 24-25), il est dit qu’aprds la bataille de la Marica (26 septembre 1371) 

le grand primicier (Jean), aidd de trois galdres vdnitiennes, dispersa une escadre turque qui menagait 

FAthos. Ge tdmoignage se place entre les documents nos 7 et 8 de la liste Lemerle, et l’on rappellera 

quele n°8 est justement une demande adressde par Jean au doge Andreas Gontareno, on vue d’obtenir 

le droit de cit6 vdnitienne, pour services rendus contre les Turcs. 

2) Dblger, rddditant dans Schatzkammei' (n° 41) l’acte de Zographou n° 40 (n° 3 de la liste 

Lemerle), se contente de dire (p. 118) k propos d’AIexis et Jean :«Ihren Familiennamen Palaiologos 

erfahren wir aus der Urkunde Ktenas, Xpocr. X6yot ... Aoxswcptou 303, 86», et il fait en effet figurer 

ce patronyme dans le titre de son Edition. Or ceci vient en rdalitd de Papadopulos, Genealogie, n° 36, 

qui enregistre un grand primicier Jean Paldologue sous la date de 1375, comme fils du grand 

domestique Ddmdtrios Paldologue (lui-mdme «proclie parents de Jean V : cf. ibid., n° 135) et 

d’Anne Gantacuzdne, et ne lui connatt d’ailleurs pas de frdre, mais seulement une sceur Eudocie. 

Papadopulos invoque : a) CantacuzEne, Bonn, II, p. 195,1. 10 sq., ou & propos d’dvdnements de 1342 

est mentionnd 6 tt)<; aoX% 7cpqji«d)pK>s IlaXaioXdYoS 6 ’Itoavvy)^, ce qui ne convient h notre 

personnage ni comme date ni meme comme titulature; b) un acte de Docheiariou (6dit6 par 

Clir. Ktdnas, dans EEBS, 4, 1927, n° 8, p. 300-305), d'aoflt 1373, par lequel la grande domestikissa 

Anne Cantacuzene Paldologue vend au monastdre son bien de Mariana, dans la region de Kalamaria, 

avec des considdrants fort intdressanls pour l’histoire de la rdgion (cf. Lemerle, Philippes, p. 215), 

et elle ddclare avoir pour cette vente l’accord de son dpoux le grand domestique [Ddmfetrios 

Paldologue : cf. Facte Ktdnas n° 9], et de ses enfants, le grand primicier Jean Paldologue et 

Eudocie Cantacuzdne (cf. maintenant Nicol, Kanlakonsenos, p. 154-155, qui n’ajoute rien). Lemerle 

s’dtait demandd (Philippes, p. 2-15, n. 5) si cet acte ne donnait pas le patronyme et la filiation 

d’AIexis et Jean, mais il avait jugd cette hypoth&se fragile au regard de la chronologie (& l’avant- 

dernidre ligne de la note, corriger cependant 93 ans en 83). 

3) R. Guilland, dans sa monographic sur le stratopddarque et le grand stratopddarque (BZ, 46, 

1953, p. 63-90, cf. p. 83 = Inslilulions, I, p. 498-521, cf. p. 511), sans discuter l’identitd d’AIexis et 

Jean, signaled qu’au dossier rduni par P. Lemerle, il y a lieu d’ajouter l’acte inddit suivant de mars 

1368, que me signale le R. P. V. Laurent: Marie Laskarina vend au (...) grand stratopddarque Alexis 

une propridtd sise prds de Ghrysoupolis (Gavala) [ate]. Son nom est encore mentionnd dans un acte de 

1392 : MM, II, 219 ». Pour ce dernier document, e’est en rdalitd Ades Pantokralor n° IX, de juin 

1394, utilisd par Lemerle, Philippes, p. 212. Quant au premier, e’est un acte encore inddit des archives 

du Pantocrator (photo au Colldge de France), par lequel Maria Laskarina vend en effet au sympen- 

Ihiros de l’empereur le grand stratopddarque Alexis, «pour 130 hyperpres e’est-d-dire 130 oungiai 

de ducats fr, un bien sis h Ghrysoupolis : l’acte a dtd passd k Thessalonique et est datd de mars, 

indiction 6, 6876 (1368). Il prend place sans difilcultd juste aprds le n° 7 de la liste Lemerle. 
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4) II faut maintenant ajouter & la liste Lemerle un document, de mai 1387, qui est Actes 

Esphigm&nou2 n° 28 : l’dglise Saint-Georges Faryakos (probablement 5 environ 3 km & Test d’Achinos : 

cf. Ades Esphigminou2, n° 14) avait £td abusivement confisqude par le grand primicier Jean, et elle 

est r&clamde par son ancien d^tenteur, le monastfere d’Esphigm^nou, et par le clerg6 de Ghrysoupolis. 

L’dditeur, J. Lefort, s’est demandd avec raison si cet acte ne permet point de supposer que Jean 

n'dtait plus en vie lorsqu’il fut rddigd (il serait done mort entre mai 1386 et mai 1387); il estime 

pourtant, avec raison aussi, selon nous, que ce n’est encore qu’une hypothdse. 

5) Un autre document, encore inddit, qui se trouve A Vntopddi (photographie au Gollege de 

France), et qui est datd d’ao&t indiction 12, done presque sfirement 1374 (comme Ades Pantokrator 

n° V, dont il est fort proche), porte los signatures nutograplies du grand primicier Jean, et de 

«l’eselave et exadelphd de (...) l’impdratrice, Anna Asanina la grande primmikdrissa a, done de 

l’dpouse de Jean. 

6) G. Ostrogorsky, enfln, a repris l’ancienne hypothdse qu’Alexis et Jean dtaient des Paldologue, 

ettentd de ddmontrer que ce n’dtait point une hypothdse, mais une certitude (Sersha oblast, p. 147-154; 

cf. aussi, du mdme, Observations on the Aristocracy in Byzantium, Dumbarton Oaks Papers, 25, 1971, 

p. 3-32, cf. p. 24-26), Il n’apporte point de documents nouveaux, mais se fonde principalement sur 

l’acte de Docheiariou de 1373, et sur les titres de auprc£vQ£po<; et de yap-Sp<$<; de Jean V Paldologue 

portds respectivement par Alexis et Jean. Gependant la clironologie reste hypothdtique, et la parents 

avec l'empereur (en fait, avec l’impdratrice, Hdldne Gantacuzfene, et point direetement, mais 

lointainement) paralt des plus vagues. Serait-ce pour cette raison que dans aucun des documents 

connus qui les concernent de fagon certaine, Alexis et Jean ne portent de patronyme ? La question, 

selon nous, demeure ouverte. Il reste une difficult^ & admettre qu’en 1373 (date de l’acte de 

Docheiariou, Ktdnas n° 8), et meme trois ou quatre ans plus tard (id, n° 9; ef, DOlger, Begesten, 

n° 3145, (Ofi l’attribution et la clironologie semblent k reviser ; il doit s’agir d’un document 

d’Andronic IV), les parents vivent encore, quand un de lours deux fils, Alexis, est ddj£i mort, et l’autre, 

Jean, sans doute assez ftgd, puisqu’en 1357, il a ddjh fait une belle carridre, qu’il s’est retird au 

Pantocrator avant 1384, et qu’il mourra entre 1386 et 1394. Dans le cas ou Ton n’admet point 

qu’Alexis et Jean soient des Paldologue, la consdquence est qu’il faut admettre, en 1373, ^existence 

de deux personnages portant le titre de grand primicier : mais l’dtude de R. Guilland sur ce titro 

(REB, 14, 1956, p. 144-157; cf. p. 155-156 = Institutions, I, p. 300-332, cf. p. 319-320) n’exclut pas 

cette possibility; d’ailleurs Phakrasds est attests comme grand primicier en 1371 et 1372 (Loeneutz, 

Gydonks, I, nos 29 et 77), c’est-fi-dire quand Jean est, lui aussi, sfirement grand primicier; Ostrogorsky 

(Sersha Oblast, p. 152, n. 21) cite I’exemple de deux personnages portant en meme temps le titre de 

grand domestique; etc. 

Une ancienne hypothdse de Jiredek, qu’on retrouve dans divers ouvrages, d’aprds laquelle Alexis 

et Jean seraient des Asanfes, est abandonnde : qu'un Alexis Asan figure dans l’entourago 

d’Hdldne Dugan k Serrfes ne saurait prouver que le contraire (Lemerle, Philippes, p, 211, n, 3); 

et l’acte synodal du 20 janvier 1383 (MM, II, p. 51), qui parle du mariage d’unc fllle « d’Asanfee le 

grand primicier» avec un Raoul, ne prouve rien (la confusion iei vient de G. Hopf, Geschichle 

Griechenlands im Mittelalter und in derNeuzeit, Leipzig, 1867, II, p, 21-22). 

Du nom de l’dpouse de Jean, connu par Ades Pantokrator n° V (aofit 1374), Anna Asanina 
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Kontostfiphanina, et maintenant partiellament, confirm^ par Tacts in6dit de VatopSdi cit6 ci-dessus 

(Anna Asanina), Lemerle avait dfiduit qu’elle 6tait Asan&s par la naissance, et s’fitait demand^ si 

elle n’^tait pas IContost6plianina par son manage (Philippes, p, 211), tout en reconnaissant que cetto 

demise hypothfise 6tait « des plus fragiles», Disons pourtant que la signature de I’dpouse de Jean, 

telle qu’elle est acfcuelloment connue par ces deux documents, ne peut que concourir h faire ^carter 

l’hypoth&se que Jean serait un Paldologue, 

Dans ces memos documents, Anna se dit £i;a8£X<p7] de Timp6ratrice, c’est-ii-dire de T6pouse de 

Jean V, Iiel6ne Gantacuz&ne, fille de Jean Cantacuzfeno et d’lrene Asan : il se peut que ce mariage 

de Jean avec Anna soit la clef de la « parents » imp6riale des deux frferes. Mais pr^cisons que si Jean 

est dit de Jean V (dans un sens sftrement trfis large, qui entralne sans doute lo qualificatif 

de oujjWiivOepot; pour son fr6re Alexis), il est dit 0eio<; par rapport au His de celui-ci, Andronic IV : 

car Acles Zographou n0 47, de juillet 1378 (DOlger, Begeslen, n° 3159, bibliograpliie incomplete), 

n'est pas de Jean V, mais d’Andronic IV, comme en avait averti Lemerle [Philippes, p, 211-212). 

Un detail encore, & Tintention de qui Scrira Thistoire des fr^res Alexis et Jean : sur Ticfine du 

Christ Pantocrator qu’ils ont oiTerte au monast&re athonite du mfeme nom, Tinscription, sym6tvique 

& celle du grand stratop6darque Alexis, qui mentionne dans la marge inf6rieure droite le grand 

primieier Jean, surmonte un petit portrait de celui-ci, v6tu d'un long vStement i manches, brodd, 

donl le molij esl Vaigle bictphale (cf, Lemeule, Philippes, p. 212-213); Idem, Sur la date d’une icone 

byzantinc, Cahiers ArcMologiques, 2, 1957, p. 129-132). A. V. Bank (dans Viz. Vrem.,1,1953, p. 317- 

3IS) a cru devoir faire observer que« cette ic6ne dtait depuis longtemps datSe de 1363 »: or ceci vient 

de G, Millet (D6dicaco d'ic&ne, BZ, 15, 1906, p. 618-619), qui a correctement identify les donateurs 

(en corrigeant Kondakov), et d6clard que l’ic6ne « remonte assur6ment b la consecration [du calho- 

likon du Pantocrator] en 1363 mais il est clair qu’il n’y a pas n6cessairement coincidence exacte 

entrc la consecration de l’Aglise et Toffrande de cette icdnc. 

Quant au fait, sur lequel nous attirons Tattention, que Jean porte sur cette icfine un vfitement 

d'apparat avec le motif dc Taigle bic^phale, il faut se garder d’y voir un signe de parent6 imp6riale : 

il arrivait aux empereurs de faire cadeau, h des personnes qu’ils voulaient honorer, de vfitements qu’ils 

avaient port6s; ainsi fit Alexis Ior Comn&ne pour le domestique d’Occident GrSgoire Pakourianos, 

comme celui-ci le rapporte dans le typikon de son monast&re de P6tritzos (6d, L. Petit, dans Viz. 

Vrem., 11, 1904, Priloienie, p. 14, 1. 9-11; cf. P. Lemerle, Cinq Mudes sur le XI6 si&cle byzantin, 

Paris, 1977, p. 138, 153,172). 

Aucun des officiers de la m6tropole de Ghristoupolis, qui signent le present acte, n’est connu 

par ailleurs; mais les families Porianit&s et Kassianos ont Iaiss6 des traces dans la region ; cf. Acles 

Ghilandar, n° 15, 1. 23-24; Acles Esphigm&noua, n» 30, 1. 57 (signature & corriger en : Mavou^X 

avayvdxrr./^ 6 Ko«n«v6<;}. 

L. 10, wcavayUv : noter 1’omploi de u proth^tique. 

Acle meniionnA: Clirysobulle [de Jean V] conc^dant Tile de Thasos aux auteurs de Tacte (1, 5-6) : 

perdu; cf. D&lger, Begeslen, n° 3061. 
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+ "OXtjv tXjv -fj(jt£pocv iXeet xal SavsE^st, cpyjatv, 6 SExaio?, Si toXX&v ETaicr^arcov sqxiv 

XEpKpipovxe? ptaxpdv tou xio6Ss xaXou ys-H^svT/jpisOa ' aXX* Gpt,a><; £tceiS^ & 0(e6)? <ptXdv(0p«7c)o? 

&v 06 0£Xsi x6v Odvaxov tou dpiapxciiXou, cb? x6 eTUCTxpitJm (xal) E^v a6x6v, xal oux E£cm Gts ou-||3x 

IvEvjctl afcoxvjJpicbSeR; Xoyiajjioi)? Tat? xapSEau; xcov maxsuGvTfcov) et? «6x6v, x«l eE? toloutGv 

twk ivvjxE XoyiaptGv, Sc; 8^ xal etc; £pyov £{;£-] |46vj x<&Pm k6tou tou xd xdvxa K£TOtY)x6xo<;. Tot? ydp 

evxau0a tGtor; iTCiSsSYjptoxGxe? xal xdaxpa xal X“Pa^ XGlP^ © (e°)u xa-| ^xaaxGvxs?, x«Tierx°|Aev 

xpix; xoGxoi? xat t[^v] vvjcov ©darov, xal IXa6o[jisv Sid Oeiou xal cexxou xp»ao&o<G>XXou, x^P^ 

xfiv dXXcov, |j° cb? xXvjpov ISiov, &<jxe rcpoaeivai 8v)Xov6xi xa6x7]v ■JjpiTv si? x& x(a)x{d) XGyov 

YovixGttjto? avoRpatpsTov. ’Ev xauxv] xoEvuv ||7 x9j vvjcrti) sGpopiev x(al) tvjv oe6ao(xt(av) xal Espdv 

paatXix-J)v (jtey(ot)X(7]v) AaGpav xexxY)(jivY)v xepl tou xi> NeGxaarpov XeyGptsvov (j,et6-| 18xiov et? Gvo^a 

xiptcb|jt,evov tou 6aEou xal 0eotp6pou tc(«t)p(8)? ’fjpicov *A0avaa(ou ptexd 7rdvxc>Jv xSW 7cpaCT6vx{c>Jv) a6x£ 

ibcatixtij? a7ui> xpo-]| 8aev£i;ec>i? (piXoxpterxiov dvSp&v ttep^GXioc, oEx^axa 860, 68popt6Xa)va x(al) SivSpa 

ESEai? £XaE(a?) ' cbaaixai? xepl xd Ktvapa ||10 pietixtov xi>v ’ApxiaTpdTVjyov piexd x% 7tepiox^ x(al) 

vo(A7)<; duxou * daauxtu? xspl rf)v IIoTa|Aav ptexGxiav t-Jjv GrcavayEav jxou Sic7roiv(av) H11 0{eox6)xov 

piExd x% xspiox% xal vop% a6x5)? ‘ d S9] xal £rr£pi;avTs? elaaapiev piivaitriv daaXEUxa, Kar^x0VT0 

toEvuv xd xoiouxa xr/|(xaTa ||la 6nb ■n)<; <re6aa|jiE(a.<;) xal lepa? flaaiXixyj? (jt,sy(d)X(7)?) AaGpa?, Ac; 

elpv)T{ai), dSiaaeiaxa. ETxa xp^voi? xialv Gaxepov, S6i;av oGrai xoi? iv auxT) dyEoi? ||18 dvSpiiaLv, 

atrouvrai xap’ ^[j,Giv ixl xauxa x(al) ypdcpipia ‘ ’fjpteR; Si ae@aa-pitauj 7cpS^ aGxoG^ StaxeEptsvoi G7raxoG- 

aajiiv xe toGtor; |[14 aGxoExa piaXa xpoSGpiax; xal xi rnpiv TreTcoi^xapiev ypdpt.|jLa, Si’ o5 xal xaGi^oucriv 

dfftpaXioxepov sE<; xi k^r\c, xa Sv)XaiOivTa (j,e-||1Bx6xid xe xal XTYiptaxa, x'Jjv ££ duxcov 7rdaav xal iravxoEav 

dxocpepGpievoi TrpGaroSov, GxepeuxGpievot, xoiv xe xpaxai&v ||lfl x(al) dyE^v duOivxwv x(al) 

PaatXi{tiJv) xal ?rdcrv)<; xv)<; ■fjpitov dtSeX<p6xr)xo? • eE? (lvy)[l6(tuvov x(al) ydp ■fjfjtcSv xauxa SESoxac,, A xal 

||17 Siaptevoiatv ei<; xS Siyjvsxif; 6x6 r?]v i^ouatav ae6aa(j,£{a<;) x(al) lepa<; (JacnAixvjq ney{d)X{v]?) 

AaGpa? dtva<pa£pexa xs xal dvaTtGaxaoxa, ||18 (J.Y)Sev6<; xfiiv dxdvxcov Sl’ SxXou xto (iipsi xa6xv)^ y£vo|iivou 

ivexev x£iv xotoGxtov {lstoxEciW x(al) xxv)(J,dxtov * 6 yap PouXX7)/0Y]/ff6pt,£VQ{; 1 [10 xouxo xoi^oai rcapsXQGv- 

t(c>jv) ■fjpicov, elExe raw auYysvfijv ■fjptfibv x£<, sUxe &XXfi<; xr; xdv oxoto? dpa xal elv), i7ciCTxdaex(ai) xd<; 

dp or; xcov xpiaxoaE(a)v) j|ao Sixa x(al) 6xxtJ) 0eo<p6pc>)v x(axi)ptov x&v h Nixata x(al) 7rdvxtov xwv 

ev xu dyEto Gpsi xfi ’'AOcovi dyEtuv dvSpaiv. EE? yoOv pe6a£aiatv xal |[zl dercpdXEiav xvj? Sv)XcjJ0*?)cjy)<; 0e£a? 

x(al) Upcc? paanXixY)? pisy(d)X{Y)?) AaGpa? yeyovS? x(al) x6 7rap6v ?)piix£pov ypdpt(ia x(al) I7TES607) 

a6x?) xaxa |jaa p.v]va ’louviov (tvSixxtwvo?) t' xou ,<°G ojou i^yjxoaxou ttGjxttxou ^x(ou?) : + 

||28 + *0 SouXo? xou xpaxaiou x(al) dytou ^[xcov au0Gvxou x(al) paaiXi(to?) ’AXeH,io? 6 (xiya? 

QfTpaxoxaiSdpx^)<; + + 

||ai + (0 SouXo? xoG xpaxaiou x(al) dy(Eou) $)|x(£>v) a60ivx{ou) x(al) pa£TtX£(w?) ’IaidwT)? 6 

piiya? xpiptixGpio? + 

||aB + 0 IXd^icrro? iv [xovaxoi? raXaxxEtov. 

||ae + *0 ptEya? oExovGpto? xvj? dyitoxdxr)? (j,(v)x)pox6Xsto? X(piaxo)ux6XstiCi? Ispei? Mix^X 6 

Ilopiav£x{7]?) + 

II87 + *0 ffaxeXXdpio? x(t)?) dyiwx{d)x(v)?) (Jt(7)x)pox6X(ew?) X(pioxo)ux6X(£ai?) Mavou^X lepsi? 

& Kapiaptoptivo? + 

||28 + *0 aaxeXXEou x(%) dyi.tox(d)T{ifi?) (^{TixjpOTrSXtEto?) X{p(.aTo)u7r6X(ew?) sIw(dvvy)?) 

Stdxovo? 6 KaoiavG? + 
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||30 + Tot e&ps0£vm <£p?t(<i><;) Iv -ri) ©Acta x(a)ir(a) -v(ihv) Todviov t(t)<;) \! (EvSixticovo?) ' 

||30 + Ilepl rh xwPl0v vi Ne6x«GTpov 6 Ay(ios) ’AGavaoto? (x(s)t(«) «[ny8aX&v x', oEx^ara 

Mo, raOdtpia p', &v t6 Sv (jteTp(wv) v', t6 8fe frrepov (*' ■ sE? tA? M«p£(tx<;) 7rspi6AX(LOv) ||31 [astA apuySaXwv 

x(«l) sXaiwv x(al) paa? xap£(ce<;), £v & x(ai) [AuXqt6tuov xdvutoGev toutou, eXa£(a<;) Sue A? xogtsixsv 

6 7cpo)T07cotTcA<;, eTspov 7uepi66Xtov ei? tA ||3a Xsyipevov JAxXa§t, sv & aptySaXaEat, i*' x(ai) i;Xa£ai X' ' 

sE<; rqv Kax“f)v *P«X7)V «[att£Xiv x(al) apxySaXatat ev at? x(al) iXaTai S' * sE? tS BaatXixiv Hspt66Xvjv 

jj83 &repov 7cepi66X7jv ev & sXaiat p/ ' eE? t^v 'T7c(ava)y(£av) £Xa?cu v' ' eE? t£>v ’ApxiCTTpArqyov 

eXatai p/. 

L, I "OXT)v-Savet^ex : Ps. 36,26 || I, 4 ^Tu5eSv)(iox6Te<; : lege Srr tSeST)(AT) HI. II TOioSm : lege ToiauTa. 

138* ACTE DU PATRIARCHE KALLISTOS 

IiytXXtGSes ypiippa (1, 14-15, 23) Juillet, indiction 13 

[1300] 

Le patriarche continue & Lavra la possession de trois mdtochia et d’autres biens dans Pile d’lmbros. 

Le texte. — Nous connaissons ce document par : 

A) La copie transcribe par Thdodoret dans son cartulaire (fol. 172-172v ou p. 343-344), avec 

attribution erronde 6 un patriarche Damianos, et la description suivante du sceau, qu’il a vu pendu 

E» son cordonnet de clianvre (fol, 172v ou p, 344) :« D’un c6t6 la Theotokos trdnant avec PEnfant dans 

les bras, de Pautre le nom du patriarche, Damianos, etc.*. La copie a 6t6 reproduite par Spyridon dans 

son dossier (p. 5-6), 

B) La copie tr£s lacuneuse transcribe dans le cartulaire II des moines Serge et Matthieu (p. 1-2, 

n° 1), avec attribution & un patriarche Damianos, 

Gyrille a vu le document (Poriginal ?, il se contente de le qualifier d’« ancien »: cartulaire, p. 97), 

avec un sigillion du patriarche Timotli6e (date de 1618-1619) concernant Les trois ntetochia de Lavra 

6 Imbros (le n° 85 de ses regestes patriarcaux). Les deux pieces ont disparu des archives. 

Le texte a 6t6 6dit6, d’aprfes une copie qu’a fournie Alexandre Lavridtfes, par M, G6d6on, dans 

’Apxsiov sxxX7)CTttz<TTiXY)(; UxopUs, Constantinople, 1, 1911, p. 266-267, avec fausse attribu¬ 

tion au patriarche Germanos II et date erron6e de 1225. 

Nous donnons ltedition critique de la copie de TModoret (Th), sans tenir compte de la copie B. 

Nous notons dans Papparat les lectures que nous ^cartons, et les divergences de P6dition de 

G6d6on (G), 
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Bibliographic: Darrouz^s, Regesles, n° 2422. 

Analyse. — Selon un rapporb adress6 au patriarche par les moines de Lavra, ceux-ci onl regu 

de l’empereur, par des prostagmata, dans Pile d'lmbros, les trois mStochia de Saint-Constantin, de 

l’archistratfege Michel dit Kalamion, et de Saint-Georges dit KastMinon, ce dernier proche du kastron 

de M6sorrachfe. Par un autre prostagma de l’empereur, ils ont regu la terre abandonee de feu 

Basilodiakonos, et la vigne de la dfifunte Oxeid6 de trois mouzouria, en propri6t6 pleine et 

inattaquable (1. 1-13). Les Lavricfces jouissent en effet de la paisible possession de ces biens, mais 

pour plus de sftretfi ils ont demand^ au patriarche de leur dMivrer un sigilliddbs gramma, Le patri- 

arche, d6fenseur des causes justes, ordonne (mxpaxeXedeTai,) que Lavra poss&de en pleine et libre 

propri6t6 les m^tochia susdits, au m6me titre que ses autres biens; elle devra verser b l’exarque 

[du patriarcat pour Imbros] le kanonihon, flxd h trois livres de cire pour les trois monydria (1. 13-20), 

Les contrevenants encourront de la part du patriarche la plus s6v£re censure eccl^siastique. Conclu¬ 

sion, adresse, m6no!oge {1, 20-25). 

Notes. — Date. La tradition monastique attribue cefc acte & un patriarche Damianos (cf. ci- 

dessus, le texte), qui n’existe pas. Or notre acte n° 160, de juin 1407, dfiboute un archevfique 

d'lmbros d’une action qu'il avait intentfee confcre Lavra, b propos de l'icfine de l'arohistratfege Michel 

dite tou Kalamidibtou (vocable d’un des trois mfitochia d'lmbros dont notre texte conflrme Lavra 

la possession). On y voit que les Lavriotes se sont alors d6fendus en invoquant la prescription 

quarantenaire, et en produisant une sfirie de documents qui tous leur reconnaissaient la propridt6 du 

m6tochion de Saint-Michel dit Kalamidi6tou, notamment des sigilliddb grammaia des patriarches 

Isidore (1347-1350) et Kallistos (juin 1350-septembre 1353, et janvier 1355-aoflt 1363). La prescription 

quarantenaire oblige b remonter jusqu'i une date ant&rieure & 1367’, une indiction 13 ne se rencontre 

pas dans le patriarcat d’Isidore ni dans le premier patriarcat de Kallistos, mais bien dans le second, 

en 1360. Notre pi&ce est done de juillet 1360. 

L. 16, TrapaxeXeueTai : voir n° 120, notes. 

Acles mentionnis: 1) ((Des prostagmata » de I’empereur [Jean V] donnant b Lavra les trois 

m^tochia (1. 3-4) : perdus; cf. D6lger, Regesien, n° 3305 (datation, attribution et discussion chrono- 

logique erronSes). 2) « Un autre prostagma» de I’empereur [Jean V] donnant b Lavra un bien 

abandonn6 et une vigne (1. 8-10) : perdu; cf. Dodger, Regesien, n° 3306 (m6me remarque). 

+ ’EtceI ol pova^l xaTa ^ Spot; "AOw Siaoteijjiiwi)? aeSaaptaq povvfc tt]<; #vopa 

-upwpivy)? t?)? OTuepayta? ©eoxAxou xal £7UxexXY)p£w]<; t% Aa6pa<; Av^veY^av tt) f)pGv pexpi6TY)Ti 

6 xpdtTiaro^ xal &yi6<; pou atiToxparcop S£Soxe Sia tre7tTtO'j TTpoarayp^wv Sv r?) W|aco 

*'Ip6pw pexfixta Tp£oc, t6 ts eEs tfvopa xipetpevov tou aytou £vS6£ou xal Ea-aTto<Tr6Xou psyfiXou 

5 Ktovaxavxtvou xal t£> eE<; livopa Tipcbpsvov tou Tiplou £pXiG'Tp«T^YolJ v&v '^Avco Aov4pecov Mi^ocqX, 

xi» 6vopa£6pevov KaXijcpiov, xal tou aytou £vS<i£ou psyaXop^pTupos xal Tporcaiocpipou Pstopytou, 

xb xaXoiipevov KacrreXiviv, Swep sOplaxsTai itepl rb xiorpov rge, Meaopax^, psT^ n&ayc, tqc, TOpiox% 

xal vop% tojv StxaEwv aux&v • £Sof!v) auWis psxa xauxa xal Si’ Mpou ctetttou 7tpocrr<&ypaTos, a&rou 
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S'?] xou xpaxioxoo xal aY^u poo ca>xoxp«TOpo?, t6 too BaoriXoSiaxCvou exelvou ei;d&Bippa, hi xe xal 

10 dtpTcIXiov xt)? ’O^siSou? Ixelvi]? pou^oupitov xpiSv, cb? civ xaT^x^^i xauxa oi SyjXwGCvxe? fiova^ol 

ty)? aeSaapEa? povY)? ty]? Aaupa? file; olxeia aux&v xx^paxa xal ouSCva eupEoxtixri, mxpd xivo? et? 

ti dcTti ty)<; Tieptox^e xal vopyj? twv slpY)p£veiv xal xpoaxuptoGCvToiv atixoi? spjcoSicjp.&v i) Stev^x^aiv 

x^jv Tuxouaav. Kal sijptcrxovTai pivxoi xaxC^ovTe? xauxa x&v xpCxov xouxov devevoxX^xte?, xXetovo? 

Upce? dcarcpaXela? iSvsxev xy)? et? x& e£y)? eSe^0Y)Grav ty}? ^peW pexpLAxrjxo? xuxeiv sttI xoiixoi? ctiyiXXiASou; 

15 Yp^fxpwtToi; ' r?)v rcapaxX^aiv auxwv 7cpocSei;«p£vy} $) pexptCxY)? -fipcev, <5><s xou Sixalou e^exouavj? r?)v 

Tspocxaadav xal XeixoupY^av) ®v &yt<A TCapaxeXeiisxai TrveCpaxi, i!va Kowkyw™ rcapet xaiv elpyjp^vtev 

povax&v SearamxS? xal £XsuG6pto? xa elprjpiba pexCjpa 6)? xal xax^xouai xal x« Xoitox afjxflv xx^paxa, 

CipeEXovxe? <Jc7CoSiS6vai xoi? xaxot xaipob? e&piaxop£voi? el? e^ap^ov x& dvSjxov xal dxoxexaYpCvov 

xavovixdv, frrcep IcttI xvjplov XExpa? xpsi? ex x&v xpteiv povuSpEtev, p,-?) eCplaxovxe? xapoc xivo? r?jv 

20 Tu^outrav xaxaSuvaaxdav y) SievC^XY] ctiv xyj? to pi xouxtev Kaxo^vj? xal SscmoxeEa? ■ 6 Yap xeipaGYjcrCpevo? 

CxteaS^Troxs dvxi7cpcitTX£iv xal evavTiouaOai el? xouxo p&Xei ETOmtdccraoGai xaG1 eauxou xal tb xapa 

xt}? 'fjpeiv psxptCxYjxo? ev xoi? xoiotixcn? flapixaxov £mxEpiov lxxX7]tTiaaTtxiv. Toutou y«p X“Ptv syive-ro 

xal x& 7xapl)v atY^i'^Se? ypdyi,y.ct xy)? *?)pc3v pexpiCxYjxo? xal CtcsSCGy) rot? StaXy](p0eicri pova^o?? xyj? 

tTsSaapta? povY)? XT)? AaCpa? el? ri)v xepl xoCxou B^Xtoaiv xal dctxpdXeiav. 

25 Mvjvl ’IouMtii EvBixxitovo? Sexdxv/? xplxY)?. 

L. 1 oe6«ffp£a<; om, G [| I. 2 Av^VEyKav : -yxosi G || 1. 7 irepl: x«p& G || 1. 10 -rpiwv G : xpi.., Th || 1. 11 oiSiv« 

TIi aprfis enrr. sur ouSepla'J : oiiS’ Eva G || 1. 13-U xXstoVo? 8p«? gvexev datpu^el«? Th spr6s C0rr„ G|| 1, 15 l&yoba-/)/; 

sic Th G pro II ^ 18 toE? ,.. eiptaxop^voi.? : t&v ... efipicrx^pevov G IS elq : cbq G |] 1, 25 *Ev pvjvl Th G, 

139. PRAKTIKON DU GRAND STRATOPIiDARQUE 
GBORGES SYNADfiNOS ASTRAS 

ripawTiiciv (1. 154) Juin> indiction 14 

Aii -rrpaKTiKoO -nrapaSocris (1, 6) [1361] 

L’auteur conflrme Lavra dans la proprigtd de Pensemble do sos biens h Lemnos, et lui fait donation 
do vingt par^aues en plus des deux au’elle avait ddjfc. 

Le texte, — Inidii. Nous connaissons ce document par : 

A) L'original conservd dans lea archives de Lavra (tiroir 4, pifece 154 = Inventaire Pant616im6n, 

p. 29, n° 166), oil G. Millet avait photographic les vingt demises lignes et ou nous l’avons photo¬ 

graphic entiCrement et examinC : rouleau de papier margC h la pointe s&che, fait de 3 morceaux collCs 
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haut sur bas, 900x165 mm. l5tat de conservation mddiocre (ddchird en haut, tachd d’humiditd & 

droite et & gauche, mais sans dommage pour l’dcriture), L’encre est ocrc, plus foncde dans la partie 

autographe de la souscription. Pas de trace de sceau, — Au verso, outre la notice sur les deux 

kolUmala, que nous publions k la suite du texte, on lit d’une main moderne : Aid p.eT6x«c T/jt; 

A^fivou. — Album, pi. CLXXVI1-CLXXVIIL 

B) La copie de l’original faite par Thdodoret dans son cartulaire (fol. 154-157 ou p. 307-813); 

elle a dtd reproduite par Spyridon dans son dossier (p. 399-408). 

C) La copie faite probablement sur l’original, avec lequel elle ne prdsente aucune variante 

notable, par Serge et Matthieu dans leur cartulaire I (p, 28-34, n° 13), 

Notre ddition repose sur les photographies de l’original, et ne tiont pas compte des copies. 

Nous respectons les espaces intdrieurs mdnagds par le scribe. 

Bibliographie: Svoronos, Lemnos, chap. I, B, b, chap. Ill, B, a, cliap, IV, A, chap. VII, A, 

Analyse. —Attendu que l'auteur de l’actc a constatd que Lavra possdde k Lemnos des mdtochia 

et des biens en vertu d’anciens titres, et que les moines ont demandd que lui aussi proedde h la tradi¬ 

tion de ces biens par un praktikon, au nom de l’empereur il met Lavra en possession de ces mdtochia 

et biens avec leurs vignes, champs et autres propridtds (diTOoraiTeu;) (1. 1-9), A savoir : 

1) Mdtochion de Gomatou, pdriorismos (mention des TipocraAdvTtti and r/js BoovedSot; 1. 13, de 

la mandra de Primmikdrios 1.16-17, du karabostaslon dit Opsaridion L 39) (superflcie non indiqude) 

(1. 10-40). En outre, des vignes et terres h vigne et des terrains irriguds ou en friche (superflcie 

indiqude pour chacun), et des moulins ou emplacements pour moulins d eau ou & vent (provenance 

indiqude) (1. 40-45). 

2) La terre dite des Papias, donnde [4 Lavra] par un prostagma adresad d feu le sdbaste Tzyrapds : 

pdriorismos (mention de la rividre de Papias l. 50), superflcie de 400 modioi (1. 45-52). 

3) Lavra possdde encore, en vertu d’un chrysobulle, la terre dite t6n Trachdsain&n dans la 

rdgion de Kontda : pdriorismos, superflcie de 4.000 modioi« sans la terre de pdturoge de ce domaine & 

(1. 52-67). 

4) Au mdme endroit, un prostagma adressd & Laslcaris Bryennios en avril de la 7e indiction, 

etprdsentd k l’auteur de la prdsente pidee, a mis Lavra en possession d’une autre terre : pdriorismos; 

le prostagma comporte cette annotation :« & l’exclusion de la terre ddtenue par d’autres en vertu de 

chrysobulle, prostagma, praktikon ou autre titre valable » (superflcie non indiqude) (I, 67-73), 

5) Mdtochion de la Thdotokos Kakabidtissa, dont la terre a son propre pdriorismos (ddcrit) et 

mesure 400 modioi (1. 73-82). 

6) Autre terre d Ekbatds et Parandsia, de 70 modioi (1. 82-83). 

7) Palaioekkldsion de Saint-Nicolas dans la rdgion de Zeugmata, avec petit jardin et vignes 

(superflcie donnde) (1. 83-84). 

8) Oratoire abandonnd de Saint-Pantdldimon prds du pdriorismos de Gomatou, avec une terre 
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ayant son propre pdriorismos (non reproduit) de 600 modioi, et & Atzykd une vigne en friche de 

4 modioi (1. 85-86). 

9) Mdtochion du Prodrome k Kotzinos, reconstruit par feu I’hidromoine Thdodose Parakafes, 

et possddant divers biens, dont une exploitation abandonee (e^aXeip.p.a-nx'f) 6rc6aT«tn?) de 

Thomas Laskaris, un champ donnd par le protokyndgos Rizaa, etc. (superficies indiqudes) (I. 86-92). 

10) Une sdrie d'exploitations (uTrooTdccet^), pour Tune desquellea il est precisd qu’elle dtait 

devenue bien patrimonial de son prdcddent ddtenteur en vertu d’un prostagma et qu’elle a dtd 

transmise avec son praktikon (1. 95-96), pour une autre qu’elle dtait dgalement ddtenue en vertu 

d’un prostagma (1. 98); plusieurs sont de3 exploitations de pardques abandonees (superficies le plus 

souvent non indiqudes) (I. 92-102), 

11) A Kastrin, mdtochion de la Vierge Sergouni6tissa, avec ses biens (dnumdrds, provenance et 

superficie indiqudes), qui sont trds disperses et morcelda, et sont souvent des donations, ou des biens 

abandonnds (1.102-115). 

Attendu qu’une enqudte exacte, en presence de 1’liigoumene et d’hidromoines et moines de 

Lavra, sous la prdsidence du mdtropolitc de Pdrithdorion et proddre de Lemnos, avec la participation 

de nombrcux archontes, a fait apparaitre que Lavra ne possdde valablement que deux pardques, 

l’auteur de l’acte, considdrant la grandeur de Lavra, et pour obtenir les pridres de ses moines en 

faveur des empereurs et pour le salut de son £me en mdmc temps que pour assurer la tranquillitd 

et le bon ordre, donne k Lavra au nom de l’empereur les pardques suivants (l, 115-123). Suit la liste de 

vingt pardques, avec indication de la localitd, composition de la famille et des biens et chiffre du 

lifos', celui-ci s’dldve & 40 hyperpres (1. 123-151). 

Lavra jouira de la paisible possession de l’ensemble de ces biens, et en percevra tout le revenu 

(1. 151-153). Conclusion, date, signature en partie autographe du serviteur (SouXo^) de l’empereur, 

le grand stratopddarque Georges Synaddnos Astras (1. 153-156). 

Notes. — Dale. La date de juin 1361 ressort avec certitude de l'activitd de Georges Synaddnos 

Astras dans Hie; voir sur ce personnage les notes de no3 nos 136 et 141 et Svoronos, Lemnos, 

chap. I, B, b, et chap. Ill, 

L. 13, TtpooaXevrfiiv : voir Ades Lavra II n° 73, notes. 

L. 68 : sur Laskaris Bryennios voir les notes de notre n° 136. 

L. 117 : le indtropolite hypertime de Pdrithe&rion et proddre de Lemnos doit Stre Ddrothdos, 

nommd k Pdrithddrion aprds mars 1354 et avant le 17 aoftt 1355. It semble qu’il resta titulaire de 

cette indtropole jusqu’au 23 novembre 1381, date & laquelle, accusd de s’etre rdfugid auprds des 

Turcs, il fut ddposd et excommunid. Son titre de proddre de Lemnos, et sa presence dans Hie en juin 

1361, font supposer qu’il avait regu par Spidosis cet archevdchd h une date que nous ne pouvons pas 

prdciser, mais qui ne doit pas dtre trds ancienne. L’archevdchd de Lemnos ne resta pas longtemps en 

6pidosist puisqu’il possede son propre titulaire en 1365. Sur I’archevfichd de Lemnos et la carridre 

trds mouvemontde de ce prdlat, voir Svoronos, Lemnos, chap. IV, A. 

Acles menlionnis: 1) Prostagma [d’Andronic II] adressd au sdbaste Constantin Tzyrapds lui 

ordonnant de mettre Lavra en possession de la terre dite des Papias (1. 45-46) : perdu. Il est le mdme 
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que celui mention^ dans Ades Lavra II, n° 96. 2) Ghrysobulle de Jean V donnant & Lavra la terre 

dite de Tracli6saina dans la r6gion de Kont£a (1. 52-53) : c’est notre n° 127. 3) Prostagma de Jean V 

adressfi & Laskaris Bryennios en avril de la 7° indiction [1354), lui ordonnant de mettre Lavra en pos¬ 

session d’un autre domaine dans la mSrae region de Kontda (1, 67-68) : perdu. 4) Prostagma de Jean V 

(? voir Svoronos, Lemnos, loc, dl.) confdrant k la propri6t6 de Synad&nos B6baptism6nos le statut 

de bien patrimonial (1. 95-96) : perdu. 5) Praktikon concernant la propridtd de Synadfenos 

B6baptism6nos, remis k Lavra avec le bien concern** (1. 96) : perdu. 6) Prostagma de Jean V [?) 

concernant la propri6t6 de KatzourSs et de Mytil&naia dans la commune de Digynaik6, pr&s de 

Kotzinos (1. 96-98) : perdu. 7) D’dventuels prostagmata, praktika et chrysobulles concernant des 

proprieties de particuliers dans la rdgion de Kont6a (1. 73) : perdus. 

+ sE7isiSr)7rep eSpov t& (xlipo? t(?]?) x(a)x(A) xb Ay(iov) fipo? tou ’A.Ow Siaxet|ji(£v)(7]<;) cr£(6acf(x(a?) 

(xal) Eepa? ]|2 (3aaiXix(f)?) (xovy)? t(9]<;) sE? iSvopa Tipwp£v(7)?) t% TtavuTcepAyvou SectttoLvy)? 

||3 (xal) 0eo(xy}T(o)po? (xal) £7UxexXt]|x£vt]? t(9)?) AA6pa? xax^ov Ttepl r?)v vtJcjov Avjpivov ||4 |abt6xiA 

te x(al) xv^(x(a)Ta Side TtaXaiyevwv Siacp6pwv SixaiwjAdiTWv, (x«l) i^TYjcrav |js ol aux?) £vaaxodfjievoi 

ooidJTaxoi (xal) Ti(jud>T(a)Tot rc(aT6)ps? (xal) ASeXcpol A? Av yeVT]T(ai) 7cap’ ||8 £|xqu eirt tol? Toioixoi? 

auTWv xr#)paoi (xal) ^(jieT^pa Side 7tpaxT(ix)ou 7TapASoai?, ^St) ||7 TtapaSESwpt (xal) aiWi)? a7u8 t(9)?) 

7tpi? IXsY|pocrdvT)? tou xpaT(aiou) (xal) ay(Eou) [|8 ^(xwv ccu0(£v)t(ou) (xal) (3aarX£(w<;) tA Toiaura 

Aurwv |ast6xiA ts (xal) xT%(a)Ta (jistA tGv TCpoadvT(wv) ||° afooT? A(jm(s)X(Ewv) (xal) x^pacpEwv 

(xal) Xootwv uTcoffTtio'etiiv, diTiva (xal) x{a)x(A) |x£po? ^oucriv oGt(w?). ||10 IJepl tJ)v air^v 

A^pvov (jistfi^iov t6 tou ro(jtdiTou XeY6(xevov, oS 6 TtepiopLopiS? £xel oESt(w^) ' ||n dcpxsxai deir6 toO 

TcaXaioxacrTpou t(ou) xaXoufx(lv)ou STtoyyapa, SilpxeTai t6v Tcorapiv t6v Xeyd(Ji(£v)ov |]1B "A(ji6wva, 

Avlpxexai rljv Atyai^iAavSpEav), Iwv pX^xeiv Trpli? v6tiov p£po?, Ss^iot tS ||13 7tepiopi^6(Jievov ApicrtspA 

tdc SExaia twv Anb t(9|?) BouvsASo? TrpoaaXsvTWv, <jlv£py£Tai [|14 tSv £6axa (xal) Ava6aEvet tSv (3ouv6v 

tSv xaXo6(Jiev(ov) t(yj?) npouv£(a?), St£pxeT«t t(^v) jiaxiv 1|16 t(5)?) Aut% npouv^a?) Si6X(ou), 

xaTavva eE? T(*f)v) KaXu6(av), Se^idc t& TtepLopi^peva dlpitrTspdt ||lfl tA Stxaia t(ou) 'Ay(Eou) 

navTeXe7)povo?, xparwv t6v a^Tiv 6pov xaT^p^sTai sli; v()jv) (rAvSpav ||17 t(ou) npi(x(nx(Y))p((ou) 

(xal) &v£pxeTai eE? tou MaSi(xa t))V (xAvSp(av), Se^iA t6 TOpiopi^6pev(ov) ||18 aptcrTepA Ta Stxaia t(ou) 

'Ay(Eou) NixoX(Aou) t(ou) t(^?) Zsp6<&8o<;, xaTlp^evai eE? t(^v) xaO^Sp(av) tou ||1B A£vapo<;, 

tSv SY|XtoG£vTa ^doexa (xal) 7rapaXa(x6iivei ^Tep(ov) £daxa t&v t(v)?) Koup<Ta-|[2&p£(a(;) xaXo6p(sv)ov, 

Av£pXeTat xaV Ea6TT)Ta tou Pouvou tou xaXou(x(^v)ou Oasivou, xaT^px^Tai ||ai riv ^6axa tou 

SwX7]vap((ou), Ttspa tSv auxiv xaT* Eo6TY)Ta tou Auxo6ouvoC, eIt’ Avlpxer(ai) ||22 tS ’AvefxoSoiipiv 

(xal) xaTavTa et? t(-)|v) ^xiv, eEolpxsTai eE? t(6v) "Ay(iov) ’HXEEav), dxoi>(x6(Csi ||23 s7tdlv<o0(sv) 

twv nv)Y«8iT^Etov et? 7c^Tp(av) ^iEJi(jiat(av) psyAXYiv, t(Ajv) afiT^v xax’ Ea6“||a4T7|Ta eE? tJ> 

MavSpAxi(ov), sIt’ a30i? ea xaT* su0eiov (xal) 67TdcyEt et? t6v neTp6tmxC0V)i xaTip-||2ExeTaL tA? 

TpoxaX£(a?), Siax6TCTei t(^v) 6S6v tJjv xaTaGatvoucrav AtcIi tcov ‘Ay(twv) Ky|ptxou ||ac xal ’IouXEtttj?, 

xaT^pxexai t6v auxiv ^uaxa sE? riv (JidXwva t(ou) IlepStxou, sTTa ||27 UTrAysi xaV e60eiav t6v 7tOTa(x6v 

et? t6v (xdXwva ty]? AtvapSa[v(T]?), xaT^pxexai |[28 d? toO KoXexpou t?)v fipdaiv (xal) Av^pxcxat (xal) 

AxoupiSECei et? t8 xwpAcpi(ov) NixoX(Aou) tou Madpou, Ss^iA t6 7cepi-||20opiC6|Jievov apicrTepA tA Stxaia 

twv ’ApSeiWTWv, Av^px^tai t& ^axwviv (xal) xaTavTa st? tou KoXs-| |30xpou t6 (xocvSpAxiCov), Ava6atveL 

t?)v p^xiv (xal) tb dcvAxwpia t(^?) KaXafjiWT^c; (xal) l;vouTai ty) SSw Axa-||aiyo5cn] sE? tA Kapi^via, 
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StipXsTai t})v Xayy^Soc x&v Evjpo6ouXYt.S[ciiv, elxa £n:a£psi ttjv 8v)(i,ot7£(av) ASAv j|3a xpaxwv xaiixvjv 

SiAX(ou) (xal) Sl^pxetoci t(*Ijv) aTY)Xy)V t(V) laTapivvjv dc, xAv ExpoYY’iAov BouvAv, Avcatpei ||33 xty 

aur^v ASAv (xal) SiaSatvst 7iXv)(Ttov tou Xsyo[a(£v)ou Nepoiix^ixou, eEcrspxsTai sJ? tou OEvotccAXou (xal) 

d~Ha4xou|A6E£st st? tA KaXoxaipiv(6v), xaxApxexat xax’ labxvjxa xAv Axetcre £uaxa xal xaxaX^Yei. 

ei<; xd ’Avtf>Yata, |[35 xpctTEt t^v) e60stav (xal) eEaApxsxai eE? to6<; x^rcous, xaxavxa eE? xct dp.7t(£)X(i)a, 

xXtvei TtpS? flApeiov piipo? (xal) ||3C elaipx&vai s£<; xet 'PwtrEa MavSpeux, xaxApxeTai xAv cd\iaXb\ 

xpaxwv aAxAv SiAXou (xal) dxoup,6£&i sE? tA ||37 Ztov£v, EV0UTa^ aAQit; x& aAxoi oilyioCKUi (xal) eicrApxsxai, 

sE<; xAv ’AaTcdXiQpov, &>0a (xal) rcaXaiAv suxxv)pL(ov) ||38 t(%) aY^(a?) BapAdtpa? Saxaxai, dvApxsxai 

x(a)x(d) dcvaxoXdt; xpaxGv ttoXiv tAv aAxAv adyw'hbv, StApxsTat, tA j[30 xapaSoaxdcotov tA xaXoiipxvov 

'O^aptSiov (xal) xaxavxa e£<; tA TraXatAxaffxp(ov) tb XeY6pi(ev)ov tou SxoYY^pa, £v0a ||40 xal r?jv 

&pX’V dEXvjcpe. (Kal) dp,Ti;(£)A(t.ov) AvxA? tou TOptoptopiou 7tXvj(crEov) t(%) (xov% (xoS(twv) p,' • 

<i(i7i:eXoT67t(Lov) eE? x(Av) ||41 "Ay(lov) EujjtscSva axA tou Nx££a StoX^vou gxstv(ou) (tAv x& Kepi6oX(Etii) 

p,o&(£tuv) xv)'* 671671: (o)x(ov) 7tXv)(crtov) to6tou (isra S6vSp(ow) ||4a 6Ktupotp6p(tiiv) (ao8(£wv) 1'' &x(e)p(ov) 

AttAteoxov eE? tou <J>oiicntv) pioS(twv) <?', (xal) xsP<™T67t(t,ov) TcXvj(orlov) tou dc(j,7r(e)X(£ou) p,oS(£ciiv) S' ' 

£x(s)p(ov) ^(A,-||437ieXoT67r(tov) sic, t^v) ’At^ux^v (aoS(£ciw) i'* 6Spo[iuXoT6TC(ia) S60 sE? x(Av) xoTap,(6v) 

tou t&oAaxv) ‘ ex(£)p(ou) 6Spop,6X(ai)v(o<;) (v^fucru) dmA tou KaXou ||44 sE? xAv NepAXaxxov * £x(£)p(ou) 

6Spopt6X(tii)v(o<;) (^puau) fab tou Nuxxfrc6pou 1 It(^)p(ou) 6Spop,6X(cii)v(o<;) (xp£xov) dtn6 tou 

MsXaYXP^voS ’ ^vs(zo-||4S[zuX(cij)v si<; x6 IIaXat6xacrTp(ov), 6v ^x(e0 (AsrcJt ’Iaj(<ivvou) tou XlcIit(ou), 

'Ex^pa Y^ Qstou (xal) 7upoorxuvv)Tou ||4<1 7EpoerrdtYP«(a)To<; dc7toXu0GVTo<; eE<; t6v crs(6aCTT6v) 

t6v T^up^7Tvjv Ixstvov -f) XeYopivvj t&v IIa7tttov, 6 7iepio-||47ptCTp,6(; £xst oESto? ' ^pxsxai dcrc& tou 

^6axo<; toij Stevou 7cXvj(ctEov) toO ’AvSpov(Ex)ou, av^pxeTai xax’ EtyixvjTa |[48 x(v)?) Kouxou6ai67cexpae, 

xXEvet 7cp6<; Sucrpii^ eEt; tJ)V ex^pav 7t£xpav T(-f)v) xsi[j,(£v)(v)v) sE^ tou Xel(j(,ciiv(i,x)ou, elxa x:epa ||40 t6 

Pouvapt(ov) (xal) 6rt<&YSi ^Xlvj Siaximei. x6 fiovoTrax(iov) tou ’AYaXXi,av(oi3) (xal) <£xoup,6t£ei 

el? x(J)v) QtiXaffcrav ||ffa xax^xoiv rljv ’AYpEav Sux5jv (xal) xaxavxa sEt; rbv nora^bv tou IlaTtEa t6v 

(xal) 7tXv)Cftov tou SaxeXXap(Eou), Av£px(e)T(ai) ||S1 xiv a6x6v 7T0Tapii>v (xal) <HxDup,6£^st sE? t6v p6axa 

tou Sxevou, ev0a (xal) t(-?)v) &pxV e^>)9s * &tti Y’O II62 [ioS(Ecuv) TExpaxoatoiv. K^xxvjxat 

6p,oEco(; ^ xoiaOxv] ae(6aap!,E)a (xal) Espa Adt6pa Sta 0etou (xal) ae7TTou xp^cto6o6XXou ||63 Tcepl xiv 

Kovxlav yrjv x(-f)v) XeYopt^vvjv tGv TpaxvjaraEvcov, 6 TreptoptopiSt; %ei ofiru? ' dcpxsT(aL) ||G4 fab 

tou T^yxwvo? tou 7TX7)cr£(ov) t(%) Y0V(lK)(^?) Y% T0^ ’Apxvjvou, xax£pxsxai tJ)v xpoxAXvjv, Xapt6avst 

tA [Souvlv ||B6 tA XeY^ptevov tou Apixovxo?, St^pxsxat tJjv TCXaxux^v tou pLovo7rax(£ou) tou ’IatSApou, 

Atc^ysi tA xaXo6pi(e)v(ov) ||Sfl SsvoTdtqiiov (xal) xaxavxa sE? tAv NepoxAxvjv, Ixt6? tA x^p«9t(ov) 

Avisp Axpaxei o piovaxA? ©eoSAolo? ||E7 Axeivot; (i^XPCO 'ro^ ’O^oXdlxxou, Ss^idt xA 7tEpwpt^6ptevov 

<*pLCTTep& tA S£xata x(%) ptov(%) xpfc) Hdcxpiou, 8t4px(e)T(ai) ||88 rljv tcASoctiv tou pouvou (xal) 

<5xoun6£^ei (i£xp(0 (KK0 '^('ne) ASou, xAp7rTei <£pioxspct t(-J)v) aur^jv ASAv r?)V ||EB dcKspxopt^vvjv (ji^oov 

xoiv Pouv(cov) (xal) Axou^t&i (i^xpfi) tou aiYtaXou xal T(vjc) Ixstae Xtptvvj?, dlTt^pxeTat ||fl0 StAXou 

xAv auxAv alYiaXAv, XapiSavsi tb %sX^(i^vov fades xaar&tov xA xaXoAptevov 'K^aSaxxuX(ou) ||81 (xal) 

fa£pXSTaL XKT> suOetav pi^xpft) (xal) xwv XouTptov (xal) xvj<; XaYY^8o<; x(^?) Il^pStxoi; TrepLxXsEoiv 

£vxAe (xal) tA x(«p^)9(l°v) II62 t(%) XlovotcouX£v(v)(;), Avaxp^i tAv pouvAv tou Sevtxou (xal) 

xaT^pxexai xa KaXiScopa, Si^ewt x(^v) ASAv tou [|03 ’Ovo^a (xal) xaxavxa zk tAv pouv(Av) xAv 

xaXoAficvov TAttov pixpCO ^C7)*;) (X^vSpa? xou BdcpSa, xax£pxeT(aO t(V) K6So(j(tv) ||04 tou dEuxou 

pouvou xou Tuttou, Xap.6dvst tA x^p^ftov) xA xaAoup,(sv)ov ’AYYoupox^Tc(wv), Si^pxexai xJjv ASAv 

(xal) Sta-||flBjtepa xA pudxi(ov), ArcaEpEi xA x^pa'pit0^) ^A xaXoApievov Kupdcx^av piAxp(i) (xal) xou 
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T<&(ppou tou 8y)Xco0Ivto? ||BC ’Apngvou, £v0a (xal) -rf|v ipxV etX7)cpe ' (xal) &m yyj |J.o8(£cov) TSTpa- 

xicrxiXEaiv icveu t(9)?) Xi6a8ia£(a?) yyj? tou toioiStou ||07 feuyyjXaTsEoo, IIape8<S0Y) (xal) 8t£pa 

y>j ev t>) auTTj ToxoOeata 8ia Getou (xal) 7cpoarxuvy]Tou 7tpocrr<£yn,(a)To? a7to-||C8*u0£vTo? Trpi? 

A<£crxap(iv) t8v Bpu£vvi(ov) x(a)T(ot) [ATjva ’ATcptXXttov) tt)? KP* (IvSwmftvo?) spupavicS^VTo? 88; xticptoi, 

•?)? & itspt,o-| |b°pict|jl8? ^Xst ofrrco? ’ (itpxeTai ax8 t(y]?) TO7io0eat(a?) too Aiax&7iToo (xal) 67iiyei et? 

t8 xapaSoffT^tJiov (xal) t8 Kou-| |70t^ouX18iov in 88 (xal) el? tou Ao6Xy], &vipx&xa-1 el? tou 

Kouxo6a<T£X(7)), el? t8 Ilotpievtxfiv) (xal) st? tou Mouvtoc, a7c^px(e)T(ai) ||71 rJ/v 'Ay(tav) Eip^vy]v 

(xal) el? t&? Exa<pa? (xal) <£xou|x6£^si si? t$)V TO7CO0s(otav) t(ou) * Ay (too) Fe{opy(lou) [jl8xp(0 (xal) 

tou Aiax<57tTou, ||7a gv9a (xal) ^p£am ’Ev & 8f) 75potTTay(Ji(a)Ti &an (xal) ToiaGr/) 7tapaa7)tJt,eEM<ju; • 

X«pl? t(?)?) xpaTou(ji(8v)(y]?) 7capdt tivcov ||7S $) Sia xp<J<*o6o<!>XX(ou) ^ 7tpocrTay|A(a)To? t) 7tpaxT(ix)oo 

$1 8t£pou tiv8? suXiyou SixauJi(ji,(a)TO?, "Et(s)p(ov) (ast^xiov ||74 tb t(%) &7iepay£(a?) 0(6ot8)xoo 

T(yj?) Kaxa6itoTEff<T(y]?) 6vopia^6(Ji(EV)ov, 8xep &x(e0 Y^v tSi07CEpiApitiT0V, 3j? 8 Trepiopiap^? ||7B ^pxeTOtl 

<£718 t(?)?) ’AeToqxoXea? t(?)?) 7iAt]<tEov tou vaou t(t)(;) &7cepay(la?) 0(sot6)xoo, xaT^pxsxai 81; 8p0ou 

el? t8v £6axa t(6w) $puyavl(ciw), ||7B 8ia7tepa tootov (xal) elcayeT(ai) et? t8v ^Tcp(ov) £iiaxa t8v 

Siaipouvxa t8 mivopov tou 'TaX^a, T^ptvei t8 ixsicre (Jt,ovo7c(dl)T(t,ov) ||77 (x«l) dxou(jt,6t^eL el? t$)V ptdlv8pav 

tou Ay)(Jiy)Tp(tou), 8vouTai tw <ruv6pa) tftv TaXaupy)v(ftv) vinov |x£po?, (fcpwrrepa t8 7iept-||7Bopi^6(jt,evov, 

(xal) &xou|jt6£ttei el? t(8v) (3ouv8v T(yj?) Ko7tpE(a?) (xal) el? ti> ^Tep(ov) auvopov toO 'TaX^a, eZ0* o6tw? 

xXtvei 7tpi? ||70 4y^T9^^ xa^ nope>icTat t8 aoxi mivopov tou *YaX£a, t8 xaTdt7teTpov toG 'Pe7cavi8£ou, 

8ta-j|807tspa t8v ^8axa t(^?) Bpiierefox;), xuxXtxoi? t8 xtoP<^?(lov) Too OaS^Tfy)), tou NixoX(^oo), 

tou ’O^(to?) "Op(ou?), xXetcov ||81 8vt8? (xal) ti (j,av8poT67aov too BapOoXopiatoo, ivouTai t& 8xsiae 

^liaxi (xal) t>) 88ft (xal) &xoufA-||8af)lttei el? rf)v ’AetotpcoXedlv, SvGa (xal) ^p^aTO * (xal) y^ 

(Jio8(tcov) TeTpaxoeri(wv), ‘Er8pa yv) et? t(8v) sEx6^T(y]v) ||83 (xal) et? t^jv IIapav7]at(av) 

t(ou) IIlpoo (jio8(£tov) o', K£xT7)T(ai) (xal) ^T(e)p(ov) TiaXaioexxX^aiov uepl too Zeuy(Ji(a)Ta, t8 

tou *Ay(tou) ||84 NtxoX(dlou), 8top ^x(ei) ®crwx(^)7t(iov) TCXy)(alov) to8t(ou) (jioS(Eccv) y', x^p(ffov) 

el? t(V) ’At^ux-Jjv ptoS(Etov) y', a[A7t(^)X(iou) eE? t(8v) "Ay(iov) Fs(£o)p(yiov) <A7c(8) t(v)?) ©dlpiapt? 

(j,o8(£wv) y'. 1186 "ET(e)p(ov) e8xngpi(ov) ^(JLeX7)(Ji8v(ov) t8 too &y(£ou) (i,(dl)p(Topo?) (xal) Ea(jt,aT(ix)oo 

IlavTsXs^ixovo? 7iXir)(cr£ov) tou Tcepiopicrpiou tou FopU-rou, ||80 67tep ^xei Y7iv ESio7cepi6pioTOV (ji,oS(£tov) 

8^axooE(aiv) (xal) xepffapt7c(e)X(ov) eE? t(^v) *At^ux9|V (io8(teov) 8'. "Et(e)p(ov) iabt^xiov ||87 7tepl 

t8v K8t^w(ov) tou xipitou Tirpo^^Tou 7tpo8p6(i,ou (xal) pa7tTUiTou ’Ico(ivvoo), A7cep <£vy]y8p0y] 8x pdlOpwv 

7tapot tou ||88 lepoptov(dc)xou ©eoSocrEou tou IlapaxiAir] exe£v(oo), 0 pt,ov68p(lov) xixrr)T(ai) oEx^|Jt-(a)Ta 

8vt8? tou xdtoTp(ou) (xal) dEve(JLO(j,8X(o3)v(a), (xal) |J80 el? tou KoVTo6pixy) t^)V 8^aXei(Jt(Jt,aT(cx)(^v) 

87t8aT(aaiv) ©w(Jia tou Aaaxapi, i^Ti? ^x(ei) a|Ji7i(8)X(tov) a&v tft e£? T('fjv) ’AtCux'Jjv ||®° (xal) et? 

tIjv TEJupuoGapdlSfa) (jlo8(£cov) 18', (xal) yyjv 8v Sia^poi? tAtioi? aiv t^ el? t(')iv) Tpuyirjv, sE? t(8v) 

"Ay(iov) IlauXov, ||Bl sE? tou Moo^a, e£? tou "Ap/ovto? t8 Xi6dl8(i), (xal) dtyop(a?) ^711(8) t(oo) 

Kocrxiva pio8(£cov) 8taxoo£(cov), (xal) dl7t8 xpooeve^ew?) |[Ba xptoToxovTjyoo tou 'Pil^a ^(aip<i)(p(tov) 

et? t(8) KaTa7c6Ta(Ji,ov (ji,o8(£wv) s'. El? t(8) x03?(^ov) t8v Koptov(8v) if 6x6cfT(affi?) Tftv 

IIaxuvtxoX(il(cov) ||88 tou ts Kcovot>) too ’I<oavvoii8(Y)) (xal) ^lw(dlvvoo) tou II^Tp(ou) * Sti t^ rl)V 

■?)(ji£(T(siav) 8x(6crTa(Tiv) tou Maxpoy8v(ou?), Fe(w)p(ytoo) tou IIspaTi-||94xo7i(o8)X(ou) (xal) T(9j?) 

MapyaptT(a?) ‘ (xal) el? t(ou) Zeuypi(a)Ta ■?) 671(6^001?) Mix(a^X) t(o0) MoprAToo * (xal) x(wP^)” 

<p(iov) el? t(8) riT^piv <jt7c(8) t(t)?) &7tocTT(dlae(o?) ||9S t(oQ) x(a)x(6E) ’Icoavvax(Eou) (Jto8(£cov) 8', El? 

t8 Sap7clv ^T(^)pa 87c6<rT(acR.?) Euva8(v))v(ou) tou Be6a7CTior(JL(£v)ou, ^ti? Rrape8807] 7cap' |j86 ixetvoo 

pieTot tou IStou 7tpaxT(wc)ou yovixeu0eE<r(y)?) 8x?Ev<o 8ui xpocncuvYjTOu 7Tpo(<TT<£yptaT)o?, Ilepl t8v 



80 ACTES DE LAVRA III 

K<kEpv(ov) ||97 sE?t(8) /copfCov) tou Aiyuva£xv) •?) fittficrracH,?) tou KaT^oiipy) (xal) t(t)?) MtTuXvjvaCfa?), 

d? g^oucri 8t« 9eEqu (x«l) TupocKuv7)Tou 1108 7upoaTdy(A(a)To?. "Exst (xal) ET4p(a?) sl;aXsi|A[AaTtx(d?) 

7tapotxixd? &7co<rrdasi<; el? t<x? ’ApSslta^), tou te Ma(vou)-))X ||0(l too Bap&tv)), Elpvj(vv)?) x(^)p(a?) 

t(?}?) tou AvjpiTj'Vp (tou)( H£vou t(t)?) Koxxtv(7j?)f KaX($j?) tt)<; d8s(Xcp9j?) cc6t(ou) (xal) ’Apyupou too 

NuxTt-||1007c6pou J (xal) sl<; t(V) Boovsd8(a) -f) {m(6aTaai?) NixoX(dou) tou ulou tou ’IcoavviT^a- 

^(ofijXEou), Koi(v(TTavTtvou) tou (DiXEthtou, Kco(vaTavTtvou) lep£(oj?) tou 'Apyupou, [|101 ’Apyupou 

tou tfraiTavao, A£ovtq? tou XoupeXa (xal) Kto(voTavTEvou) tou dSsXcpoo auT(ou) • xTjxaipsifov) eic 

t& riaXai.6xaaTp(ov) ei; ay(o)p(a?) ||103 aTu(&) t(ou) IXaaaSavTou (xal) tou KouxoiXavTou (aoS(£o)v) y'. 

KixTV)T(at) &fAot(<t>?) (xal) el? t& Kaarplv £t(e)p(ov) pieT6xf,(ov) si? [|103 tivopa TLpApev(ov) t(>)?) 

6x£pdyv(ou) SsottoEv/j? •Jjpffiv) (xal) ©eop-^ojp^?) (xal) E7cixexXv]p(£v)ov t(%) SspyooviaiTtcrafY)?), 

||104 Stop £x(et) T(oC) noXucpiiXX(ou) (sl;d)X(Etpp)a t(ou) ST(au)p7jvou, dpx(4)X(iov) el? t(8) 

BuXodp(iov) po8([a)v) s' (xal) %(a>pdc)cp(t,ov) poS(ta>v) v', peO* ?j? ^x(st) ®E? t(8v) KASoiva ||10S psTa 

t(ou) aXo)voT07r(lou) a^T(ou) 1 &T(£)p(av) yv^v a7x(8) t(v]?) d7tocma(T0e£a(Y)?) dat(&) t(ou) auyya(p6)pou 

tou «ut(ou) ST(au)py)voij (xal) So0e£(t(y)?) 7upS? j|10B kut(8v) poS(£aiv) v', (xal) x£PQ^(J-tc(e)X(ov) 

poS(£a>v) 8' ’ (xal) d7C& 7TpoaEVs£(sa)?) Av)p(v))Tp(£ou) t(ou) SavTa'tco (dvvou) elt; t(ou) IleT^kx 

<ifj,Tf(E)X(£qu) tA (^ptau) po$(£cav) y' 1 &r(e)p(av) ||107 dt7r& Kpoasvel*(e6i?) t(ou) 'A7tXy)peX& el? t(8) 

a6T(8) x^P^H (ao8(£ojv) S' • (xal) ySjv 7cX7)(a£ov) t(ou) KtoxaXa poS(£cov) p' ■ (xal) eE? Tot? 

^Xpu-||10fipiaTp£(a?) aTv(i) t(ou) Ppyjyopftou) t(o0) £apo0pax£T(ou) x(“P«)tp(i-ov) TcXv)(atov) t(ou) 

dp7r(s)X(iou) t(oo) npoSpSptou po8(£cov) y' • (xal) drc(8) t(ou) II«vayiAT(ou) apx(£)X(tov) eE? t^v) 

II100 'Ay(iav) M«p£v(av) poS(tou) a' 1 e£? v(&) May£ip£8(i,ov) ax(8) 7tpoc£Vs!;(sa)?) t(ou) nXaTaviT(ou) 

6tc6tc(o)t(ov) poS(Cou) a' 1 (xal) a7t(6) t(ou) Aipvoi;a>(dwou) x(“P«)tp(iov) pa8(£o)v) 8' 1 ||uo elq 

T(i)v) riav«y(tav) x(wp^)<p(iov) c^7u8 t(ou) Sotpiav(ou) 7tXv)(ct£ov) t(ou) vaou (aoS(£oiv) |3' 1 (xal) eE? 

t(V) 'AyJ(av) Eotpt(av) t(-)jv) 6?r(6crTaotv) t(ou) oExov6[aou ([Aov)ax(ou) ’laxASou,^x(e0 llmX^p(tia) 

(xal) xt^P^ftw) EaoS((oiv) p,' ' ivr&i; t(ou) I^aorptou oExoT67r(i)a Ma(vou^jX) tou IIsp^ exe£v(ou) * 

eIc, t(8) rioXu<puXX(ov) (e^)X(ei[A(A)a A7jp(7))Tp(£ou) tou KouteXSc, ^x(£0 X^P(aa) ll11B [AoS(tcov) u?' 

(xal) yvjv eE? t(&) STEy^Sfiv), el? t(8v) KoiSwvav, sic; t(&) T^uyxAv(iv), eE? t("1)v) SxoXo7T£vSp(av), 

el? t(A) Toupvsta (xal) eE? t(^v) Mup(Aiyy^(av) ||113 poS(£cov) a1 • eE? tou ToiiSiXa lr(e)p(ov) (&&)- 

X(et(A^)a Ma(vou-J)X) t(ou) ulou t(ou) 7i;(a)7T(a) NtxoX((iou) ^t(oi) t(ou) 'ATtXdtS(y)), Snep ^x(s0 

d(ATcsX0T67?(ia) (ao8(£o)v) ie', x^p(cr«) I!114 (ao8(£cov) rf (xal) y^v (aoS(£o)v) px'. "ExCei) (xal) el? t(8v) 

"Ay(tov) Mapiv(ov) (-fj^tcretav) p.epE8(a) t(ou) tolo^t(ou) vaou (xal) tou ev auTai s6piaxo|A(£v)ou 

dfATUsXo-lp^TueptBfoJXCCou). (Kal) TauTa [a(^v) £x(et) °3tw?. ’EtceI 8^ dvs<pdvyj (aetA axpi6(ou?) 

tjx^e(6)?) (xal) l^sTa<y(s&)?) k«p6vt(o)v) tou te xa07)You[A(£v)au t(5)?) TotaiiT(v)?) CTE(6aap£a?) 

pacftXtx(?j?) Ad6pa? (xal) Srip(<av) lepo(Aovdx(wv) (xal) Xom(Sw) (Aovax(wv), ^tl 8^ 7tpoxa-||1170v)(Ji.(iv)ou 

(xal) tou mmspaiTdTou [a(v)t)po7uoX(t(ou) riepiQscopCou focepTEfAou (xal) 7cpo£8pou tt]? VY)tTou A'fjpvou 

(xal) st(£)p(ojv) oux 8X£y((ov) ||118 dpxSvTaiv, 8ti 7rXetova svTauOa TCapoixov ou x^xTY)T(ai) siXiyai? 

-f) ^Oetaa Ad6pa TrX-fjv tou KaXou (xal) t(ou) BeXovd, ||110 dt7uo6X%? ^yd) rcpi? t8 d^a)(Aa (xal) t8 

^yeOo? t(^?) as(6at7(A£a?) Ta6T(vj<;) ^a<«X(ix)(^?) Ad6p(a?) (xal) T:pS? t(o6?) ev duTY) ivatr-||iaoxou- 

[a(^v)(ou?) EliXa6ecrTdTou? lspopovdxou<; (xal) XoL7t(oi?) yipovTa? ivT((Aou? (xal) Oso^LXEt? dvSpa? 

(xal) dp,a ^o)-j|1B1voA[A(sv)o? rd? toOtojv s6/d^ 6^p ts tcov xp«Tatwv (xal) aytaiv 'f)fA(wv) auO(sv)T(wv) 

(xal) p«mX4((uv) (xal) T(vj?) ^uxix(yj?) pou ff(fi)TV))p((aq), ||12a ^tl Sfc (xal) rfjv ElpijvixV toStoiv 

xardoraatv (xal) euxoaptav, toiItoiv ^vexa SESaipt (xal) iyA dc7r(8) t{i}?) 7tp&? sp^ j|ias 4XEyjpoa(ii)v(y)?) 

t(ou) xpaT(aLou) (xal) dy(Eou) ^p(Av) au0(4v)T(ou) (xal) (*amX£(ai?) xapo£x(ou?) ToiaSs. El? 
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t4 IlaXai6KaffTp(ov) • Kgj (vcttocvtivo?) 4 E7jpoYe(A)p(Yio?), ||124^xCsl) (Yuva<foa) Map(£av), wpoy(o)v<6v) 

Nw6X(aov), o£x(^)[A(a)T(a) svt4? t(ou) xAoTpfou), ^uyApLOv), AXoy(ov), 7cp66(«)T(a) v' (xal) y^)v 

et? t(4) x^p(tov) t(ou) Zeu|A(a)T(a) &tc(6) IIlpou t(ou) IIacra6dtvT{ou) ||las pieO1 7j? Cst) ^ AyCo)p(«s) 

dtot(4) t(ou) vacat [aoS(Egjv) 0', t&(o?) (67rip)Tu(u)pa T^acrapa, Mix(a$|X) 6 BeXova?, £x(SL) (Yuva^xa) 

Map(tav), 0u(Yar£pa) Ko&C^v), ot!x(y)|Aa), ^s(uY^ptov), AAoy(ov), [|126 4S60v)'auTfij (xal) sE? t(4v) 

Kopfliv(iv) a7r{i) t(77^) 67CO0t(A0S6J?) too IIaxuvix:oX{Aou) |A6S{ia) 0', t4X{o?) {67c4p)tt(u)pa xiaaapa * 

(xai) otc4tt(o)t(ov) dt7r(6) t(%) a6r(%) 6it{o0t£0sgi?) (xep£S(a) (tp£tv)v). ||w ’An (4) t(y]?) BooveASo? 1 

STap,dcT(io<;) 4 KaX6?, ^x(e0(Yuva“ta) uocalt uE(4v) ’Io^Avvtjv), olx(^)p.(aTa) sE? t(6) Maopox(A)p(iov) 

(xal) y^v Yov(w)(V) «6t(ou) |aoS(£«v) p', t&(o?) (6n4p)n{u)pa S60. EE? T(f>v) ||128 KovtSocv 1 

re(ci>)p(Yt0^) 4 S^poye(^)p(Yto(;)} £x(£0 (yovatxa) K«M^0, ul(4v) 'P£av, v6(p,cp7jv) Map(£av), 

0u(YaT^pa) EuSo>t(£av), o^x(y)jaoc)^ ^(uyApiov), 4&oy(ov), 7tp66(a)T(a) v', 4v(ix)(4v), x°^CPou^) 

||la0 (xal) y^v el? t(ou) Zsupt.(«)Ta an(&) t(ou) <I>a63c'r(vj), fyw? Sx(si) ^«6tt(o)t(ov) [aoS(£ojv) l', apwreXo- 

t(6)tt{iov) p,o(8£6iv) y' (xal) x(<opdc)9(iov) x(a?) IIMTpi(a?) [aoS{£wv) §' (xal) y>)v t(^jv) {^[Atastav) 

p,o(8£oiv) pv', ||130 el? t(V) n^ar^av |aoS(£o)v) x', St(g)p(ov) el? t{4v) TCojas^t^v) Ay(°)p(Av) Arc{4) 

t(oo) KaXa|Juxpa |aoS(£(iiv) 1' (xal) sE?t(A) KaXtSoipa An{4) t(ou) At^p{y)) |ao8(£g)v) s', t4X(o?) (6tt^p)- 

7c(o)pa T^00apa. ||181 Mix(«$)X) 6 Maupo?, Sx(s0 (Yuva^xa) Map (lav), ul(o6?) K6i(v0raVTivov) (xal) 

re(ci>)p(Yiov), 0o(YotTipa) "Avv(av), atx(y)[Aa), ^e(oY^piov), 6v(lx)(6v), &py(4v), x°l(PouO £,j £840>} 

ogJitG (xal) ■?) eE? t(ou) ZeuY|A(a)ta <4£a)X(si|A[AaTix$)) ]|1M 6n6aT(ac7L(;) t(ou) KaXafAapa, ^n? Sx(£l) 

6n6n(o)T(ov) [AoS{t6iv) S' sv &> (xal) 0Ox;(al) S', (xal) y^JV |ao(SEoiv) a\ t!X{o<;) (6nlp)K{u)pa xlffsapa, 

re(cJ>)p(Yio?) 6 Hou|jm(t)T(y)<;), |[1S3^xCe0 (Yuva^xa) Sa)[AaTstav(^v), uio6? Ssp.v{Sv) (xal) MnsSevixov, 

oEx(^)(ji{aTa), ^s(uY<ipiov), Tip^6(a)T(a) 1', ^S60y) aurai (xal) eEc, t{6) ''Avoj Xojp(£ov) 67c(60Ta0i<;) 

t(vj<;) KaXoYtv(v)<;) ||134 (xaE) too Mopt^tou, ^Tt? ^x(ei) Y^v JJ-oS{£eov) 0', xi7\(o<;) {6TC^p)7r(u)pa xiaactpoc. 

’Iolfdtvvy)?) T(y)?) E6cp7jp,t(a(;), ^x(e0 (y0^1^) E6<pyj(A£(av), ul(o6^) MtxC*^) (^«l) Avj[a^tp(lov), 

0o(Y«;t£p«<;) ||136 "Awfav) (xai) EEpVjv(y)v), olK(^)[A(aTa), Cs(uYScpiov), (5£^oy(ov), (xal) y^v Aw(4) 

Map(£a<;) t{ou) IlXavTCoiipa (xai) Ni>t(o)X(Aou) t{ou) IlXavT^oiip^ ^(o)S(ttijv) pv' (x«i) Atc(i>) t(%) 

4:i:{o0Ta0S6i<;) |[18® t{ou) ’AvoMuaUfJi^vJou ^toi t(ou) MoSpAv(v)) [AoS{tajv) (a', 406iQ{ii)p(Lov) si<; t(&) 

KaT^TteTp(qv) Ati(4) A7)[a(t))tp(£oo) t(oo) KaYX^Ap(y)) [ao(8£gjv) l', t^(o?) (67r4p)7c{u)p(a) T^aoapa, 

||187 ’IoifAwT)?) 4 At6aSy)v6(;, %{ei) (Yovaixa) EEp^v(y)v), u£(o4<;) ,A0«vAff(tov) (xal) Mix{a^), 

0o(YaTSpa) So<p£(av), oHxfvjpia), potS(tov), 4v(w)(4v), (xal) yrp dt7r(4) lep£(<0(;) t{ou) IlaCTxA^(vj) siq 

t(ou) MoWT(a), ||138 (aoS{£6jv) v', t&(o<;) (u7t4p)7c(u)p(ov) Sv. X{^)p{a) f) BaapioiiXaiva, Sx(st) 

0u(YaT4pa) E4Sox(£av), y«(^®)p(4v) vacal, olK(^)[A(aTa), ^otS(Lov), 4v(tK)(4v) (xal) y?]V yo^(w)(^v) 

eE? t(^jv) BouvsAS(a) [aoS(£ojv) o', ||130 t&{o?) (6irSp)7c(u)p(a) S4o. ’I6i{dlvvy)(;) 4 y«([a6)p(4<;) t{ou) 

S7)poy(soi)p(y£ou), Sx(st) (Yuvatxa) Map(Eav), 0u(Y«T^pa<;) KoA(^v) (xal) Eip^|v(vjv), oEx{^)(A(aT«), 

Po(t)S(tov) (xat) y^Jv ek T{V) *AY(£av) ‘EXivfyjv), ^v 4kpAt(sl) ||140 Mixta'JjX) 4 KaT^£y>tp{^?)) 

(aoS(£6jv) v', t4X(o<;) (6«£p)7t(u)p(ov) Sv. Mix(a^jX) w(yj<;) Xpu0O|Aap(£a?), ^x(Et-) (Yuva^xa) SiXtYv(A), 

ul(6v) rE(cJ>)p(Ytov), 0u(YaT4pa) vacal, ofo(v)[A<x), (3otS(iov) (xal) yV fil? T(4) Kou-[|141tCou^£S(lov) 

Ak(4) t(oo) ’ApKoXSovto? (aoS(£o)v) v', tS^(o?) (6tc^p)tc(u)p(ov) Sv, *0 Ilps^T&Xos, Sx(et) (yuvaiita) 

navayiAti00(av), ut(o4<;) Ay)[A(^)Tp(iov) {v.od) ’IwfAwyjv), |j14a 0u(yaT4pa) Map(toev), oEjtt^JpifaTa), 

4S60y) AotQ (vcotl) y?) eE? t(4v) KA«p(ov) (AoSftoiv) v', t4X(o<;) (67t£p)7t(u)p(ov) Sv. Mtx(aV) 4 Tl^uxaXa^, 

Sx(si) (yova^a) So<p£(av), u£(4v) re(ci>)p(Ytov)i otK(^|AaT)a, |j14a 4S607J Autw (x«l) aw4 -rC^O 

neptopiCT0e£ff(7)<;) y9j? t(5j<;) Aut(t]<;) [Aov(yj<;) sE<;t(ou) Ao4Xt) (ical) el? t{ou) KoUKo6a0tX(>i) [A6S(i.a) oe', 

t&(o?) (v4p.i0{Aa) a' (^[Atao). ||141 *0 ’Ax^aSa?, Sx(et) (YuvaYxa) OiXtnnav, ulo4? ’Ico(<Jcvvv)v) (xat) 
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Mix(orfjX)* 0u(yaT^pa) K«X(y|v), otx(^){jl(«toc) (xoci) y^jv dm& ?(>}<;) ToiaiVr^) y(%) sEs t(ou) AoiiXv) 

(xal) eiq t(ou) Kou~||usxo6aa£X(v)) p,'oS(£cov) v', riXfo?) (67i;£p)Tu(u)p(ov) £v. '0 IIup£x6oXo!;, £x(e0 

(yuvalxa) "Awfav), uE(oi^) re(^)p(ytov) (xal) Mix(aT)X), 0u(yaT£pa) EEp^v(ir)v), ot'x(Yjfxa) (xal) 

ani t(t)<;) stp7)pc,(£)v(v)<;) ||140 y(v)<;) t(9)<;) eE^ t(ou) Ao6Xy) (jloS(Ewv) v', t6X(o<;) (6Tr£p)7t(u)p(ov) ££v, 

*0 AevT^£(at;)( E^(st,} (yuvaixa) EEp^|(v7)v), 0u(yctT^pa) Map(£av), Ictcox^tt^ov) &7r(6)7t(o)T(ov) 

poS(£wv) <? h & (xal) SlvSpa, ||147 t£X(o<;) (67rep)7u(ii)p(ou) ^putru. ’Io^ocvvyj*;) 6 K7jrc&)p6<;, &x(e0 

(yuvalxa) Map(tav), ut(iv) rs(A)p(yiov), oEx(^paT)a (xal) ySjv &tc& t(ou) Ttepiopicrpou t(ou) Ao^Xtq 

(xoS(lwv) y', t£X(o<;) |[148 (&m£p)7t(u)p(ov) Sv. *0 Mdcp-uo?, £x(st) (yuvatxa) ©E(o5c£ipav), uE(oii<;) 

’Ico(<£vvv)v), o£x(Y)[i,a) (xal) y>)v yov(ix)('f|v) a6r(ou) e£<; t(ou) To(juiCT(ou) p,oS(£cov) os', t£X(os) (6rc£p)Ttr(u)- 

p(ov) Sv. ©E(6Swp)o^ 11141! t{%) Kupdtvv(a?), ^x(s0 (a(v|t4)p« ’'Avv(av), ol'x(v)|jLa) (xal) y5)v e£<; t(ou) 

AoiiX7) (/.oS(£wv) v\ t£X(o<;) (i$Tu£p)7e(u)p(ov) £v. '0 MrcaorapSot;, ^x(el) (yuvaixa) vacal, ol'x(v)[jta) 

ll1S0 (xal) ySfv 6(jto£(w<;) eE<; t(ou) AoiiXvj px>8(£wv) v'( T^X(ot;) (u7t£p)7c(u)p(ov) £v. ('Opou) rcdtpoixoi 

eUxocij t£Xo<; 'ToiSt(wv) (6fc6p)7c(o)pa ||1B1 TsaoapAxovTa. "A-nva (xal) &<petXst xaT^xew (xal) 

v6(jisa6ai t& pipo<; t(y}<;) SiaX7)<p0e(cr{7)<;) ||1£a <rs (6acp,£at;) (xal) Espa<; paciXix ($}<;) Adl6pa<; dcvevoxX^TW<; 

7cavra7caa(, (xal) dtStaarelaTOX; ||153 (xal) e<; auToiv raccow dmotf>6pEa0ai (xal) arcoxsp8a£v(siv) 

7cp6croSov. ’EtcI toiIittw y(Ap) ||1B1 £yey6vEi (xal) t& Ttap(iv) TtpaxT(ix)(iv) Si’ dc<T<pdcX(eiav), pwjvl *Ioov£co 

(ivSixTtaivo^) iSt^), 

+ '0 SouXa? too xpar(ai)ou ||16£ xal ayEou •Jjfju&vatSO^vJ-rouxal |3aoiX£w<; Psc£)pYiQ<; ||lfi0 SuvaS(vj)vi? 

‘Atrrpa; +‘0 MEr(AS) STPATOnEAAPXHL+ 

Verso, sur les koll&mala: 

|j167 +’EysyAvet y.arck fjtfjva ’Ioiviov |[16S rt\$ ^vtatapi^vyj^ iSM (EvSixTifiivo?) + 

L, 148 uloii; : lege ylliv. 

140. CHRYSOBULLE DE STEFAN UROS 

Xpucr(igouXXov (1, 8) Octobre, indiction 15 

Xpua6gouXXov svolon (sic, 1. 10) [1301] 
XpuaogodXXou slwvou (1. 22) 

Xpua4gouX\os slova (1. 26) 

Stefan Tiros confirms & Lavra la possession da monastdre de Tous-les-Saints, due lui a donnd 
Hdldne Dusan, et de ses ddpendances. 

Le texte. — Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conserve dans les archives de Lavra (tiroir 24, pifece sans numSro; non mentionnS 

par l’Inventaire Pant616im6n), oO F. Dolger, puis nous-m&mes avons pu le photographier : feuille 
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de papier (mesures non prises). $tat de conservation assez bon (ddchirurcs en haut, en bas et sur Igs 

cot^s, taches d’humidit6), Pas de trace de pli ni de sceau au bas du document. L’encre est de 

couleur ocre, sauf dans les tcrmes de rdcognition (svolon, 1, 10; slcovou, I. 22; slova, I. 26) et la 

souscription de 1'auteur, qui sont de la m6me couleur rouge. — Le verso ne comporte aucune mention, 

— Album, pi. GLXX1X. 

B) La copie faite par Thdodoret dans son cartulaire (fol. 169v ou p. 338); elle a 6t6 reproduite 

par Spyridon dans son dossier (p. 39-40), 

L’acte a 6t6 publi6 par D, Anastasijcvid, dans Spomenik Srp. Kr. Akad., 56,1922, p. 7-8, d’aprfts 

une copie faite par Alexandre Lavridt6s; par Soloviev-Mogin, Diplomala graeca, n° XXVIII, 

p. 200-207, d’aprfis l’fidition prficMente et la transcription du texte dans le cartulaire perdu 

d’AIexandre Lavridtfes, 

Une version serbe de Pacte, dat6e de novcmbre 6780 (= 1361), done du mois suivant I’dtablisse- 

ment du texte grec, a et6 dditde par St. Novakovid, Zakonski Spomenici srpskih d view a srednjega veka, 

Belgrade, 1912, p. 493-494 (d’apr&s une photographie de D, Anastasijevifi), puis par D. Anastasijevid 

avec le texte grec, loc. oil. ci-dessus. Le texte serbe est conserve dans les archives de Lavra (tiroir 24, 

pifece sans numdro) : cf. Acles Lavra IV, Appcndice XXI. 

Notre Edition repose sur notre photographie de Poriginal, et ne tient pas compte des copies. Nous 

n’y relevons pas les variantes insigniflantes des deux Editions antdrieures. 

Bibliographic: DBlger, dans BZ, 25, 1925, p, 193 (selon lui Poriginal est le texte slave, 

l’exemplaire grec est une copie de chanccllerie) ; Idem, Schalzkammer, n° 126 ; Soi,oviev-Mo§in, 

Diplomala graeca, p. cvi-cxiv ; M, Lascaris, dans Hitandarski Zbornih, 1, I960, p. 9, n° 2 et n° 5 

(l’exemplaire slave). 

Analyse, — Les moines de Lavra ont montrd fld61it6 et attachement envers I’auteur; ils ont 

aussi pris & coeur le salut dternel de feu 1'empereur son pfere [Stefan Dugan], en inscrivant son nom 

dans le synodikon pour qu’il soit acclamd parmi les pieux empereurs, en I’inscrivant aussi dans le 

bribion de leur dglise pour qu’il en soit fait mdmoire chaque jour parmi les empereurs fondateurs, enfln 

en instituant et c&ldbrant un office de commdmoraison ((mjpdoovov) annuel au jour anniversaire de 

sa mort (I. 1-6). En reconnaissance de ces bonnes dispositions, la despoina, mfere de 1’auteur 

[Kdlfrne Dugan], a donnd & Lavra le monastfere de Tous-Ies-Saints avec ses biens meubles et 

immeubles, pour qu’il devienne son mdtochion (1. 6-8). Les Lavriotes ont demandd ii recevoir aussi 

un chrysobulle de I’empereur [Stefan Urog]; accddant k leur ddsir en raison de leurs bonnes disposi¬ 

tions, celui-ci leur ddlivre le present chrysobulle (I. 8-10). Lavra doit possdder com me mdtochion 

le monastere de Tous-les-Saints avec tous ses biens, tels que les dnum&re le chrysobulle [de 

Stefan Dugan], & savoir : le domaine (^euyvjXaretov) de Koremista avec ses paysans installs, ses vignes 

et ses champs, notamment ceux de feu Lizianos; une commune 6 Zagoria avec ses paysans installs 

et sa terre, ou ii y a deux moulins de toute saison et des vignes; & Tomba, un pardque avec sa stasis; 

& Sougkard, un domaine avec ses paysans installs; dans l’Emporion, les families inscrites dans 

le prostagma de [Stefan Dugan] et deux moulins de toute saison; des vignes sur Malesta; une autre 

vigne sur Strdalista; pr&s de Saint-Cons tan tin, le lieu oh sont installs des juifs qui paient I'imp6t 
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annuel dont ils sont grevls; la commune deStripista avec ses parlques et sa terre; dans Sidferokastron, 

un moulin de toute saison; sur [le revenu deJ la circonsoription de Trilision, 30 hyperpres par an 

(1. 10-20). Lavra possldera en pleine proprilte tous ces blens, sans obstacle ni empiltement de la part 

de quiconque, en vertu du present chrysobulle; aucun zoupanos ou kiphalb ne pourra l’inquidter 

k propos de ces biens, ni y mettre le pied el y faire aucune recherche; tous les fiddles sujets [de 

Stefan UroS] devront au contraire porter aide ii Lavra, pour qu’elle retire profit et accroissement 

de ces biens, car ils lui ont 6t6 donnas I titre de psychikon et d’ceuvre pieuse (1. 20-26). Adresse, date, 

signature autographe de Stefan Uros en slave (1. 26-28). 

Notes. — Du point de vue de la langue, on rellvera entre autres particularity notables, la 

forme xepcfc pour xupdl (1. 7). 

Nous ne oonnaissons pas l’emplacement du monasthre de Tous-les-Saints, probablement au 

N. deSerres, oh se trouvent plusieurs de ses biens : Sidlrokastron au N.O., Trilision au N.E. Trilision 

est une region minifere, et c’est peut-ltre sur le revenu des mines d’Etat du district (£vox'/|) qu’dtait 

prise la rente annuelle de 30 hyperpres faite au monastlre. 

L. 18, l’imp6t des juifs : cf. Sima CiRicovid, Jevrejski danak u vizantiskim oblastima (r6sum6 

allemand : Spuren der Judensteuer in den byzantinischen L&ndern), ZEVI, 4, 1956, p. 141-147, qui 

utilise notre acte, et donne la bibliographic. Cf. aussi Ostrogorsicy, Set'ska oblast, p, 42-43. 

Acles meniionn&s: 1) Acte (?) d’HIllne Dugan, postlrieur & dlcembre 1355 (mort de DuSan) 

et antlrieur k octobre 1361, faisant donation k Lavra du monastlre de Tous-les-Saints (1. 6-8) : s’il a 

bien exists, il est perdu. 2) Chrysobulle (1. 11; mais cf. prostagma, 1. 16 : acte peut-£tre different) 

de Stefan Du&an, antlrieur & cette donation, Inumlrant les biens de Tous-les-Saints; peut-Stre en 

langue serbe : perdu ? 

+ ’EttsiSv) ot Iv x$) xam (Scywv "fou *'A0co ae(6acrp.)ta xal lepa Aaiipa lvaaxo6p(ev)m 

TtptciT(a)xot povaxol SSei&xv p(fev) (xal) «XXotp6tt(co<;) j|a ek -rijv (3acriXet(av) fjpicov 7ct<iT(iv) xal 

6p9i)V &7t6Xy)i|j(iv) (xal) dycfocYjv, e7Totv)ciav SI (xal) ImpilXsiav tirclp xt|a9j<; (xal) x7)<; (puxix9)t; 

||3 <r(coT7))pt(a<;) Toii xpiopiaxapEcrou (xal) aoiStpiou |3acTtX(lco<;) xou au0(lv)xou xal 7c(ax)p(l>)<; 

§aotXel(a<;) pou, xal Uypa^av tS 8vopa auxou Iv x<3 crovoSixco ||4 &axs sii^vjpetoOai (xal) paxapt^eoOai. 

aix(iv) petiJ; xcov e6tre6(cov) (iacHXl(cov) xax& rrjv xvj<; IxxJtfjalfas) crov^Geiav, d)cra6T(w<;) (xal) Iv 

xS Upto ||6 x% xax’ auxou<; lxxXvjcr£(a<;) fips6£co d>axe fj.vY)fj,ovsikd0ai xa0’Y)plp(av) pexi x(cov) 

&oiStp(cov) (3acri>i(ci>v) xcov xxtx6p(cov), £xa£av SI (xal) tcoi-||9ouoi xax’ lxo<; fW)fj.6auvov tirclp xvj<; 

Autou ev xv) Tvj<; xoqj.-/)tieco<; auxou ■JjfUpa, xal afj.ei6ofi.lv/) xvjv xoiaux7)V j|7 otux(cov) xaXoyvcofd(av) 

■f) xep<£ fiou ^ Sltrxoiva -q puiwa frau ISwxe 7rpS(<;) r))v xoiaiixvjv ae(6aopi)£(av) AaiSpav x$)v pov(^v) 

xwv ‘Ayi(cov) IIc&vtcov piexA xcov fix’ ahx(V) ||8 xxv}fA<k(cov) (xal) 7Epayfi((il)x((ov), (Saxe elvou (xal) 

xaxaXoyl^eerBai sic, fj.ex6xiov ^ox(S)v), (xal) eSe^6v)o(av) i!va x6xwo(iv) sE<; xouto (xal) xpnoo6o6XXou 

||9 xv)<; ^aai,Xe£(a<;) fj,ou ■ dTcoSe^apIvv) (xal) /*?)/ |3acnXeta p.00 x?)v xoialx(v)v) ahx(cov) yvci)fj.y)v xal 

Stcieea(iv) imyopwei (xal) emSpaSshei autot? xbv ||i07Eap6vxa xpua66ouXXov CVOLON, Sf ofi (xal) 

Stopt^eTai. ha. l7aXa66ivxai xal xaxlxwcn rl|V Toiaiixvjv povl)v xcov 'Aylcov navxcov <&<; ||1:L fj.sx6xtov 

<iuxwv fJ-e-ra xcov W aurl/v 7T«vt(cov) piy^i xou vuv xaxlxet xal vlpsxai, xaGdx; TOptl/ei xl aeRxiiv 
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XpotTo6oiiXXeiov ||ia tou Tpiapiaxaptarou (xal) dbotSfptou flaarX^co? tou a86(£v)Tou xal 7t(aT)p(2>)? t?]? 

[3aaLXei(a?) ptou, ■fyrot, t& ^euyYjXaTstov t6 si? t^jv Kopspiaxav pterdt ||18 t(wv) £v athdi 7tpo<rxa0Y)piiy(6iv), 

sv 6 xal <£(jt7c(£)X(ta) xal xwp^cpta *<iStcx T& tou Al^ikvoD Ixsivou, xaptov sE? t& Zaydpta [iSTOC rav ev 

duTW 7rpoaxa0Y]-||14piiv(cov) xal t5]? yy)? Tcept^/SL 6ay\ xal ota ecrriv, £v & (xal) piuXteve? fiXoxatptvol 

Sio (xal) <&put;(£)X(ta), si? r?)v TopircAv xocpoixo? ||16 ptsva v?j? ardtasai? atiroG, si? tou SouyxdcpY) 

^suy^XaTetov (jLst<& twv sv <1utw 7?poaxa07]pt(£v)(o)v), svt&? tou ’EptTtopiou (papuXtat tfcrou? ||ia Ttspt£/et 

v8 7tp6aTaypta tou TpLcrptaxapiffrou (3amX(£o)?) tou a60(£v)Tou (xal) 7x(aT)p(6)? ty}? (3aortXel(a?) ptou 

xal [xiiXwve? SGo 8Xoxatptvoi, apt7t(6)X(t)a ||17 £v tt) TOTtoQsaEa ty)? MdcXscrra? 8cr« xal ota, &Tspov 

&p.x£X(tov) £v ty) TOEo0ecr(a 1% STpsaXioTa?, TrXvjcriov tou 'Ayioo ||lfl KcovcrTavTivou t6tto? iv & (xal) 

xaOvjvTai *E6paiot 8i86vts? xcct1 £to? t8 TSTaypi,(£v)ov aiJT(oi?) t&Xq?, %6ipEov tJjv STpiTuarav pLETdfc 

t(wv) |jl° ev aur?j TOXpotx(yv) xal t?)? yfys “V Tcept^ysi 6<rtj (xal) ota, £v toy StSvjpoxdcrTpoY pthXoYV 

oXoxalpiv6?( ^tc6 ty}? evo^y}? tou ||ao TptXiatou (67r£p)7r(u)pa TpidtxovTa xar1 £to?. KaOl^et TOLyapouv 

T«UTa TO&VTa TotaitV] as(6aap)ia (xal) iepct AaApa l^oucrtoiScu?, ||ai xuplco? (xal) dva<patp£TOY?, 7rapdl 

ptf]8ev8(?) tcov &to£vt(oyv) sp.7co8i£i4pi(ev)oi ^ xepLxoxT6p.evat, ty} layhi (xal) Suvdcptst TOU 7tap6vTO? 

Xpu"[|33cro6o6XXou SLIOVOU tv)? pacjLXe£(a?) ptou 1 oESts ydlp C°ujrdcvo? oGts xe^aX1?] o6ts<!IXX6? ti?t(wv) 

am&VT(«v) StevoxX^aei 7] iTtTjpedtcret d£uT(ot?) j|28 xavd Tt £ttI vot? toio5tol? xT^pLaa(iv), oGts 8X01? 

sTuSaXst 7rd8a in* aurot? 7tp&(?) StsvdxXyjotv dlvfllxpi(T(tv) t) ^peuvav Ttvdt, pt«X"[[a4Xov 8£ xal mitvTe? 

80-01 sEctI TCtcTol tt)? (3amX(sta?) pou (xal) 8youtn axopy^v (xal) stfvotav si? kut^jv 8<ps(Xoucrtv tva 

cruvTpixoicrt (xal) ^oy)0wa(tv) ||2B Autoi? ini Tot? toioAtoi? xT^paotv, Uva x^Ivtots Xap^dcvcuatv ixiSootv 

(xal) aG£y]<r(tv)( 8>? ux£p ^uytxou xal Osap^oTou ^pyou ||aft Se8op£va. ’Exl Toiirto yap xal 6 xap3jv 

Xpua66ouXXo? SLOVA t^? pa(riXs((a?) pou ysyovtli? £xs86Qy) t^ SiaXyjtpGetcry) ||27 os(6acrpt)(a (xal) 

Ispa AaGpa si? AtrcpdcXst(av), pyjvl ’OxTOiSpfoj (ivStxTiwv)o? ts7 : + 

||aa+ ST(E)F(A)N’ OUR£lS’ V£lRNI CAR’ 

L, 10 CVOLON : lege SLOVoN. 

141. CHRYSOBULLE DE JEAN V PALEOLOGUE 

XpucrogouXXov (1. 5) 4 juillet, indiction 15 

Xpuo-ogouXXos Xoyog (1. 8, 17, 25) a.m. 6870 (1362) 

L’empereur autorise le grand stratopMaraue Georges Astras h construire et doter un pyrgos 
& Lemnos, puis & en faire don au monastdre athonlte de son choix. 

Le texte. — Intdit. Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conserve dans les archives de Lavra (tiroir 1, pifece 184 = Inventaire Pantdldimdn, 

p. 32, sans num£ro), o5 G. Millet l’a photographid et oh nous I’avons examind : feuille de papier, 
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440x300 mm. Bon dtat de conservation. L’encre est de couleur ocre, sauf dans les termes de recogni¬ 

tion (xeyov, 1, 8; Xdyou, 1.17; V>y°C> 1.25; 'IooAtou atrcsvTGxaiSex&n)?, 1.27; s6So(A7)xocrcoo, 1.28) et la 

souscription autographe, qui sont du mdme rouge. On distingue, au bas, le pli pratiqud vers le recto 

qui a 6t6 d^fait, et les huit trous (2 fois 4) disposes en rectangle sur les deux parties de ce pli. Le 

sceau d’or appendu aujourd’hui par une ficelle bleue a ete fixe maladroitement & une epoque recente; 

il s’agit d’un sceau d’Alexis I0r Comnene (publi6 dans Actes Lavra I, pi. LXXX, 2; cf. ibid., p. 10, 

note). — Notices sur le verso : 1) D'une main du xiv°-xve s. : Tou <t>axau. 2) Du xve-xvie s. : 

Xpuc66ouXov tou ®axou. 3) De la main de Gyrille : ’AvTsypAcpT] i£', renvoi b sa transcription dans son 

cartulaire (ci-dessous). — Album, pL CLXXX. 

B) La copie de l’original faite par Cyrille dans son cartulaire, sous le n° t£' (p. 13-14). Cette copie 

a ete transcrite par le « premier continuateur ft de Theodoret (fol. 48v ou p. 96), et reproduite par 

Spyridon dans son dossier (p, 68-70). 

G) La copie transcrite par Serge et Matthieu dans leur cartulaire I (p. 2-3, n° 3), 

Notre edition repose sur la photographie de G. Millet de 1’original, et ne tient pas compte 

des copies. 

Bibliographie: Rouillard, Archives, p. 255 (oh le destinataire est dit h tort «grand strato- 

pddarque de la mer figdeft); Dolger, Begesten, n° 3086; Svoronos, Lemnos, chap. I, B, b, chap. Ill, 

B, a, chap. VII, A. 

Analyse. — Lo grand stratopddarque Georges [Synadfenos] Astras, sympenth6ros de l’empereur, 

a dit b celui-cison dessein d'dlever & Pliakos dans l'ile de Lemnos un pyrgos et de lui adjoindre une 

terre et des droits ; il desire en outre pouvoir donner ce pyrgos 6 l’un des monastferes de l’Athos pour 

assurer le salut de son flme, et demande done & l’empereur un chrysobulle (1. 1-6). L’empereur, consi- 

ddrant la fiddle soumission do Georges Astras & son dgard, lui ddlivre le chrysobulle qu’il a sollicitd : le 

grand stratopddarque pourra construire le pyrgos, le donner b un monastdre de l’Athos qui le possd- 

dera avecses droits cn toute tranquillity, h titre patrimonial, et en jouira comme des autres biens qu’il 

d6 tient en vertu de chrysobulles et autres litres valables (1. 6-16). Clause gdndrale de garantie et 

formule finale, adresse, date, signature autographe de 1’empereur Jean [V] Paldologue {1, 17-32). 

Notes. — Sur le grand str&topddarque Georges Synaddnos Astras, cf. nos nos 136, notes et 

139, et les indications bibliographiques donndes dans Acles Kutlumus, n° 29, p. 112 ; ajouter 

R. Guilland, dans BZ, 46, 1953, p. 80 = Institutions, I, p. 509 (en ne tenant pas compte de la 

fausse legon y^pcov); V. Laurent, dans BEB, 6, 1948, p, 132-133, qui signale un chrysobulle inddit 

de Jean V (aofit 1366) confirmant aux couvcnts de Kutlumus et de Nda Pdtra {= Dionysiou) la 

possession de biens qui leur avaient dt6 donnas, b Lemnos, par le grand stratopddarque Astras et 

par Michel Hidrakda ; e’est l’acte maintenant ddit£ par N. Oikonomidds (Ades Dionysiou, n° 3), 

ou peut-cStre 1’excmplaire perdu de cet acte destind b Kutlumus. Un acte patriarcal (MM, II, p. 322- 

323), de novembro 1399, mentionne encore feu le grand stratopddarque [Georges] Astras, mais 

concerne surtout un N Astras qui peut etre son fils Michel, et qui est dit gambros de Manuel II; 

1c mdme N Astras, avec la mdme qualification, se retrouve l’annde suivante dans MM, II, p. 329, 
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oil Von voit qu’il a 6paus6, apparemmeut assez longtempa avant, uno illlo de Comnbne Branas et 

d’Anna Palaiologina ; sur cette dernibre, cf, Papadopulos, Genealogie, p. 83, n° 142, qui sait peu de 

choses, mais dit qu’olle dtait « eine Base » de Manuel II ; il est dono possible quo ce soil par elle, et 

par ce manage, que le grand stratapbdarque Georges Astras soit sympeniMros de Jean V, et N 

(= Michel) Astras gambros de Manuel II. Sur Georges et Michel Astras, voir aussi Acles Dionysian, 

p. 48-49. 

A la mchne date, 4 juillet 1362, Jean V a dblivrb k VatopSdi un chrysobulle par lequel le m&ne 

Georges Astras est, ii peu prbs dans les m6mes termes, autorisl & donner ft ce couvent le pyrgos qu’il a 

construit, k Lemnos, au lieu-dit Moudros, et qu’il a dotd d'une terre de 2.000 modioi (photographic 

au College de France). Gf. Svoronos, Lemnos, chap. Ill, B, a et chap, VII, A. 

+ ’Enel 6 nepin60v)xo? <7upnlv0epo? x% pa<T&(e£a?) pou plya? (jxpaxoneSapx(*K) xu(p) 

re(cb)p(Yio?) 6 ’Acrrpa? dcvl^ep(ev) fSnw? Ixsi IIs (rxonf)V tvoe xt£oy} el? rJjv vvjoov Avjpvov nepl x(^v) 

xono0ea((av) x(ou) <Daxou nupyov, eniGel? el? auxiv ySjv xe (xal) Ixepa ||s xiva Slxaia, 8vxwa Si) 

nupyov pexdt xwv toio6t(ii)v) Sixalov abxou (3oiiXexai Souvai (xal) npocxuptotroa i]juxix(7)?) ||4 Ivex(ev) 

o(&>T7))pt(«?) dcuxou el? p(av x&v x(a)x(&) xb «Jcy(tov) 8po? too t'A0w Stax6ip(lv)((«>v) <TeS«cfp((&>v) 

ptov(cov), SnoTav olv (pavvj aixai ||6 npocnjxov (xal) &pp6St,(ov), Itp’ & (xal) TcapexdtXecr(ev) ^mxopv)y7)65jvai 

dtuxG xpuaSSooXXov x(9j?) [lacrt^eta?) pou |3e6aiouv ||8xi>v xotouxov oxon(bv) (xal) t(^v) npa^iv <£uxou, 

xijv xoiixou napdtx^a(iv) sbpev(w?) npo<rSel;ap(lv)7) -f) (3acnX(e[a) poo, <£pa p(!v) (xal) Sidt ||7 xijv 

nap’ dluxou Ivspyoupiv (v)v) Souboaiiv (tjv) (xal) etivotav, &pa §1 (xal) StA xi dcipopav airJjv el? xaMv 

(xal) Bedcpecxov ||8 Ipyov, xbv napdvxa xpuaSSouX^ov AOrON lnt,xopTr)yet (xal) Ini6pa6siisi (fcoxto, 

Si’ o3 xal e3-||9SoxeT (xal) npoardcacrei (xal) Siopl^etai 6? olv ei? to s^9j? &X7) (J-(iv) In’ dtSet(a?) 6 

Sy]^(o6sI? ply(a?) oTpaxoneSdcpx>)? |j10 3 ’Aoxpa? xxtcai nupyov Iv x?) xonoQeota too <I>oexou (xal) 

npoave£paa0ai el? duxbv (xal) IniGewai yrjv xe (xal) Sxepa ||u Slxaia x(a)x(dt) rJ)v Toiaixrjv npSQeoiv 

dluxou, lx7) 3’ 6polw? In’ dtSel(a?) Souvai (xal) npoaxupfiicrai xbv xotouxov ||ia nupyov pexdt (xal) xa>v 

Stxaltov dluxou npb? otav &v x&v x(a)x(<i) xi> Ay(iov) 8po? too ’’AGcd Siaxsip(£v)(tov) cre(6ao,p(£ov) 

povwv |j18 <pav5j auTto npoavjxov (xal) <Stpp6Siov, x(a)r(<3l) xbv dvayeypapplv(ov) xp6n(ov) xaxlxouoav 

xb dnevxeu9(ev) x^jv xoi-j|ua6x7)V pov(^v) xbv SvjXwfllvTa nupyov too $axou pex& (xal) xfiiv Sixaliov 

dluTou (xal) vepop(lv)v)v dvevox^Vw? TO*v-||lsTdcnaa% (xal) dcSiacrelaxw? dlva^aiplxw? xb (xal) <£va- 

noandiaxw? (xal) x(a)x(ot) ?.6y(ov) yovixSxqxo?, (xal) noieiv In’ aux(w) <Sxr-||18nep (xal) Ini xoi? 

Xoinoi? xT^paai x(oi?) 3noxeip(lv)oi? a3x5) SiA xPU(JO®olibbtov (xal) Xoinwv e6X6ytov Sixai<up<jlx(a)v), 

j|17 Tvj youv lox^t (xal) Suvdcpei too napivxo? xpucro6o6X)vOO AO TOT x(^?) PacnX(s(a?) pou, 2£ei 

p(lv) In’ ||18 (iSel(a?) (b? stpqxai 6 SiaXvjyOel? nepin607)xo? aupn!v6(e)p(o?) x(5)?) Pa<riX(ela?) poo 

6 plya? arxpaxoneSapx(y|?) xup re(d>)p(yio?) 6 ’Aoxpa? ||19 xxloai nepl xbv Oaxbv xbv xoiouxov TiOpyov 

(xal) npGcrxupt&fjaiTouTov pexA (xal) xwv Sixal(wv) abxou npb? oTav 3v ||90 (b? SsS^bioxai xwvxoioiix(ojv) 

ae(6affplwv) povGv <pavv) doxw ipp6Si(ov), xdlvTeoOsv SI l^ei In’ dcSel(a?) Spolto? ||w (xal) StaXvjtpOeicTa 

tje(6a(rp[)a pov^, 6noia d£pa (xal) laxiv, Atixe xaxlxf6^) (xal) vlpeoOat afix(bv) dcvevox^xco? (xal) 

<£va-||aanoemdC(Jx6i? (xal) x(a)x(St) X6yov yovtxbxf^Jxfo?), pexdt (xal) xcbv Xotnwv xxvjp(<&)t((ov) xwv 

6noxeip(lv)(tov) (b? dcvaylypantat xa3x7) |[23 Slot xpu^oSobbbwv (xal) boinwv eibSytov Sixai£op(<jc)x(o)v), 

pqSep£(av) napdt prjSsvb? xtov aniviaiv |j84 suptaxooaa In’ aux(a>) xijv SievbxMffw ^ nepi<pp6v7)ffiv 

(xal) dlSixtav, Inel el? x^)v nepl xotixou |jae pivipov (xal) (JeSatav x('J)V) dtocpf^Xeiav lylvexo (xal) 6 

nap<bv xpocrbSooAAo? AOrOS x(5j?) paaiXe[(a?) pou ||aa (xal) Inexopvjy^Ovj (xal) Ins6pa6s60vj dloxfo 
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8^ tc5 SiaX7)cp0£vT(i) piey{<£)X{to) aTpat07Vs8ap^{Y)) tu ’Acrrpa, &7roXu0el; |j37 x{a)v{a) tt)v TSTapT;(7]v) 

t(o5) rnpivTo^ *IOYAIOT piTjvix; t(9)£;) vuv ^6X060(7).?) nENTEKAIAEK(A)T(HE) tvSwmwvo? 

|ja8Tou ^axtcf^iXiocTToD oxTaxocnooTou 'EBAOMHKOETOY £vou$, h & xal j|ao 7)[x^Tepov eftos6&<; 

xal 6eoKp68X7)Tov UTcecnjpt^vaTO |j3fl apfacg + 

+ JIO(ANN)HS ‘EN X(PIET)U TO 0(E)U niSTOS BAEI-[[31AEYE KAI ‘AYTOKPATOP 

'P£2MAI(aN) |[3a e0 nAAAIOAOPOE + 

142. CHRYSOBULLE DE JEAN V PALEOLOGUE 

XpucrogouXAov (1, 3) Septeinbre, indiction 4 

XpuaigouXXos Xoyos (1. 6, 12, 19) a.m, 6874 (1365) 

L’empereur conflrme & Lavra la propria de la commune de Bernarou, prds de Serris. 

Le texte. — Intdil. Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conserve dans les archives de Lavra (tiroir 1, pi&ce 206 = Inventaire Pant616im6n, 

p. 10, n° 50), oft G. Millet l'a photographic efc oil nous l’avons examinC : rouleau de parchemin fin, 

465X325 mm. Bon dtat de conservation; les sept plis en largeur sont modernes. L’encre est de 

couleur noire, sauf dans les termes de recognition (Xdyov, 1. 6;X6you,l. 12; X6yo<;, 1.19; Eem£[x6ptov, 

1. 19; 1. 20; igSop^xoavou Ter^pTou, 1. 21) et la souscription autograplie de l’empereur, 

qui sont d’une mCme couleur rouge; on notera que tous les mots en rouge, termes de recognition et 

souscription, prdsentent les mSmes bavures de l’encre CtalCe, et que le premier terme de recognition 

(1. 6) a dCteint sur le haut du recto, et les autres comme la souscription lCgftrement sur le verso, au 

moment oft on a roulC le document vers le recto et de haut en bas. Le pH qui portait le sceau au has 

du document 0 6t6 coupd; un long cordon de soie bleue, passd (ou repassd aprfes qu’on eut section^ 

le pli) par cinq trous pratiquds au-dessous de la souscription, porte une bulle d’or (diam., 32 mm) : 

au droit, le Christ debout, b^nissant de la droite, tenant le livre de la gauche; inscription : IH 

au revers, l’empereur debout portant diad6me, sakkos et loros, tenant le petit sceptre en forme de 

croix de la droite et l’akakia de la gauche; inscription : 

1(31 EN| XZ51 ATT (01KP A|T CAP 0|IIA|AAI|0|A0|r0|S 

’IwfdivvT);) ev X(picrr)tij auvoxpdtTtLip 6 naXatoXiyo? 

Notices sur le verso : 1) D’une main du xive-xve s. ; Tou Bepv<£pou xpuer66ouXov, 2) De la main de 

Cyrille ; ’AvTeypdt<pY] x8'} renvoi ii sa copie (voir ei~dessous). — Album, pi GLXXXI. 
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B) La copie faite par Cyrille sur l’original dans son oartulaire sous le n° xS' (p, 33-34), Elle 

a fcranscrite par le«premier continuateur# de Th6odoret(fol. 61v-62oup. 122-123) etcefcte dernifere 

copie a 6t6 reproduite par Spyridon dans son dossier (p. 108-109). 

Notre Edition repose sur la photographic de G. Millet de l’original, et ne tient pas comple des 

copies. 

Bibliographic: DSlger, Begesien, n° 3104. 

Analyse. — Les moines de Lavra ont demand^ k Pempereur de leur garantir par chrysobulle 

la paisible possession h perp6tuit6 de la commune de Bernarou, pr6s de Serr6s (1. 1-5). L’empereur 

accede volontiers & leur demande et dilivre le pr6sent chrysobulle, en vertu duquel les Lavriotes 

possideront Bernarou avec tous ses biens, droits et privileges, y eoinpris le droit de peche, et en 

percevront la totality du revenu (1. 5-11), Confirmation g6n6rale, conclusion, date, signature auto- 

graphe de l’empereur Jean [V] Pal6ologue (1. 12-26). 

Notes. — II se pourrait que les droits de Lavra sur Bernarou aient <5td en partie usurp<5s, ou 

abusivement itendus : on notera qu’aucun titre de propriiti n’eat invoqu6, et surtout on se reporters 

& Acies Kullumus n° 38, de 1386, par lequel un conflit entre les deux monastics est tranche en favour 

de Kutlumus. 

Sur Bernarou (Bernarous, parfois Bernards), au S.S.E. de Serr£s, cf. Acies Kullumus, n° 38; 

Acies Prodrome, carte. 

+ ’E-xel ol povaxol tyj? x(a)T(ot) t£> <5tyiov iipo? tou ’'A0co Si.axsip.ivYj!; ere6aapt(a?) pav9j? tyj? 

(Ja<rtX(ela?) pou ||a tyj? et? Svopa TtpaipivYj? 77)? 7raVu7tepcicYvou SEa7rotvYj? xal GeopYjTo<po >? (xal) 

ImxExXYjpivYj? tyj? ||8 Aatipa? dtv&pspov nal 7?apsxdcXst7(av) T'fjv (3aertXe£av pou tvoe 7ropta,&iVTai 

6ouXXov w&tyj?, ||4 xal xaTix&iat xal sis to el;7)?ciivEVoxX':f)T(cii?) t& rcspl -vdtq Ssppa? x^ptov t6 xaXodpsvov 

tou Bspvdcpou [|s xa0<h? xaTixouen touto (xal) pixp1 tou vuv, paoiXsia pou t% Se-fjaeco? auToiv 

i7raxoueraaa t&v |[tt 7tapSvra xpu^ouXXov AOrON ETuxopYjYet (xal) £m6p«6e»is& atWot?, St’ o5 

TcpooTcicrost, ||7 Oscmiliet xal Stopl^stat xatixsw «Stoi!>? S-fj Toi? povaxo^ tyj? ^YjOetcnf)? ae6aap(a? 

IIs poVYj? tyj? Aaiipa? (xal) el? to s^yj? tS SYjXcoOiv x^ptov too Bepvdtpou peTol to^oy]? ty)? vop9}? xal 

||B ireptoxvj? xal tc3v Stxalcov (xal) Tcpovoplaw aitoou, en!>v ty) &Xsta auTou, xaOdi? xaTixo^at touto 

(xal) pixp1 ||10 tou vuv, (xal) vipscrQat a&Ti dvsvoxXYjT&i? 7cavTdc<mx >at (xal) deStaeretarco? (xal) t(2jv) 

si; auTou [|n 7raoav xal rcavTotav dcmxpipecrOat (xal) dircoxspSalvstv TtpSeroSov dlxa>X\jTa>?. ||la T9j y°^v 

Itrxit (xal) Suvdtpet tou roxpSvTo? xPu<*°6°6XXou AOrOT t(yj?) pacnXelfa?) pou |j13 xa0££oufft (xal) 

vepYjG^crovTat ol toiootoi povaxol ty)? (iyjGstcn)? crsfJaapta? poVYj? ty)? |[14 Aaiipa? tA 8y)Xco0Av x&Jpfov 

tou Bspvdcpou pSTot ty)? <&e£(a?) auT(ou) (xal) tyj? iTipa? vop7j<; (xal) rcspiox^ [|16 (xal) tuv Sixataw 

(xal) 7cpovopteiiv tccHvt(ciiv) auTou (xal) el? to s£yj? AvevoxX^Tw? 7cavTd(7ca(Ti (xal) dcSiaerstcrT(tiJ?), 

||1B xa0d>? xaTixouen (xal) vipovTat touto (xal) pix?(0 tou vuv, (xal) T("i)V) adT(ou) 7taa(av) (xal) 

■ravTotav dlTCo(pipajVT(at) (xal) dbeoxspSa(-||17vco<ii rcpiooSov, p-)j e6ptaxoVTe? Tcapa Ttvo? tcov a7civT(cov) 

Ini tyj xaTox?) (xal) vop?j (xal) SserTCoTela afiT(ou) j|18 Tf’Jjv) olavSfjTiva xaTaSuvaerTlav if) SisvSxX>)cr(tv), 

iresl toiitou X<MW) ^veT0 «^toT? 6 rcapojv ||16 xpuaiGouXXo? AOrOS t^? flaaiX(sta?) pou, dbroXu0el? 
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x.(a)r(ot) p]V« 2EI7TEMBPION ||ao IvLcrrapivyjt; TETAPTHS Jv8txTtt5vo<; too ^«xicr-||21xi* 

ALocFuoij ixTaxooiocrTou EBAOMHK.OSTOT TETAPTOY Ifrou||21! Iv & x«i -ri 'fipi-repov eucre6^ 

|[23 x«i 0so7rp66^y)TOV 67cecv)(jL^vaTo 1121 xpaTo? + 

+ TO(ANNHS) ’EN X(PI£T)n TO 0(E)Q IIISTOS \\u BASIAETS KAI ’AYTOKPATOP 

||aa *PQMAI(QN) 'O IIAAAIOAOrOS + 

143. ACTE DE VENTE 

ripari^piov ^YPa<l,ov 0* 20-21) Septembre, indiction 4 

[rhirpa<rKO|i€v Spa Kttl A4KPo0Pev •’ 5-6] a,m. 6874 (1366) 

Jean et Manuel Dishypatos, diacres et offlciers de la mCtropole de Sends, vendent h lavra une 
terre situde sue le territoire de Bernarou. 

Le texte. •— In&dil. Nous connaissons ce document par l’original conserve dans les archives 

de Lavra (tiroir 2, pi&ce 132 = Inventaire Panteleimon, p. 13, n° 65), off nous l’avons photographic : 

feuille de papier, 300x250 mm. iStat de conservation mediocre (ddchirure en bas ff gauche; une 

tache d’humiditC a ruind la Jin des lignes 20 et 21). L'encre est de couleur roussdtre, sans difference 

sensible entre le texte, les suscriptions et les souscriptions. Pas de trace de sceau. — Au verso, tout 

en liaut, la signature autographe du troisidme tCmoin de l’acte, Jean Abalantds, prdtekdikos de la 

mCtropole de Serrds. Tdte beche, quatre mentions d’archives dont une ancienne : nparr/jptov tou 

Bpsvdpou (sic),—Album, pi GLXXX1L 

Ce document n’est transcrit ni mentionnC dans aucun cartulaire. 

Notre edition repose sur nos photographies. 

Analyse. — Proiaxeia autographes du skeuophylax de la mdtropole de Serrfes, le diacre 

Jean Dishypatos, et de [son frCre] l'archonte des monastffres de Serrfes, le diacre Manuel Dishypatos 

(1. 1-2). Invocation trinitaire. Les deux frCres vendent et consacrent (7n.7rpdttTxop.ev xccl 

dfccpLcpoupLEV) ff Lavra la terra patrimoniale qui leur a 6t6 donnCe par la dCfunte despoina Irfene, dans 

la circonscription de Bernarou, au lieu-dit Phakfenou (1. 3-8). La terre mesure environ 200 modioi, 

et lls en ont regu le prix convene de vingt-quatre hyperpres en onces de ducats, en presence des 

tCmoins soussignCs, ainsi que de Kbnstantios, hiCromoine et pneumalikos du monastCre de la 

Panfcanassa, du prCtre Manuel GhoniatCs, archonte des Cglises de la mCtropole de Serrfes, et d’autres 

(1. 8-12). La pleine propriCtC de cette terre appartient dCsormais k Lavra, qui en percevra seule tout 

le revenu; les vendeurs a’interdisent de revenir sur cette vente et de causer h Lavra un trouble 

quelconque, sous peine de remboursement au double des vingt-quatre hyperpres (1. 12-21), Date, 
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Signatures autographes de Manuel Lizikos, sakollarios de la m6tropolc de Series, et du diacre 

Theodore Koubaras, chartophylax de cette m6tropole (1. 21-24), Vet 'so: signature autographe de 

Jean Abalantes, pr6tekdikos de la m6tropole de Serrds (1. 25). 

Notes. — Prosopographie. La dMunte despoina Irfene ne saurait 6tre, & cette date, l'fipouse de 

Jean VII, encore vivante en 1407 (cf. Acles X&ropotamou, p. 205), Serait-ce la fllle d'Andronic III, 

6pouse d'lvan Alexandre, dont la date de mort eat inconnue, mais qui vivait encore en 1356 *? Cf, 

Papadopulos, Genealogie, n° 77. 

On pourra bientdt 6tablir, surtout grdcc aux archives athonites, une prosopographie de la 

m6tropole de Serr6s pendant le xiv° si&cle, oil clle joue un r61e si important, et mettre en Evidence 

la porsistance dans la region de certains noms de famille : cf. d6j&, h titre d’cxemple, Mirjana 

2ivojinovi6, Sudstvo u grfikim oblastima srpskog carstva, ZPVI, 10, 1967, p, 197-249. Le sk6vo- 

phylax Jean Dishypatos aigne on aoOt 1365 Acles Esphigmtnou* n° 27. L'archonto des 6glises 

Manuel Cli6neiat6s est shrement distinct d'un homonymc qu’on rencontre h partir de 1415 parmi les 

officiers do la m^tropolo de Thessalonique {Acles Dionysiou, n° 14etp, 93-94, etci-dessous notre acte 

n° 168) ; pour un protonotaire Jean Ch&neiat6s on 1377, cf. notre n° 148 ; pour un sakelliou Th6ophano 

Ch6neiat6s en 1388, cf. Acles Chilandar, n° 158 (lecture compile sur notre photo). Le sakellarios 

Manuel Lizikos signe en cette quality en aoOt 1365, Acles Esphigm6noua n° 27 (cf. notes, p. 160), et 

on octobro 1366, Acles Chilandar n° 151 (fausse lecture : Rizikos); puis comma grand dconomo, en 

octobro 1377, notre acte n° 148 ; en mai 1388, Acles Chilandar n° 158 (m&me fausse lecture). Le 

chartophylax Theodore Koubaras signe on cette quality, en aofit 1365, Acles Esplugmdnoifi n° 27 

(cf. notes, p. 160); on octobre 1366, Acles Chilandar n° 151 ; en octobre 1377, notre acte n° 148 ; 

en mai 1388, Acles Chilandar n° 158 (Un Manuel Koubaras 6conome signe en octobro 1348 Acles 

Kuilumtis n° 21, el en juin 1357, Acles Zogvaphoit n° 39, qui est aussi sign6 par le sk6vophylax 

Nicolas Koubaras). Enfin le prfitekdikos Joan Abalantfes signe en aofit 1365 Acles Esphigmdnoifi 

n° 27 (cf. aussi notes, p. 160, et ylcfcs Kutlumus n° 21, notes), et commo taboullarios, en octobro 

1366, Acles Chilandar n° 151. 

Sur Bemarou, cf. notre acte n° 142, notes. — Sur les hyperpres n en onces de ducats » (1. 9), cf. 

notes i notre acto n° 128. 

Acte menliomU: Acte de donation de la dfifunte despoina Irfene (1. 7-8) ; perdu; cf. notes. 

+ *0 oxEUocpiiXal; t(5)!;) Ay^^C^M*]?) p,(7)'v)po7c(6)X(e£in;) EeppSv lI(o(dcvv)7)<; Buixovoi; 6 AiaiTwro!; 

sixeta Trpo^ira^a ; + 

||2 + *0 #px(wv) rtov p,ovaffTT)p((wy) Seppfov Mavaj'JjX S^xovo<; 6 AicriTMCTOi; 7rpo£xai;a + 

||8 + 'Ev 6v6[i,aT(i) tou 7t(aT)p(i)i; (xat) too uiou (xat) too eiy(tou) 7w(eiip,aTo)!;. 'HpieEi; ot 

ataaBeXipoi, ol &vo6sv A? opaxat 7rpo-[[4Ta£avTE!;, & re cxsootpiiXoc^ t(t)<;) dtYWTdtT^ p,(7)T)po7c(6)X(ew<;) 

Sspp(aiv) ’lw(dcvv)v)!; Sidcxovo? 6 AiffiimxTO!; (xat) 6 &pxwv ||5 xfflv p,ova<ro)pt(a)v) x(9j<;) aur(9)<;) 

(3c)'t(y)£;) p(v]t)po7t6Xe(£i)!;) Sspp(wv) Mavou^X Bu&xovot; 6 A«i67uaT(a)!;) 7ct7up^oxo{jt.ev j[6 <S(pa 

(xat) a<fxepoup,(sv) wpAt; x(’J)v) de6aop,I(av) ftaoiXtxOJjv) pLsYa^iqv Aatipav t(-?jv) Yovw^0eY 7Tpoerouerav 

||7 y^v h *nj 7repwx?j too Bepv<icpou xotv T7) TO7To0eala rf) XeY0(i(^v)7) too <E>axY)vou, Stn6 s6epY£<^(«<;) 

r(9j!;) Tpta-]jfl(iaxaptmou (xat) aoiSfpou Searcoiwjt; xu(pai;) EtpVjvT)?, t($)V) Aai poStfov) oSoav 

StaxoCT£(wv), (xat) IX<jc-||B6op{ev) fmkp Taiix^) A? mjvup£<r6v)p,(sv) AptpBrEpa tA (67c£p)Tr(u)p* 
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Sioc Sqw(<£)t(cov) ouyy(£«s) elxoctr^caapat;, J|10 $ (xal) lXa6op,(ev) ^eipoS6TW? evcixiov t(S)v) 

67COYP«4l^VT(a)v) |AapT6p(&)V) £« TS TOU '«|Aian(a)TQU LSpQfAOVa;£oO II11 (xal) 7rv{eU(X(XT)lXoG t(%) 

a£(6affjA[a<;) piov(vj?) t(t)?) IlavTOvdccTCT)? xu(p) KtovaTaVTlou (xal) 'rou £vTi|i.tL)T(cfc)Tou iitpxwvT(w?) 

t(£3v) exxX7)-j|12<rt(t5v) t(9)<;) GtYico-f(<il)'t(7]<;) p,(Y)T)po7r6X(eco<;) Sspp(oiv) xu(p) Mavou^X tep^(co^) tou 

XomctTou (xal) It^p(ojv), ’OcpetXei y°w too vuv (xal) a-jpV a6r(%) t/j? cr/|(xepov xb pipa? 

t(S)<;) crs(6acr(jik?) paniX(ix)(%) (aey^7)? Aaiip(«?) l7uX«6£cT0aL t(%) ToiaiT(v)?) Y^? xupt (&)?), 

||14 l^oucnaiSto? (xal) aiToSecni-cfox;) (xal) y.axiyzw ai'rf'Jjv) tli? x(at) Xm^A xT^|A(a)ir(a) ai-rSW, 

(xal) -r^v) H «6t{£ov) |]1e npSaoSov |Aovo|Aep<o? (xal) avaxpto'njpitio'vto? dbrocpCpea0aL, tcolsiv xk gk 

auT?) tfoa toT? ||ltt xuplot? (xal) eHvajAtpiX^xTai? SsoTc6T(ai?) nrapot t(SW) 0e£(ciiv) (xal) <piXeucs6(£jv) 

v6p,a)v ^tpsiTai, fyA&v t(uv) Sicbrp«-|]17aap,(6v)(tjv) w6ir(7)<;) fAV)Te ei? [AetapiXeiav tivcc o<peiX6vir(£ov) 

eX0s*iv 7toT^ ?j t(^|v) TU^oCioav Sisv6^Xv)cr(iv) ?| ^-||18peiav e7raY«Yeiv aut(^), &XXa (xal) t(6v) xa0o- 

X(ix)(6v) a6r(^) 7coietv Se<psvotcova, eE (AY) fSouXotpeOa civ ||10 xy\ SmXactovi avTicTpo^v) tou p7)0CvTo<; 

Ti[Ar|(AaT(a)?) rtov elxocLTeorcdcp(tL)v) (6n:ep)7c(i)p(ov) (xal) arci rravto? [|20 Sixacr/jpEou #7ipaxToi 

^TcoSitixscOai, ch? AcpetXovTCx; (xal) oU-rfax;) &ppti!)[(70at too Tuapjiv'Tcx; Tcpa-JlslT7)p£ou Iyyp<x<P0U to^ 

(xal) ysyQvbxoq xari (Avjva ScirT^Spiov 1% tst^pttj? [IvSiXTitovo? tqu ,<£]a)oC e6-|[22So(A7)xoo'rou 

TETapTOU £tqu? ; + 

||23 HP *0 aaxsXXcfcpicx; tv)? &Y^T(<i)T(7]?) (A(vjT)po7r6Xsto? Sepptov MavouJjX 6 A^ixi? + 

||24 + '0 x«pTO<piXa^ tt)? £yi“t(*M?k) (A(7)T)po7i:6Xea)(; Seppcov 0e6Sa)po<; Sidcxova? 6 Kou6apa$ + 

Verso; 

11as + *0 npaiT^xSixOi; t(%) aYitCT((£)T(v)?) (a(7)t)po7t6Xsox; Esppaiv ’Iaidcvvvj;; o ’A6aX<£v'r['y)<; +] 

Lege : 1. 5 AioiinaTo? || 1. 11 <Kpxovro? if 1. 19 njA^a-roi;, CKepmSpiov. 

144. ACTE DU PATRIARCHS PHILOTHfiE 

StYiXXtfiSes *ypA|*p.oL (1. 17, 32, 37-38, 40) FCvrier, indiction 5 

a,m. 6875 (1367) 

Le patriarchs donne & Lavra le mCtoohion et kathisma ds Saiat-Dimitrios, construit par feu 
filaphros h Constantinople pris de la porte Plateia. 

Le texte. — Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conserve dans les archives de Lavra (tiroir 4, pi&ce 219 = Inventaire Pantildimin, 

p. 32, sans num6ro), od F. Ddlger l’avait photographic et ou nous en avons pris la description : 

feuille de parchemin Cpais, 425 x 290 mm. Stat de conservation mauvais (nombreuses taches d’humi- 
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ditA, mots repassAs aux 1. 9,18, 19,21,22, 33, 34, 36 et 40). L’encre, souvent trAs effacAe, est ocre, plus 

foneAe dans la souscription autographe, Les plis horizontaux et verticaux (trois dans chaque sens) 

semblent aneiens. On remarque en bas du document six trous par od devait passer le cordon portant 

la bulle ; quatro en rectangle, qui en surmontent deux places l’un au-dessus de l'autre. — Au verso, 

le n° i;S', renvoi de Cyrille au regeste du document dans son cartulaire (p. 98) et un n° 51 plus recent. 

— Album, pi, CLXXXII1, 

B) Un second exemplaire du texte, eonservd avec le premier et portant le mdme numAro 219 : 

parchemin trfes lin et blanc, 410x300 mm. TrAs bon Atat de conservation, Encre de couleur ocre, 

plus foncAe dans 1’intitulA (qui manque dans A) et dans la souscription, qui sonfc en outre de teintes 

difTArentes. Les plis ne sont pas aneiens. Au bas de la piAce, au moment ou G. Millet l’a photo¬ 

graphic (cf. planche) un sceau du patriarche Philothde dtait suspendu par un cordon moderne de 

ehanvre bleuAtre, passA dans un trou rdeemment pratiquA dans le sceau perpendieulairement au 

canal ; aujourd’hui il ne s’y trouve plus, mais le cordon passe encore dans les six trous du parchemin, 

disposes comme dans A. Comme ndanmoins nous n’avons pas la certitude qu’il s’agit bien du sceau 

original de la piAce, nous le publions parmi les sceaux rapportds ou dAtachAs (Appendice XX, 8). 

Au bas du document A gauehe, notice du xvG-xvie s, : £t,y7)Xi.ov tou ‘Aytou Ayjp,v]Tp£ou. — Au 

verso, Cyrille a portd le n° 7t', renvoi au regeste de l’aete qu’il a rAdigd {p. 97), sans le rapprocher du 

prdeddent; et une main du xvie s. a portd une courte analyse. — Album, pi. CLXXXIV. 

Le texte de A et celui de B, l’intituld mis A part, ne eomportent pas de variantes dans le3 parties 

eonservdes. Nous ne comprenons pas pour quelle raison on a Aerit B, dont la signature est exaetement 

semblable A cclle de A et ne paratt pas imitAe, mais dont 1’intitulA, eneadrd de deux eroix de forme 

inhabituelle, pourrait Atre postdrieur (sur le earaetAre facultatif de l’intituld, cf. DarrouziIis, Offlkia, 

p. 397-398), Notons que le scribe de B a fait en sorte que toutes les lignes, sauf une {1. 3), eoinmencent 

par la lettre x. 

C) La eopie de B transerite par Thdodoret dans son eartulaire (fob 171v-172 ou p. 342-343} et 

reproduite par Spyridon dans son dossier (p. 1-4). 

D) La eopie transerite dans le cartulaire I des moines Serge et Matthiou (p. 82-84, n° 51) A partir 

de A, si l1 on en juge par les nombreuses laeunes dtendues qu’olle eomporte. 

E) Une copie de la main d’Alexandre LavridtAs sur une feuille volants portant le n° 51 (voir A), 

et faite sur l’original; elle est conservde avee les deux exemplaires du texte dans les archives de 

Lavra. 

L’acte a dtd AditA par Spyridon, d’aprAs une eopie d’Alexandre LavridtAs, dans rp-qy. 6 

naX., 9, 1926, p. 133-136; par [GAdAonJ-EugAnios, Zdodochos Phgkt p. 73-76; par Dtilger, Sahalz- 

kammer, n° 83, d’aprAs A. 

Notre Adition repose sur la photographie de A, que l’AcadAmie des sciences de BaviAre nous a 

eommuniquAe, dont on eomplAte entre eroehets les laeunes par B, Elle donne en apparat les legons 

dilTArentes de F. D61ger(D) qui n’a pu eonnaitre direetement B, mais elle ne tient pas compte des 

copies, 

Bibliographie: Uspenskij, lslorija, III, 2, p, 164; DARRouzfis, Offikia, p. 393, n° 21; Idem, 

Begesles, n° 2521. 
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Analyse. — JIntituld, B seul : cf. opparat]. PnSambule sur les norites des moines (1, 1-5). 

L’auteur, qui a sojourns longtemps k Lavra, a une devotion particuli&re pour son fondateur, saint 

Athanase (1. 5-9). En ddpit des temps dimciles, il est ddsireux d’en tdmoigner par une donation 

(1. 9-11). Lavra possMe k Constantinople le mdtochion de la Theotokos Zoodochos. Pour ses moines 

qui viennent de lfAthoa k Constantinople pour les affaires du monastere, elle a besoin d’avoir aussi, 

au port qui est en face de Galata, un autre mdtochion, bien situd et de bon rapport. Le patriarche 

a trouv6 convenable celui qui a M reconstruit de fond en oomble par feu Elaphros, et il le donne k 

Lavra par le present sigiUiddes gramma, dans les conditions que void (1. 11-18). Ce mfitoohion, sis pi^s 

de la porte Plateia et placd sous le vocable de saint D&m&triou, feu Elaphros l’a laissd pour sa 

comm6moraison (p.vvjp.douvov) et le salut de son dme, k l’archeveque de Lemnos, alors que celui-ci 

n avail pas encore 6t6 promu & cette dignitt. Ce dernier, avec l’accord et sur l'invitation [du patri- 

archej, le tranaMra au feu inoine Loukas, faisant d’ailleurs cette donation moins k Loukas que, par 

in, au patriaiche. Enfln, A la mort de Loukas, la totalite du bien est revenue au patriarche (1 18-21) 

Celui-ci a dierch* le moyen de 1'entretenir et de le divelopper, pour assurer la commdmoraison des 

ompereurs, des patriarch*. et du fondateur filaphros, et pour que le m6toohion ne subisse aucun 

es ommages quJon voit si frdquemment arriver par l’incapacitd des ddtenteurs et de ceux qui 

transmettent ces biens & titre priv<5 et personnel k qui bon leur semble (1. 21-25). Pour maintenir 

a ccmmdmoraison du fondateur Elaphros, pour rdpondre aux besoins des moines qui viennent 

* Go*stantin°Ple> le patriarche aprfes longue reflexion n’a pas trouvd d’autre moyen que de faire 

on a ion u mdtochion et hallusma d Lavra, qui les possdlera aussi longtemps que subsisteront 

onstantmople et l’Athos : car les transmissions successes de tela biens k des individus diffdrents 

sont eause de graves dommages pour ces biens (1. 25-30). Pour les motifs d6jA indiquds et faute d’une 

meilleure solution, le patriarche donne k Lavra le hathisma par le present sigilliddes gramma; les 

Lavno es le possdderont comme mdtochion, en prcndront soin, et veilleront d’une part au salut de 

e-A^S/imo1rtneS qUI Sy succ6deront> d’etre part aux biens que le mdtochion possdde en pleine 
propria (I 30-34), Personne ne cherehera, par intervention auprds de l’empereur ou du patriarche, 

f retirer ft Lavra ce m^tochion pour se l’approprier; le patriarche lance ^communication contre 

con revenan ( . 34-40). Adresse, date, signature autographe du patriarche Philothde (1. 40-45), 

(A^7V)P0Ur 16 S'j°Ur 4 Lavra du futur Pat™<*e Philothde, cf. Introduction et Index 

notre^l^onQ0^011 ^ TW°tokoS ^odochos, possddd par Lavra dans Constantinople, cf. 
notre acte 119 et ses notes. 

^ahZ'TZZ de Saint;D“s’ P- ^ >0 porte Plateia (J*™, ConslanUnopU 
, , ’ 808 histoire, nous n’avons pas d’autres informations que cellea donndes par cet 

aat . Les mchcabona da J«.H (.BO, 33. 1934, p. 338; „ mmasiira de ComlanHnoPlc‘, p. 90,4») 

virz m'V “ n‘est certain qu'Slaphro8 ait M 

“,° ^ ° »'* dgiise, il e8t qualiM Uathiama on nrfto- 
, et 1 n est pas s.tud , dans les environs de la large porte de Sain^Ddmdtriua », 

chap ?V,^ L6m,10S d°nt “ S8t q“eSti0n’ qui d0it Jncob’ °f' Sv™0N0s- 
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+ [Kal xot? dXXoi?] [x(£v) 7tacr(iv) aytoi? Tot? x^v cpiic(tv) dpvy)ca{x(£v)oi? x(al) 67tig t?jv <f6c(iv) 

dYoivior[ajx£voi,? x(al) xoiv 67ti]p cp6(j(iv) d£i[o)0etort,v], fierot re Sid [xapxoptou x(al) at[x(a)To? x&v 

8p6jxov xExeX^xaai ||a xal xty 7r£otw texvjp^xaai, x(al) 6001 St* ISpdxoiv xal xafX[xdxtov xtov xv)? 

derx’/ja [eta? xiv dvxt7TaXov] xaTeaxp^owro, xJjY [&<f>si]Xo|x(£v)v]V xal [7cpoa]:))xoucrav dacov£|j(,(eiv) Ttpi^v 

||3 d? uloi? ®(eo)u xaxd xdpiv x«l Sid 7roXXou t[ou] t7E6idto(JL(a)T(o?) [&Y]etv x(al) xaT«aTO4£[saQat,, 

6m6v xe dpiou xa]l <ptXov ®(e)to, dXXd (xal) Xtav dxpeXiptt&fxaTOv] ■ oSxoi y&P dTratfaxto? &Tcip x(9)?) 

||4 a(toxv))pta<s tJjpi&v 7cpscr6siiou<H (xal) SuatoTcoutri 0(e6)vf xal t&v £7repxo(ji£vtiiv Sstvtov xal [xivSiivoiv 

xal] 'rcepiaTdceretiJV Y)(j,a? dTtaXXdxxoucL Kal SV) (jlol Tcpoatpiptii? xdcv xto | |e ixapSvxi sEtceiv £1;sox tv 

£x[eTvo] ■ eptol Si Xtav exi(JLY]0Y)aav ol cptXoi ctou, 6 0(e6)(j, ^[Eav expaxai&]0Y)crav al dpxai afixtov. 

Tiv Si 0au(jLaar8v x(at) mpicJivupiov £v aY(i<x?) ||6 ’AOavdatov, x£> ^.lya. xX[£o?] xou tn oi(pa)vi>v 

dYiaivu(Jiou(x(£v)ou x{al) 7CEpi<pav(ou?) 8p[ou? xou ’'AOai, xou (jtt]y,y)[jta <rt&£ovxo? xv)? ev ou(pa)vor? 

dYYeXtx^?) tipivtoSia? x(ai) 7coXtTeEa?, x(6v) oExictt^v [j7 r9j? CTe(6act(Aa?) x(al) tepa? Aaiipa?, [7C&?] 

dv st7T0L(Jit 8ia<pep6vxa)? xiptSi ; Kal xtva l8[tatTdr7)v x{al)] i^atpsxov auxfii SExato? &v sfyv £xx[tvsiv] 

rfjv x^Plv 5 ’Evxfnjxe y«P IIs pun TtoAii? iEvtoOev ix jjiax[pou] xpivo? tou pey&Xov x(al) Gauptaaxou 

xouSe 7r(ax)p(6)?, xal [Oepjxiv ^P* ^pw>l] cpEXxpov el; sxetvou x(al) £? Seupo xou ^pAvou, 

A? E7U TtoXi SiaxptiJwvTi |[° £v ty] sipy)[ji.(^v)7) (Jtovyjj x(al) 68t}y.^v eupSvxt x{al) auXX'fjTtxopa Iv &xaci 

toutov (xal) p[6anr)v 7roXXdcxt<;] ^ dtcpavtov xe (xal) <pavepSv tSv eTTiSouXtiiv. Kal e^Tcsp 6 xaipi? xfe 

ISISou ||10 xal xd xa0’ ^(a?) vyvl Tcpd[Y(Ji.aT]a ev CTEv6T(r))xi xopuSv] x(al) TcavxsXei dnopta xaxa- 

ax[dvxa( dv xal x6] d<p’ 'fipitov Ttpi? r)jv U7r’ airou dvsYepSewav lepdv xa6rr)v Aaipav d7ro^p(Siv) 

(jl(6v), II11 o6x dv eHuotpu tv) xe [-n;poai]p£osi x(al) xai 7x6Gto xto ^ptex^poi, Sexx£ov 8’ o5v 6y.[w<; xto 

<^YtcD xdv (jttxp]8v xdv [x^Ya TcpocraY^(J.(sv)ov $j. Kal xoivuv iTietnep -J) cre(6acrfJit)a xal ||12 tepa ^677) 

Aaiipa, pt[a Tteptqvav?)]^ xt3v 6<p* YjXimi oCcra ptovtSv, ^xei ft(fev) (xal) x(a)x(d) x^jy [xpaxtoxvjv xtov] 

$<p’ t^Xiov d7tatr(cov) nfiXeaiv x(al) PaoiXl8[a, x9)V K]c!iYCTTa'VTiV0,J> (J.ex6x*-ov o5 ||ia l7cd[vu(jiov -J) 

©(eox6)]xo^ [rf) Ztoo86xo?) ^vt 8^ dvdcY^rj], 7^ xaiy lniSy)(jto6vxtov exet[Gev IvxaOJQa (jLpy^fiiv 

x^? lepa? Aaiipa? dvaYxal(a?) [xpsla? (>taO i:7tfii<pEX]eT? tv) xax* aixoi? (J.ovv), ||14 ^xctv TCepl 7^Y 

Xipilva [x^? (jLEYaXoTtiXeto? x6v dTcavxtxpij xou] rpiXaxa p.sx6xioy [Sxepov ctuvteXouv auxot?] x(al) 

xaxa 7toXii xp^ffiP'£'Jov eE? xd? dy [aY>«t£](a?) xal xp£^S£i-? 67T7)p?oE<y<; ||1G duxaiv, ^^crcilvxajv x(al) 

auxfflv x(al) Sid tcoXXv)? xt)? qvpovxtSo? Kotouptivtov xotoux[ov e&ps*tv dp(j,68tov e^pY)x(at) (xal) 

XuaixsAfe? x(al) xP‘4<Jt'(JL0V [8td x8] x>)? 0^ue(tiJ?) etixaipov xal s6-||187cp6(jo8t>v xal iTtix^Seiov ey xat? 

aiixfiv xpeEai-S) 7tpoTr)peixo xal i6oiiXex[o xouxo xdXai xal fj] (jLexptAxv)? ■Jjjji.Sv, xal e5p7|x(at) xi [6tc8] 

xou ’EXatppou £xetvou dlvE-| [17yeP®^v ^ duxtov (3<£0ptov xal OspiEXtaiv, TcapaStStoori xoSxo a(Jx7) xal 

[Tupoaxupot xvj eEpv)](Jt£^v)Y) tepa Aaiipa 8id xou 7cap6vxo? ct[iyiXX«&Sou? Yp]^(J-M'(«)T0? tou[xov] |j18 x8v 

xp6xov, ’EkeI Y<dp xouxo Tiept rcou x^v OXaxeTav xv)? pieYaXoTtiXEto? tc [oXyjv, In’ AvAptaxi] xt|J.oip.(ev)ov 

xou dytou (xou ivS6^ou (XEY(«)X(o)(x(d)px(u)p(o?) (xu[po6X]ixou x(al) 0au(xaxoupY[ou] 111# Av)(XY)xp(ou, 

l7ca<pvix(ev) 6 ’EXottppi? ^xetvo? t|iux(.xou (xvY)[xotniv[ou aux]oC £ve[xev si?] x(6v) dpxis7tEaxo7tov Ay)(Xvou 

(x^Tito 7Vpo6i6ac0ivT<y el? x6 tv)? dpxiepaimivv)? ||zo dc^ifjiy-qc, 6 8fe dTcb ^vS6asoj? x(al) TcapaxeXE6ae6j? 

xaiixv)? 7tap£7r?[j,ij/e; xouxo xto (xovaxto exetvov xu(p) Aouxa, oux lixelvai (xaX^ov x^jv X^Ptvi 

dXXd Si’ Sxet[vou] ||21 x^ ^(xaiv (xexpt6T(v))x(i) xi» Tcav d'7ToxaPt<I^(Jl'(sv)0<; ’ ^£(vou Si xsXEUx^aavxo?, 

Ivxeu[0ev] 1% avdyxv|? xi xax’ auxi ixdv ^X0ev si? x^v f)(x£iv (xexpt^TTjxa ’ xal crxe^a^vv) ||M afixv) 

8tho? dv xi xoiouxov ^x7) fRJvEax-atrOat 81a vravxi? peXxioii(x(ev)ov x(al) Ttp9aYi(x(ev)ov ItcI t6 xpetxxov, 

xouxo |x(iv) si? (xvv)(x6mjvov xtov aYlaiv xal lx 0(eo)u paaiXl(tov), xou[xo] ||aa [xal si? (XVv)(x]6cruvov 

xou x{a)x(d) xatp(oi?) 7t(ax)pidcpxou, val (x-Jjv x(at) ei? (XVY)(x<iauvov xou [8et(xa(/ivou] dxetvou to 
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XOT “PXaC T°C ,EXa(PP°C, xal o6&&v fofoOopvj] $ TtUuc, $ £v |x£pEt) *a0£o<; |p [>oUoc 6pa>|x]ev ^ 

■j}pucre£(a<;) SwwpOeipi^ev)* ^ x(al) ['reXefcog] dcpavtl^Ma 6*6 -rijc [ivem]TY)8ei6T(7))Tog x(al) 

dvemimi|Aoa6v7|g tuv xaTEX6vTwv aikd, val [Aty x(ocl) t(uv) 7ca[paSiS6v™v] ||» [elg 7cp6au7ca pLo]vo- 

(xepw? &Tiva h xal (3odX[oivTO, xot& t&v <txo]*6v x(al) t[^v Osdcpearov] ^oOX^crfw) x(«l) xb i|)uXlx6v 

TOG aveyetpavTo? Mvou t[oo eE]p^(£v)ou ’EX«<ppoO ||» [4WortXTipouo0«] x(«l) t<*? 

avayxa£{ag) ^psir^ [x(«l) mU<;] xm d9ixvou[A(£v)(a>v) lvTa[u0a ek] rJ|v jA£YocX6Ti:oX(tv) ptovaXffivs 

noXXa 9povtla«o« i»pl wl™, x(«l) Swax^^], oWiv ||« [E5pev Srepov tP6*ov] «*v ©<E)oi 

[ ^ , dW(*vK [(Snug Av] ™PaSo0?j [Upiv] xal ff«(6aa|xl)av Aatipav, xAvrcufev 

™W|a(Ev)ov Sl«[t£Xvj t]outo 8jj [xb ^t6XU)v xal] ||» MQto^a pi£Xptg] Av, [Suv^st] x(«l) (i[o7)0Ela 

a T CTUv£x°70^ *ai WrefiovTog t6Ss] t6 nfiv, auvmap^v)*, [8uct*X?) ^ tE [xeya^™^] 

«0t7) ^ [KwwWvou] |p [xal t6 [liya 0aC(A« Tfflv daxvjT&v t6 Aywv xal mpu&vupov "Ope*;. At 

V p wpg 7TP6cro)]7ca AXXore 4|>X]ai [ytv6{A]Evai ic«pa86astt; Tot[oivS£ tivuv xal] ||3° [dXXv]XouX£ai 

f tuxp&v Ttv« t-V (Myiv AmpY^ovmi ™v w«p«8,8opiW T% yoGv SwjvexoOg autnAnat cppovrEoatya 

*" '"J"*™/'P^vcov] IP [[xvy)(j,oonjv](a)v) [x(«l) <rijc dvayxata, x(al) te^Bg XpE£«, *fiv 

“ r ^ ^ TpA]T9V txPetT^]°v« (4 ^poCcra tou slpy)p(,{£v)ou, [xap«8£8uow M 
npqu X^P°L 1 tou] |j Trap6vTot; [eriYtXXtaoSoU!; ypdpipiaTog] ociutv)^ t£> toioutov xdOiapia ty] 

dpT( ^ /P"1*1* (xal) ^ AM“' K(«t) o[ a6T?j ,xov«voi 
m(t£xsw «ijb w II" I«t4xwv «0t£ov [xal] ovmtrtSv x(al) PeX«o5v a6x6, (xal) imueXeiafla. tS)< 

■H fk *«S, x(a)rA xa.p(o45) 8wlp6p(oU!) f8plaxop1(£v)(Uv) £v aW3 |xovaXffiv (xal) 

T T’l/'Tt T* TEXdaV Sgotcote£«v x(al) ivaipalpeTOV xupliiviTa, xal <Jx(ix),[r,poOv] 

V °t™}a'iK 7^petrta!’ XCtl ^Ps{(a0 sis ^ fA6vtfAov V(al) 8iY)vex£? ■ £v0£v toi xal ||36 oiix 6a>e(Xet 

V T »V xSv bj 67101 cotots CTX^pi(a)TL (xal) T^st xo«tX[EYpi£vo<: ^ Cv)]Tviaat x(al) 

Tcocmaaai touto t^i; eip^^^vjy)? iepaq AaGpai;, ^ eE? pat7tX£a |[3« AvccSpapiijv xal gwvo^ao? 

rai; auTou c«oag j) dg^faTjpiApx^, 4) 6t£PW Tpiiuco pwcajcfiploaoflai &axz 18Wto^o«[oO« ™]t9 

x(a ) aitojirtaciat ? auT7j<j ' ||37 dXX* i!va Sia 7t«vt6? siptoxvjTat 7rpoaxsxupco[x(£v)ov x(al) dva7c6a7ra(nov 

<m LaOrqfl . 0 YaP fa^et^ SXco? 7tP6? dv«Tpo7ri)[v x]Wp7iaat too 7Tap6vTo!; aiY^Jouc ||33 YP^- 

T ™a^ai Tt°UT0 45 x^v ^P« *(«1) s^v)> «6t6v [^] fxerp^TV]? Aic8 

f^°Ea? X(a°f X<iptT0? T0° ™”*Trtou ||- xal C«apXU«,G Tcvf^arojg 6[7ro]6e6Xv)- 

xl ri~ m 1 VP««*(oog) fcpop^ou, [xal x]p^«r(«0 Ag lEp6auXo? dvTlxpu? (xal) 

si £ x )a &n0T0^ If40 ^epuepidcaTO), xal dcvEUX«6£i, xaTaX6Elv x(al) diroaTcav. 
-hWovk wapiv aiyiXXuo&g yp^pa £m86Gi, tS] SL«[Av|cp]0e£av, aE6«apc£a xal |p £epa A«6pa 

xal toc? WoujiAvoig Alty) (iavaXo?g x(«)T(d) Sta[96poU?] dXXoT. tano? xp6v0U?J *[„l] 

too Ttpoasivat au-nug e g |f« pt6vi[i.ov xal Swjvsxyj rJjv fay&Xetavf x(a)T(d) p^va Osupoudptov tt)? [vuv] 
w%4^dbMo?T05^Moo^ p pt ^LvvJ 

ATI- JJ48 + ®IA0G)E0S ™ ©(EO)T ’APXIEniSKOnOS KHNSTANTI-1144NOTIIOAEOS 
3VEAS PQMHS I^AI OIKOTMENIKOS ||46 II(AT)PIAPXH2 + 

77(«T)pi/pX7)?+ II 1, I KkuS^.B^riM tft TOlfcD tstm0 d’II f'“a°TaVP0Un''P4i>P^ x«l olKOupevwis 
^xeivo xb D || ipiol - afirciy : Pa. 138 17 || 1 6 "AOm R ■ °An' ° n A : oxa^^iTCiv BD || 1. 5 ixcfvo B : 

i: <1 »iE — & ■« ^ il 
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145. ACCORD D’ALEXIS COMNENE MASGIDAS 
AVEC LAVRA 

AiaXuTeov eyypa(|n>v (1. 2, 15) Fdvrier, indiction 12 

Ai&Xu<nS(l. 19) a.m. 6882 (1374) 

Alexis Comndne Masgidas renonce & revendiquer quatre cents hyperpres inscrits dans le testament 

de son oncle au titre de grains vendus X Lavra, et se content© de quarante hyperpres qu’il a re$us 

du monastdre. 

Le texte. —■ Nous connaissons ce document par l’original conserve dans les archives de Lavra 

(tiroir 3, pidce 253 = Inventaire Pantdldim&n, p, 24, n° 135), oil nous l’avons photographifi ; feuille 

de papier, 400x300 mm; filigrane : tdte de bceuf avec yeux et probablement bouche; mais les tStes 

de ce type que connaissent Briquet et Mo£in-Tralji6 sont plus tardives que notre document. Bon 

dtat de conservation. L’enere est brunfttre, de teinte dilTdrente dans la souscription de I’auteur (1.17), 

dans la partie autographe de celles de D6m&trios Ange Manikaftds (1. 20) et du protonotaire 

Nic6tasS6t6ri6t6s(1.20), et dans les deux demises souscriptions (1, 21 ct22). Pas de trace de sceau,— 

Notice sur le verso d’une main du xiv°-xv° s. : -f *H tou MaoytSa rrepl too xp£ou<;. — 

Album, pi. CLXXXV, 

Ce document n’esl transcrit ni mentionnd dans aucun cartulaire. 

L’acte a 6t6 6ditd d’aprfcs l’original par Dolgcr, Schalzkammev, n° 113. 

Notre Edition est faite d’aprds notre photographie. Elle ne prdsente pas de variantes par rapport 

b l’ddition Ddlger, 

Analyse. — Le serviteur (SouXo?) de Tempereur, Alexis Comndne Masgidas, qui signera de sa 

main, dtablit le present dialyUon eggvaphon en faveur de Thigoumdne de Lavra, hidromoine Gyrille, 

et par lui du monast&re et de toute sa partie (1. 1-4), Une querelle s’est 61ev6e A propos du testament 

de feu Masgidas, oncle de l'auteur, et des 400 hyperpres qui y figurent au titre des grains autrefois 

vendus d Lavra : l’auteur les a revendiquds comme faisant partie de l’hdritage, les Lavriotes se sont 

ddrobSs derrifere de bonnes paroles, et 1’affaire allait venir en justice (1, 4-7), Graignant Tincertitude 

du jugement, prenant en consideration les bonnes dispositions que Lavra montre d son endroit, 

l’auteur a prdfdrd un accord amiable, garantissant la paix et la tranquillity (1, 7-10). II a done re§u 

de Lavra, pour quitus ddflnitif des 400 hyperpres, 40 hyperpres seulement; il renonce h toute action 

judiciaire en reclamation du surplus, et au recours 5 upe loi quelconque qui serait en sa faveur (1. 10- 

12). II s’engage b ne plus importuner LaVra avec Taction judiciaire qui avait dtd engagde, A ne rien 

lui rdclamer, & ne pas la citer devant un tribunal, et gdndralement A ne rien entreprendre qui lui soit 

ddsagrdable ou dommageable, sous peine des sanctions humaines et divines (1,12-15), Conclusion, date, 

annonce des signatures des tdmoins (1. 15-16), Signature autographe du serviteur (SoGXcx;) de 
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I’empereur Alexis Comn&ne Masgidas (1, 16-17). Signa d’lrene Sphratzdna et de Jean Sphratzfes, La 

veuve de Constantin Masgidas s’engage en son nom et au nom de ses enfants b respecter cet accord 

(1. 17-18). Signatures : des tdmoins Dfemdtrios Ange Manikaitds, Ie protonotaire Nicdtas S6tferi6t6s, 

serviteurs (SouXoi) de 1’empereur (en partie autographes), et Michel Pyrrhos; du scribe le lddrikos 

Jean Sgouropoulos (1. 19-22). 

Notes, — Prosopographie. Alexis Comn6ne Masgidas agit et parle comme s’il dtait seul intdresad, 

Cependant, soit que Lavra l’ait exigd par precaution suppldmentaire, soit qu’ils aient pu faire valoir 

aussi des droits sur les 400 hyperpres, la veuve et les enfants du ddfunt souscrivent eux aussi 

I’engagement. La parents des contractants parait s’dtablir ainsi: 

N Masgidas 

N Masgidas, Constantin Masgidas, 

Spouse probablement une Comn&ne Spouse probablement une Sphrantzfes 

Alexis Comn&ne Masgidas Irfene Sphrantzaina Jean Sphrantz&s 

Notons toutefois que Dfilger (Schalzkammer, n° 113) pense que «les enfants » de la veuve de 

Constantin Masgidas sont en rdalitd sa fille et son gendre Jean Sphrantzds, Sur la famille Masgidas 

S Thessalonique, en 1425, cf. Mertzios, Mnbmeia, p. 51; & Serr&s, cf, Ada Bossici, n° 21, p. 172; 

S. G. Mercati, SutPepitafio di Atanasio Masgidas nel monastero del Prodromo, Or. Chr. Per., 13, 

1947, p. 239-244. 

L acte est dtabli & Thessalonique, oh son scribe, le kl&rikos Jean Sgouropoulos, est bien connu : 

en aoilt 1373, par un acte de Docheiariou (Chr. Kt£nas, dans EEBS, 4,1927, p. 304,1.120 computer 

xXyjpixou) ; en aoflt 1375, parun acte de Vatopddi (S, EustratiadSs, dans rpYjy. 6 IIaX., 4, 1920, 

p. 635); en mars 1376, par un autre acte de Vatopddi (G. Thi!:ochar]d£s, dans MaxeBovixd, 5, 

1963, p. 153, 1. 33). D&m&trios Ange Manikart&s et le protonotaire Nicdtas Sdt&rifit&s : il est main- 

tenant certain qu’ils sont aussi les deux auteurs, en octobre 1375, d'Acfes Kuilumus n° 34, cf. 1.121, 

ou le nom du premier avait disparu dans une lacune; pour le second, cf. les notes b cet acte, et cf. aussi 

Acles Kuilumus, n° 33, aofit 1375, 1. 66, ou un tribunal constitud b Serr&s declare avoir consults, 

dans une affaire difficile, le m&tropolite de Thessalonique et son grand chartophylax, ainsi que 

t&v TiptoTovordptov toC OgotpuXaxTou TOXavtou xup vacat [lege: Nix^mv] t&v StoryjpiriiTVjv. Sur 

les deux personnages, Lemerle est revenu (Juges gdniraux, p, 35-41 : L’activitd judiciaire 6 

Thessalonique en 1373-1375), en citant avec leur bibliographie les autres documents rdcemment 

connus qui inentionnent Manikai'Us et S6t6ri6tds, ainsi que le present acte, et en montrant qu’il 

s’agit de juges g^n&raux de Thessalonique. Pour une dtape antdrieure de la earri&re de Nicdtas 

S6tdri6tds, xXYjpixi? xal TaSouJArfpios, en juillet 1349, cf. maintenant Ades Xbropoiamou, n° 26 
L 64 et p.191, 

L. 2 et 15, SiaWov kyypttyov : on attend BtaXoT^ov t (cf. Dolger, Schatzkammer, p. 308). 
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+ *0 BouXo5 too xpaxaiou (xal) aylou $)(J.Sv auGIvxou (xal) paa-iXl(ai<;) ’Axl^ioi; KofAVY)vi><; 6 

MaijyiBa?, 6 ypa|i,fAa(Xv oExetoxefpou; Iv xG tIXei, 6xox<icl;at j]2 ^etXwv, xB xapBv SiaXuxIov ^ypa^ov 

xiGejJiat, xal xoiG sxoualax; xal dc|Aexa|i,eX-?|TCO(; rcp6<^ al xBv xavotnGxaxov xa0Y)yoB|A(sv)ov |j3 t% 

CTe(6aa|j,£a<;) xal lepai; [AeydcXr]? AaBpa<; Ti|i,iGxaxov lspo[Jt,6vaxov xu(p) KBpiXXov (xal) Biot aou xpBe 

rfjv xaxot cb lepav (xal) fWiXtx^v AaBpav ||4 (xal) x& [x^po? ihrav a6x-?j<;. ’ExeiS1)) y&p lve7i;lcyo|A(sv) 

eJ? 8tevli;ei<;xal <piXovsix£(a<;) xepl xGvIv t?) BiaOvjxY) too GsEou (xou xou MacryiSa 115 Ixetvou BYjXoupivfcov) 

TETp«xoa£(a)v) (6rcep}7v(ii)p(cov) tou yevv^(j,otTO(; o5 8iexGXY)as xpB xaipou xpB^ T'fjv lepctv xal Gs£av 

Aaiipav, xal lE^xouv ||b (xal) ficvexaXoBpujv xa xoiauxa (6xlp)n(u)pa dcxB xXvjpovo^tai;), 6(J.ei^ SB 

exwpstxe xpB<; X6yoo<; (xal) axoXoyt(a?) XuaixeXoiioa^ 6(juv ||7 evopitCexe, xal Sia touto sylvovxo 

(xsxa^i V(“v) ^yoi nroXXot, ^eXXe SB (xal) xptcn? xoiivou xpoSvjvai. ’EyG S& ||® SeBiGt; piBv 

(xal) xB axB tv)<; xp£cre(&)<;) #8y]Xov, &xoBsyB|A(sv)o<; SB dtXXoxpBxox; (xal) x^jv &|A£xlpav <piX£av (xal) 

SiaGeaw, ^^xyjaa [xaXX(ov) ||B <piXix(G<;) Ecraa0Y]vai [xeO1 6[xGv, EBoB tou 0(eo)u x^PtTt avlp^as ^B 

(xal) xaxa8ei;a|A(Ev)o<; x$)v elp^vv]v (xal) &VEvoxXY]fft(av) xal Bta touto |[10 Xa6Gv &<p’ BpiGv BxBp 

xavxsX(ou<;) dcQcoGoefox;) xGv eEpYjpivfcov) xsxpaxoo£(ct)v) (6x£p)x(B)p(wv) ptAva xeeraapcixoVTa 

(6xlp)x(u)pa, Bt,aXtio|jt,ai xty x(Gv) ||u xXei6v(cov) ficyo)y/|V xe (xal) E^ty)oiv xal xapaiTouptai Bxoucrio- 

GeX(G<;) xacow dcywy^v, -f)v lxl xoixoi? eX-^ov, (xal) x<jcvxa v6jxov x&v ||18 (3oy)0ouvT« [xoi, xal Gxtaxvoupiai 

(xal) E^aatpaX(^o(j,a!, p]8lxoxe BisvoxXvjcrai upuv xspl XT)? BiaXY)90e£o7)(; aya)y?j(; ||13 xGv (6xep)7x(>))p(ci)v) 

too ysvW]|i,avot;, dtxatxvjaat 12, 0[aGv t8 royiv (a))SI ei^ Si.xacrTY)p^(ov) IXxuciat itXX6 ti, 

(popxixBv ||u t) Ixi^ptLov IvSst^aaGai xaxot x% 0e£(a<;) (xal) lepa<; Aailpa^, eE pt,,)| PouXy)Os£v)v xpBc 

XT) li; dcv(0pGx)a)v xaxaBtxv) (xal) fi&poq ||1B IxiaxolcaoOai dlxB xou 0(so)u. ’Ext xoixco y&p (xal) 

xB xapiv BiaXuxIov ^yypa<pov IxouoioGeXfG?), !£e0!|jw)v [ay)vI ^^(gpouajptlto) (EvB(,xxlGv)o^ 

]|16 ^xou? ^wx60U + IvGx(tov) xGv Gxoypa^ovxCwv) ptapTBpcov + 

+ *0 BouXo? xou xpax(aiou) (xal) dy(£oo) ^(j,Gv ailGIvxou xal (3a<iiXl(M(;) ||17 +’AAEHIOE 

KOMNHNOE ‘0 MASriAAS 'Tn(ErPAT)A 

E£y(vov) Eip?£v(v)<;) Ety(vov) ’Icot^wjou 

Efppax^evfy)?) TOU SfppaxCv] 

|jia + K(al) syG y) mi^uyot; xou (Aaxaptx(ou) sxelvou a50lvx(ou) ptou xup KtovcxavTlvoo xou 

MaaytBa o-xepyouaa (Aexi: xGv xatB(wv) p,ou x(V) yeyovutav xpa^iv Biot to pi6aiov uxEYp<fcij/a|A(sv). 

||1B + ’EvGx(iov) ^)(a(Gv) ■#) xapoCaa yevo(x(lv)Y) BiiXuaii; 6xeypa<pY) BiG xB 4cr(jpaXl^. + 01 

BouXoi, xoD xpax(aiou) (xal) ay(£ou) ^(jl(Gv) a60lvx(ou) (xal) ^aatXl(a»i;) Ay)p,^xp(io;) rfAyYeXo^ 

\\™ '0 MANIKAITHS + xal Nix^ ScoxYipiGxvi? *0 nPQTONOTAPIOE + 
||21 + Mi);a^X o Hupp6<; xapov xai fxapxopBv uxflyJpCa^a) + 

|jaa + '0 ypa^eii; ’Icofdcvv)^? xX^pixii? 6 Eyoup6x(ou)Xo<; au[A(A(a)p(xup)Gv Bxflypa^a + 
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146. DONATION 
DU DESPOTE THOMAS COMNfiNE PRfiALYMPOS 

*Ek8otiipiov §YYPat{>0V 0* ®) Mai, indiction 13 

’EkSotiI'ipiov ypapp-a (1. 57, 61) a.m, 6883 (1375) 

Le desBote Thomas Comndne PrCalympos et sa femme la basilissa Maria Angelina Doubaina 

Palaiologina donnent A Lavra et & son higoumdne Cyrille l’Cglise de la Vierge Gabalidtissa h Voddna 
et une sdrie d’autres biens. 

Le texte. — Inidil. Nous connaissons ce document par 1’original conserve dans les archives 

de Lavra (tiroir 3, pi&ce 241 = Inventaire Pant61Aim6n, p.21, n° 106), ou nous l’avons photographic : 

rouleau de papier, 850x290 mm, en deux morceaux collds; filigrane peu net, peut-etre faucille du 

type Briquet n° 6145 (1322), mais avec une contremarque en forme de V en dessous et & droite. 

Bon Atat de conservation, L’encre est noir&tre, rouge LrAs p&lie dans les souscriptions, Pas de 

trace de sceau, (Nous rappelons que le sceau d’une augousta Maria Doulcaina Palaiologina a CtC 

rapporfcC au has d’Acles Lavra II, n° 97, et qu’il est CditC dans l’Appendice XX, 7). — Notice sur le 

verso, d’une main du xv<> s. : EE; toc BoSevcL —Album, pi GLXXXVLGLXXXVIJL 

Ce document n'est transcrit ni mentionnC dans aucun cartulaire, 

Notre edition repose sur nos photographies, 

Bibliographie: M. Lascaris, dans Hilandarski Zbomik, 1, 1966, p, 9, n° 3. 

Analyse. Protaxis autographe (?) du donateur et de son Cpouse (1, 1-3), Invocation trinitaire 

(I. 4), Le despote [d Spire] Thomas Comnfene PrCalimpos, et sa femme la basilissa Maria Angelina 

Doukaina Palaiologina, qui ont de leur main tracA la croix [de la prolaxis (?)] en tSte du present 

acte, font de leur plein gr6 une donation it Lavra, et par elle (I) A son higoumAne Cyrille «pere de 

leurs MajcstCs », A tons les moines de Lavra, et aux higoumAnes qui aprfea Cyrille se succCderont A 

la tCte du monastAre (1, 4-12). Par l’ficonomie divine et selon la coutume de leurs ancAtres, lorsque les 

donateurs ont songA A Pavenir (= A leur salut) et congu le pieux dessein de se rendre la divinitC 

favorable et de racheter leurs pAchCs, iIs ont pensA qu’ils ne pouvaient pas autrement flAchir le 

Seigneur misAricordieux qu’en construisant une Aglise (1. 13-16), Mettant tout notre zele au service 

de la Sainte TrinitA, Atanfc souverains de toute la toparchie et de la place de VodAna, nous 

avons construit dans cette ville l’Aglise de la Vierge Maria Gaballidtissa, telle qu’elle se voit 

jusqu’aujourd’hui, et nous l’avons ornAe de notre mieux (1. 16-20). Ensuite, ayant gagnC notre 

despotat hArAditaire [= IAannina], nous avons longtemps rAflAchi, et cherchA le moyen d’Cviter que 

par une mort soudaine il nous arrive ce que nous avons vu arriver A tant d’autres, A savoir que ce 

que nous avons consacrA en present A Dieu ne devienne la proie du premier venu, et dAcidA de 
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prendre nos dispositions (1. 20-25). Nous donnons & Lavra, & son liigoumdne et & ses moines, l’dglise 

de la Thdotokos Gaballidtissa que nous avons construite A l'intdrieur de Voddna, surun terrain que 

nous tenons par heritage do notre aleul feu le protovestiaire Andronic Ange Paldologue, et aveo 

l’dglise tous les biens meubles et iinmeubles que nous lui avons consacrds, et dont !a liste suit 

(1. 25-31). La Gaballidtissa avoc la commune Tzerkobiand, y compris Troulfitd et le moulin, et tout ce 

que nous pouvons possdder par heritage du protovestiaire dans ethors la place [de Voddna], maisons 

et terrains k b&tir, ateliers, jardins, vignes, champs, ateliers k moulins, avec aussi la commune 

Aboriand (1. 31-35); la commune de Kriboschiadd autant qu’elle dtait tzakonienne; & Sainte- 

Paraskdvd oe que nous avons ajoutd A ce qu’a oITert Maurozoumds Ange; le monastdre de Bizoba 

avec ses pardques; le monydrion de Ndsopoulon avec la vigne que nous avons achetde; une autre 

vigne que nous avons plantde sur le terrain que nous a donnd Maurozoumds Ange; deux jardins au 

pied de la place [de Voddna], d'un cdtd et de I’autre du pont de pierre (L 35-40). VoilA pour les biens 

fonciers; quant au mobilier liturgique, liv/es, vases et autres objets, ils ont dtd enregistrds d part dans 

un inventaire, que nous avons remis aux moines (1. 41-43), A tout cela nous ajoutons maintenant, 

dv rft TOTroOetrEqt x% Sep6tosj^4S**commune de Sousitza avec ses dependences et la ptanina, que je 

possdde comme bien patrimonial en vertu de chrysobulles des empereurs de Serbie Stefan [Dugan] 

et son fils Oui’dses [^Stefan Uro§], chrysobulles qui ont dtd prdsentds et remis aux moines (1. 43-47), 

Lavra possdderaJC perpdtuitd tous ces biens en qualitd d’hdritidre et propridtaire, sans obstacle do 

la part de qui cinque; menaces k l’endroit des contrevenants (1. 47-60), L’acte a dtd dressd d Idannina, 

par Nicolas Jecteur et nomikos de la mdtropole; date (1, 60-63), 

Iotes. — Ce document a toutes les apparences d’un original : les prolaxeis initiales de ses deux 

autyurs, diffdrentes entre elles par l’dcriture, ct diffdrentes du texte par l'dcriture et 1'encre, doivent 

bien dtre autographes, en ddpit de la formule inhabituelle des 1. 5-6, ol x&v (...) oxotupdv#vco9ev 

oUsto/etpan; 7i:poT(ji^ocvTe<;. Pourtant la prolaxis do Maria, comparde d la signature qu'elle apposera 

onze ans plus tard au bas d’un autre acte de donation, si elle est bien libellde de la mdme fa<;on, est 

diflfdrente paldograpliiquemcnt : Soloviev-MoSin, Diptomala graeca, n° XXXIX, fig, p, 296, Et il 

est singulier qu'il n’y ait aucune souscription. 

Sur les donateurs, cf. Dennis, Manuel II in Thessalonica, p, 103 sq. Papadopulos, Genealogie, 

n° 41 : Maria Angelina Doukaina Palaiologina, fllle de Simdon Urod, nde en 1351, a dpousd en 1367 

Thomas fils de Preljub (XlpedcXojATCOi;), assassind en 1385 (1384 : cf, ci-dessous) ; elle s’est remaride 

presque aussitdt avec Esau Buondelmonti, Gf. aussi sur Simdon UroS, Papadopulos, Genealogie, 

n° 40 ; D. Nicol, Meleora, Londres, 1963, p. 59. 

Sur le protovestiaire Andronic Paldologue, TEpdiromrcoi; (1. £9), cf. Papadopulos, Genealogie, 

n° 50 ; fils d’Anna Paldologina (fllle de Michel VIII) et neveu d'Andronic II, il naquifc vers 1282 et 

mourut en 1326 ou 1328; de son manage avec une fllle de Georges Kokalas, il eut une fllle, 

Anna Palaiologina (Papadopulos, Genealogie, n°51), qui dpousa Jean II Orsini d’lSpire; de ce mariage 

naquit Tliomafs, qui dpousa vers 1350 Simdon Uro§, 

Il ne nous paratt pas certain que l’expression xft ToTroOeatqc x>)<; Eep6Ea<; (1. 43) ddsigne la 

Serbie, en ddpit des mots fJatriXdMV Eep6Ea<; (1, 46) qui suivent de prds, et bien que L, Mavromatis 

nous signale l’existence d'un village SuSica dans des actes serbes qui permettraient de le situer dans 
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la region de Skopje (Mojiutnenia serbica speclantia hisloriam Serbiae, Bosniae, Bagusii, ed. Miklosich, 

Vienne, 1858, p. 562, 563; Glasnik Druiloa Srbske Slovenosll, 15, p. 279, 288, 300; Safarik, Ljetoplsi 

Srpski, Prague, 1851, p. 61), II pourrait s'agir de la ville thessalienne de Servia, par une deformation 

du nom, qui eat rAguli&remenfc Sur cette ville, d^ji bicn connue au xie a., ef. P. Lemerle, 

Pi'ottgom&nes h ttne ddiiion critique el commence des Conseils el Rdcils de KikaumSnos, Bruxelles, 1960, 

index s.v. et bibliographie, p. 23, n, 1, Pour lc xiv0 a., ef. surtout les renseignements donn6s par 

Gantacuz£ne, IV, 19 (Bonn III, p. 130-133), a. 1350 : situation et configuration de Servia; clle a ii 

sa t6te, comme toufce la Thessalie, Prdalimpos (le p6rc de notre donateur), vwv Ttapdc xpdcXy) Suv«twv, 

horame avisd et bon soldat; Gantacuzbne tente en vain de prendre la ville et doit se rctirer, Gf. aussi 

Bonn III, p. 155 ; dans la convention entre les Grecs et Dugan, Servia va aux Grees. Ge Preljub- 

Prdalympos se prSnommait GrAgoire : eh sur lui G. Soules, 'H 7cpwTY) rceptoSo? tyj? crep6oxpaT£«? Iv 

©sccaXfqc, EEBS, 20, 1950, p. 56-73, avee la bibliographic ant6rieure (pour son fils Thomas, ef. 

p. 65); Nicol, Kanlahouzenos, p, 56 et 73; Id., Meleora, p. 58 sq.; Ferjan6i6, Tesalija, Index s. v. 

Preljub kesar(Il conquiert la Thessalie pour le compte de Dugan, etlagouverne aveele titre deeAsar). 

Sur son fils, Thomas, cf. D. Nicol, The Despotate of Epirus, Oxford, 1957, p. 211, n, 2(ou il est dit que 

Thomas PreljuboviS, « un des dcrniers despotes d’lCpirc i>, fut assassin^ en 1384), et Index s.v., ou 

les dates donnfies pour son despotat sont 1367-1384; Id., Meleora, p. 61, 66-67, 105 (son assassinat 

le 23 dAcembrc 1384); FerjanShS, Despoil, p. 80-81; et surtout, Idem, Tesalija, Index s.v. 

Toma Preljubovid. On voit qu’il n’est pas surprenant quo les Preljub-PrAalympos poss&dcnt dans 

la region de Servia un bien qu’ils tiennent des empereurs serbes. 

L. 35, xwptov (...) Serov T^axwvtx6v : cf. Gh. Sym£6nid£:s, 01 Tocixwve? ml ^ Taaxwvta 

(BuCavTiv& xs((XEva xal psX&m, 5), Thcssalonique, 1972, qui considfere que le mot dgsigne 

une region montagneuse queleonque, les habitants d’une telle region, les soldats qui en sont 

originaires; H6I6ne Ahrweiler, Les termcs Ttrdtxwvs^-Taaxtijvtat et leur Evolution sAmantique, 

BEBt 21, 1963, p. 243-249, qui admet que le mot grec vient d’un mot arabe dfisignant la garde 

mont6e d’un prince, et que ses diverses formes s’appliquent & des soldats spScialement charges de 

monter la garde, 6 des regions dans lesquelles il y a de nombreux postes de garde. Noter en 

partieulier l’acte de Michel Gabn&lopoulos, archonte de Thessalie, de 1342 (et non de 1295, eomme 

le disent les Editions, par ex. MM, V, p. 260-261, et comme le r6p6te encore Sym66nidAs, op, oil,, 

p. 76 : cf. N. B££s, BZ, 21,1912, p. 170, n. 1), mentionnant la <p6Xai;t(; T^axovixf) eomme une charge 

qu’on ne peut pas imposer aux Phanaridtai qui acquittent la oTpaTtwrix’?) SouXefa normale. Enfin 

cf. surtout St. G. Garatzas, Les Tzacones (Supplementa byzantina, Texte und Untersuehungen, 4) 

Berlin, 1976, qui contient l’dtat le plus recent et le plus eomplet des reclierehes sur l’6tymologie, le 

sens, les emplois, de Tzaconie et tzaeonien, et les vues personnels de l’auteur (qui fait venir ie mot 

de S£«xovo?-S[«xoiv). Gf. en partieulier p. 193-195 : les tzacones propri^taires ou dAtenteurs, en 

raison de leur fonetion militaire, de terres jouissant d’exemption; et le rapprochement Aclairant avec 

le texte Aditfi dans Acles Prodrome, oft il est question de terres provenant dt,Tc6 ie T^axw[vtxdiv] 

OTtotrr^CTetov x«l S7)p.oaLaxwv(p. 119,1. 4-5). 

L. 41-43 : l'inventaire annoncA, et remis aux moines de Lavra, est notre acte n° 147, 
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Acies mentionnis: L, 45-47 : les chrysobulles des souverains de Serbie, Stefan [DuSan] et son 

fils [Stefan] UroS. Le premier, certainement adressd au clsar Grlgoire Preljub p&re de Thomas, ne 

nous est pas connu, Le chrysobulle d’UroS est un acto de confirmation de celui de DuSan, et il est 

adress6 k Irene, veuve de Preljub, et k Thomas : cf, M, Lascaris, Deux «c chrysobulles » serbes pour 

Lavra, Hilandarski Zborniht 1, 1966, p. 9, n° 4; G. Soules, dans EEJBS, 20, 1950, p, 62, n, 3, Ges 

documents ont dfi entrer en 1375 dans les archives de Lavra, puisque Thomas declare les avoir 

prdsentls et remis aux moines. 

+ ©oipta? SsCT7t6T7)<; Ko|jivv)vE>? o IIpedXuiXTTO? v 

[|a + Mapta (JaatXtaca ’AyyeXiva Aoixatva tj na-||3XaioXoytva • > 

||4 + ’Ev 6v6(jum xou 7r(otT)p(&)<; xat too ulou xat too Aytou Tni(eti|ji«To)<;. ©£*ipta? SecTtixiq? 

Ko|jt,v7]v£>? 6 npeaXipTco? ||s [xsxdt x(al) xt)? I|jdJ? au^&you Map((a?) (3aeriiXtatn)? ‘AyyaXlvoK; Aoftxatva? 

x?)? naXatoXoytvy)?, ot xi>v xt|JLiov ||fl (xat) ^motcoiSv <7x(au)p&v #v£c0ev otxeioxstpai? 7ipoXi££aVTe? lv 

xfi rcapdvxt IxSoxTjptoi lyypdtpGi, 67tep ||7 Trapaxaxuiiv 6 Xdyo? StjXActsi, xi0l|xs0a x(at) 7rotou|j,(ev) 

Ixoucrta 'f)fx(Sv) (JouXvj x(at) yvApW} x(at) npoatplcjei iXotj^x^i II8 xaOapai auvetSdxt x(at) 7T«vxo[a 

dtTioSoxf] x(al) &7cX6TV)Tt, 7tpi>? x^)V ae6acr|xtav xat &y(tav) povf)v tv]? xupt(a?) -?)[x(&v) 8e-| 10tmotv7}? 

x(at) AXtjOou? ©(eox6)xou t% Iv xfi 'Aytai ’'Opyj xei|i!vY)? pa«riXtx% tep&? xat <fcyt(a?) Aaipa? x(at) 

Si* a8x% ||10 Kpi? al x&v 7tavoatdix(a)T(ov) xa07)yod|jievov x?j? afix?)? ptov?)? x(at) 7r(aTl)p« t9)? (iamXsta? 

■fjl^oiv) xup K6piXXov H11 (xat) too? Iv a6xrj <fcaxou|ilvou? xiptwaxou? x(at) &y(ou? &v&pa?, val (J.^v 

xat 7tpi><; rcavxa? toi>? ptexa [|ia x))V <rjjv SeFilxyjxa x^v x?)? xotaiixY)? 0eE(a?) [xov% Trporrxatjtav StaSeE-a- 

pivou?, xa0<h? SvjXoiQ'fjaExai, ||13 Kat ydtp Inst Osta xtvl x(at) app’Ejxoi oExovopita x(at) Ttpoyovix-?) 

auvTjOeta et? afoOyjctv x&v |xeXX6vxt»>v ||14 ^X0op(sv) 6ti;ots xat ^ouX^v A? -?)|Jia? f&ptaxy)V (k6ouXeuac£|j,e0a 

xi> OsTov It-iXeAcracBai x(£v) 'f)(i.(&v) ttXv)[j.-||16[jt£Xvj(jLdcxoov £vsxa, 8stv <m)v)|x(sv) oix &XX<o? xiv 

7cavotxxtp[jiova K(dpio)v SuataTnjcrai ?] Si* s5xxy)ptou ||13 vaoO ^vey£pcfe(6i?). Kat S^) otuouS^jv Tracrav 

x(at) eTCi^Xstav cruvTa^dt[xevoi et? Sd^av x(at) xi^v x% ||17 ^toapx^^ x(at) AStatp^xou TpufcSo?, 

ai6evTeu6vxa)v fj[j.(oov) x-?|V xo-n:apxt«v 7Cacav x(al) xou 6eo(ppoup'/jxou xdtaxpovj ||18 x(Sv) BoSevciv, 

vaiv bf (jidcrco xou xoiodxou &axeo? a6x(oiv) xoiv (S<i6poiv <ivey7)pa|jL(sv), dpaxai p6xp(t) *0)? 

cr^[jL(e)p(ov), ||10 et? 8vop,a x5j? 7ravu7cep£ityvou Seanotv(v)?) 0(eor6)xou x(at) Asi7tap0£v(oo) 

Mapt(a?) xvj? ^7tovo(JL«Co[x£vv)? ragaXXiaixtcrcv)?, ||ao (xat) <b? e^ixxiv Ixocr^oapifev) xat Tcivot? 

ttoXXoi? x(al) uSpfiai, xouxo 7ieTtoi7|xa[jisv, Msxa 8^ xauxa ||ai xaxaXaGdvxov ■f)[x(“v) T^lv ^psxdpav 

xXyjpovoplav xou SecrTrox(a)xou, pouX^v EoxE^dijJ.eGa b) lauxot? ||2a [j.s|j.£pijjiv7jpdv7)v x(at) 7coXu^p,epov 

XoyiodcjjLevoi, yap (jt-f) x^? reXeuratfa?) dip a? x(at) r?j? xou 6av«4xou xop,^? ||aa lx xou ItpvrjSfou Irceve^OT) 

et? 'f)[xa?, ^Txep xoi? TcoXXoi? 8pai[jL(ev) TOiaxovxa?, xot xaXflt; A? ||a4 ot(j,ai, xdi ®(e)£5 <£vaTe0up,(lv)a 

•fjfxtv xS 0(e)S cf>? Sfiipov xt x(at) dtvdc0V)|jLa, rot? pouXo|i,lvot? 8^ (AaXX(ov) ]JBB 8i<jcp7cay(Aa ylvovxat, 

8eTv A^0v)[Ji(ev) x^jv ^(j.ExIpav podXvjcriv et? ^pyov dt7ro7cX7)pGo-ai ' xat 8^ 7iapaS(-||a®Sop,(ev) xat <fcv«0£- 

xo[x(ev) x(at) Ttpooxupoujji(ev) Tipi? r^v ^TjOEtoav iepav x(al) paatXtx^v Aailpav x(at) xdv xadxr)? 

Tipoaxa-I|a7xodvxa xat x(at) ^you[j.evedovTa (xat) xou? in’ afix^jv xipttcxixou? (aovaxod? xdv 8v 

Avey^paptfev) lx (3dc0poiv ] |28 t9j? ©(eox6)xou vaiv Iti’ 6v6(Jtaxt tv)? raSaXXtaixtcroy)? Ivxi? xou TXsptxX^xou 

x<i<TTp{ou) x(Sv) BoSev(Sv), A? itvoiOev stpTjxai, ||aB 8? IcttIv et? tStiov xXTjpovopuxSv ^(Siv), ^y(ouv) 

xou 7ipo7tdc7C7tou xvj? paaiXst(a?) f)(jt(£5v) xou doiS^(j,ou Ixetvou 7rpaixo6£crxiap{[ou) ||80 ’AyylXou xou 
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n«XaLoX6y(au) xup ’AvSpovtxou, abv a&Tto S£ x(al) 8oa ocveO^pieOa x'WjptaTcic te x(al) TCpdyfjtaT# xivv)Td 

||31 (xal) dxlvvjTa, dtiva elal tqcutoc ■ dcpx(^) "?) FaGaXXidTiaa pte-nS: tou x^plou T^epx66iavy)v a6v 

Td rfjv Tpou-II^Xw-r^v (xal) pisT(d) n<kar\Q tt)? vofjt(Y]<;) xal ra:pioxv)<; atiT(aW) x(al) tqG (jt,uXoxo7ciou, 

aiv k^itok x(al) eS ti eve aizb yovix6t(v))t(g<;) ||33 toO 7rpo)To6eoTtap{iou) £vt&<; x(al) £xt&<; toG 

xdaTp(ou), cite Act7iy}t(io:) eI'ts SamjTOTSma st-re EpyaaTqpia e’dre TtspiSSXta |j34 sire dpt-rclXia eite 

XCOpd<p(ia) sUte pwXixd EpyaaT(Y))p(La) s£te dXX6 tl dC7r6 ptixpou E£(to<;) (Aery(dc)Xou? (/etA x(al) toG x<uplou 

t(y]{;) ||3B ’AGopiawjc; ' ^Tep(ov) yj&plw tou Kpi6o<7XtdS7] f>aov T^axovixSv, dXXd S^ x(al) ei<; 

'Aylav IIap«axEiW)v ||30 t6 oaov InpoaeO^xap^Ev) ^pisu; xal Saov dv^scfev) 6 Maupo^otjfji>)<; 6 ’'AyysXo*; ‘ 

piovacrr^ptov Sv6pi(a)T(i) ||a? t% Bl^o6«<; pi£Td Toi*; bit* afoco rcapotxouc; x(al) piETd rc&a?)<; rqq vopA(vj<;) 

x(ai) nspioxf)? «6tou ■ £t(s)p(ov) pioviSpiov |j88 eE<; t6 NkjoSkouXov pteTd too aptrcEXtou dyopa*; 

* S-rep(ov) dfJwdXiov, i)7tep £xaP^°'a'ro ^P^ if)pwc<; fl30 6 ataS*; Maupo£o6[jt,7]<; 6 ’'AyyEXo*; tSv 

t67cov, x(al) ^fjtsT*; &puTeticrapi(sv) x(al) dcTTExaTEOT^ffaptEv touto ’ TCspiSSXia ||40 SOo g|i,7:poa0£v tou 

xdaTp(ou), tS pi(fev) £v Iv Tto £vl [lipsi tou xtlotou yaLipvjpEoo, t6 S£ dXXo iv tto txipui fjt^p(sl). [I41 (Kal) 

Taura pt(£v) sEal Ttov xti^jAtuv ’ Td Se gxepa e’Ets l spa ctxsOel eI'ts PiGXEa sKte dyysia site j|da <5cXXa 

Tiva d^S ptixpou H^Y(<^)Aou lypd^pvjaav ES£(to<;) h xaT«crrEx<o, frrrep ircapeSSGy] 7tap’ ^[/(tov) tou; 

TLpu-|[13£OTaToL? (jtov«.xoi<;. Merd Toiixcov TcdvT(cov) ta vuv 7Cpoo0^TCO(j,(ev) JStcog ‘ iv T?j TO7ro0Ecr(a 

Tvjs Ssp61{«<;) [|44 t& airi yqwx6tt]to<; *?){a(cSv) X^piov Xey^svov tJ)v SouckOx (j,ETd izavxm &v ^xsL 

x{al) t5)<; ||45 vo(ay)<; xal nepioxvjs a6xou x(al) t/)<; TtXavtv^, fi7tsp ^x40^^) K(a^) Sid xpuaoSoiiXXcov 

tGv doiS*^(j,tov «uG(ev)t(cov) ||4fl rf)[j,(cov) E6as6£trrdTcov pamX^(cov) Sep6i(a<;) tou xup STEtpdvou (xal) 

toG o£ou aiTou OGps<n)t dTLva x(al) ivecpavtaOTjaav [|47 (xal) sS60v)(Tav x(al) aird xoi<z slpvjjjt^voK; 

Tipu&iTdTOK; |j,ovaxoT^. Taika 7cdvra dvE0i(jtsOa ||48 7rp6<; rfjv TOLa6T7]v aY(lav) x(al) Ispdv paaiXix-ljv 

|j,ov’))v Aaiipa<;, tva si? toG<; diravTa<; xal Si^vexet^ ]|40 xpSvout; xX>)pov6|j,o(; te t& vau x(«l) 

toutoi^ diracfi xaTaaTY), &EaTc6^ouaa to6t«dv anayxoiv ||60 xaTd TeXstav xal dvatpalpsTov xXv^povojjilav 

x(al) xupi^TVjTa, x(al) o^x* e6p^cr>) 7iapd two*; |J61 t6 aivoXov Siev6xXt)oiv etc! t?) xaTox?) xal dva(paip^Tto 

x(ccl) dvarcoaTrdcrTto SsoTtoT(sla) x(al) xuptingTt,, j|sa dXXa xaG^y) tcI TtcUvTa SlyjvsxS*; ^cntEp e^pyjTai. 

EE S& 7uot^ xatpS v) xP^vco aiTol ■fjpist;*; jj68 ?) iT£p6<; ti<; kv. tou pt£pou<; (xal) tt)<; ouYYSwl(a<;) ^(tov), 

Tp6n<o tlvI 7cXsovsXTixoi x(al) p,y]xavl) dp toy £Xxu-|jE4a06vTs<;, t^jv xpa^iv Y)poiv Taiirvjv t^v 

aacpaX^j x(al) 0sdpsaTov liX(to<;) TtsLpaOv) dv«Tp£ipai 5) tE twv [|6S tco ®(e)co d<piaipopiv(iov) drca^ x(al) 

dvaTs0v)pi(£v)((ov) dirocnratrai t6 aiivoXovt t^ StxaEa S£xvj ^TcoTceasiTaL ||60 (xal) /tt]/ d^Ea eGGiivy) tt)*; 

dvaiSoui; a^Tou iYX£tP^oe(w<:)) dTOnsp/mS[A(Ev)o<; p(^v) dxpaxTo*; x(al) xaTr)axu(ji£vo(; H67 dxi xavTi*; 

SixaaT7)p(ou *nj epupavsEa tou Tcapivto^ IxSoTTjptou ^n(fflv) yP<W«to<;, xXy)povop(e") & xal ||Ba Td; 

apd^ t(Gv) aYl(tov) 7c(aT^)ptov t(cov) iv NtxaEa, tJjv tou ®(eo)G 6pyd)v dau[j,7rd0>]Tov (xal) t^v t^<; 

0(eot6)xou d7CocFTpocp>)V ||6(l £tp’ I«ut6v eTuanropsvo*;, (xal) T£0 altovEio x(al) &G&kaT(ii 7iupl TCapa- 

7T£|j,TcApr£VQc; to*; dvaip^TT)^ ||eo 0e£(cov) xpoaTaY(J.dT(£ov) (xal) t&v tco 0(e)£o d<pLaipop.(£v)(cov) xaTaXJTy)*; 

x(al) iravTEX(Q^) EepficruXo?. ’EYpdepi^ Ti TOpiv |j01 ^xSoT^ptov yp<ky.[j.a dvr6*; tyj^ 7c6X(eto<;) tQv 

’Itoavvlvttov)^ Sid xe^pS? NixoXdou dvaY^dorou ||62 xal vopaxoG t>)<; ayicix&Tf\<; |jt,(y)T)po7c6X(eco<;) t^? 

auTvj<; ttSXsox; twv ‘ItoawEvtoVj |j03 piyjvl Mat to (EvSixTitov)o<; ly7^ ^tou<; ^o0 co™ 7^0° y°u + 4. 4. 4. 

Lege : 1. 12 SiaSe^opivou*; ]) 1, 23 alcpvtSEou \\), 27 Tai : te II 1. 38 oSjcep || 1. 40 yetpuplou || 1. 41 weiiv). 
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147. INVENTAIRE 

[KaTdcmxov : n° 146, 1. 42] [Mai 1375] 

[Le despots Thomas Comndne Pr6alympos] dresse la liste des ohjets se trouvant au monastdre 

de la Clalbalidtissa & Vod6na. 

Le texte. — Inidii. Noua connaissons ce document seulement par une feuille de papier, 225 X 

305 mm, conservde dans les archives dc Lavra (tiroir 3, n° 115 = Inventaire Pant61dim6n, p. 21, 

n° 107), roulde b l’intdrieur de la donation faite par le despote Thomas Comn&ne Prdalympos et 

Maria Doukaina Paloiologina (notre n° 146), Nous l'avons photographide. fitat de conservation bon 

(quelques ddchirures sur les c6t6s et des taches d’humiditd n’ont pas atteint lo texte). L’dcriture, 

relativement soignee, est paralldle au long c6t6; elle peut dfcre du xive sidcle. L’encre est rouss&tre. 

Pas de trace de sceau. — Notices sur le verso : d’une main du xv° s. : BoSev&v, et de la main de 

Cyrille : ^xPYlGT0Vi — Album, pi GLXXXIX. 

Ge document n’est transcrit ni mentionnd dans aucun cartulaire. 

Notre Edition repose sur notre photographie. 

Analyse. — Les objets qui se trouvent dans le monastdro, h la GabaliQtisaa de Voddna, sont 

les suivants (1. 1). Liste de treize ic6nes; certaines sont endommagdes; une est donnde comme 

provenant« de l’dvdque Antoine une autre comma donnde « par l’archevdque », deux comme ayant 

616 envoy6es par l’auteur de la pidce (1. 1-7). Le chef de saint Martinianos; divers objets liturgiques 

(1. 7-8). Bvangdliaires (1. 8-9). Vdtements et tissus liturgiques, dont l’un c< de l’dvdque de Slanitza i>, 

plusieurs envoy6s de I&annina par l’auteur de la pidce, un donn6 par «la kaisarissa » (1. 9-15). Livres 

liturgiques et religieux, plusieurs sur parchemin, que l’auteur de l’acte« a laiss6s », ou qu’il a envoy6s 

par diverses personnes (1.15-21). Objets divers (1. 21-24). Livres liturgiques a de Bizoba »(L 24-25). 

Notes. — Get inventaire est celui que le despote Thomas Comndne Prdalympos annonce dans 

l’acte prdcddent, n° 146,1. 41-43, et qu'il a 6tabli ou dict6 lui-mdme (il parle b la premiere personne), 

pour le remettre b Lavra en mdme temps que l'acte de donation 6tabli 6 Idannina. On peut done 

le dater 6galement de mai 1375. On notera, 1. 25, les livres provenant tyjc Bi£o6a<; : en effet dans le 

n° 146,1. 36-37, le monastdre de Bizoba, apparemment dans la r6gion de Vod6na, fait partie des biens 

fonciers donn6s b Lavra. 

L’inventaire dnumdre des objets que l’on trouve liabituellement dans les br&bia des couvents : 

ic&nes, livres, vases et vetements liturgiques, matdriel domestique. Nous ne nous arretons ici que sur 

quelques termes qui peuvent faire difflcultd. L. 4,5, elxovocT<£ffi.v ou ESxovoCTTaCTdTtooT.ov, probablement 
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ic6ne portative : L, Glugnet, Didionnaire des noms liiurgiques, Paris, 1895, p. 41; 1. 5, oapoixiv = 

cuivre brlllfi : P. Lemerle, Cinq dudes $ur le XI0 sikele byzantin, Paris, 1977, p, 37; 1. 8, ^uXaXdxr] ou 

£uXaX67] = bois d'alofcs; 1.9,10,11, xpocoxXa8apix6v pour xpucoxXa6apix6v = fitoffc portant des brode- 

ries en or : A. GnATzitMicHALi;, Tot xpuaoxXa6apLxoc, auppaT&'va, auppaxlaixa xev'WipaTa, Melanges 

offevis a Oclave ei Melpo Merlier, Athisnes, 1956, II, p. 447-498; 1,11, avaatv : le mot nous est incormu, 

aussi bien que le sens exact de Six^paycx; ! 1* &v&x^u9« pour dcvdcyXucpa — broderies en relief ? 

cf. ibid.t p. 489; 1. 13,14, ctx^th) = «voile»; dans un acte deVatopfidi contemporain du notre {photo 

au College de France), nous trouvons parmiles linges sacrfis ugkItzm psxa^toTal dcnpca &vSsxa, 8x8pa 

XPU(7<k Xoopfco), mais l’utilisation exacte de cette fitoffe nous fichappe; 1. 17, BouXyapav : 

si notre lecture est bonne, le mot dfisigne un texte ayant rapport & l'hymnographie ou 6 la musique : 

cf. Gr. Statues, Tct xsiP^YPacPa (3'J^ocv'xtvvi^ pouaix^. ‘'AyLov "Opot;, II, Athfinos, 1976, Index, p. 905 ; 

si la bonne lecture fitait BouXyaplat;, il sjagirait de l’cxfigfese aux filpitres de saint Paul ficrite par 

Thfiophylactc de Bulgarie ; cf. lettres de Michel Choniate 6d. par S. Lampros, Mlxk^ ’Axojjuvdcxou 

tou XwvidtToo, rot o6)^6pev«, II, Athfines, 1880, p, 242, 1. 17, 296, 1. 9 ; I. 22, aaXT^spdc = 

sauciferes ; xpspaav<£Xuoov = marmite k cr&maillfirc ; l. 23 xpuovrqpta = cruchcs h rafralchir; 

axopT^tSiv = burette & huile : cf. Constantin Porphyrogein^te, De cerimoniis aulae byzanlinae, 

Bonn, 1829, I, p. 463, 1, 17-18; irp66aT« xal xouvaxia = pcaux de mouton et de fouine? 1. 24, 

EyStv == mortior & broyer les aliments. Enfin sur les mots cpiTov (1. 10), 7to§8a (1. 11), <7ray6vi,a 

(1. 22), TCa7ct«(l. 23), xapoiixa, -Tia (1. 23, 24), et (AacrcpaTtSb;, SixlXXia et T^uxodpia (1. 24), voir 

les explications et les r6ffirences bibliographiques dans Ades X&ropotamou, n° 9, p. 72 et 77. 

L. 3-4, 8x8pa slxdbv (...) tou smoxfiirou : on peut comprendre que I’fivcque (de Vodfina 7) 

Antoine a remis & la Gabali6tissa, en garantie d'une dfipense de 24 ducats pour ses obsfiques, I’icdne 

en question. 

L. 9-10, tou iTuarxircou SX«v(t^t}<; : sur Slanitza/Sthlanitza (Gianitza prfis de Pella 7), cf. 

Anne Gomn^ne, Alexiade, fid. B. Leib, III, Paris, 1945, p, 59,1, 25; BZ, 1,1892, p. 257; BZ, 2,1893, 

p. 59; BZ, 13, 1904, p. 195; Seminarium Kondakovianum, 1, 1927, p. 67; EBBS, 4, 1927, p. 310, 

1. 54, 311, 1. 76 ; I. Snegarov, Istovija na Ohridskata arhiepiskopija, I, Sofia, 1924, p. 303, 343. 

(Renseignements fournis par P, Gautier.) Un seul titulaire de cet fivechfi nous est connu, Michel, 

en juin 1230 : cf. N. Bfiia, dans BNJt 21, 1971-1976, IIP* Partie, p. 38 n° 183. 

L. 14 : la kaisarissa pourrait fibre I’fipouse du cfisar Grfigoire Preljub (Prfialympos), done la mfire 

du donateur : cf. n° 146, notes. 

+ Elcrtv (Scrap s8p(oxoVT(at) et? t8 povacr/ipiv, elq t($)v) PaSaXidmacav sE<; xdc BoSevdc ' apx^, 

slx8va rt\c, ra6«XtcOTt(T{(r7|(;) lyxocrpY)(ji^v(ov), Xetrai youv 8£ a6~|[aTT)<; t8 yipw (xal) (3ofiXXai $' ’ 

8x8pa elxdva 8 X(picrr8)<; syxocT[JW](jL£v(ov) ' ttTfipa elxfiva *?) 0(sotfi)xo<; iyxoap^p^vov, XsErai yoCv 

££ a8x5)$ els t8 xiSgtoj p8po<; Acr/jpw j|8 crvutGocpL-J) x(al) Siipoipov * 8xlpa elxdw 6 &yiaq retopyi,o<; eyxoopT)- 

p^vo? tou 8toqx6ttou ‘AvTcevtou, yoCv cnq(j,dcStv el<; Souxdtx(a) o6yy(a^ xS' Sia to t:«-[j4<ptx(6v) toC 

87ckix67cou ■ oixovoar^mv 8 dcpxtcrrpdcTYiyo? lyxoap,7)p8v(ov) ■ gTepov elxfivtapa t8 ^Stoxsv 8 dcpxis7i;£- 

ojcoTO^ * grepov olxovocFTiicCTiv 6 (Sy(to^) Kcov-|jEaTavTrvo<; 8yxQcrp-/]pev(ov) ' olxovoaTatrdEouXov 

ptxp(8v) 0(sot6)xo^ 8yxoCTp7](Ji8v(ov) ■ (xal) dlXXo oapounv Q(eoro)xtov syxotrpvjp^vov ■ ^rsp(ov) 
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obtovoCTTacriv 6 dEy(i,o<;) reApyio? (xal) ||® 6 fiyioq Av^Tpios £vT(&(xa £yxoCT[X7)|x£v(ov) ’ e-ripa etx&v 

£yxoa|X7)(x£v7) uxepayta 0(eot6)xo<; t6 ibcscrTeiXa eyri> jxe xbv nanav SA6av ■ e-cspoc Eixovt<T-||7[xaTa 

Siio £yxocr(X7](x£va tS §v 0(eoto)xEov (xal) tS dUXo 6 <JEyio<; A7)fX*/|Tpt,o<; xb timkaxsibu (xe t6v ^yo'5(xev(ov) 

'r(iv) MsX^tiov ' ^ xdcpa tou ay£ou MapTmavou, (xal) Sia-|| 8xo7rQTvjpiv apyupouv (xetcI dtarepEcrxou 

XWpl? Xa6tSo<; ’ xavS7jX(ai) dcpyopal Tpeu; ' ar(au)p(6)<; £uXaXi&<y)> £yxocr|XY)(x£vo<; - e6ayy£)aov 

£yxoii[XY)(x£v[ov ' Srepov] [|e eiayy^Xtov (xal) lxAa7iY| 6 x6<t(xo<; tou ' TETpaeuayyeXov £yxoc[X7)[x£v(ov) * 

£7ttTp«x^)X(i,v) XPuoox^aS*Plx&v x(al) &m(xolvt,xa xpuooxXaSapixa tou stxctxStcou |jl° SXavtT^s ' 

xaXu(x(xaTa xp^cioxXaSaptxdc p' 1 xoS£a xpuaoxXaSapix'J) yj 0(eot6)xg<; * pyjXS6upov {J^ep ax^OTEiXa 

&nb xa *Ioxivviva, l^dipuTov, x6-||uxxiv(ov), xPucro5tXaSapix6v ' xoS^ai, S6o av^crtv 1 p?]X60upov pXarlv 

Si^payov, x(al) frcspov py)X60upov li[xoi(ov) aikco, x(al) ^Tep(ov) py)X60upov xpH|lVox6xxiv(ov) 

Srcep dcTckrceiXa (xe tiv 7rax(av) 2<£6av * £repai 7roS£ai Suo SLX<£payai ■ Tpan:e£6<popov fJXaxlv Si^dlpayov * 

e-EtTpaxY|X(tv) (xal) empivixa dlv<£x*V (<Pa ?) ‘ ||13 (x«l) &repai tuoS&xi p' (xeTa^tOTal, x6xxiv«i, 

ItTTopiejpiivai 1 (xal) auya <TTpouOoxa(XY]Xmxdt S' ' (pXapiouXov {pi} jxe t6 axY|7tTpov 1 erx£mr) peveTixY) 

£-|]14Soixev ■?) xattr^picraa ' (xal) sTEpaL <Tx67tai * (xal) #XXov ^7UTpax^X(iv) dixit pXattv ■ 

<P6XwvocttEx«(!>(ov) (xeTa^wtSv * (xal) &XXo tpeXAvtv jjsxa^(ax{bv) • Srspai 7co8£ai fJ' ||1B |xeT<xH,«Tal 

iaxeiba. pie tSv xarcav Sa6av. Elal (xal) Ta pi,6X£a &nep dcpyjxa £yA, TpiASiv p£6pavov, xocra 

Mar0aiov p£6pavov, 0soX6yo<; p£6pavov, ||10 ol Mapyaptaai tou XpuoooTSfxou pE6pavov, xavT)yupix(iv) 

p£6pavov, (juva^dcpiv TETpa|X7)vaiov, Qeoroxdpia p', elppioXoysiov, 7rEVTyjxotrrdlpi,v (xal) XeiTOup-| f17y£ai y'. 

(Kal) el tl au^aTEiXa (xe t&v Swcppiviov tSv TpucnrdXov dtpx^v, TETpaeuAyyeXov, l^a^fxEpov, 

MeTacppaar^v, xpa^aTu6(TToXov (xal) BouX[ydipav ?] ||18 (xal) -ncaTepixA P', 0soX6yoi;, aTixspdtpiv, 

^aXr^piv, euxoXoyeiov, ouva^apiv, ^repov Mera<ppa<TT7)v5 Srep(ov) 7cpa^a7r6aroXov, XaucraixSv, 

||lfl Soyp.aTix6v. ‘A^aTeiXa (xs tSv ©eo<jpiiXaxTOV oTix^papw, t^KXTTjpiv, Kpa^axScrroXov, OsoTOx^piv, 

Ttavy)yupix6v, ApoX6yiv, ouva-||ao^piv, 0eoX6yov. (Kal) xdlXiv ^oreiXa (xe t6v Maxdcpiov (3i6Xta, 

p.7)vaiov Mapnov, (xyjvaiov ’AirpEXXttov), fXYjvalov Maiov, (xrjvatov 'loiivtov, (xr)vaTov ’louXftov), 

||ai jj.y|vaiov 21sTrT£6ptov (xal) (xvjvaiov s^a(X7]vatov x^P-^vixiv ^xov (xa0 ^aXT%iv. (Kal) (xavoudlXia 

XutA Tpla, xafxruava? p', xaxcjc^LV, xaxa-||a2667touXa S6o (xal) £rspa S6o xuT<i, oTaySvia s', aaXT^epii p', 

xpefxaariiXuCTOv, ^Tepa xaxa66xouXa P' x& ^TtapeStoxEV 6 Mxptiixo<;, ||23 xpuovT^pux p' (xal) trxopT^tSiv 

SiTtXouv, Tuydlvia Sio, T^ta <?', Tcp66aT« p' (xal) xouvaxia x', pay6vi<a> piEydcXa y' (xal) jxmpa S', 

xapoiiTa ||a4 (xeydXr), (xaerTpairoa;, SixsXXta S', uvvta S', T^uxoiipia p', tySlv fxe rb lySo^piv (xal) 

xapoOna puxpa P'. Eltrl (xal) tA pi6Xta xr\q ||25 Bil(o6a?s suayy^Xiov, TSTpaeuayyEXov, tuxix6v, 

<TX7)(xaToX6y(iov), irapaxXy)Tix6v, TpiwSiv, xo(X(xciTt,a P' |XY)vata (xal) dl^oroXo^ + 
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148. ACTE DE RENONCIATION DE CONSTANTIN LASKARIS 

rpdpua (L 30} Octobre, indiction 1 

’AirotjiXi^TiKov ypdppa{l, 34-36) a.m, 6886 (1377) 

flpagw (1. 39) 

Constantin Laskaris et ses sceurs renonoent & touts action confer e Lavra k propos de biens 

patrimoniaux gue leur mdre avait cdd^s & ee monast&re. 

Le texte, — Inidit. Nous connaissons ce document par [’original consent dans les archives 

de Lavra (tiroir 3, pi&ce 227 = Inventaire Pant616im6n, p. 23, n° 126), 06 nous l’avons photographic 

et examinC : rouleau de papier, 636x295 mm, en deux morceaux collCs bas sur liaut, Bon 6 tat de 

conservation. L’encre est rousse, de diverses nuances dans les souscriptions autographea du recto et 

du verso. Pas de trace de sceau. — Les signatures des tCmoins continuent au verso, disposes en 

deux series sCparCes par un large espace blanc (rCservC pour d’autres signatures ?). Notices d’archives : 

1) D’une main du xve s. (?) : Aixaiorcp«Ti/)piov twv Sepp(tov). 2) D’une autre main du xve s, (?) ; 

"Avva Aaaxaptvct. 3) Un court regeste de Cyrille. —Album, pi, CXC-CXCIII. 

Ge document n’est transcritni mentionnC dans aucun carfculaire. 

Notre edition repose sur nos photographies, 

Analyse. — Confirmation autographe d’Anna Laskarina et Thoma’i Laskarina (1. 1-2). Protaxis, 

partiellement autographe (?), de Constantin Laskaris, serviteur de l’empereur (1. 3). La dCfunte mCre 

des trois suscripteurs (Anna est ici dite mdgali papaina), il y a bien des annCes, par un acte de vente 

Ctabli avec le consentement de leur gambros, le grand arclionte Kabasilas, et de leur theios, le grand 

primicier Phakrasks, en presence d’autres archontes civils et eccldsiastiques, a transfCrC k Lavra des 

bien patrimoniaux des suscripteurs (1,4-9), & savoir : des maisons situCes pr6s de la porte (Dopwoq 

de SerrCs, dont une boulangerie, un l£las anakampiikon, des jardins hors et prCs du kastron (I, 9-11), 

Elle l’a fait au double titre de vente et de donation pieuse (1. 11-12). Les Lavriotes ont regu ces biens 

de bonne foi, y ont apportC des ameliorations, et selon leur habitude ont construit une Cglise (1,12-13), 

AprCs heaucoup d'annCes, les suscripteurs ont cru pouvoir faire valoir des droits sur ces biens, et ils 

ont prCsentC k l’empereur une requite comme quoi ils auraient subi une injustice; ils re$urent un 

horismos, en vertu duquel ils devaient etre jug6s contradictoirement avec les Lavriotes (I. 13-16). 

Ceux-ci se presentment et dCfendirent leurs droits en produisant leurs titres de propriety; les suscrip¬ 

teurs dCfendirent ce qu’ils pensaient Ctre leur droit; ce fut une grande affaire, et les moines 

l’emportfirent (1. 16-18), Les plaignants s’obstinferent et en appelferent auprfes du patriarche ; on ne 

savait comment en sortir (1, 18-19), Des gens pieux s’entremirent, firent souvenir les plaignants qu’ils 

6taient mortels et comparattraient devant le juge supreme, et les convainquirent de se ddsister, dans 

leur intdrSt et pour ne pas interrompre la comm6moraison de leurs parents (1.19-23). Ils demandferent 
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quand m6me une petite compensation aux Lavriotes, qui leur oetroyferent 50 oungiai (1, 23-25). Ils 

renoncent done & leurs droits riels ou pritendus et & toute action en justice, ainsi qu’au secours 

que leur apportait l’horismos imperial, et ils donnent toutes garanties aux Lavriotes (1. 25-30). 

Clauses pinales : que saint Athanase se live pour les accuser devant le tribunal divin s’ils violent leur 

promesse (1. 30-34). Le present acte de renoneiation a iti itabli en prisence de plusieurs oiheioi de 

I’empereur, & savoir Dimitrios Katraris, Manuel Pothos, Constantin Prasinos, ainsi que d’archontes 

ecclisiastiques [de la mitropole de Serrfes]; date (1. 34-37). Signature, partiellement autograplie (?), 

de Constantin Laskaris (1. 38). Formule et signature autographe du mitropolite hypertime de Serrfes, 

Matthieu (1. 39-43). Signatures autographes de Thiophylacte ivique de Spilaion, de neuf ofliciers de 

la mitropole de Serres (1. 44-54), et de deux des oiheioi de Tempereur annoncis dans le texte, dont 

l’un se qualifie de serviteur (8ouXo<;) (1. 55-56). 

Notes. — Pi'osopograpkie. Les auteurs de l’ncte, Constantin Laskaris et ses soeurs, la grande 

papaina Anna Laskarina et Tlioma'i Laskarina, ne nous sont pas eneore connus par d’autres docu¬ 

ments atlionites; sur des membres de eette famille k Serris, cf. Acles Esphigm&nou3, n° 30, notes 

p. 172-173; sur le grand'papias au xive siicle, cf. R. Guilland, dans filudes byzanlines, 3, 1945, 

p. 208-210 = Inslihtlions, I, p. 254-266; ce n'est plus qu’un titre honorillque. Le grand arelionte 

ICabasilas, gambros des auteurs (1. 7) : e’est l'archonte [de Thessalonique?] Dimitrios Doukas 

Kabasilas, sur lequel cf. Lemerle, Philippes, p. 238, citant Acles Zographou n° 44, de mars 1369, et 

surtout G. Th^ocharidAs, Aoixa^ Ka6<£mXa^ xal icXXa T:pacK07COYpo£(pix& ^ Avex86too 

Xpucro6oiiXXou tou KavTaxou^TjvoC, 'EXX7)vix<&, 17, 1962, p. 1-23, iditant et commentant le 

document de novembre 1347 devenu maintenant Acles Dionysiou n° 2, auquel on se reportera, avec 

les notes : un Dimitrios Doukas Kabasilas est connu comme grand papias en 1368 et 1369, et Ton 

fera le rapprochement avee le titre de m&galh papaina que notre acte donne i Anna Laskarina. Gf. 

d’autre part ci-dessous notre Appendice XII, mentionnant plusieurs Kabasilas, dont un D6m6trios 

vivant 4 Thessalonique en 1341. Gf, aussi Polemis, TTie Doulcai, p. 123. Le grand primicier 

Phaltrasis, Iheios des auteurs (1. 7-8) : sur le grand primicier, cf. R. Guilland, dans PEB, 14,1956, 

p. 144-157 {— Institutions, I, p. 312-332), et sur un Phakrasis ayant portd ce titre, ibid., p. 155 

(= Instil., p. 319). Est-il sfirement le n&tre ? Celui-ei, en tout eas, est selon toute vraisemblance le 

grand primicier D6m6trios Phakras&s mentionnd dans un prostagma m^dit de Jean V, de juin 

indietion 15 (photo au College de France; cf. DEJlger, Begeslen, n° 3084, qui cite les lettres de Gydon6s 

h lui adresstes en 1371 et 1372), et qui en execution de ce prostagma dMivre h Vatop6di, en juin 

indiction 15 4galement, un acte lui aussi in6dit (photo au College de France), Dftlger proposait comme 

date 1362 ou 1377 : on notera que notre pi&ee est de 1377. Des trois temoins de notre acte, 

D&m&trios Katrarfes (1. 35) ne nous est pas connu, non plus que Manuel Pothos (1. 36) (dont la famille 

est d’ailleurs bien attests) et que Gonstantin Prasinos. Sur le m6tropolite de Serrfes Matthieu 

(1. 42-43), cf, en dernier lieu Acles Esphigminou2, n° 30, notes p, 173, et JaJirbuch der oslerreichischen 

Byzanlinislih, 24, 1975, p. 311-312. L’6v&que de SpMaion Th6ophylaktos (1. 44-45) ne nous est pas 

eonnu. Nous avons enfin les noms de neuf ofliciers de la m6tropole de Serrfes : le grand 6conome 

Manuel Lizikos (1. 46) : ef, notre acte n° 143; le sakellarios Theodore Dolceianos (1. 47) est connu en 

1375 par Acles Kullumus n° 33, et en 1388 par Acles Chitandar n° 168; le sk6vophylax Theodore 

Ph6teinos (1. 48) sera grand 6conome en 1393 ; cf. Acles Esphigm&nou*, n° 30,1. 53; le chartopliylax 
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ThWora Koubarns (I49): cf. notre acta n= 143, et ddjh e„ 1365, Aabt 37 at notes 

.ccweua^ 
noa89 93 o8 oq 1(1k in7 inQ inQ . enrTe lcWd et : of. Acfes Gfulandar, 

gonct6n Michel Glabaafl. 54) no nous cst pas connu. ’ ' ^ y ta°S: M" 

p. ;f1;'pou’dam le raur ouest'sur ,a<“eii° Bt' 

Ss3SSsr$F“=« mfone novelle inf-ifuM ) a. > \ *’ 9U1 rfSglemente 1 sEofSsxtocAv, et I’fSpitomfi de cetLe 

Paris Z p 3? Cl TOP *“**«« (P- NoAttlES-A- D™' “ * Lion VI ,e Says, 

1‘cmphyrscpar cuaiZr, «W*h dMgn^t 1c rcnouvo!lemcnt dc 

unc list, dos unices dc I'Uglisc 0„ trouvs ! ? - ? '^ T6'4' Mm< <lue dans 
attest npnt Afw, ii * , ’ ^ otvax^i^ewv, «t6moignage trfes isolfS fquil 

hytXaup” L :in: r 7“charss pius dp °°«° »°*° *> — 

la novelle ci-desaus’cMo doUonVI parie^T”'263' °7‘“’ P' ’’ 0epMldant 
t6ose et dp Joist. m „ ^ v X«^<5vtcov t$)v 7cpoaxaa£av des contrats d’emphy- 

“i** v- i ■ s. , p wt«emoreet-p, 18P-187; G, Dmitriev, dansZBVI 14-15 1973 n K7 

1974, "i, ZulT t .GU147'1" T°P°“ * **'“ (V” *">' VatiC°”’ 
et 1, 163 ■ gTKV oE yoAv -x £ ? XP<^V0U? (%e : &r* avax^^et) 4p,nfJiwt 

emphytdose renouvcC ** ** “ d'a"° 

„„ ^ ^ ^ ; n •'•** d’°— da ducats, sur losquelle, cf. las notes 4 notre acta 

dtabh rr^up’dW^V^aTla'TZtf8! ^ '' 6‘7'' ,'PaT,PUSS,,! ^ L 9) 
de Lavra fl. 4-12 pA,„mA Uf -ha ^ P m to m6re des auteura du Pr6sent acte, en favour 

*beaucoupd'annieaaprfes» parieseVT^p5 ' Pei,dU’ ^ Requ6te >• 14) pr&wnMe 
rrnfl HapI apreis^parleseRfants^I1^empereur, Jean VouAndrenic IV .’perdue, 3)Horis- 

4) Peut-St^appel qtt6 Soit jug6e contradictoirelnent (1. 15-16, 27-28) : perdu. 
, appel des pla.gnants auprfes du patriarohe, sans doute Makarios (1. 18-19) : perdu. 

+ wAva ->i Aaaxapfra oTipywv U7t(^y)p«(^«) + 

|J + 0opaei eE A^<rxocplva aT^pyov si-T^ypa^a : — 

* (xa!) 4r(tou) ^erf9(ivwou, (xd) k"°^ 
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[|4 + *H paxapta 4xe£v(y|) xup£a (xal) fJ.(yjT)vjp xpS ^p6v(6)v) tcoXX(Gv) 4£48oto (JouXv) 

(xal) (jup.7tp^ei (xal) ^pGy tGv yvv)<tE(o>v) IIs tixVGiv dtur/jt;, too ts otxeioxeEp(ai[;) 7rpoTa£avTOt; 

KaivcravT(£) v (ou) tou AGrxapi, OcopatSo? tt)? AacrxapEvy)!; (xal) ||fl ’'Awy)? Tty)?) p[ey(d<,)X(y)[;)] 

Tta7ra£v(v)?), atriv(s<;) CTi{Yve}YVoYpa<jp^aap(sv) (xal) EVTau0a (G?) SpaT(ai), EyYpatpoH; rcpaTVjptGSei 

ypa-||7ppaTt, Sti t4 <ruvaiv£<y(ei.) (xal) crupycp^ei tou y(ap6)pou ^P&v tou peyfdcJXtou) Sp^ovTO? 

tou Ka6t&<riXa (xal) tou Oslou -JjpGv tou psy(dl)X(ou) ||8 7cpippixy)p£ou tou OaxpaaT), xapovTfoiv) 

(xal) 4t4p(oiv) <&px6vt(<ov) tou tg pacrtXtxou asxp^Tou (xal) tou 4xxXy}crta<JT(txou) 6^’ Gv ||fl ylyove 

(xal) -fj 7tpaTy|pi£iSv)[; ypaijjyy), ftpMs) <re(6aaptav) (xal) Isp&v Aa6pav Ta Tcpoerdvra yovix60(sv) 

^p.iv (xal) 7capa-||10xe(fi,(s)v(a) tGv £Epp(Gv) Oopixyj TtSpxy) 8cncr)T(ia) Sera (xal) o?a sEal pern 

t^?) Tuepiox(yjs) (xal) vop(y)t;) AutGv, 4v ot? saxl (xal) payxi7i:(ix)(8v) ||u 4pY«OT(^)pi(ov) (xal) 

t4Xo? dvaxapirTixfSv), (xal) t<& sxtSe; (xal) nXv)(o-£ov) tou xdarTpou xy)7T07cspi86X(ia) fiaa (xal) oTa 

slat, TpSTToi SitcXG [I13 tG p(4v) 7cpdlcr(ei) tG 84 d£pLEpG<y(£i)„ 01 84 to*Eoutoi pova^oi 7t£<ttsi, xaXy) 

to6t(o>v) 47tiXa66p(sv)oi 46eXT£ojtr(av) (xal) dtvi?|Y(EOp(av) llia ®x pdt0p(<uv) Osiov (xal) TTpocrxuvv)T(Sv) 

va6v, (G?) a&ToTt; criivy|G(st;), (xal) dXXdTTa. ’Exel (84) psTd xap4Xsu(j(iv) xoXX(Gv) xp6v(oiv) ||14S8oi;sv 

fiptv &xziv 'TtvA v6p.ip.ov dy“Y^v Sweat ouo(av) ,f|p(a?) el? -raura, xdvrsuO(sv) dvEVsyxivTtst;) tG xpax(ai)G 

||16 x(al) Gylco fjpGv au0(6v)r(y)) (xal) flacriXei (G?) 89)0 (sv) dtSixo6p(ev)oi, 47roptcfSpe0a Osi(ov) (xal) 

7tpoaxuv^T(6v) opiap(iv) pyjxGi; 8to-||10pi£6p(ev)ov dvTixpi0v)vat, ^p(a?) pexd tGv povax(Gv) ■ ot 

(xal) 7tapaYev6p(ev)ot (xal) d7coXoyo6p(sv)oi, dvTet%ovTo p(4v) 4xeTv(ot) ||17 tGv 4aur(Gv) 8ixa£(ti>v) 

ep(pavi^ovT(E?) tG 7cpocr6vTa a6xot^ StxaiGp(a)T(a), ‘JjpE'fe S’ aS tGv vopiCop(£v)(ciiv) ?)pTv Sixal(ajv) ’ 

(xal) 6 ||18 dyGv p(4v) yuoXit;, f) vtxyj S’ ^xiveuas Tcp6(?) t(o3i;) pova^o^. ‘TIpeii; S’ Stl &VT£Te£vop(sv) 

<ptXoveixouVT(£t;) 4xxaXo6-|j1Bp^vot -rljv 7i(aT)ptap^t.x,l|V 4xXutov ■ (xal) 7rept6tTT7) tA t(¥)[;) Siapdt^yji; 

4v A7irop£a. Tiv(4?) (S4) tGv (piXeuerE^Gv, ||30 X67cv) (ju<TXs04vT(et;) E7cl tv) t^u^ixy) -JtpGv pXa6y| (xal) 

tG tGv pova^Gv x67T6j, eEo^XOov p6<r(ov) ^pGv (xa£), ^(a?) ||ai p(4v) Gvapvy)ffavr(€-(;) xi)V tou OavdtTou 

Gpav (xal) xi (ppLxGSst; sxetvo (xal) dmapaX6YiaTov xptT^p^ov), xaT4xsia(av) ||2* xaicracrOaL t^?) 

6YXelP^ff(sai?) Ta6T(y]?), Kva p-l) t6 6pSv p4pot; (xal) sauToit; pXdlipajp(£v) (xal) t6 tGv GotStp(oiv) 

Yov6(cov) ||as yjpGv pvy)p6a(u)v(ov) avaTp6ipasp(ev), t(oi!h;) S’ a5 povax(oM SteYc£p«^(s?) ^va (xal) 

o3toi pixp^v ■JjpTv Ttapdffx^^f^) II34 eu^oytav xuSspv^(j(eoJi;) ptxpa? sHvexa * 6 8*1) (xal) GutoI ctuv60evto, 

(xal) 7cap4aX0V fjpSv oExeioxe£p(oi!;) |J25 6uyyE£(a?) 7CEvr?)xovTa. ’'H8v) (xal) ^psTi;, Gtp6vT(et;) 7cacr{av) 

^iXiveixov Svcrracrtv Sti rk t(-J)v) oSerav % x(al) vopt-||aa^op(4v)(y|v) ^pw SixaioXoylav 'ffpGv (xal) 

Ttatr(av) x£vy)<nv (xal) Gyeoy^v, sGp(ev) dcxS tou vuv (xal) sl? tS ^y)? t(o3i;) Jj37 povax(oii;) GvevoxX^- 

t(ou?) (xal) av£7Try)pe(4(JT(ou^) xavTa7caff(iv), G7co6aXX4p(£v)oi (xal) t()|v) 7cp6(t;) ^p(at;) tou Ostou 

xal 7tpo-||a%xuvy]Tou 8pierpou £7Uxoup£av (xal) rc5t<y(av) &XXy|V xp^tavixt^v) dlyoiy^v, 67coax6p(5M°0 

St«p6v£iv Gtt6 tou ||ao vuv (xal) £i? tS $$$ to3i; TipioiT(dl)T(ou?) povaxoi? ^y)0s£ar(y)s) aE{6«op£at;) 

pov(y)t;) Gv£VoxX^|t(oU[;) mkvrfi (xal) G8tatj£tcrT(ou?) reap’ ^f)p(Gv) |j30 (xal) tou p6p(ou?) fjpGv tv) 

4p<pave(a tou y]p£T(6)p(ou) ypdtpp(a)To<;. EE S’ Htr(oit;) 7tot4; t(Gv) xaip(Gv) TOtpacr6pe0a, 3) fipsi? 

^ <iEXX6? t(i?) ||al t(Gv) xXy)pov6p(oiv) (xal) StaS6x(oiv) ■f)p(Gv) i?) 6X(u?) tou p6p(out;) ■fjp(Gv) t£?( 

8t’ SxXou Ysv^aOa'i rot? py)0eurt Tipu*iT((it)T(ai?) povaxot? (xal) si? xptr(^)p(i,ov) |j32 to6t(oui;) SXx(eiv), 

tva 67u<T7cGpe0a tJjv tou ®(eo)u dcYaVl^)t,TVJCFlv (xal) Tot? dlp(ot?) tGv Gy£(o>v) 7u«vt((i>v), 47rava<rraty| 

84 (xal) a3r8t; ||33 oSto? 6 0eio? Tir(aT)'J|p ’AOavdwTt.ot; SyxXy)cr(iv) 7uoio6p(Ev)ot; xaO’ ^jpGv Sp7rpoo0(£v) 

tou <po6spou xpiT(y))p(iou), G7coSi6j-||84x6p(ev)m Sy|Xov6Tt (xal) dtrei TeavTit; 8txaffr(y))p(iou) xevo£ 

te (xal) icTtpaxTo^, T^ spepaveta tou 7cap6vTOi; ■Jjp(Gv) dc7T0<pXy|T(ixou) ||35 ypGpp(a)TOt; tou yeyovStoi; 

4vGtc(iov) tiv(Gv) oExeE(oiv) tG xpaT(atG) (xal) aY(Eeo) f)pGv a30(4v)T(y|) (xal) paaiXei, tou ts 
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KotTptJtpvj Jtup Av)[L{y))Tp(tou) [|30 (xal) tou ri60ou xup Ma(vouv))X, <&Xa (xal) too npa<r(t)v(ou) 

xup Kco{vctimvt[v)ou, 7Cp6{?) §& xal tiv{uv) TipUiyrda(tov) exxXY]cnaerT(Lx)(cov) <*Px6vt{ov)t ||37 tou 

(raxeXX(a)p(tou), tou xav<JTp7]c(lou) (xal) tou ini t&v yov^t{wv), x(a)x(&) p^va *OxTci)6p(iov) t9)s 

VUV Tpej£p'icr{*te) XpC^T^s) (tvSlXXlWVO?) TOU toOu 7t(?ou £t(ou?) + 

[|38 + ‘0 SouXo? TOU xparfatou) (xal) ay(lou) ^tov a80(£v)T(ou) (xal) (3amX(6<us) KAvaTavT^vo? 

6 Aacrx«pi<; eEx^6x'^)p&? e^ypa^a ; ~ 

||30 + 'H Trapoucra npot^ie 7rap’ <JcpcpOT(6)p(wv) t&v pepwv yeyovuia eES^aei xal OeX^a-et -?j[AeT(8)pa 

(xal) t(oi?) 0gI(oi^} xal <piXeu-j|40ae6£<n v8poi<; a7u£8ouaa, ToivavTtov pSXXov (xal) crufjt.fpcjvoucra, 

8tA ti> a^tAxicrrov uxeyp^/pY] ||41 (xal) Trap* -fjp&v + 

||42 + *0 Tarcetv&te) p(Y)T)poxoX(t)TY)? Sepp(tSv) xal |j4s 67r£pTipo<; MaT0aio<; : + 

||44 4- *0 Tarceivin; ^xlaxoxo? SxTjXatou ||45 ©eofptiXaxTo? + 

I!4® 4- *0 p8yas olxovipo^ r?)? atyKOTfa)^’/]?) fx{v)t)pox6XetJLi? Seppwv Mavou^X 6 At£ix6s 4* 

|j47 4* '0 aaxeXXdtpio? t% ayttaT(iic)T (?]<;) p(v]T)pox6X(sto?) Sepptov 0e6S(co)po? 8 Aoxeiavi? 4- 

j[4a 4- '0 cxeuocj>8Xai; t(t]?) ayicoT^T^) p(y]T)pox(6)X(eco;) Sepp(cov) ©eiScopo^ Stdcxovo^ 6 

4* 

||40 + '0 xapTo<j>6Xa^ tv&yuoT(dc)T(7]e) p(v)r)pox6X(ew?) Sepptov Stotxovo? ©e (6)&(to)po<; 8 

Kou6ap«<; + 

||eo + '0 aaxeXXlou t(t]$) &YUOT(dl)T(Y|^) fi,(7]T)p07t6X(ecn$) SeppGv 0e6Scopo? Espci? 6 

AoyaptotcrT^ 4* 

j|ei + *0 ttp<ot£x$ixo<; t(y|?) otyxoT^T^) |Av)TpoTC6Xs(w?) Sepp(uv) 0e6Stopo? 6 Me^tgav)y6(;. 

Verso ; 

1162 4- '0 TTpeoTovoTclpto^ t% &yi£dt(<&)t(t]$) p(7]T)pox6Xe(ii^ SeppGv Scaxovo? ’Icorilwr)? 8 

X«veu&T(y)(;) + 

IP3 + *0 xavCTTp^mo? t% &yl£,it(4)t(7)?) p(y)T)pox6X(std?) Sepp(tov) ©s68copoe -n:psCT6ATep04 8 

SuvaSvjvA? 4* 

]|fi4 4- '0 sxl TWV yovc4t(£ov) t% ay«i3T(ot)T(7]?) p(7jr)pon(6)X(e£o?) Sepp(tSv) Mi.x(a-?|)X iepe8«; 
8 rXocSaig + 

||6fi 4. *o SouXo? tou xpaTatou (xal) aylou fjptov a80(£v)tou xal PacnX(8co?) ATjpt^Tp(t,)o(<;) 8 

KaTp<£pv)<s + 

|jeo + KwvaTavT7|voe 6 Ilpacnvo? p.apTipov UTC(^ypat^a) 

L. 9 A«up«v : au-dessas do la Hgno unc main postfirioure a transforms lo -u- on -(3- || 1H IB ^TropitjrfpcOa l 
fepe ^opj-adpE0« II 19 IxXutov : ieffe ^kkXt)tov II1. XI topav-xpir^ptov : au-doasiiB do la ligno, une main poatiriouro 
a transforms les dSsinonees k 1’aecuBatif cn gSnitlf, 
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149. CHRYSOBULLE D’ANDRONIC IY PAL&OLOGUE 

XpucrieouXXov (1. 2) 28 mai, indiction 1 
XpuuogouXXos teyos (1, 9, 17, 22-23) a.m. 68[86] [1378] 

JVempereur aooorde k Manuel Tarchaneifitds la possession sa vie durant, contre service, de la 

commune de Ldrdton, et la facultd it sa xnort de la transmettxe h son fils dean, aux mdmes conditions. 

Le texte. — Nous n’avons pas retrouv6 l'original dans lcs archives de Lavra. Nous connaissons 

ce document par: 

A) La photographic dc l’original que F, Dolger a prise (cf. facsimiles, n° 32, col. 40); il y donne 

ccttc description : « Parcliemin mince, longueur 54 cm, largeur 38,5 cm; sur l’6criture il n’y a rien de 

special h rcinarquer; l’encre est de eouleur noir&tre ; les mots dcrits en rouge (Xdyov, 1. 9; X6you, 

1. 17; 23; Mateo, TvpcerqG, 1. 24) et la souscription sonl de la m6mc teinte rouge sombre 

brillant; traces pou nettes de trous (pour lc cordon d’un sceau) au bas du document; paa de trace du 

sceau d’or ni du cordon », F. D&lger (ibidem) notant quo l’indication des dizaincs et dcs unitds 

manque dans Pan du mondo (1. 25), observe « qu’en regardant de pr6s on distingue encore des traces 

nettes des mots d6truits, dont une lettre impossible 6 pniciscr se laissc deviner 6 la fin de l’actuelle 

lacuno ». On signalcra que les marges droite et gauche ont 6t6 trac6cs & la pointo s6che; quolques 

iota souscrits. Album, pi. CXCIV. 

B) La copie donnfie par Spyridon dans son dossier (p. 145-146), probablcmcnt d’npr6s le 

cai'tulaire perdu d’Alcxandro Lavrifitfcs. 

Gyrille, qui n'a pas transcrit le document, note en le mentionn&nt (p. 64) quo la commune de 

Ldrdton a 616 donn6e par le clirysobulle 6 Tarchanei6L6s, et que « &<; <p«£veT«t cc6t6<; t6 dhptipcocrev 

ets rijv Aaupav xal o£ Aaupt&Tat t6 dhpi^paiaav ei<; voi!><; (j,ee|Ji6vtSs^ ». 

L'acte est publi6 partiollement (1. 1-4, 21-29) par DOlger, Facsimiles, n<> 32. 

Notre 6dition repose sur la photographic que PAcad6mie des Sciences de Bavi&re nous a 

commumqu6e, ct no tient pas conipte de la copie. 

Bibliographic .* Rouillahd, Actes, p. 302; Lemerle, Aulourd'un proslagma, p. 282, n. 3; DGlger, 

Begeslen, n° 3158 (lo n° 2257 — Andronic II doit Gtre le r6sultat de confusions, cf. p. xvm, n, 1). 

Analyse. — Manuel Tarchaneidt6s, oiheios de l’empcrcur, a dcmand6 quo lui soit d61ivr6 un 

chrysobulle en vertu duquel il reccvrait, dans la r6gion de Kalamaria, la commune do L6r6ton : 

cette commune, avec son pyrgos, 6tait propri6t6 de l’otVfeios do l’ompereur Georges Tzamplakdn, et 

de feu son frfire [N] Tzamplak6n, et la part de ce dernier avait 6td rficemmeut donn6e par prostagma 

& Yoiheios de l’empereur Manuel Raoul Koustougiannis; Tarchaneidt6s poss6derait la totalit6 de 

Ldrfiton sa vie durant, en acquittant le service dfl pour cette commune; h sa mort il aurait la faculty 
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de la tronsmcttre & son fils et h^rifcier, Voikeios de I'empereur Jean Turchaneibtes, qui & son tour 

acquitterait le service dh (1. 1-8), Dispositif, reprenant les stipulations pr^dentes, et priciaant 

que Manuel Tarchanei6t&j ne pourra Stre inqui^W ni par [Georges] Tzamplakfin, ni par [Manuel] 

Raoul (1. 8-17). Conclusion (les m^raes clauses sont une seconde fois r6pet6es), date, signature 

autograplie d’Andronic [IV] Palfiologue (1, 17-29), 

Notes, — Date. La disparition de l’original, que seul Dolger a vu, le fait que Dolger ne semble 

paa avoir reconnu de fa$on assume si les deux derniers chiffres manquants in l’an du monde ont 6t6 

effaces, gratis, surcharges, ou n’ont jamais et6 Merits, peuvent laisser un doute sur la date et sur 

1 attribution. Entre 6800 et 6899 (1292 et 1391), pour le mois de mai d’une indiction premiere, un 

empereur Andronic peut etre Andronic II (1303, 1318), Andronic III (1333) ou Andronic IV (1378), 

Dfllger £carte les deux premiers, parce que leurs signatures connues sont difterentes de cello de notre 

aete, et aussi, avec raison, parce que les personnages mentionn<5s indiquent une date plus basse, II 

s agit done d Andronic IV, dont ce serait la seule signature aujourd’hui connue, Rappelons 

qu’Andronic IV se fit couronner le 18 octobre 1377 et fut d6tr6n6 le premier juillet 1379 : Papadopu- 

los, Genealogie, n° 81. 

Prosopographie. Le destinataire, Manuel Tarchaneidtfes, et son fils Jean : cf. Adcs Kutlumus, n0 32 

(lettre 6crite de Thessalonique, en 1375, par Manuel Tarchaneifit&s in son frfere, Doukas Tarchaneiotfes, 

pour lui communiquer 1 opinion de leur p&re, grand chartophylax de la mfitropole de Thessalonique, 

sur un point de droit) et n° 33 (acte de la m6tropole de Serrfes, aoflt 1375, signfi par le k^phali de 

Serrfea, Manuel Doukas Tarchaneifites, destinataire de la lettre prfic^dente, qui conceme la mSme 

affaire). II eat surprenant que deux friraa portent le m3me pninom, et l'on peut se demander si le 

premier des deux actes de Kutlumus, qui n’est connu qu'en copie, ne se trompe pas sur ce point : 

en tout cas le Manuel Tarchaneidt&s de notre document est Tun des deux Manuel Tarchanei6t6s de 

Kutlumus, Sur des Tarchaneidtai du xiv0 s., cf. plus rficemuiant : Hunger, Kaiser Johannest 

p. 369-375. Plus anciens sont l’Andronic TarchaneioUs 6tudi<$ par Catherine Asdracha (Les 

Rhodopes dans la deuxifemo moitifi du xm0 si&cle : prosopographie, BEB, 31, 1973, p. 284-285); 

le Michel Doukas Glabas TarchaneiStfes 6tudi6 par G. Th^ogharid^s (dans ’Etchot. ’Etce-v. (IhX. 

SX- nav. Qeeo., 7 = MManges Charit&nides, 1956, p, 183-190); et par Asdracha {art. cite, 

p. 287-288). Notre document laisserait supposer que Manuel Tarchaneifitfes s’6tait ralli6 in 

Andronic IV, tandis que Georges Tzamplakfin et Manuel Raoul auraient par leur attitude m6ritd 

d’etre d6poss6d6s de L6r6ton, Georges Tzamplakfin et feu son frfere N Tzamplakdn, anciens 

dStenteurs de LorGton : sur plusieurs TzamplakGnes du xiv0 s., dans des textes rGcemment publics, 

voir Lemerle, Aulour d’un prosiagma, p. 281-285 (avec la bibliographieant6rieure); Idem, Prahlihon 

de Karakala, p. 296-297; Ades Esphigm&nou%, notes aux n°« 18 et 19; cf. surtout G. Th3ocharid£:s, 

Oi T£ap,7rXci>t(OVe<;, Maxs8(m>t<£, 5, 1963, p, 125-183; compldtfi sur quelques points par l’Gtudc 

du m6me, Eine Vermhchtnisurkunde des Gross-Sfcratopedarchen Demetrios Tzamplakon, Poltjchro- 

nion. Feslsdidft Franz Ddlger gum 15, Geburtslag, Heidelberg, 1966, p. 486-495 (testament de 1366- 

1367). Les TzamplakSnes de notre document, qu’il connatt par les Facsimiles de Dolger, sont 

simplement mentionnGs par ThGocharidfes dans la premise de ces deux etudes, p, 179, Manuel Raoul 

Koustougiannis, dfitenteur d’une partie de L6r6ton aprGs la mort d’un des deux fr&res Tzamplak&n ; 
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depuis la monographic toujours cit6e de A. Chatz^s, Ot 'PaoiX, 'PdcX, (PaXai (1080-1800), 

Kirchhain, 1909, de nombreux Raoul sont venus s’ajouter & ceux que l’on eonnaissait, mais peu qui 

autorisent un rapprochement avec le nStre. L’identification, faite par Ddlger (Facsimiles, n° 32), 

avec un Manuel Raoul PaUologue (en 1399 ; MM, II, p. 304 sq.), est au mioux une hypoth6se. 

R.-J. Loenertz a public, d’un Manuel Raoul, des lettres 6crites de Thessalonique (la premiere) ou du 

PMoponn^se (les onze autres) entre environ 1355 et 1369 : Emmanuelis Raoul epistulae XII, EEBS, 

26, 1956, p, 130-163; cf. aussi, sur ce personnage, V, Laurent, dans BZ, 49, 1956, p. 353. Le mtlme 

Loenertz (Correspondance de Manuel Cattcas, Citd du Vatican, 1950) a publid des lettres (noa 46, 58, 

60, 61, 77) adress^es entre 1398 et 1402 k un Manuel Raoul qui se trouve en Chypre, et qu’il identifie 

(ibid., p. 77-78) au destinataire dJune lettre de Manuel II Papologue, lui aussi entr6 au service du roi 

de Chypre, parce que son antipalamisme lui avait fait quitter Constantinople. Quelques indications 

bibliographiques encore dans Particle ci-dessus cit6 de TH^ocHAniDis, dans Polychronion, p. 493, 

Enfin la monographie nScente de S, FassoulakiIis, The Byzantine Family of Baoul-Bal(l)es, AthSnes, 

1973, mentionne (n° 42, p. 57) le Manuel Raoul Koustougiannis de notre document, qu'elle connait 

par les extraits publics par F, Dfilger, 

Sur L6r6ton, cf, 1’Introduction ct 1’Index (Acles Laura IV). 

Acte mentionnd: Prostagma qui donnait h Manuel Raoul Koustougiannis la partic de L6r6ton 

qu’avait d6tenue feu [N] Tzamplakfin (1. 4) : ce devait 6tre un prostagma de Jean V (Dolger, 

Regeslen, n° 3157 : Andronic IV ou peut-etre Jean V) : perdu. 

+ ’Enel & olxeio^ tt) PaoiXsEa [xou xup Mavou'fyX 6 Tocp^aveukvy)<; dtvkpspB xal 7tapsx«XE(rev sit; 

T?)V p«tnXsE(av) ptou tva nop(ay)Tat, ||3 xpuo36ouXXov auT(y|i;) xal l7uXa6v)Tai tou rcepl KaXaptapEav 

^tepiou too AtoptoTou, too xaTej^optivou piEvct xal tou tv aurto rciipyou 7cap<& te |j3 tou oExetou tt) 

PacnXeta ptou x(u)p PetopyEou tou TOxputXdcxtovot; xal tou dcSsXqpoG auTou tou T^aptTtXdcxtovot; £xetvou, 

o3tivg<; piEpl<; tou Toioik(ou) ||4 x&>ptau 7Tp& fiXtyou Slot 7ipacrr<!cyptaTO(; 7cpi>c; tSv olxeiov tt) 

PamXeEa ptou xup Mavou^X 'PaouX tbv KounToiiyiavviv, xal y.a.'vlyj) xal v^pt-qrat |]B o5to<; S^ 6 

Tapxav&ttioTvjt; t%, 6XoxXrjpou t& toioutov AtoptoT&v dtvevoxX^T&ji; xal dtSiatrelcrTtoi; £<p’ Spto 

Tvj<; ^tovjt; a&Tou, dl7io-j|6SiSo6^ t^v dtv^xoucrav xal 3<p£iXopt£vv|V 67ikp aurou SouXeEav, xal £v Ttp xatpSS 

Tvj<; TeXeuTTjf; ail)Tou dtSetav Trapcwi^pujwci ||7 touto xal Ttp&t; t&v otxstov tt) fJaatXeta ptou x(u)p 

’Ito&vvyjv t&v TapxaveitJtTTjv t3v yv^otov uliv xal xXyjpovAptov auTou, &7toSiS6vTa ||e xal toutgv 6pto£to<; 

rf)V div^xouaav xal 6<pstXopt£vY)y O^p ailToo SouXeiav, t))V 7iapdexXy)cnv a3roo euptEVtot; upoffSelapiSvY) 

||° ■?) (3adtXefa ptou t&v 7iap6vTa xpuo66ouXXov AO PON £mx°P’*}Ye*' xal smSpaSEiiet auT^, Si* o3 (xal) 

||10 eOSoxei xal 7tpoaT<iccT<rEi xal Siopt^eTai i7iiXa6^cr0ai thv S7)XtcO^VTa xup Mavou’fjX thv Tapxaveit&T7)v 

tou elpy)pi£vou X“pt°u ||u tou Atop to tou xal xaT^ei7 xal v^piscrOai auri pieTa xal tou tv auTto wupyou 

AvevoxX^Tox; xal dtSiaaeloTox; dlvatpaip^Tox; te ||13 xal <jtvarcoa7cdt<TTto<; pieTa tyj<; 7cspioxv)<; Hal 

xal Ttov SixaEtov auTou Sicl TidltTy]<; &utou tt}<; ^to^^, prl| e6p£cTX0VTa [|ia Tiapot t<ov dtvayeypapipifivtov tou 

te T£api7rX<£xtovo<; xal tou 'PaoiX £tcI t$) xaTox^j tou tgio6tgu AtoptoTou SievS^Xyictiv % ||14 xaTaSuva- 

aTetav nvdc, iyeiv xk tgutov dtSetav Iv Tto xaipto rf}<; teXeut^? auTou 7iapa7c^pu|;ai duT^ piem xal Ttov 

elq oLurb ysvv)-||16crop^vtov 7iap’ dtuTou Stxaltot; peXTitocretov xal 7cp6<; pi6vov tSv SiaXrjcpO^VTa 

TapxavsitloTTjv t3v toutou ut6v, a7toSt-||1GS6vTa xal auTftv ox; eKpvjTai rJjv dvqxouaav xal AcpeiXop^vTjv 
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uTt^p auTot) SouXe£av xa9<J)? xal 6 7taT$)p «utou xaTitywv ||17 auro. T?) youv xal Suvdepet too 

7tap6vTo? ypucrofioijXXou AOPOY t% PaaiXsta? pou xa0££et ||18 p£v xal vep>)07)creTai 6 8v]X<o0el? 

TapyaveicVnr)? t& toujutov X“P^ov AtapoiTitv psT<S: xal tou ev aurip miipyou xal t% EeptoyY)? j|1B (xal) 

vop% xai t«v Sixalwv auTou Sta 7udc<T7)^ aurou t% Cwvj? (jcvevoxX^TM? xal aSiaiTeiaTOx;, &va<paip£T<o<; 

(xat) avaTToaxaaT(w£;), ||ao «7roStSo'j<; rfyv &<petXop£vY)V ux^p auTou SouXetav, s^et t£ #8eiav 7wcpair£p,t(jat 

aori &? s?pv)rai xai Tspix; t&v Sy)Xto0£vTa ||21 ul&v auTou t&v Tap^avetdmjv h tm xaipfij t9)? TeXeurT)? 

<£utou, dbuo8t$6vTa xal tqutov 6p,o£«c; t$)v dipetXopivyjv {)7C&p [j2B ocutou SouXe£av. EE? yctp t$)v rcepl 

tq6tou (3c6atav dcotpclXsiav £y£veto aurw 6 rcapdiv ^puff6-j|236ouXXo? AOFOS ttj? pauiXeta? p,ou, 

dbroXuOsl? x(a)ra r^v sExoottjv &y&6y)V 'ro^ II24 Ttap&VTo? MAIOT (xrjvb? tt)? evicrapiv/)? IIPiQTHS 

ivSixTtfiivo? tou |j26 ^axiaxiXtoCTTou 6xTaxotnocrrou vacai (?) &rou?, h & xal tI> ^(jii-||aeTspov 

£6<ts6&<; xal 0eoEp66X>)Tov {j7uea7)p,y)vaTo ||27 xpotTo? + 

+ ’ANAPONIKOS 'EN X(PIST)H TQ 0(E)Q ni-||a82T0S BASIAETS KAI ’ATTOKPA- 
||a&T£2P P£1MAI(QN) *0 nAAAIOAOPOS + 

L, 26 vacai (?) ftf, notes ; oomplfitor JySorjxooToO Sxtqu. 

150. ACTE DU CESAR ALEXIS ANGE 

napaSoTue&v ypap.jia(l, 14-15) Janvier, indiction 7 

[1384] 

Alexis Ange [Philanthrdp&nos] met la N6a Mond de Thessalonigue en possession du kastron de 
Kolydros, dont apr&s sa mort elle aura la pleine propri6t6. 

Le texte. — Nous connaissons ce document par la copie m6di6vale authentifi6e conserve 

dans les archives de Lavra (tiroir 3, pi&ce 137 = Inventaire Pant616im6n, p, SI, n° 109), ou nous 

l’avons photographies : rouleau de papier, 255X300 mm. tftat de conservation mediocre (taches 

d’humidit6 et coupures du papier). Le texte est 6crit paralElement au long c6t6, L’encre est de 

couleurroussdtre, plus sombre dans la souscription. Pas de trace de sceau. — Notice sur le verso d'une 

main du xv6 s. : + ’'Ioov too yp^ppato? too xaferapo? t& Sti t&v KoXuSp6v +. — Album, pi. CXCV. 

Ge document n’est transcrit ni mentionn6 dans aucun cartulaire. 

L'acte a 6t6 public par Th6ocharid&s, N4a Monb> p. 320-322 avec un facsimile (p. 343). 

Notre Edition repose sur notre photographie. Nous mentionnons en apparat une m&ecture et 

une restitution diflferente de celle du premier 6diteur (E). 
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Bibliographic: Voir ci-dessous, notes. 

Analyse. — En raison des etroites relations qu'il a entretenues avec l’ancien higoumdne du 

monastdre de la Thdotokos dit Nda Mond, feu Makarioa Choumnos, et qu’il entretient avec I’actuel 

higoumdne Gabriel et les raoines, et dans son ddsir de contribuer k la prospdritd du monastdre, 1’auteur 

a ddcidd de transmettre A celui-ci l’un de ses biens, pour le salut de son Ame et en vue de sa commd- 

moraison (1, 1-6). II met la Nda Mond en possession de son kastron de Kolydros, qu'il possdde en vertu 

d'un acte sous serment (opxtopoTixdv) et d'un chrysobulle de l’empereur Manuel Paldologue et de son 

frdre le despote Thdodore Porphyrogdndte (1, 6-8). Le monastdre le possddera dans les conditions 

stipuldes paries pieces ci-dessus citdes, c’est-d-dire en pleine propridtd; toutefois 1’auteur leconservera 

sa vie durant, et c’est aprds sa mort que la Nda Mond en deviendra pleinement propridtaire (1, 8-14). 

Le present acte a dtd dressd et remis dans le trdsor (trxsuotfnAdbuov) de la Nda Mond; date; mention 

de la signature autographe du cdsar Alexis Ange [Philanthrdpdnos] (1.14-17). Formule d'authentiflca- 

tion de la copie et signature autographe du mdtropolite de Thessalonique, Isidore (1. 17-18). 

Notes, — Cet acte a dd dtre dtabli alors qu’avait ddjd commencd le sidge ou, plus exactement, 

le blocus de Thessalonique par les Turcs, qui devait durer quatre ans et aboutir A la chute de la ville 

en avril 1387. Le bien dontil s’agit est probablement l’actuelle commune de Kolindros, dans l’dparchie 

de Pidrie (Katdrini), nome de Thessalonique, done aux confins de la Macddoine et do la Tliessalie. 

Un autre monastdre tliessalonicien, celui d’Akapniou, possddait aussi A Kolydros un bien qui 

provoqua une Apre dispute : cf. Laurent, Nouvclle fondalion, p. 124-125 (d'aprds MM, II, p. 200-203 

et 518-520); Th£ocharid^s, Nka Monk, p, 324-326. 

L’auteur est le cdsar de Tliessalie Alexis Ange, frdre de Manuel Ange ; cf. notamment N. Bdifes, 

Sup.SoX’f) eE<; vJjv EcnropEav tcov jjtovfiiv tcov MeTscbpcov, Bu£avT£<;, 1, 1909, p. 236 y'- S' ; Idem, 

SepStxtfc xal [3uCa-v'uax<3t ypipfJtaTtt MeTetipou, Bu£avT[<;, 2,1911-1912, p, 24-27 (acte du mdme cdsar 

Alexis Ange d'aoht 1388); M. Lascaris, Naot xal fwved ©saaaXovExv)? tA 1405 eE? t& 'OSoiTtopixdv 

tou Ax SpoXivcrx Tywrtou, TAjjloc; K, *Ap(jtevo7rouXou, Thessalonique, 1952, p, 315-344, cf. 

p, 337-338; Dennis, Manuel II in TViessa/omca, p. 104-105; Theocharid£3, Nka Monk, p. 327- 

332; Barker, Manuel II, p. 46, n° 127; FerjanSic, Tesalija, p, 265-276. La mort d’Alexis Ange est 

postdrieure A ddeembre 1389 : cf. notre acte n° 151. 

Sur le monastdre thessalonicien de la Nda Mond, et son fondateur et higoumdne Makarios 

Choumnos (1. 1-3), mort avant janvier 1384, cf. surtout Laurent, Macaire Choumnos; Idem, 

Nouoelle fondaiion; G. Th^ocharid^s, ‘H N£a Mov$j OsacraXovExv)?, MaxsSovixdt, 3, 1953-1955 

[1956], p. 334-352; Idem, Nka Monk. 

Sur Gabriel (I. 4), higoumdne de la Nda Mond aprds Makarios et futur mdtropolite de Thessa- 

lonique, cf. B. Laourdas, *0 r«6prJ)X ®e<T(jaXov£xY]<;. Bioypacpixdc, ’A0y|vo(, 55-56, 1951-1952, 

p, 199-214; V. Laurent, Le mdtropolite de Thessalonique Gabriel (1397-1416/19) et le convent de 

la Nda Moni, ' EXXvjvixdc, 13, 1954, p. 241-255. Laurent pense qua Gabriel quitta Thessalonique et 

la Nda Mond, pour Constantinople ou il devint higoumdne de Ch6ra, pau avant la chute de la ville 

aux mains des Turcs en avril 1387; il y serait revenu au plus tard en 1394 (de fait il n’est pas 

mentionnd, en ddeembre 1389, dans notre acte n° 151). 
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Le mdtropolite de Thessalonique qui authentifie la copie de notre acte est Isidore Glabas, et 

par consequent cette copie a ltd dtablie entre janvier 1384 et 1396 : R.-J. Loenertz, Isidore Glabas, 

mdtropolite de Thessalonique, 1380-1396, BEBt 6, 1948, p. 181-187. 

L. 4 : noter la forme verbale &Ycovd(6(xe0sv, 

Actes mentionn&s: L. 7-8, SpxcofxoTixftv xotl xp^SouAXov 7rap<i too (...) (SacriXlco? xupou 

MavoU’ijA tou IlaXatoXfiyou xal xapa too aSeXtpob aurou too (...) SecttoStou xupou ©eoScSpou tou 

Tropcpupoycvv^Tou (cf. aussi opxcojxoTixA x«l ^P1-1 cr^6°uX?ux, I. 10; IpxcojxoTtxol yp<£|x|xaTa xal fiacnXixot 

Xpuo66ouXXa, 1. 14). II s’agit manifestement dfau moins deux actes, perdus, que Dfilger, Regesten, 

n° 3175 a etb, enregistre tous deux comme de Manuel II, considdrantle second comme la confirmation 

du premier. Gela ne nouaparait pas vraisemblable. Notre acte suivanL(n° 151), qui est aussi du cdsar 

Alexis Ange, concerno un bien que celui-ci ddtenait dgalement en vertu d’actes dmanant du despote 

Thdodore Porphyrogdnftte, un orkdmotikon proslagma, et de Manuel II Paldologue, un chrysobulle 

de confirmation : il est probable que la mftme procedure se cache sous les expressions peu claires de 

notre piftce. Alexis aurait regu Kolydros par un ovlcdmotikon du despote Thdodore, confirm! ensuite 

par un chrysobulle de Manuel. Gf. Dennis, Manuel II in Thessalonica, p. 99-100 : Dennis estime que 

Thdodore, ddsignd comme gouverneur de Thessalonique en 1376, mais incapable d’exercer ses 

fonctions jusqu’en juin 1379, a donnd Kolydros ft Alexis Ange, apres cette date et avant sa designation 

comme gouverneur de la Morde en 1380-1381 [toutefois, selon Barker (Manuel II, Index s.v. 

Palaeologus, Tlidodore I) celui-ci ne serait devenu despote de Morde qu’en 1382]; et que la confirma¬ 

tion par Manuel doit se placer entre novembre 1382 et janvier 1384, date de notre acte. 

4- ’ExeiS-)) 7tp£> xonpou ay^7CY)v xal 7tAv)pocpop£av [xeTa tou ti(xicot<£tou Iv lEpo|xovdixoi.? 

xal xaQvjyoojxIvou ||3 ty)? creSacrfxta^ (-SaaiXiXYji; xal 7r(aT)piapxixvj<; fxovv)? tv)? ftTOpayta? 0(eot6)xou 

xal ItuxexXyijxIvy)? Nla? Movy)? tou xup ||3 Maxaptou exelvou tou XotSfxvou, ^cradicoi; xdcXtv £ypp(ev) 

xal [xst& tou vuv etipicrxoplvou Tifxi«T<£Tou Iv JEpo|xov<£xoi? (xal) ||4 xa0Y)youfxlvou tou xup TaSpi^X 

(xal) tcov Xqikcov <5<XXcov &SeX<pfovf (xal) <ppovTl^o(xsv xal &ycovi,l(6fXE0£V 67csp au£Tdl-||6c7sco? x(al) 

PeXticoosco? ty)? Toiaing? (xovvj?, I<p<£vv] [xa? xaXftv xal ^OeX^crafxev Eva (JoYiO^ocofxev xal lx tcov 

xtyHI^tcov y)[xcov (XEpixftv t£ x^Plv ^xi-xy]? ^(cov) tr(coTY))pl(a<;) xal fxvYifxoodvou f|[x(cdv), ^ 

7tapaSlSopsv t& x&rrpov ^[xcov r(ftv) KoXuSp(dv), ||7 fiiTSp Sxopev Si’ opxofxcoTixou xal 

Tcapd tou xpaTaLou (xal) Ay(fou) -?|{x(cov) aft0(lv)T(ou) xal pamXlco? xupou Mavou^XTou naXatoX(6)y(ou) 

[|8 xal 7iapa tou dSsXcpou aft tou tou aftGIvrou 'fjjj,(cov) tou TravEUTUxcoTaTou SsctoStou xupou ©soSctpou 

tou TCopepupoYsv^Tou ‘ 7rap[a]-[| °8lScopsv SI touto npin; ty/v ToiaftTYjv 0e£av povvjv tou ImxpaTeurOai 

xal SecmA^eaQai bn* aftry)?, xa0d)? SiaXajxMvoucn ||10 ra opxopcotixA (xal) xpu®^0^^ tcov aytcov 

Y/pwv aftOevTwv xal (3amX!tov, &q hot, Troicopfsv) Iw* aurb i) tol olv pouXSpeOa, i)Y0UV l|u tt^Xeiv, 

Xapl^siv, Trpoixt^eiv, ^vTaXXtxTTELV, xXy)pov6pot<; lav (xal) Qstot? vaoT^ dctpiepouv * tiA^v va 

touto |jIa ^(xe^ ^co^ !<p* 6pco tv)? !^tovj? •fijxoov, p£T& Si tIv OdlvaTov -?)(xcov va tS 1x^1 ^ >tal rcoXXaxco? 

SvjiXcoOsicra ffe(6ac7pl)a Nla MovJ) xaTa TeXslav ||13 S?o7T0rtav (xal) Ava^alpeTov xuptiTVjTa pera 

tc^ov)? tv)<; vop,^? xal TcspiaxTj? aurpu [xaT<i Tii? 7TEpiX-?)]^t? tcov 7rpo-j |l4[avaYeYPalJ'(jl^vaiv 6pxcopoT]ixcpv 

Ypa[X|x<iT(cov) (xal) pacrtXLxSv ^puoofiodX/X/cov, ’Exl toutco y^p Iy^veto (xal) t! 7iapliv 7rapaSoT(ix)(Sv) 

1115 Yp^(X(xa (xal) IxsSIQv) ly tco axsuocpuXaxEtto t% cre6acT(xl(a?) Nla? pafftXixvj? (xal) 
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rc(ax)piapxiW)S Mov9j<; Sl1 dcacpiiXei.av, j|10 (atjvI ’Iavvouaptai (IvSixvicev)o; C1^ * Slot V(^P) P^Saiov 

67reYP<^<f,ct Ka^ Sia rf\c, epwjc xetP^ : : ^Xe (Ka0 ^TtoypacpV x6 * ’A?i£iG<; ]|17 ’'AyVeXoi; 6 Katcrap : 

To Ttapiv Hffov <xvxi6AyjQ£v (xocl) eupsQ&v xaxa 7tdlvxa s^tcra^ov tw 7tp6ixoxuTOji wuxou uusyp^cpv) (xal) 

7rapJ ■fyi(Sv) : 

||18 + ‘0 TAflEINOS M(HT)POnOA(I)T(HE) ©ESSAAONIKHE TSIAQPOS : + 

L, 10 % toi : lege eK -a || 1, 13-14 irpoavavsypotiApi^vtiJv : -rcpoavatpspG^VTwv E || 1, 16 y(£p) ' Y® E- 

151. ACTE DU CESAR ALEXIS ANGE 

PlapaSoTiKov YP^a (1. 12, 18) Ddcembre, indiction 13 

[1389] 

Le c&ar Alexis Ange [Philanthr6p6nos] met la Nda MonS de Thessalonigue en possession du 

monydrion tie Sainte-Phfitis, sis & Thessaloniaue, 

Le texte, — Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conserve dans les archives de Lavra (tiroir 2, piiscc 116 = Inventaire Pant&ldimQn, 

p. 13, n° 60), oh nous I’avons photographid : rouleau do papier, 295x295 mm. Bon dtat de conserva¬ 

tion (une ddchirure b la ligne 1 ct des taches d’humiditd & la 1. 5). L’encre est de eouleur ocre, sauf dans 

la fin et la partie autographe de la souscription qui est dcrite h l’encre bleue (et non verte, comme 

on le dit gdndralement), Pas de trace de sceau, Dans la partie infdrieure du document, reside en 

blanc, une main moderne a tentd une identification de I’auteur du document, — Notices au verso : 

1) D’une main du xvie-xvna s. : + Touxo xatcrapo? Slot x$]V 'Aylocv <Dmx£8« ei$ x’Jjv 0eaoaXov[x7)v. 

2) D’une maison du xix® s, une mention d’archivcs, — Album, pi. CXGVL 

B) La copie de l’original transcrite par Thdodoret dans son cartulaire (fol, 138 ou p. 275), oil 

il note par errcur que les deux derniers mots de la souscription sont dents A l’enere verte. Cette copie 

est reproduce par Spyridon dans son dossier (p. 46-47), 

L’acte a dtd dditd par Spyridon LavriOtds, dans ©eoXoYta, 5, 1927, p. 266-267; par Laurent, 

Nouvelle fondalion, p. 129-130. 

Notre Edition repose sur la photographie de I’original, ct ne tient pas conipte des copies, Nous 

compldtons la ligne 5 effacde avec l’aide de Thdodoret. Nous ne notons pas les variantes des Editions 

de Spyridon et de Laurent, qui reposent sur la copie de Thdodoret. 
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Bibliographic: G. Theocharid^s, dans MaxsStmxdi, 3, 1956, p. 336, n. 3; Lemerle, Auiour 

d'un proslagma, p, 271; voir ci-dessous les notes, 

Analyse. — De la gfindrositd des empereurs, et par un orkdmolikon proslagma du fils de 

1’empereur, le despote Theodore PorphyrogSn&te, l’auteur tient, comme bien patrimonial, le mony- 

drion de Sainte-Plihtis, sis dans Thessalonique (1. 1-5). Plus tard, pour plus de sfiretd, il a obtenu un 

chrysobulle de l’empereur Manuel Paldologue, confirmant le susdit prostagma (1. 5-7). Puis, dans les 

arrangements qu’il a faita avec les Musulmans, il a « offert (?) »le monydrion de Sainte-Plidtis, avec 

ses autres biens < en toute liberty »(I. 7-8). Maintenant il l’offre A la Thiotokos dite N6a Monfe et k 

ses moines, et le lui consacre et transmet, avec tous ses droits, pour le salut de son &me et de l'&me 

de sa femme, la kaisarissa Radostlilava Angelina (1. 8-12). Ddsormais et k perpdtuitd le monastcre de 

la Thdotokos aura la pleine et entidre propridtd du monydrion, sans pouvoir Stre inquidtd k ce sujet 

par personne, notamment pas par la partie du donateur, en vertu du chrysobulle et orkdmolikon 

proslagma des empereurs, etdu prdsent acte de inise en possession (1. 12-18). Adresse, date, signature 

en partie autographe du cdsar Alexis Ange [Philanthrdpknos] (1.18-20). 

Notes. — Sur l’auteur de cet acte, cf. notre acte n° 150, notes. Sur son Spouse, Maria Radoslava 

Angelina, cf, Laurent, Nouvelle fondalion, p. 129, n. 5; R.-J. Loenertz, Un prostagma perdu de 

Thdodore I« Paldologue regardant Thessalonique (1380/82 ?), EEBS, 25, 1955, p. 172; Ferjanci6, 

Tesalija, Index, g.v. Marija Angelina Kesarisa. 

L. 7-8, dXXa S?) xal - xty)p,£tcov : lesens n'est pas clair (cf. notre Analyse). Laurent, analysant 

ce document (Nouvelle fondalion, p. 128), comprend : «Or, A la suite d'accords passds avec les 

Musulmans, Alexis dddia ce monydrion avec l’ensemble de ses biens tout en en conservant la libre 

disposition », Il considdre {ibid., p. 123) que les Turcs, aprds la prise de Thessalonique en 1387, 

procdd&rent< k un regroupement de la propri6td foncifere dans la Macedoine occup6e »; et que le fait 

qu Alexis << d6dia 3 (Trpocr^vs^oi) Sainte-Ph6tis avec ses autres biens <tn’aurait gu6re de sens si l'on ne 

devait pas comprendre par 1& que l’ensemble avait 6t6 inscrit sur les rflles des biens vakoufs et done 

rattachd pour cela mfrme k quelque monse conventuelle, sans que le propri6taire en perdtt pour autant 

la libre disposition (sIq Tcaoav £Asu9eplav) «. Nous ne tenons pas pour assume cette interpretation. 

Nous ne connaissons pas la nature des arrangements passds par le c6sar de Thessalie avec ses voisins 

turcs; ils devaient dvidemment tendre k sauvegarder pour Alexis la propridtd de ses biens, 

peul>dtre en donnant & ceux-ci un statut privildgid, qui en tout cas les exemptait de tout imp6t 

payable aux Turcs (ei? rcaoav £>.su0epf<xv), 

Aoles menlionnis: 1) Orkdmolikon prostagma du despote Tlidodore Porphyrogdndte (1, 1-2, 7,17), 

donnant au cdsar Alexis Ange le monydrion de Sainte-Phfltis k Thessalonique : perdu; cf. R.-J. 

Loenertz, arl. ciU, p, 170-172, 2) Chrysobulle de Manuel II (1, 6,17), confirmant cette donation : 

perdu; cf. Dolger, Begesten, n° 3173 a; Laurent, Nouvelle fondalion, p. 122 et n. 5, et Loenertz, 

loo. cil Sur les deux actes, cf. Dennis, Manuel II in Thessalonica, p, 100-101 ; celui de Theodore 

aurait 6t6 dSlivri entre juin 1379 et 1380-1381 (mais pour cette demi&re date, cf. notre n“ 150, A des 

menttonnis), celui de Manuel entre son arriv6e k Thessalonique en 1382 et la prise de la ville par 

les Turcs en 1387. 
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+ ’EtoI &tx6 xt)? n:p6? $)pt(a?) E[Xe]Y)fjtoortiw]? xGv xpaxatow (xal) [aytjwv a&Oevx&v *fjpt,Gv x(ai) 

PacnXiiov, £xt Si (xal) Si* Spxoptaixixou Txpoaxdcyptaxo? ||2 xou dcytou ^ptcov au6£vxou xou ulou xou 

xpaxatou xal aytau 'fjixaiv au0£vxou (xal) PaatXe(co?) BecrrcSxou xupou ©eoScipau tou TCop^pupoyew^Totu], 

||a stiepysr/)0ei 7tpS(?) ^(a?) x«^ ^Yov yovixttiTY)To? xi evxi? xvj<; Qecra'aXovtxy]? pto\"6Spiov xf> x(al) 

si? Uvopta Ti(Aci)(jLsvov tv)? ayt(a?) (j,syaXo-||d(x<ltpTupo(; <I>coxtSo?, ptexoi rcdccnQ^ x5j? voptv}? x(al) jxeptoxY)? 

aiix?)? x(al) Sixataiv (xal) 7tpovo|At,tov &v ifyet, ^Xt0V'TS? ^Setav xou Ttotstv in aiixi 116 -rcdtvxa -fed So[xouv]xi}i 

ifjj/.tv cJxj xiXEtot Ssemdxat auxou ’ si? iaxepov Se to£Xiv Slot TceptccxaiTipav e7ietx^piooriv EUspYsXY)0y)pi(Ev) 

Qetov x(al) ||8 7cpocrxuv7)x6v xpu^®ouXov Xfiyov xou xpaxatou (xal) ay {tou) ^(jt&v aiOivxou (xal) 

pat7tX(£io?) xupou Mavou'fjX xou naXatoXiyou Pe6ataiv x(al) STCetXYjpaiv ||7 xvjv St1 Spxoptamxou 

7tpoaxdcy(jtaxo? TCEptXvjtjHv, A? Ua fyei x6 crxipyov, xi> pa£6atov x(al) x& AxXiwjtov * aXXct Btf) x(al) 

ev xat? xaxacrxdccfsat A? ||8 Exotica ptexa x&y MoucrouXjAdtvaiv 7rpoa£vei;a xal atixS el? TcdttJav iXeuQeptav 

(jtevdt {xal) xaiv sxipiov 'fjfjtaiv xx7](Jtaxiov * vi)v Si s-||0cpavot ‘fjpttv xaXSv xaxa x$)v TxapaSioatv (xal) 

i^oucrtav (xal) 7xpoosv£yxo)(jtev x£> xotouxov (jtoviiSptov x?j? <£yl(a?) pi£yaXa|jtapT(u)p(o?) 

j|10 OcoxtSo? xt) Travdcyvai (xal) 0(so)5 ^ptaiv [A(Y)x)pl XT) ti-rcepayta ptou ®(sox6)xw xv) x{al) E-juxexX7)pt£vY) 

N£a Mov^i x(al) 7Cpi? xou? £v auxyj eupEtaxcoptivou? |[u (jtovaxou?, x(al) acptepai x(al) raxpaStScoptot 

touto (JtExdt x(al) to&vxcov xGv Sixatiov Sv X^Ptv 4'UXW^S a(ioxY])p£(a?) x^j? xe spt5)? x{al) x5j$ 

(jtEx* epii ||12 auveiivou xaiaaptacry)? ’PaSoaOXdt6a? x9j? ’AyYsXtvv)?. At1 ou x(al) TxapaSyjXioptev Sta 

xou Ttapivxo? ^(Jt“v 7;apaSajxtxou yp^tAH-axo? xS |j13 xax’ olxstav OiXy)c(tv) yeyovivat 7t«p* ^puSv, 

Uva a7x6 xs xou vuv x(al) el? xou? e!;9j? dt7tavxa? ativa? xaxixst x(al) SeuTtS^et x6 xotoGxov ||14 ptoviiSptov 

-?) £Ts{6aa(Jtta) (jtovvj XT)? iTOpayta? ptou ©(eoxi)xou avevox^xw? 7TdlvxY), avatpaipixto?, <ixoXo6ii)xo? 

x(al) ava7Coimd(<7xa)?, 7totetv xi ||15 x(al) xpdcxxetv fat* aux6 ^ xot 5lv (xal) poiiXstxat <o? olxetov aux?)? 

xx^fJta, |x$) eiipetcrxiov reoxi xGv xatpaiv TOxpdl xtvo? x/)v otAvS^xtva, ||l° Si£v6xA|T{Kv excl x^j xaxox?) (xal) 

vo(Jt9j auxou, pt^xs dtixi xou ptipou? ptou UXou (jt*/|xat (jt'l)v xap’ iiXXou xtvS? 7rpoff47rou, xaxdt ||w x^jv 

7fepU7)tJnv xou xputro6oiiXou (xal) ipxoptwxtxou Txpocrxdtyptaxo? xiov xpaxatwv (xal) &y£aiv aGOsvxwv 

^[xoiv x(al) pacrtXiiov, x(al) xa-[|18xa x-l|v 7teptX7)|itv xou mpivxo? *f|(jti5v 7xapaSo}xtxou ypdtptptaxo?, 

xou ysyov6xo? x(al) eraSwOivx&)? x^| x(al) -ruo^ax^? SY)XoOY)cio)ptiv7] ||10 aeSaffptta flaaiXtx?) (xal) 

75(ax)ptapxtX7) ptov^i XT) (xal) ^7utxexXy)(jtivv) N^a MovJ) (xal) 7tpi>(?) xou? ev dtux-?) ptova^ou? St’ acrcpd&iav, 

||20 ptYjvl Aexsuptio (tvStxxtaiv)o? ty'. 

+ ’AXi^to? "AyyeXo? + *0 ICAISAP + 

Lege : 1, 4 rtpovoptoiv Gv || 1, 8 peSatouvra xalImxupoCvxa[] 1. 11 Gv || 1. 13 yeyovlt?II 1. IB el xi II 1. 18 SY)Xoj0e(crp. 
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152. ACTE DU PATRIARCHE ANTOINE IV 

IiytXXwjSiis cuvofiiK'fj eyypa^os Fdvrier, indiction 15 

Si&yvucris Kat airot^ao-Lg (1, 45) [1392] 

Le patriaiche eonfirme & lavra la possession (Pune icdne de la Vierge Serbounidtissa, q.ue 

revendiauaient les enfants de KondylSs. 

Le texte. — Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conserve dans les archives de Lavra (tiroir 4, pifece 146 = Inventaire Pant616im6n, 

p* 30, n° 174), ou nous l’avons photographic : rouleau de parchemin, 520x380 mm, Bon CtaL de 

conservation (quelques trous au bas du document ont ruine quelques mots et une partie du mCnologe), 

L’encre est de coulcur brundtre, plus foncde dans le mCnologe, La lecture du mois, difficile d dCchiffrer 

sur la photographie, a dtC faite sur l’original. Au bas du document, sur un pli pratiquC vera le recto, 

un long cordon de sole bleue parte un sceau de plomb (diam. 38 mm), Nous ne poasCdons mal~ 

heureuaement pas de photographie liaible de cette bulle : nous avons notC sur place que le droit porte 

Fimage de la Vierge trdnant avec 1'enfant sur sea genoux, et le revers une ldgende rCpartie sur sept 

lignes, et commengant par ’Avxdivio?, la suite Ctant identique & 1’intitulC; c’est probablement la 

mSme bulle que celle (de Kutlumus) CditCe par Laurent, Corpus des sceaux, n° 46. — Notice au verso, 

d’une main du xive ou du xve a. : .,. iTciXeyopivvjv Bouvtomffaav +, — Album, pi. CXCVII. 

Bj La copie faite par les moines Serge et Matthieu dans leur cartulaire I (p. 84-85, n° 52). 

L’acte a Ctd Cditd par Alexandre LavriotCs, dans ’ ExxX. *AX., 12, 1892/93, p, 380. 

Notre edition repose sur la photographie de l’original, et ne tient pas compte de la copie, En 

apparat, une lecture divergente d’Alexandre Lavri&t&s (L), 

Bibliographic: Svoronos, Lemnos, cf. Index. 

Analyse. — IntituM (1. 1). Feu le moine Ioannikios, habitant Lemnos, tr&s attach^ & Lavra et 

qui avait plac6 dans les priXres de ses moines son eapoir de salut, lui avait aussi donn6 pour le salut 

de son fime une ic&ne de la Th6om6t6r dite SerbouniOtissa avec sa monture ornfie; depuis lors et 

jusqu’S present, elle est resUe en la possession de Lavra (1. 2-8). II y a un peu de temps, les enfants 

de feu Kondyl&s ont attaqu6 Lavra en rSclamant 1’icSne, et n’ayant rien obtenu 14-bas, ils se sont 

prdsentds devant le patriarche sifigeant en synode, assurant que Lavra leur faisait grand tort: l’icdne 

leur appartenait de tout temps comme bien patrimonial, feu le moine Ioannikios 6tait un stranger, 

mais voulant s'approprier I*ic6ne quand ils 6taient encore tout jeunes, puis craignant qu’avec l’&ge 

l’idde leur vienne de la lui reprendre, il en avait pr6tendument fait donation, alora qu’il n’en avait 

pas le droit: maintenant ils r6clament justice et assistance (1. 8-18). Le patriarche aurait pu, d’apr&s 
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ce seul expose, trancher l’affuire en se fondant sur la prescription, mais il voulut tirer lea choscs au 

clair; jugeant difficile et dommageable aux deux parties de convoquer [& Constantinople] tes Lavriotes 

et de faire attendre les plaignants jusqu’6 lcur arrivde, d’autant que de toute fagon il aurait encore 

fallu recueillir des depositions 6 Lemnos, il a decide qu’aurait lieu une cnqu&te sur place et que les 

risultats Iui en seraient communiques {1, 18-25), Il a done 6crifc d’une part aux Lavriotes pour les 

convoquer 6 Lemnos, d’autre part & l’archeveque de Lemnos, au k&phat& et aux archontes pour leur 

confier l’enqu&te, avec menace d’excommunication h l'encontre des t6moins cit6s dans l’intdr&t 

de la v&rit6 (1. 25-29), Les Lavriotes vinrent aussit6t, mais les [enfants] de KondylSs ne donn&rent 

pas suite k trois citations de 1’archevSque et des archontes; quant aux tfimoignages recueillis aupr^s 

de gens inform^s, ils montr&rent que depuis plus de soixante ans Lavra poss6dait l’icdne, sans que 

personne porte plainte; un rapport fut envoyd au patriarche (1. 29-35), Celui-oi, ddlibdrant avec les 

titulaires de Cyzique, Myra, Chers&n, Sougdaia, S6zopolis et Anchialos, ddcida que Lavra conserverait 

l’icfine sans contestation aucune, ceux de Kondylfes dussent-ils un jour porter plainte & ce propos : 

car connaissant la condamnation qu’ils encouraient, ils prdfdrferent tromper pour recevoir de nous 

leur droit, et U oh ils pouvaient le mieux recevoir dventuellement leur droit, ils ne se presentment 

pas; auraient-ils eu d'ailleurs des droits, la prescription les en aura privds et aura justifld les moines 

(1. 35-43). Conclusion, mdnologo autographe du patriarche (1. 44-46). 

Notes. — L’icfine de la Yierge Serbouni6tissa, donnde & Lavra une soixantaine d’anndes avant 

la promulgation de notre acte (1. 33), autroment dit avant 1332, doit se trouver dans un rapport 

quelconque avec le monydrion de la Vierge Sergounifitissa & Kastrin (Lemnos : cf. nos actes noa 136, 

1. 94-95; 139, 1. 102-103) ou Serbounifitissa (le present acte et Appendice XVIII, 1. 16, 29), qui 

apparatt comme appartenant A Lavra avant l’annde 1355 (cf. n° 136, 1. 94-95) et sans doute apr&s 

l’annde 1329, date du chrysobulle d’Andronic III (notre n° 118) ou elle n’est pas mentionnde. Mais 

on notera que ni le donateur de 1’icQne, le inoine Ifiannikios, ni la famille de Kondyl6s i laquelle elle 

avait appartenu, n’apparaissent parmi les personnages qui sont en rapport avec le monydrion; 

celui-ci avait fond6 par un moine Malachias, qui l'avait donnd k Lavra (cf. Appendice XVIII, 

1. 16). 

Acles menlionnis : 1) Peut-6tre un acte de donation du moine Ifiannildos h Lavra (cf. vf)V Ttpot^tv 

-r% <£tptEpc&crsw!;, 1, 16). 2) Lettre du patriarche aux Lavriotes (1. 25-26). 3) Letlre du patriarche 

k l’archevfique de Lemnos (1. 26-27). 4) Lettre du patriarche au hdphalk ct aux archontes de 

Lemnos (1. 27). 5) Lettre des autorit6s de Lemnos au patriarche ■fip.Tv 1. 34- 

35). Toutes ces pieces sont perdues. 

+ ’Avvximot; sX£o> ©(eo)u dtpXlE7T£axo7TO!; Ko>vot«V'Uvou7i:6X(e6)!;) Nl(ac) xal otxou(ji(e)~ 

v(ix)6? 7r(«Tp)iapxY)? + 

| [2 + "EtpOaas p,(^v) 6 fzovaxi; ’laxxvvtxiot; Ixetvo?, Iv tt} v^ctco A^p,vw v))v oKxvjoiv tcoXX$)\> 

||8 Tp£<po>v Iv tt) GE&aa[il& xal Eepa Aaipot v?) xavot <£yt,ov Upo? t£>v "AOco tcIotw xal 

j|4 SidtOecriv xdwd tat? eux«t? tojv ev au-nj cre6«(jp.twv avSpxSv to; IXrcESas oaXsiuv ||6 ty)<; laurou 

a(om))p£a(;, aytav stxiva xexoafXYjpivvpi acpispckoou; ijjuxLX?]!; ££vexev £ocutou |jfl er(coT)Q)pt«<; ek Svopia 
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«*un.u4v»v The iwWTwpdfcrvoo (.00 SsarcotvT,? xal ©co^xopo, ||» xat Ssp6ou Waavj? toxX^vx,? . 

Kal A laTpa xaiix?)? ev xaxoX7) x8 AvevS-|| 8XXy]Xov % sxstvou xsxxt^vy, (4CP‘ ™> Ssopo. Tipi 

gi ix(Y0U xatpoC, ot too ||e KovSiXv) 4xs£vou toxTSs? avaaxdvxs? St' <5XXou ytvovxat tv} Eepa Aaipa, 

, &y£av ^-[|10touvtE? stx^va ■ xat pi7)S4v SXu? 4x31 Suvv)04vxe? si? d>v fyw |^xpi8xY)Ta ™pEY4- 

mivovxo xat aovoSixS? TuapaaxdvxE? d8ixsic0«i t« (^va *«P* M« Aa,iPa« 1112 8*<wK>xo * 

A yAp &Y(a fexsivT, rife navayla? ^ix^v *w0sv If* dnt> yovixSxtjxo? ||» Bia^pouaa Toiixoi?, « » 

roLV ’Itoavvtxio? IxsTvo? $4vo? ?jv xal AXXSxpio? ■ xal ||« pouXSfxsvo? £Xsiv x4)v Ayt*, slx6v« 

tt80* faurou tasiSWP o5t01 ™»e< ^0aV H1B T6r£’ Ek 'f,XLxlaV 81 7'P°6atveLV ^eUoV ^ova’ 
xat 84o? d« (4 *oxs nap' dux(Sv) ||10 atoj? axspT,0s(Y)> x^v Tupai-iv SvjOsv x% *pupAa(ettc) dStxu 

T 6tcw TtETtofyxe • xat vuv j|17 dvaxaXouvxat x6 t8iov Stxatov el? &vSpa? ^Svj tsXouvxs? xat Peseta? 

X xouxo II18 xuXstv 84ovxau "Ots xat elXe p*v -f) t^piS-a]? *** ^ 8tW^(“?) 

M19 T|Xoq 4m0eiv«i TV) towMaw, tcP6(?) d)v xcov TVoXXtov Xp6vuv dmSouaa napaSpo^v, <*MA ||» xi> 

xacOapc&Rpov xo6xou xat d^aXtapov PouXo^vy,, fed x8 xoi>? Aaop^xa? 4vxau0a ||ai (.exaxaXeTaOai 

xal xoi? IYx«XoGvx«? xo^ixou? dva^veiv x(ty) oMv *f*w SucXep4? [|3a 4tfapa xat *p4(«) *W*«P« 

ra u6py) ETCciSuvov, &XXto? vs xat xo^xou yevo^vou wdXiv IP3 Xpetav etXopiEV &ro8sl$scov xal |ropxupiuv 

U xS? A^vou, Wv iyw xotuxS? exeT ||« t(V) ™pl Y^^Oai ^xaatv xal t8 e6pE0iv ytvic^ 

xat touv yv^P^ov, xat oSw? ||33 dtm^vaaOai x8 <pav4v 8£xal0v. "O0ev xat YP^«™ ^eax^aav 

Tcap’ *8(a5>v, xi pt&v ||a6 voi? Aaop^xa? tiq ^ A^^vov itepl x% 67Co06a(Eto?) £xxaXo6(iev«, xA 81 

7cpL x8v tepux(a)x(ov) ||M (itpxwntoxowov A^vou xat x^v ^xet xstpaXV xat xo6? itpXovxa?) a^xo^ 

tav m?i TOiTOU ||>« SxXtopouvxa i^xaoiv, <5£pia xat P<ipo? &tpop^ou xaxi npooxXY)04vTUV 

^xfflwvouvxa ||2tl (.apxiipuv si? TcXetova xt]? aX7}0s£a? Aveipeatv. Kat ot (J,(iv) x^? Upa? Aaipa? eu0i? 

|iao ^X0ov, (jw)8(fcv) xuv (5aa ^aOupistv ttoieiv 8uva|i^uv st^vxe? * ot 84 xou KovSuXyj (Y7jvu-||310^vxe? 

Tplxou TcapA xou (itpXtsp4w? xat x£v dlpX6vxwv rtapsY^vovxo. Kat 7cpoa-||3axaXea<^evot t(o4«) 

stSTja(iv) ^Xovxa? wept xoixou, eSpov <4n4 xv)? voixtov djAoXoyta? Xp6vou? ||33 TxapeXOeTv ^ xwv 

fe^xovxa tvXeIoo? Aq)1 oo x^v ae6aopitav stxiva *) tep^ AaOpa ||31 xax4XEi, xat R8tva x(5v) Mn[w) 

xaxa aixSv tc^koxe xivyjOviva^ ■ xal xauxa y9i^z ^(tv) ||36 feet.^av, Toixcov xoLyapouv ofixw 

nap^cAooftijxATM, ^ pwrprffljsyv&m xwv auve8pi-||3WvTa»v aOx^ tcp^x^xa.v A[p])C([«pi]«v 

(xat) ^Epxlpiwv, xou Kutjtxou, xou Mupwv, xou Xspawvo?, ||37 xou SouySata?, xoG Stot;o7i6X(eu?) 

(xat) xou ApX«m<nt6wou jAyxi«Xou, xaxiXew x(^jv) kpav Aaipav -rijv ||33 ae6aapitav etx8va xaiixr|v 

X7j? Xlavayta? a? 6 piovaXi? 4xetvo? (4<pi4peaa£ xat Ttap^StoxE, ||00 xat (i7)8e[A£av etipstv 8XX7)a(iv) 4n( 

xtvo? xSv Awfcwuv, efeip rcoxs xtVTjOetY) xapi x5v xou Kov84Xtj ||40 X«ptv xxj? xaxoXY]? xat vo^? 

xal SsaTtoxeia? auxwv • x(V) olxeUcv Y(«p) (xai) o5to1 Y'^vxe? xaxaStxTjv, ||41 hi ^xaxTjaat 

46oii\ovxo Xa6siv Stxaiov, 4xei 84 Trap' o5 (j^aXXov 48ei xouxo X^eoQai, ||4a e«TOp stXov, x(V) olxetav 

sE86te? xaxaStxvjv ou Tiapey^ovvo ■ Stcou ye (x.at) Stxaiov, step elXov, a7i:4-||43xXeuTe pi4v auxot)? 

^ xwv Ypaoiixwv Xpov(wv) TcapaSpopiT), Sixatoi 84 xo6? [xovaXoi;? -f) Xpov£a vopiTj. ||44 Ot (xat) xi toXupiiv 

a? etpYj[xai dtvco]7^ep 4Xovrs? npoaeTciX^ovtai xat rt)v r)(Jiex4pav xauxv)V j|46 ctiy1^1^87) «nwo8(ix)(V) 

gYYpa[cpov 8]wtyvioff(iv) (xat) aTC6q>aa(iv) xv)? ^(.(wv) piexpiSxvixo? el? (^ova t(-SJv) aa<p(^)X(eiav) : + 

|[« MHNI ®E(BPOTA)PI(n) (INAIKTI^N)OS IE' : + 

L. 41 ditax?joai \ 4 Ajraxouvxc? ? || 1. 40 $e6pouaptco ! Mateo L, 
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153. DONATION DE DEmETRIOS TZERIGGSS 

(’'Hyyp^ov kch evuTr^YP0^^ <•■) Aijnepwr^piov YpAppa 0- 2, 19) Octobre, indicfcion 1 

"Hyyp0'!’0® &<j>tewpts (1. 23) a.m. 6901 (1392) 

D&m&trios TzCriggCs consaore par un acte Panoienne donation, qu’il a faite it la Nfia Mon& de 
Thessalonique, du monydrion de Saint-Jean-Thdologos et de trois ohamps. 

Le texte. — Nous connaissons cc document par l’original conserve dans les archives de Lavra 

(tiroir 3, pi6ce 254 = Inventaire Pant6k$im6n, p. 24, n° 136), oh F. Dfilger, puis nous-mSmes l’avons 

photographic : feuille de papier, 252x308 mm. Assez mauvais Ctat de conservation (taches d’lmmi- 

ditC, cassures parallels dues au fait que le rouleau est restC aplati, dCchirures sur les bords). Le texte 

est Ccrit parallClement au long c6t6. L’encre est rouss&tre, plus foncCe dans la souscription auto- 

graphe. Pas de trace do sceau. — Le verso nc comporte aucune mention ancienne. — Album, 

pi. QXGVUL 

Ge document n’est transcrit ni inentionud dans aucun cartulaire. 

L’acte a CtC CditC d’aprCs l’original par Dfilger, Schatzkammer, n° 114. 

Notre edition repose sur la photographic de Poriginal que 1’AcadCmie des Sciences de BaviCro 

nous a communique et qui est plus nette quo la ndtre. Nous relevons dans l’apparafc les lectures do 

Dfilger (D), lorsqu’elles divergent des ndtres. 

Bibliographic: voir notes aux n0B 150 et 151. 

Analyse. — Invocation trinitaire et mariale(l. 1). Demdtrios Tzyriglc&s, qui signera de sa main, 

Ctablit lc present acte de donation en favour des moines du monastic patriarcal Nda Mond d, 

Thessalonique (1. 1-3). La donation est ancienne et l’affairo remonte loin, mais pour les raisons qu’on 

dira, il n’avait pas alors Ct6 dtabli d’acte (I. 3~5). II existait d Thessalonique un monydrion de 

Saint-Jean-Thdologos, dans Vauld duquel [Tzdriggds] avait de longue date un atelier (EpY«avrqpt.ov) : 

un incendie ddtruisit tout, I’Cglise du monydrion et tout ee qui l’entourait et l’atelier (1. 5-7). Le 

propridtaire de 1’emplacement du monydrion se trouvant incapable do reoonstruire, voulut vendre 

le terrain; [Tzdriggds], faisant jouer le droit de voisinage que lui donnait I’atelier, l’acheta, 

reconstruisit Pdglise ct les Mtiments Qutour de Vaul&, devenant propridtaire (naOoXtHii; Seem 6^?) 

du tout, qu’il possCda commc «fondateur» pendant de nombreuses annCes (1. 7-9). Ayant d’Ctroitea 

relations avec le inonastdre de la Nda MonC, et avec feu I’hidromoine Afakarios, il leur"fit donation 

du monydrion, de 1’aLelier et de tout ce qui se trouvait 1&, et cessa si bien d’en Ctre le proptiCtaire 

que lorsqu’un certain Nicolas vint lui demander un emplacement dans Vaulb du monydrion pou^is’y 

construire une demeure qu’aprCs sa mort il laisserait au monydrion, il l’envoya aux NCamoniuq, 

desquels il regut l’autorisation et h qui il paye la redovance (Spepthsupta) pour la demeure qu’il et 

construite (1. 9-13). Depuis l’incendie jusqu’h maintenant, e’est-h-dire depuis qu’il Ctait devenu 

10 
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proprietaire, se sont dcoulftes plus de quarante annftes, et plus de seize annftes depuis qu’il a fait 

donation ft la Nfta Monft (1. 13-14). II avait aussi trois champs : Pun sur lo Galileos ft Zabenfczft; les 

deux autres ft Episkopou, Pun triangulaire et bomft par trois routes, Pautre nommi Monodendrion. 

II lea tenait de feu son gendre (yapiSp^) Adrianos qui en mourant, et alors que [Tzftriggfts] fttait 

absent, les laissa au monastftre de Saint-Athanase, avec la clause que si ft son retour [Tzftriggfts] 

voulait les recouvrer, il devrait payer cent hyperpres au monastftre {1. 14-16). II revint, paya les 

cent hyperpres, prit les champs, et en fit donation ft la Nfta Monft, II n’fttablit d’acte de donation ni 

pour la premiere affaire ni pour cetle-ci, ft cause de ses fttroites relations avec les Nftamonitai, parmi 

lesquels il fttait comptft comme un des frftros, et qui ne se dftfiaient pas plus de lui qu’il ne se dftfiait 

d’eux, en sorte que des piftces fttaient entre eux inutiles (1. 16-19). Maintenant il est apparu nftcessaire 

qu’il fttablisse le present acte de donation, ce qu’il fait sans dfttour ni arriftre-pensfte et devant Dieu, 

comme il s'y est engage (djpoXftyyjoot) sous peine d’excommunication portfte par le patriarchc 

cecumdnique siftgeant en synode (1. 19-21). Les Nftamonitai doivent avoir ft perpfttuitft la ploine 

et paisible possession des biens mentionnfts, qui sont consacrfts ft Dieu, Conclusion, adresse, date 

(comportant une fauto), signature autograplie de Dftmfttrios Tzftriggftsfl, 21-25). 

Notes. — Il rftsulte des 1. 13-14 que e’est en 1352 ou peu avant que l’auteur est devenu pro- 

prifttairo du monydrion thessalonicien de Saint-Jean-Thftologos et, 1’ayant reconstruit, l’a possftdft 

ensuite pendant de nombreuses annftes comme ktitdr; et que e’est en 1376 ou peu avant qu’il en a fait 

don ft la N6a Mono en la personne de son hiftromoine Makarios. 

Selon V. Laurent [Nouvclle fondation, p. 121), Tzftriggfts aurait, pour fttablir sa donation, fait lo 

voyage do Constantinople et se serait prftsentft devant le synode : cela vient do la mauvaise restitution 

proposfte par D6lger pour la 1. 20 et n’est pas vraisemblable. Cependant les 1. 20-21 indiquent que 

PaiTaire a fttft dftlibftrftc en synode ft Constantinople : la Nfta Monft est d’ailleurs un monastftre 

patriarcal. 

En 1392, Makarios fttait mort depuis longtemps et Tzftriggfts sans doute fort ftgft : il n’est pas 

surprenant qu’on ait attirft son attention (sans doute les Nftamonitai eux-mftmes) sur 1’utilitft d'asseoir 

sur un acte ftcrit des donations res Wes jusque-lft orales. 

Pour Phistoire de la Nfta Monft de Thossalonique, et son hiftromoine (et premier higoumftne) 

Makarios [Choumnos], cf. ci-dessus nos actes 150 et 151. Nous-mftmes ni Janin (£glises el 

monastires des grands centres) ne connaissons pas autrement le monydrion de Saint-Jean-Thftologos 

ft Thessalonique, pas plus que Dftmfttrios Tzftriggfts. Pour un Theodore Tzyriggfts ft peu prfts 

contemporain, cf. ci-dessous notre acte n° 156. Un Thftodore Tz, apparatt dftjh en 1314 dans Aeles 

Chitandar n° 28 L 29, 96, n° 321. 109, n° 33 1. 34. 

L. 16, povocoT^ptov too &ytou ’AOavctofou : Dfilger, Schalzkammer, n° 114, p, 310, identifle 

ft tort ce couvent avec Lavra; sur les fttablissements de saint Athanase ft Thessalonique, cf. Janin, 

ibid.} p. 345-346 (en complfttant d’aprfts notre document). 

+ 'Ev ovAp(a)Tt too 7r(aT)p(ft)t; x(od) tou utou x(«l) tou dcy(tou) ttv(s6p,aTo)<;, hi ye pfy x(ai) 

xupt(o<;) x(al) ftTtepevSi^ou 67tepsuXoyv)p(ftv)v)<; SEOTiotvv)? ©(eot6)xou x(al) 

otsiitapOivouMaptfag). 'Eytb Avjp^Tpiot; 6 T£uptyxv)<;, ||a 6 x(«l) tv) olxeioyeipw p,ou ft7toypc«pYj pe6«it3ff«t. 
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ScpetXiov tA sVTauQa yeypajz^va, tS rcapSv ^yypacpov x(al) ev&K6ypa<pov xaGapSv x(al) aSoXteurov 

^9iEp6iT^pt(ov) ypdfxpia kol£) KpS? [|3 ToS? £vacrxoufji(£v)ou? tv) x(a)T(di) r?)v ©eertiaXovlxvjv areGacrpita 

K(aT)piapxixvj N£a Movvj Ttpii£»)TdcT(ou?) [xou 7c(«T£)pa? x(al) &SsX<poii?, o6x &pti KpiiiTO)? t^v <&(pi£pi»icrlv 

TcoLoiifj.(sv)ot;( oSSS vuv tou |j4 xrpdcy|A(a)To? dcpx6iJ.(ev)o?) dtXX&T^v pi£v Ttpoc^tv gxitaXai x(al) KpS koXX&v 

t&v xp^vfciv Koivjfft&p.(ev)o<J) St’ «EtI(«;) SS t(&?) fjteXXoiier(a?) ^vjO-fjaeoOai tou ypapifiaTo? t6te pi^ 

yeyovSToi?, vuv x(al) touto ||b exti0£|a(ev)o?. "Exet Si otfraj? ' ptovtiSpiov ?jv Iv ©eatjaXavlxv] eE? tfvopia 

'a(xa>(Jt(ev)ov tou ay(£ou) £vS6£ou x(al) 7T«vsu<p^(jtou dmcmSXou x(al) eiayyeXLffTou ’Ioxivvau tou 

©eoXSyou, o5 ev tv) auXvj eTxpy ||° &Y& ^pyacrTV)ptov KpS koXX&v ^p6vwv * efXKpvjcrpLou S£ kote 

yevopi(£v)ou x(a)T(a) tSv t6kov £xeivov, ^(pavttrOvjcav #KavTa xcJt exei x(al) 6 vaS? tou piovoSplou 

x(al) tA xiixXio xavTa |[7 x(al) tS ^(jt^TEpov IpyatJT^pi(ov) ‘ x(at) pif] &uvdcpi(ev)o? 6 tou tStcou tou 

pwvuSptau xipio? &voLXQS[o[nvjo]aL auT6, £6ouX^)0y) K[i»iXv]]a[ai] x(al) tS £Sa<po?. ’Eytl) S£ TcXvjtrtaapiSv 

iyow <£tcS Tpu t6tt:pv ||8 tou £pyacm]p£ou piou £Xa6ov aStS Sia Tipi^ptaTo?, x(al) <£v£xTicra t&v vaSv 

x(al) tSv Keptopov tvj? ocuXvj? Kdcov)?, x(al) sysv6piv)v SecfkSty/? xaGoXixS? tcocvt^v) exeivtuv x(al) 

fevs(j,6[jtv)v <£utoI 110 cbc; xT^Ttop ini xp^vot? oux 6X£yot? ' £keI S£ KpS>? r?)v <Ts6a<T[i,£av N£av Mov^v elxov 

koXX^v KXvjpopoptav x(al) KpS? tSv dfcy(tov) sxeTvov K(aT£)pa piou tSv KavoauoTaTov lepoptSv (a)x(ov) 

||10 tSv (Aaxaptrvjv xup Maxapiov, dipL^poia'a. x(at) tS ptovSSpiov x(al) tS Ipyaorviptov x(at) rccivTa tA 

£xeT KpS? r?)v N£av Mov^v, K(at) toooutov <£tce!;£V(i)0v)v sytl) tv)? Sscr7T:oTe£(a?) auTtSv ||n exetvou, 

£Sti x(al) av(0poi7t)6? n? NixAXao? 6vo[jta^6[jt(ev)o? ^jXOsv e£? ^vjtcuv ^v t^ aiXvj tou pi,ovuSptou 

t67Cov Siva xt£ov) o£xv)(jta x(«l) xaTafjt^vei Iv ccut& i<p* 6poj «5tou x(«l) (jt(e)Toi j|13 0dtvaTov 

dcp^ov) touto tSj [xovuSpta), iySi S& pi-?) ^x“v ^Sstav x(al) ^ouatocv 6Xoi? 7£ap£TOpupa toutov 7ip6? t(o6?) 

Neo(xov£Ta?, x(al) ^XaSsirap’ kutwv £vSoclv x(«i) ^XTtcre tS oHxvjp.a ||13 x(al) StSoitu x(al) ri ejicpiiTeupia 

Kpi? aSxoii?. ’AkS (xSv o5v tou SfjtKpvjcrfxou x(al) jx^XP1 'ro^ v^vs ^9* 4yev6[jtvjv lySi xSpio?, ^pSvot 

eIcjI TEcrcrapdtxovTa x(al) ^K^xsiva, dtp* ou SS dfc-||14cptipoia« TauTa KpS? r^|V N£av Mov^v, kX£ov slcrt 

TtSv S^xatSexo xp^vtov, Elxo^ xal xa)Pc^9lia Ya» PaXtxSv sE? tou Z«6£vt^v]^ tA S^: SSo el? 

tou ’EklokSkou, tS §v TpiY^vl0V II16 Tp£Spo[xov tS SS ^Tspov t6 6vofxaCVevov MovoS£vSp'iov, #tlvcc 

KepivjXOov ouTOj? el? £[x£ * 6 ya[x6p6? piou 6 ’ASpt«v&? £xetvo? AkoGv^tooiv £Kapv)x(ev) oc^Tdc, <£ko- 

Sv)(j.ouvto(?) ||10 £p.ou, el? tS [xovacrirfipLov tou ^y(£ou) ’AOotvaafau eIkSjv Utl, IAv ^X0oj £yd) x(al) OeX^croi 

^XEtv TauTa, £va SS Kpi? tS [JtovaoT^piov exaySv (6K£p)[K(u)pa] x(al) Xdc^oi aST<i(, THX0ov o6v x(al) 

^Saixa t& exoctSv j|w (6K£p)K(u)pa x(al) ^XotSov toc x“p<^9t« x(al) d(pt£p6Jaa x(al) t«ut« si? t-^v N£«v 

Mov^v, ypdt(X(jta S£ t6te dcptepoiTfipLov oix ItcoIv)ow o£3te eE? t^v ptlav 6K60eatv oUte el? t^v £T£pav, 

£keiS^ koXX^jv ||18 elxov tv)v KXvjpo<poptav A? eIkov piera t£5v NeafxoviT&v x(al) A? st? t£5v aSeXcpoSv 

x(al) Eytli x«TsXoytC6p.v)V x(al) auvap£9(xto? «Stoi? 5kv)pxov x(al) o6S£: pita ^v el? £(1^ 6Koip£a 

||10 Kap* a^Toiv ?) nap* £piou Kpft? a6To£?, Agte x(al) ypapipiaTa Kpox^psiv p.£jov ■J/piaiv. Nuv S£ 

Xpe£(a?) yevo(x(£v)v]? koiiu tS 7tapSv dEptspoiT^piov ypdtpipia^ oS ^aSioupylat Ttvl x(al) SoXiStvjtl jjao xal 

oxaio)p£«, aXX(Jc t^v aX^O^iav] Katrav Sivjyoiipi(ev)o? £:kI [xdcpTypt 0(e)oi, xaOSi? x(at) pieTdt pApou? 

dpopiajxou, IrcjQsl? [auvo]Six(6)?) Kapdt tou KavayicuTdtTou ^piaiv SsctkAtou [j31 tou olxoupievixoG 

K(aT)ptdcpxou( ib(j,oX6yv)(ja touto. 'OpetXouoi toIvuv ot NeaptoviTcci TauTa x«t£xbiv x(al) el? tS s^? 

A? x(al) KpSTepov x(a)T(dt) TsXelav SEtrKOTeEav x(al) xupiSrvjTa ivevoxX^Tfo)?), ||M dtStacrelcrTO)?, 

dcva<paip£T(6j?), avaKoowdccfTOJ? el? atfiva tSv djKavTa, Kapot (Jtv)Sev6? s6p-/jerovTE? r?)v Tuxoucfftv £7T^pei«v 

if) Siev6xXvj(Jiv, SksiS'?] 6 Tot d<piepio[x(£v)a t£ ®(e)S) dt9eX6pi(ev)o? £i>? |)2S lsp6<ruXo? xptveTat. To^tou 

ydtp x^pw ey^vsTO x(al) -f) Kapouoa (xou ^yypapo? atpt£piotn?, xpo ^pSvcov fx(fcv) koXX(Sv) Kpdtypi(a)T(i) 

yevo(x(£v)v), vuv S£ x(al) ypdcpipiaTi, x(al) £keS66v) t^ sEpv)pi(£v)7) ||34 [o]s(6acrpit)a N[£a] Mov^ £kI 
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tw TTpoosLVoa a6TY) cE? jxovi-pov x{«1) ^lYjvexv) T-lfv «c<p<&Xe{,av x(a)*c(<3t) p^va ‘OxTw6piov T{vj<;) evierta- 

p,(£v)v]<; Ttpcirr)? (EvSlx'Uwv)o<; too e^axwx^10^0^ ^vvevvjxoorou 7TptuTou &r(ou<;) : + 

II25 + AI-IMITPHOX *0 TZHPirn-IS STEPrON Tn(ErPATA) + 

L. 4 «hia<; vet? (jleXXoAo*:? : aExfaV SI t^v p^XXouaav D || 1. 11 Sti : 8t(s) D || 1. 18 eXq : lege eXq || 1. 19 ^«SiouypE(j! 

D 1| 1. 20 x«l avant £nl ad, D || £juOe^ : xal ixO&v D || 1, 22 icpiepoi^va : diqj^pupa D || 1, 24 lege ^vaxocncmoC || 
1. 25 Ar)pn/)Tpto? D. 

154. ACTE DU MOINE KALL1STOS 

Ppappa (1, 34) Juin, indiction 3 

a.in. 6903 (1396) 

Kallistos donne 4 Lavra, en la personne de son higoumdne Euthyme, le kellion qu’il a cons fruit 

it Katyds et tons les biens qui en dependent, moyennant certains avantages pour lui-mSme et pour 
son serviteur. 

Le texte. — Nous n’avons pas retrouvd l'original dans les archives de Lavra. Nous connaiasons 

ce document seulement par la copie transcrite par Thdodoret dans son cartulaire (fol. 43v-44 ou 

p, 86-87), sous le titre : Ilepi tou ev Tat? ICapuat? xeXXEou Tvj<; navayteo; too tcot& iTcoxeipivou rfl 

p.ovf) tou ItaX6x<x £vepov ^mdixvYipa. (identification erron^e, le kellion du present acte est voisin de 

la Panagia, mais n’eat pas la Panagia); Thgodoret ajoute en note : « On appelle Propliournion les 

deux kellia de Saint-Georges et de la Sainte-TrinitS, situ6s au-dessus du kellion de la Panagia », 

La copie de TlxSodoret est reproduite par Spyridon dans son dossier (p. 363-365). 

L’acte a 6t£ dditd par E. Kourilas, dans ‘Ayiopsmx-}) BiSXloQ^xyj , 19, 1954, p. 17-19, 

qui connaissait une autre eapie ainsi dGerite : <( Papier, 0,41x0,28, de l’ann^e 1415 (<&VT£ypa<pov), 

au verso : '0 TOpioptcpA? tou 'Ay£ou ’OvoucppEou Iv Tat? Kap£<; xal rcXYjcrfov ty}<; BamXt,x9)<; ». II 

donne en apparat les legons de la copie qu’il rejette. 

Notre fidition, critique, repose sur la copie de Th6odoret (Th). Nous relevons dans l’apparat 

les legons divergentes les plus importantes du premier 6diteur (K), 

Analyse. — Le moine Kallistos, avec 1’approbation du prdtos, a transf6r6 ii l’higoumdne de 

Lavra, ThiiSromoine Euthyme, et & travers lui au monast&re de Lavra, le kellion qu’il a acquis k ses 

frais & l’int^rieur du kalhisma de Kary^s, pr6s du kellion lavriote. II l’a transf6r6 dans sa totality, 

avec les clauses suivantes r aussi longtemps qu’il vivra, il occupera le second 6tage, avec ses affaires; 

aprfes sa mort, on y mettra qui Ton voudra; de son vivant, les Lavriotes pourront faire tous travaux 
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ci n’importe quel dtage; ils possdderont aussi Vexopalos, avec lea deux jardins, le noyer, et les Lrois 

vignes deSaint-Onuplire qui sont autourdu kaihisma de Karycs (h savoir celle qui estprds de Kallyka, 

celle qui eat prds de Prophourni, et celle meme de Saint-Onuphre), en pleine propridte de tout ce qui 

s’y rattaclie, des arbres fruitiers et de la terre non cultivde {1. 1-12). Pdriorismos de cette terre 

(1. 12-20). De ces trois vignes Lavra possddera tout de suite, aprds les vendanges de l’annde, deux, 

celles de Kallyka et de Prophourni; la troisidme, aprds la raort de Kallistos, ainsi que ses tonneaux et 

toutes ses affaires, h l’exception de ce qu’il donnera, avec l’accord de Lavra, 5 celui qui l’aura servi et 

soigne dans sa vieillesse (I. 20-24). En dchange de cette donation, il recevra le service de deux adel- 

phala, & savoir 48 mesures de vin de Kallyka et 24 mesures de farine, & titre viager; et aprds sa mort, 

son serviteur conservera 1’uii, dlanl entendu que comme lui-mdme, il sera soumis et obdissant it 

Lavra (1. 24-28). L’auteur a en outre h Lavra une cellule, qu’il peut it son grd ocouper continhmont, 

ou bien lorsqu’it diverses occasions il se rendra d Lavra, et qu’aprds sa mort son serviteur conservera 

(1. 28-31). De ce jour il doit dtre [tenu pour] lavriote, servir de toutes ses forces les intdrdts de Lavra, 

et recevoir du monastdre les moyens de subsistance que l’higoumenc jugera bon (1. 31-33). Conclusion, 

adresse, date. Signatures : de Kallistos « par la main du prbtos »; du prdtos Jdrdmie, et de quatre 

moines dont l’eccldsiarque et le domestikos de Koryds (I. 33-41). 

Note3. — Le moine Kallistos qui dtahlit le present acte est connu par d’autres documents : 

il signe comme moine et ltigoumdne de Saint-Onuphre en 1389 {Adas Chilandar, n0 159), en 1394 

(Ades Dionysiou, n°7)et en aoflt 1395, trois mois aprds le prdsent accord (Mo§in-Sovre, Supplement 

Chilandarii, n° 10). Son dtablissement doit sans doute etre idcntifid h l''?]CTuxacmxdv xeAXtov du 

moine Isaac (cf. Ades Kidlumus, n° 3,1.10, 34, et Ades Lavra II, n°79,1. 32); son possesseur en 1364 

est Ilidrothdos (Ades Chilandar, n° 148,1. 46) ; en 1366 ot 1369, Nicoddme, grand dconomo do l’Atlios 

(sur lequel voir Ades Prdlalon, p. 155 et notes 417, 418). Il est probable qu’en 1506 le kcllion 

appartenait encore it Lavra (cf, cfes Kullumus, n° 50, 1, 15-16), mais avant 1614, il dtait passd en 

la possession du Prdlaton, qui le venditen 1661 ii Stavronikita (rpTjy* 6 TlaX., 17, 1933, p. 113- 

114; 15, 1931, p. 271-273). Sur le bdndficiairo de l’acte, l’higoumdno dc Lavra Euthyme, cf. 

Ades Lavra IV, Introduction et Index s.v. Sur le protos Jdrdinio et l’cccldsiarquo do Karyds 

Damianos, cf. Ades Prdlalon, p, 140, n° 72 ; p. 161. Euphrosynos d’Apsoucld signo aussi en aout 

1395 un acte de Chilandar (MoSin-Sovre, Supplement Chilandarii, n° 10), ct en novembre 1409 

un acte do Saint-Paul [photo au Colldge de France). 

Sur le kellion de Lavra dit Prophourni (1, 10, 15, 21), cf. Ades Lavra I, n° 57, notes. Dans cet 

acte (1, 16, 17), comme dans le prdsent document (1.16-17), le pdriorismos de Prophourni passe par le 

cppdcxri]; tou Maxpou, Kalyka (1. 10, 21,25) ne ddsigne pas ici Pancien monastdre de ce nom, qui se 

trouvait beaucoup plus au nord, mais Yagros de ce monastdre sis & Karyds (cf. Aoles Lavra I, notes 

aux nos 61 et 62). 

L, 4, xa0to(x«To^ tSv KapeGv : cette ddnomination du Pr&taton devient courante it partir du 

milieu du xiv° s. : cf, nicies Chilandar, nos 135, 1, 41, 145, L 36, 148, 1. 8, 156, 1. 33; Mo§in-Sovre, 

Supplementa Chilandarii, nos7,1. 36-37, 9,1,14, 10,1, 2et 13-14; Ades Kullumus el Ades Dionysiou, 

Index, s.v,; actes inddits de Vatopddi et d’lviron, Cf, en dernier lieu Ades Prdtaton, p, 119-121. 
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KAXXktto? |j,ovax<k, eESyjffet xal too TtavocritoTdcTou ptou 7Taxp6? xal 7tpAxou too xaG’ yjpta? #y£ou 

fipouq, i^sSSptyjv Ttpi? ai xiv TuavoattoTaxSv ptou TOxxipa xal xaOvjyoOptevov T7)? oe6aerpt£a? xal Espa? 

paatXtxv)? pteyaV/)? Aa6pa? xiptv EuGupuov lepopt<5vaxov, xal StA trou 7tp&? Taiixvjv S^ vf)v aylav Aaupav, 

Ti xeAXlov Sleep oExstoi? ptou Tot? i!?6Soi? xal avaXAptaatv exTvjtraptyjv evto? tou xaOEcrptaxo? twv Kapswv 

5 xal xXyjcrtov tou Aauptamxou ouuuv xsXXtou ’ i£eS6ptv)v Si auxi i£ SXoxX^pou ha eE? ptiv tSv Seuxepov 

7r£tov xAGYjjxai auxi? [astA tt)? xaxoiva? ptou xal tou f3ayevap£ou ptou ptixpi? ev tol? £tocn StaxsXto, 

[agtA Si T'JjV EjAVjV AxoSEgictiv va paXyjre olov poOXecOs, xaxa Si x^v ^ptevipav va TtotvjTe iv auxto 

xai rot? auxou Ttaxoi,? xaatv AvAxxterw o'dav xal pouXotoGs ’ xpi? tou Tot? Sxoits xal xiv s^auraTov 

[AstA twv Suo X7)7t07tepi6oX£tov xal ty)? xapia? xal xuv xptcov Aytoovoucpptaxtov Api7rEX£aiv, ^youv xi 

10 7cX7)otov tou KaXXiixa xal xi xXy)<j£ov tou npo<poupv£ou xal auxi tou ay£ou ’OvoutppEou twv rrept x6 

xaGtapta xaiv Kapstov, ptsxA xal t% rapl auxA voptY)? te xal SsaxoTela? xal SivSptov 6xtopo<p6ptov 

Kal yv)? yepaedaq, StaxtopE^erat xal Apxexat axi t6 xXrjpaipta tou pteyaXou pacxayo? xal tou 

($uax£ou tou xaxepxoptivou xax’ e60stav eE? t})v BaotXLX'fjv ppuotv, Ssi?tA xi 7tsptopt^fiptevov AptaxspA 

Taiv 'Ptoer&v, Axepva tJjv aux^v ppucrtv xeptxSrcTcov rf)v oS&v xal xaxipxexai xax’ suGstav x& puAxtov 

16 7eeptx67iToiv xal axepvct xh puAxtov xi xaxepxSptevov Axi x& ITpocpoupvt xal xopsuexat xax’ euGetav 

xal AxouptGl^st. el? xiv cppaxxvjv tou Maxpou xal el? xi puaxLov xi xaTspxSptevov tcXyjctEov xou auTou 

(ppAxTT) tou Maxpot), Elxa oTpi<psTat Suotxa, xpaxet tS auTi puaxtov, Ss^ta t6 KEptopL^Sptsvov AptcrTspA 

tou Maxpou, AvEpxsTat xax’ EuGetav xsptxSxTwv T-fjv 6Siv xal avipxsTat xal AxouptSE^et el? xa 6pta 

tou llpoqjoupvtou, eIxo. crTpitperat xaTA ApxTov, xpaTst -r^v labrrjxa xal AvtoGev tou ptEyaXou pAorayo? 

20 xal AieipYETat xal Axoupt^E^ei SGev xai ^p^aro. rQv tA ptiv Siio 6(pe£XETE S^eiv ptexA t^jv xapoucrav 

Tpiiyvjv w? TiXstot olxoxiiptot, ^youv tS xXrja£ov tou KaXXuxa xal xi ETspov xi TtXyjotov tou npotpoupvJou 

jaetA TV)? XEpl auvA vop,^? TE xal SeoTTOTeta? xal SivSptov 6mopo<p6ptov xal tv)? yzpaaiaq yvj?, xi Si 

Sxepov |j,et« tJ)v A|a’))V axo6£todnv, «XXa S^j xal xA Paysvta Axsp xal AXXtjv ptou 7taoav uXvjv oorr/jTtx^v, 

S^ojOev *5j? ptiXXto Souvat eES^ffst 6pt<5v ixpi? xiv EupE0‘/)cr6|Aevov uxoupy^oat ptot xal yvjpoTpocp^oat. 'Tieip 

25 Av airaVTtov xal oepeCXto XapiSAvsiv Staxovla? aSsXcpAToiv Silo, ^youv olvov dcrc& tou KaXXuxa ptixpa ptv)' 

xal aXeupt ptou^oupta xS;, £w? sv xot? ^aict StaxeXai ' ptETa Si xA)v ipt^v ATco6£wotv olo? eSpeGr) eE? 

xiv GAvaxSv ptou uT:oupy6? ptou vA i%v) xb sv, 6cps£Xoiv Si slvat, eE? t/ju u7toTayv)v xal eSxetOetav vrj? 

ay£a? Aaupa?, xaGA? xal a$x6?. wExo> Si xal et? rljv Aaupav xsXXEov ha, iAv GiXto, xaxotxS ixetas 

Sta rcavxS?, v) %to auxi tfxav auv 0ew ixeters aTtoS^ptto xaxA Statp6pou? xatpoi? * Sxep ocpeEXEt <S%etv > 

30 xal 6 el? xiv 0Avax6v ptou eupe0>)o6pisvo? 6xoupy6? ptou, otpsCXaiv slvat, A? eUpyjTai, xstG^vto? <Ii? 

xax £pii xal euvjxoo? el? xA tou ptovacrxvjptou ■ StpetXtov xal auxi? syA a7ti x'^v (rrjptepov xal AauptAxv)? 

eTvat xal el? xa Trj? Aaupa? crxouSA^etv Sct) S0vapt£? ptot, Syto Si xal AXXrjv xuSipvrjtrtv AkS xi ptovaCTx'/jptov 

oCav Siaxptvst 6 xaxA xatpou? TravoeriAxaxS? ptot Ttarfjp xal xa0Y)yoipt£vo?. AtA xouxo yiyovs xal xb 

raxpAv ptou ypAptpta xai etceSSGv) tt) StaXY)(p0E£aY| as6aapt£a xal lepa paaiXtxy) pteyaXy) Aaupa eE? aa<paXetav, 

35 ptvjvl 5Iouv£to EvStxxtwvo? y' tou ,? ivvEaxoatocrxou xptxou Sxou?, 

+ KAXXtCTTo? piovaxi? StA too TtpAxou 6xiypa^a. 

+ *0 TcptoTO? xou 'Aylou H0pou? *Ispspt£a? IspoptSvaxo?, 

+ O eXAxtffxo? iv lepoptovAxot? Aapttavi? xal exxXyjcrtapXY)? tv)? lepa? Xaupa? xwv Kapewv* 

+ O iXaxtCTo? sv IspoptovAxoi? xal xveuptaTtxot? ©soSScrto?. 

40 +0 iXAxtaxo? iv lepoptovAxot? AtopSGso? xal SoptiaxLxo? xoiv Kapeoiv^ 

+ Eu^ppSauvo? piovaxi? xal Tjyoiiptevo? xou ’AijjeuSv), 
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155. CHRYSOBULLE DE JEAN VII PALEOLOGUE 

XpucrofiouXXos Xoyos (1. 14, 35, 47) Aailt, indiction 12 

a.m. 6912 (1404) 

L’empereur restitue k Lavra la totality de la commune de Drymosirta et de la rente fisoale de 

ceux aui y sont installs, soit deux cent huit hyperpres, aveo la faculty d’augmenter cette rente, par 

I’arrivde de nouveaux exploitants, d’un montant n’exoddant pas deux cents hyperpres. 

Le texte. — InMil, Nous connaissons ce document par : 

A) L'original conserve dans les archives de Lavra (tiroir 1, pifece 174 — Inventaire Pant616im6n, 

p. 9, n° 45), oil G, Millet l’a photographic et oh nous l’avons examine : rouleau de parchcmin 6pais, 

770X285 mm, en deux moveeaux in^gaux collds haut sur bas. Bon 6tot de conservation. L'encre est 

de couleur ocre; les deux premiers termes de recognition d’une part (Xiyov, 1. 14; X6you, L 35), les 

derniers (X6yo<;, 1- 47; AiiyoucJTov et SciiSex^tv)!;, 1, 48 ; ScoSejcdt-rou, 1. 49) et la souscription autographs 

de l’autre, sont d’un rouge de teintes dilKrentes, Sur un plipraliqud vers Ic recto a 6t6 rattachde uno 

bulle d’or avec son cordon de soie pourpre, que nous publions parmi les sceaux rapportfis ou d^tacMs 

(Appendice XX, 5). — Au verso, outre les notices contemporaincs de I’acte portfies sur le kollbma 

et hors kollbma (6dit6es ci-dessous), deux notices d’archives : 1) D’une main du xva s. : Tvj<; 

'OppjXfsta?) tGv Apu|xo(rtTwv. 2) De la main de Cyrille : ’Av-reyp^^ renvoi h sa transcription 

dans son cartulaire (voir ci-dessous). —Album, pt, GXClX-GC. 

B) La copie de Poriginal portae par Cyrille dans son cartulaire sous le n° xt)' (p. 36-38). La copic 

de Cyrille a 6t6 transcrite par le « premier continuateur » de Thfiodoret (Col. 45-45v ou p, 89-90) ; 

il y manque la fin par suite de perle d’un ou plusieurs feuillets (cf, Acles Lavra II, n° 72 le texte C). 

G) Une copie dans le dossier de Spyridon (p. 57-60), qui reproduit d’abord le texte Th^odoret, 

puis la suite « d’apr&s un autre codex vraisemblablement le cartulaire perdu d’Alexandre Lavrifit&s. 

Notre Edition repose sur la photographie de l'original, et ne tient pas compte des copies. 
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Bibliographic: Uspetssicij, Islorija, III, 2, p. 179; Dolger, Bcgeslen, n° 3202 (le n<>2877 rSsulte 

d’une mauvaise datation, eomme D61ger l’avait d6j& suppose). 

Analyse. — Pr6ambule : honneurs k rendre & la Vierge, instrument du salut (1. 1-9). Les moines 

de Lavra ont adressS & l'empereur une priere, que celui-ci, s’associant en cette affaire I'augousfa, et 

on raison desmdrites spirituels des Lavriotes, exauce par la d61ivrance du present chrysobulle(l. 9-15). 

II ordonne qu’& perp^tuitd Lavra poss6de en pleine propri6t6 la totalite de sa commune de Drymosirta 

dans la region de Kalamaria, qui de temps immemorial lui appartenait toute entifere en vertu de 

ehrysobulles et de titres valables, mais dont la moitie est devenue fiscale, dans le ddsordre des 

affaires (1. 15-19). II ordonne que conform^ment k la justice Lavra recouvre son bien, et que toute 

la commune avec tous ses biens et privileges lui apparlienne en pleine preprints et & Litre patrimonial, 

avec tous ses homines et habitants, au nombre de trente-sept, avec tous les droits qu’ils doivent 

annuellement au fisc comme prestations et impot de base (tmxMt&v et 4ui se montent k 

208 liyperpres (1. 19-23). Lavra possfidera [Drymosirta] libre de la dime sur le produit de l’ensemence- 

ment (Y£VVY)p,<mx•}) xaTaarcopdc), dont Yaugousla lui a fait don quand elle se trouvait dans la legion 

de Lavra (?), ainsi que du kiphalallikton et de tout versement qu'il dtait d’usage que la commune 

fit au fisc (1. 23-26). Elle aura en outre la faculty d’y installer dans les m&mes conditions autant 

d’autres homines qu’elle en pourrait trouver en plus de ceux qui y resident maintenant, ces hommes 

devant payer au titre de leur seul impbt annuel une somme pouvant aller jusqu’i 200 hypcrpres, car 

le present acte leur fait don, en quality d’dtrangers et inconnus du fisc, de la dime sur le produit 

de l’ensemencement, dtant entendu qu’est en tout cas maintenue la somme annuelle susdite de 

208 liyperpres (1. 26-31). Ainsi la commune dans sa totality et les moines au titre de cette commune 

et des aceroissements qu’ils lui apporteront, seront & l'abri de toute reclamation, vexation et enqueue 

de la part de tous les agents du flsc(l. 31-34). Repetition des stipulations precedontes : Lavra possedera 

comme bien patrimonial Drymosirta, dans la r6gion de Kalamaria, avec tous ceux qui s’y trouvent 

et la totalite de leurs charges flscales annuelles, et avec la faculte d’y ajouter au titre d’ameiiorations 

et aceroissements un montant (71006^?) pouvant alLer jusqu’fi 200 liyperpres (1. 34-45). Conclusion, 

adresse, date, signature autographs de l’empereur Jean [VII] Paieologue (1. 45-54). 

Notes. — La premiere apparition dans notre dossier du bien Drymosi(r)ta est dans Acles Laura 

II, n° 71, 1. 58, sous la forme de Bromosyrta, mais le bien appartenait ii Lavra depuis une date 

beaucoup plus ancienne : cf. Acles Esphigminou2, n° 4 (1078), signature d’un otxovdpicx; t£v 

BpojAocfdpTcov rr\$ p.eydtXv]<; et un acte in&dit d’lviron de 1104 (photo au College de France) 

qui mentionne les cruvopa twv BpcopiocripTcov tou TVpoatrrctoo tt)? Aocipocs tou &y(ou ’ADavaalou. 

Cf. aussi Introduction et Index [Acies Laura IV). 

Prosopographie, L’empereur est 6videmment Jean VII, neveu de Manuel II, sur lequel cf. 

surtout F. Dolger, dans BZ, 31, 1931, p. 21-36; J. Papadopulos, dans BZ, 32, 1932, p. 257-262; 

G. Kolias, dans 'EAAvjvtxdi, 12, 1951, p. 34-64; T, Gerasimov, dans Byzanlinoslavica, 17, 1956, 

p. 114-119; R.-J. Loenerts, dans BZ, 51,1958, p. 37-40; J. W. Barker, dans Or. Chr. Per,, 28,1962, 

p. 213-238; P. Wirth, dans Byz,} 35,1965, p. 592-600; T. Dennis, dans Jahrbuch der oslerreichischen 

byzanl. Gesellschafl, 16, 1967, p. 175-187. Cf. Papadopulos, Genealogie, n° 82; et parmi les aetes 
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deiivrds b des monastdres athonites : Binon, Xdropalamou, Index, s.v.; Aefcs Xkvopalamou, n° 28; 

Ades Dionysiou, n° 10. — L’ adyodcxa deux fois citde, plutfit qu’Hdldne femme de Manuel II, est 

l’dpouse de Jean VII, Irdne (fille de Francois II Gattilusi), nommSe dans noire n° 159, 1. 42. Nous 

n’interprdtons pas la mention (1. 25) d’un sdjour ou d’un voyage (? Trapayevopivv)) qu’ello aurait fait 

«dans la region de Lavra o, & moins qu’il ne s'agisse de la region de Kalamaria, oh so trouvait 

Drymosirta. Aloxis Machdtards, doulos de l’cmpereur, contresigne au verso un acte inddit de 

Vatopddi de juillet 1407 (photo au College de Franco). Le Nicfiphore Ghoumnos du present 

document n’est pas connu de J. Verpeaux, Notes prosopographiques sur la famille Ghoumnos, 

Byzanlinoslavica, 20, 1959, p. 252-266 (car 11 ne saurait 6tre le m£me que le grand hdtairiarquo 

mentionnd en 1355 dans Ades Philoih6ou n° X, 1. 59-60, acte d’ailleurs suspect). 

L. 18-19 : les circonstances exceptionnelles (•?) xtov 7tpay(jujcT(uv £<£Xv) xal xpixupda) invoqudes 

pour expliquer le rattachement au fisc de la moitid de Drymosirta, ainsi enlevde h Lavra : il s’agit de 

1’affectation en pronoiai de la moitie des bicns des monastdres athonites, cf. notre Introduction 

(Ades Lavra IV). 

L, 24, 29-30, 39 : sur le Sixaxov tv)? Yevvv)p.aTixvj? xaxacmQpa?, ef. Dolger, Schatzkamrner, 

n°s 13 et 45/46, II (xaTaoTCopdc), ct n° 63 (Ssxaxta tmv yevvvjjjKiTCOv); Ades Xbrapotamou, n° 28 

(YevvT)(x«T(.x^ xkw.cjttopdc, «le rovcnu en nature tir6 de 1’ensemencemenL ») ; Acles Dionysiou, n° 10 

(xataoTCopdi xtov CeuyapEwv). 

Ades mentionnds: Ghrysobulles et autres titres de propridtd en vertu desquels Lavra possddait 

Drymosirta de temps immemorial (1.18) : of. notes. 

+ EE (iiv dtor’ <Hpxv)s Wjpei tou 0(eo)u rfjv ivxoX’fjv &v(0po)TC)o?, £|xeivev Sv cfcOAvaxo? ’ i7iel Bi 

<p06vco tou Batfjtovo? ^7teae, ||3 xal vreawv ixewo WTtS(J.a IE;a£oiov xal y^Xtoxo? #£tov, o3 p.6vov <£v(0pti>7r)oi? 

&XXtk xal toi? &yy£Xol? auTot? xal ||3 tor? <jaraT?)cracrt. Satfxoai, xal xv)? Avatmiffeco? iXrcl? ?)v auTte 

(XYjSapfij?, b (xaxp60up,o? xal piy(a?) 0(&6)?, 6 crrpaTd(px(v]?) H4 tvj? <£v]TTvjxoo axpaxta?, 6 tou 7cavxi>? 

xuSepWjxv)?, auTou (xvr](xoveuaa? tou TtX^x^fajTo? Aviara toutov yev6p.(sv)o? J|6 #v(0pcu7T)o?, xal 

(xe^6v(a)v) auxiv v) rcpdxepov <££ioi (xet^ovi <piXav(0pom)la tv)? -rtpoxipa? XP7)**^^)0? * xa^ 'foix(Mv) 

(^7t(ivT(tijv) alxta yfveTaL J|c (x6vv) x6pq rcap0£vo?. "OOev ou p.6vov ix<£aTcu xiov flacnX£(tt)v) &XX& x(al) 

Ttov xaxdl pipo? &7mvT(£Ov) xp£°S &7iapa[T7)Tov ||7 TcavTotou? T(’fjv) IlapQivov A(ie£6ea6«i Stopeat? 

vto xal Xdyto x(al) 7cpa.Yfjt.aTi ' v& plv sdXoysEv olv Tadxvjv 6? xoiv^jv ||8 e&epy^tSa, Xdyo) Si piEjxv^aOai 

(xet* e6cpv)(x£(a?) x£5v (A£Y(<^)^(t0V) a^v)? Swpsoiv, fS^ou T^xob 7cp^Y(JiaTl Si'nap^xsw ||e a6rq tS 

xpetTTOv &v iv tG 7rap6vxL xaXuv Ed™pet, oiSov)? ai&Tvj? auxtov eiepY^TtSo?. At6 7tep oE Iv T^ oe(6aa(it)« 

xal (xey(<£)X{v)} II10 (J.ovv) tt)? patrtXsta? p,ou tt)? xarA tS ^yiov ^P°? t(^0 ,fA063 t^? l:7TCOvopia^o(ji(ev)v)? 

aytta?) Aailpa? ivaaxodjxevot (Slyiot ^EvSpe?, ||11 Ssr)06vTE? tv)? paff^Xet(a?) (xou, exotpaw? Ixuxov xr)? 

atx^crew? ’ xal cnivSpopiov sE? touto XaSouaa afixT) t(^jv) 7repL,rtd-||:l20v)Tdv piou a5Y0^crTav) r^Jv Ttap(£xXY)atv 

jxej xoiiTfov) e5(xev(S?) Ttpo(rS£^a(x(ev)v), 7tap£xet xodxot,? xi tyyrrmct, 6p,ou p,iv A? Oetot? ||13 (ivSp(4atv, 

6(jt,ou Si xal (J)? (xeXixvjv Oavitou x(iv) pEov ncTotvipevot? xal xv) KavccYVw x6p?) (j.dvvj SouXedoum ||u xal 

Tto TadxY)? OepdtwovTt, ’AOavaalto <pv)p.l xai pieycIcXai ' x(al) 8^ x(iv) 7tapdvxa adxot? xpy(r66ouXX(ov) 

AOrON eKi-||lsxopv)Ye1 xal I7ii6pa6edeq Sd o3 euSoxet, TcpoaxciltTost, 0so7til^ei xal Stopt^exat xaxix®w 

dlw tou vuv xal el? T(oi?) e^yj? (J£-| |ia7uavT«? xal StyjvexeT? xpdv(ou?) x(oi?) 8v)Xw0ivx(a?) 7ispl x(-)jv) 
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ayfav wxl (j,eYaXy)v Aaupav tija£(ou<;) &v8pa<; xaxd xeXe£av 8ea7toxe£av xal xu-||17pi6TY)Ta xi 8Xov x^piov 

a^Tuv x& 7tEpl t(-J)v) ItaXaptaptav t& xaXoti[A(sv)ov Apup^tupTa, feav {Aiv ov aiixcov ei; dfAvy][Aovsiix(cov) 

||ls ^Sv] t&v xp8v(cov) 8ia ctstitcov xpu^o^o^XXftov) xal Xomcov s6XilY(tov) Sixatco[A(d)x(cov), yev6[a(ev)ov 

Si toutou x8 fyuau tou S^oatou 6716 x% xaiv 7cpaY[A(«)x(cov) ||10 £dtXy]<; x(al) Tpuxipi£(a<;) 1 fircep 

tou; dvtoOsv etp7)(i.ivoK en:6(Asvot, x(at) a30i<; E7ravacrco05)vai 8i.xa£(co<;) touto tt] (Aovyj ||ao %pb 

tocvt(cov) PouXSfAevoi, 8iopt£6[AE0oc xaxix^iv to.6t7]v x& xotouxov SXov xwp£ov (Asxd 7xa.at\q t5]<; vopwjt; 

aiTou x(al) 7i£pto^t; ||ai xal xwv Sixa[(cov) xal TTpovopifcov) atixou Ttdvxfcov) xup[(u<;), dcvo«p«Lpit(to<;), 

ava7TOCT7idtTT(tO(;) x(al) xaxd XSy(ov) Y<mx6xv)TO<;, |A£xd tc&vt(w) tcov ixstas ||23 s6picrxopiiv(cov) 

dv(0pcJ)7i)cov x(al) XKT0LX0t5vv(<ti)v)f livvcov TpLaxovrasm^, x(al) fAexd x&v 8t,xa£(cov) a3x(cov) 7uavv(tov), 

&v StpetXouai xax’ 6to<; tS 8t)[aoct£co ||aB 8td xe fltYYKp^v x(al) tou cmxixou ety]ct£ou x£X(out;) aftxcov 

7totrou(j,(iv)ou elt; (671^)71 (u)pa 8t,a Tvdvv(cov) Si.ax6c7La ixxA ' £xi xi xaxix^w atixi iXeOOspov ||21 TeXetax; 

«?co t(ou) Ssxdxou YSW7)^ix?j<; xaTaci7iopa<; aGxcov Tcefcoij?, feep 8$) xal (AdXtaxa e3cre6e[(a<;) 

Svexsv f| 7T£pi/rc6*-||2B0y)x6s [aou aflYotiffra rcapaYsvop,(iv)vj Tcspl t()jv) aYt(av) Aaiipav d7rexap£aaxo 

aOxoi^ xal &7ib twv Sixat(cov) tou xe<paXaxTix£ou ||26 xal dari &XXy]<; xiv&t; S6cte<o<; xal d7tai,T7)crsu<;, 

^TC®P elxov a7ui aovyjOstta*;) Si.S6vat xfi Stj^octIm * 7rpi<; Totixot<; i’/zw ||27 aOx'Jjv ix1 dcS^at; xaxd x(&v) 

Wov xal tffAOiov Tp67t(ov) elcrAYeiv £v xw aArto xuP£u x(«l) ouviaxav xal (itXXou; Scr(ou?) &v av(0ptfi7r)out; 

efipoi ||2S TTapa t(oG<;) vuv Svva<; xal xaToixouvTa<; Iv tu a^TS x^pl^i a7to8t,86vat. 6(pe(Xovrat; xar1 iTot; 

A-tc&p ety](t(ou TiX(out;) a^TCov [a6vou ir (a£xp(0 xal wotiou Siaxoatftov) (67t£p)7i(G)p(cov), dlxoxapL^6- 

(j,(ev)o<; aUTot? 81A tou 7vap6vTo<; x(ai) t8 SixaT(ov) tuv Trap1 aGt&v 7cpoaxa0>]aat [aeXX6vt(cov) [|30 t% 

Yevvv)piaTLX7)<; xaTaaTtopat;, ^iv(oiv) Sutcov 7tavT^7taaL x(al) xco Syjpiocrtto a.vemyv&a'vuiv, ouviaTapt(iv)ou 

Ael x(al) tou &va)xipco j|31 ^y]0£vxo<; eTyjatou 7iocrou afixuv xuv 8iaxoa£(tov) Sxxili (67cep)jt(G)p((ov) * 

xal oGxox; e6ptcrx£tr0ai xa0^7ta^ xi xolouxov 8Xov x^plov xal x(o3<;) [ |32 8y)Xto0ivxa<; (j,ovaxoi<; ^Ttip 

xouxou xal E(|p oT? (J,iXXoucTi. ttp^ttelv e£«^ peXx£toc7(iv) xal ay^y)a(tv) xou aGxou xuP£ou dcrcA 7Tdlvx(tov) 

|jS3 xcov v& 8v)[A6ota SisvepYoiivx(tov) avcoTipou<; 7iAffY)<; au^rjT^creox; xal 8xMast°4 ^TCaLx^cTEtot;, 

o5crr)<; [jsl xi xal ioo(j,ivy]^} xal &7T& <3cXXy)? tlvSi; xaxa7tax'?|cre6)(; x(al) £7n)pst(a<;) xal dcvaOEtop^astot;. 

Y°^v £(TXut Kal l|3B 8uv<i^,ei xou 7i:ap6vTo<; XPUCJ0®°^^0U AOTOT x^t; (3aaiXel(a<;) ptou xaOi^outnv, 

1130 <ft<T7rsp Eti7TO|i,£v, ol 7i£pi x(^v) aY£«v xal pi£Y<iXY)v Aaipav ivaoxoiipievoi xtputfiTaTot, piovaxol x8 

SyjXwOiv 6-j|a7XoxX‘/jpou x^ptov x8 7ispl r>|V KaXajAaptav xb x«Xo3[J,svov Apu^iaipra, pierot 7tavx(cov) 

xfiiv Stxa£(tov) x(al) TCpovo[it((ov) ||88 auxou, xal fAsxaTrivTfcov) xtov e6pLaxo[A£v(tov) x(al) xaxotxoiuvT(cov) 

ixstas, xal [aetk xavx(tov) xwv exvjcrlftOf;) ocpstXoptivtov Trap1 autuv ||3B xS Syjpioatco 81a te xiXou^, 

AYYap^v, Sexaxou Ysvvv)|AaT(,x% xaxaff7topa<; aGxcov, x£<paXaxxixtou x(al) <5cXXv)<; xivit; ||10 SSasox; 

xal d7raLT7)(7EC«x; xupt(co<;)} Ava^aipix(co<;), dvaTCOOTtaxTlu«;) xal xata X6y(ov) Yovw^'^'ro<!) Ttapd 

H7)S£v8<; xfiiv xd 8v}p6aia [|41 8tevepYouvx(tov) 8(petXovxs<; fyav xtvd x6y(ov) ^ dvaGetJipyjcxv ^ dtnatxyjCTiv 

bd xt5 S7jX(o0ivxi X“P£“ x(al) toi? xaxd piipo<; eEpy)[i(iv)ou; ||4a Sixatoi^ aixou x(al) ettI xyj kn dSctfa?) 

8o0e£(ry) aCxoi<; xaxd PeXx£toa(iv) x(al) aGCv)CT(tv) 7totr6xy)Ti (6x£p)7t(3)p(tov) piixp1 x(od) 8t,axocr£(«v), 

Tauxa Y«P Tidvxa xa0i-||4s^oucn.v dvsvoxX^x(u<;) xal dc8iaae£aTco<; xaxa xsXetav Seauoxefav x(al) 

xupL6xy]xa dx8 xou vuv x(al) elq t(oG<;) tgrfi dxavx(a<;) x(al) SLV)-j|«v£xei<; xp^(ou?) xup£(ta?), dvacpai- 

pixoj<;t dva7uo(TxdCTXto<; x(al) xaxd X6y(ov) yo^ty)Xo<;, 7tapa [Ay)8sv8<; xwv ||4S axdvxcov xaxdc xt, 

SwvoxXoiiptsvoL ^ d7iai.xoiin£vot, kasl x(al) dq xt^jv) rcspl xo3t(ou) (j,6vl{aov x(al) Satjvsx^ ||m t^jv 

dcrcpiXeiav s7iexopv)YY)9‘/) xal i7ce6pa6e30V) xoti; etpvjpiivou; Tiputowrou; ptovaxot? xyjt; as{^a\iUq) 

||47 (aovy)? xy|<; (3actXe£a<; (aou tyj? dY£(«4) xal [A£YdXv]<; Aailpa<; xal 8 Ttapdv xpua66ouXXo<; AOrOS 

aux^t;, 1|4S d7toXu0sl<; xaxd pi^va AYfOTSTON x^<; evLoxatAivyjt; A£)AEKAT(H2!) tvSixxtGvot; 
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||4B too ^waxomoorou AftAEKATOY Itou?, & xal tb ^frrepov H60 eutrsS^ x«l 

0SOTCp66Xv)TOV 6xS<ry)(A£tv«TO XpdcTO? + 

||« + ’IQANNHS ’EN X(PIST)£} TO 0(E)G |J62 niSTOS BASIAETS KAI ’AY- 

j|68TOKPATOP 'PftMAIftN ‘0 |[64 IIAAAIOAOrOS + 

Verso: 

Sur le koll&ma: [|56 +’Eyp^v) Sta x£tP^S ’AXe^tou tou Motxv|Tapvf + 

En dehors du kolttma: ||66 Nixv)(p6pou ||67 tou Xo6p,vou + 

156. JUGEMENT DU TRIBUNAL ECCLESIASTIQUE 

DE THESSALONIQUE 

Itljietujia (I. 44) Ddcembre, indiction 13 

a.m. 6913 (1404) 

Le synade de la mdtropole de Thessalonique, pr4sid£ par le mdtropolite Gabriel, juge un difterend 

entre un frfere et une sceur & propos d’un Men Soncier. 

Le texte. — Inidii. Nous n’avons pas retrouvd 1’original dans les arc-hives de Lavra. Nous 

connaissons ce document par la copie transcribe sur l’original par Thdodoreb dans son cartulairc 

(fol. 142v-143 ou p. 284-285); il 6crit (par erreur) d la fln d’un court regeste (fol, 142v ou p. 284) : 

... ev i]) *Ayt<y Maptff vfi vuv KaXa^aptif XeYop^vy), 67tep &<pis(xb6ifj t?) Aaiipqf 

xat roirou x^pw arA&Tou t6 YP<Wa a6t£> £v Tyj aytq: Aadpqc, et note aprfcs sa copie que «les sous- 

criptions sont dcrites en grandes lettres mais difiiciles k d6chifTrer » et qu’il en a done transcrit ce 

qu’il a pu lire. La copie de ThSodoret a 6t6 reproduite par Spyridon dans son dossier (p. 369-371). 

Notre Edition, critique, repose sur la copie de Th^odoret (Th), que nous corrigeons sur certains 

points : en particular l’acte que. nous publions dans notre App, XII (cf. ci-dessous, notes) nous a 

conduits k corriger en <E>a^7)v6i; le nom lu par Th^odoret OapYivii; ou <Dsp^<;. 

Analyse. — Kal6 Thalassfenfe a regu en dot de ses parents, il y a beaucoup d’annfies, un bien sis 

k Hagia-Maria. R6cemment son fr6re, Dfemfetrios Skampavl6s, a intents une action contre elle, disant 

que si la moiti6 du bien a 6L6, en efTet, donn6e en dot k sa soeur, il a lui aussi des droits sur l'autre 

moitifi, leurs parents 6tant morts intestats (1. 1-4). On a donn6 lecture de l’acte de vente, et il s’est 

av6rd que le premier mari de la mfere des susdits enfants avait achet6 la moitifi de la totality du 

domaine pour 100 hyperpres. Kal6 Tlialass£n& soutenaitque sa m&re, i la mort de ce premier mari, 
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prit ce bien en compensation (el; Ixdcvoxnv) de cette somme; puis que, pour la mfime somrno encore, 

leur p6re le regut Iorsqu’il 6pousa leur m6re; et qu’enfin ayant achct6 aussi un moulin, il donna le tout 

en dot & leur fllle pour deux livres (1. 4-9). On donna aussi lecture des autres pifeces : 1) non l’original, 

mais la copie, de I’acte de mise en possession (7rapa8oW)ptov), donnant le bornage, le mesurage et 

la valeur [en modioi] des champs qui furent alors remis k celui qui & l’origine aclieta la moiti6 du 

bien, Phax&nos le beau-pere (tc«tp«6(;) (1. 9-11); 2} une autre ancienne piece donnant aussi mesurage 

et bornage (1. 11-12); 3) l’inventaire descriptif dtabli selon la loi (i:vvo|jt,o<; xaT«YP«<p^) pour Tlialassene 

aprds la mort de son premier mari Theodore Tzyriggbs, et qui dit entre autres clioses que l’acte 

d’accord (tnjpcpwvvjTtxiv) mentionnait la donation en sa faveur de la moitie du domaine d'Hagia- 

Maria, avec le moulin k eau et le cliamp de 16 modioi, le tout pour 2 livres (1. 12-16). D’aprfes cet 

inventaire, Skampavles soutenait que c'est la moiti6 de ce qu’ils avaient achet6 que Ieurs parents 

avaient donnfie & Thalass&ne; et clle soutenait que, le domaine d’Hagia-Maria formant un tout, c’est 

la moitie que ses parents avaient achet^e, et c’est cette moiti6 tout entifere qu’ils lui ont donmSe, 

avec le moulin (1. 16-18). Skampavles, arguant de ce que l’acte de vente inentionne 2.040 modioi, 

tandis que l’acte de mise en possession pour Phaxfenos fait 6tat d’une terre indivise de 1.700 modioi, 

dbelarait qu’il £tait naturel que Pliaxenos, versant davantage d'byperpres, regflt aussi davantage 

du domaine; et que la moiti6 ayant 6t6 donn^e en dot k sa soeur, le surplus 6bait libre (1. 19-22). 

II ne parut pas que son argumentation 6tait fondee, car l’acte de vente parle cxpressSment de 

grands modioi, et 1’acte de mise en possession parle simplement de modioi : les grands modioi 

6tant mesurSs sur 400 lepia, et le mesurage dans la mise en possession Gtant fait sur un nornbre 

inf6rieur, 200 par exemple, comme on fait depuis peu, ou un peu plus, il est naturel que la moiti6 

de 1'ensemble du domaine atteigne le total indiqu6 de 1.700 modioi simples, car il n’est pas parl6 

de grands modioi (1. 22-27). Quoi qu’il en soit, c’est tout cela que dStenait Thalassfinfc, invoquant 

que la propribtd de tout ce qui avait 6t6 achct6 par ses parents lui revcnait de fagon indivise, de leur 

vivant et apr6s leur mort; elle arguait aussi de ce que, alors qu’ils avaient un autre frfere, qui fut tu6 

il y a des ann6es, elle no fut pas le moins du monde inquire par lui; et encore, comme on clcmandait 

la preuve par t^moins, elle dit que ceux qui 6taient au courant 6taicnt morts, ou que s’il en survivait 

quelques-uns, il n*6tait pas prfisentement facile de les connaitre (1. 27-32). Attendu que l’inventaire 

descriptif <§tabli selon la loi fait apparaitre Thalass&nfc comme poss^dant la moiiM, et que le susdit 

aete de vente dit que ses parents ont achet6 la moilti; attendu que son fr&re n’a nullement fait la 

preuve de ce qu’il avangait; il a 6t6 d6cid6, avec le consentement et & la demande de son fr&re, et elle a 

accepts, qu’elle soit soumise & la menace du cli&timent divin ((3apo<; s7UTifjdou), et venant pour la 

seconde fois devant le synode, elle a ddclard qu’elle possbdait de fagon indivise, et d6j& du vivant de 

ses parents, la totalitS de ce qu'ils avaient achetd (1. 32-37), Il a 6t6 jug6 et prononcb, le synode 6tant 

prdsid6 par le nuStropolite hypertime et cxarque de toute la Thessalie Gabriel, que Thalass6n6 

poss^dera k l’avenir la moitid de la totality du bien, c’est-4-dire de celui qui & l’origine a 6t6 vendu 

aux deux arcliontos qui 1’ont aclietfi, ainsi que le moulin que son pfire a acliet6 et le champ du moulin, 

sans etre aucunement inquire par son fr6re (1. 37-41). Lequel, dans un bon mouvement, a ensuite 

demands humblement et obtenu du m6tropolite le pardon pour la menace qu’il avait accepts pour 

sa sceur ; tous deux ont regu la b&n6diction, afin qu’ils soient h l’avenir en paix l’un avec l’autre 

(1, 42-44). Conclusion, date, signatures de quatre ofTlciers de la metropole de Thessalonique (1. 44-50). 
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Na fepouse : 1) Pliaxfenos : sans enfants 

2) N Skampavlfes 

Dfeinfetrios Skampavlfes 

(demandeur) | 
Kalfe (dfefenderesso) 

Spouse : 1) Theodore Tzyriggfes, dfecfedfe; 

2) N Thalassfenos 

un frfere dfecfedfe 

L'affaire se reconstitue ainsi : 

1) Pliaxfenos ost l’un des deux archontes (1. 40) qui achetferent par moitife lo domaine 

(^euYvjXaTsLOv) d’Hagia-Maria; il ucquit cette moitife pour 100 hyperpres; Paotepar lequol le domaine 

fut transf^rd est qualiflfe « acte de vente » (7tpaat.<;, 7tp«r?|piov). Cet actc est celui que personnc n’a 

vu ou ne mentionne et que nous n'avons pas retrouvfe, mais qui est connu seulemenb par une Edition 

d'Alcxandre Lavrifetfes; pour cette raison nous le publions dans l’Appendice XII. 

2) Pliaxfenos regut en outre & ce moment, pour son nouveau bien, un titre de proprifetfe descriptif, 

qualiflfe« acte de mise en possession » (rcapaSorripiov). 

3) Un autre document analogue fut fetabli dans des circonstances non prfeoisfees : of. 1. 11-12. 

4) A la mort de son premier mari, sa veuve, lors du rfeglement de la succession, « prifc » le bien 

achetfe par lui, c’est-4-dirc la moitife de Pancien domaine d'l-Iagia-Maria, comptfe pour son prix 

d'achat, 100 hyperpres. 

5) Quand elle Spouse en secondes noces Skampavlfes, celui-ci, probablement par contrat dotal 

ou matrimonial,« regoit» co infeme bien, comptfe pour la mfemo somine. 

6) II acquiert ensuite un moulin 4 eau et un champ attenant de 16 modioi. Ces nouveaux biens, 

ainsi que celui d'Hagia-Maria, sont donnes en dot 4 la fille nfec de ce mariagej Knife, pour une valeur 

de deux livres ou 144 hyperpres (le moulin et son champ fetant done comptfes pour 44 hyperpres). 

7) Lors du premier mariage de Kalfe, avee Thfeodore Tzyriggfes, est probablement fetabli un 

contrat dotal ou matrimonial (aup,<p£0V7)Tix<iv, 1.14), mentionnant lea biens (Hagia-Maria et le moulin) 

qu'elle apporte en dot pour une valeur de deux livres. 

8) Lorsqu’elle perd son premier mari, on fetablit un inventaire descriptif (&vvopo$ xa'rcq'P«cP^i 

1. 12) ou situation lfegale de la succession, qui fait encore mention des mfemes biens. 

Nous ne savons pas si des pifeces analogues furent fetablies lors de son second mariage, avec 

Thalassfenos, dont elle porte maintenant le nOm, Mais il apparalt quelle est toujours maltresse de ses 

biens dotaux, puisque e’est contre elle que son frfere intente une action. Celle-ei se fonde sur l’inter- 

prfetation de xfe i)[xiau dans la designation du bien sis 4 Hagia-Maria qui entre dans la dot de 

Thalassfene; est-ce la moitife du domaine initial tel qu'il a fetfe vendu par moitife 4 deux arcbontes, et 

par consequent la totality de ce qu'a achetfe le premier mari de leur mfere, Phaxfenos 7 C’est ce que 

soutient la soeur. Ou bien est-ce la moitife de ce qu’a achetfe Phaxfenos ? C’est ce que soutient le frfere. 
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h totallW du domainoprimL?w/rv^eTo40roV„ni 7pwV„Ud“ Par ^ ^ •ent<i P°Ur rxrr,:^ 
peuvent valoir 4 peu prts ]a moitiS ties H i* ' m° *01’ danS Ie 8ec0ntl de m0tl101 ordinaires, qui 

peu p.Ss la mo,1,4 des grands. ^argumentation du frere est done erromSo. 

earrs!™eio?ft^™ le ter™ ^ d^S"o W 1’orgyie 

Melralogiseha gudlen, Dilsseldorf 1970 p 88 • E' ScHILBACH’ BUzmlinische 

et confirms par noire note J a Irih “W1" 84 ^ <* p. 74), 

lea modioi ordinaires employ*, le plus tvi" ™ '°S ordmalrB 200 « °u un peu plus 9. En aflat, 

1) un modios oomptanl ^ ^ ^ ^ d<! da"* : 
mesurant 10 orgyies) emplov<§ nmir 1 S e sc loima sur un, ou 2 schomia8, cliaque schoinion 

2) un modios de 288 orgyj* (L ® mens«Pab°n des terns de bonne quality et do grand rapport; 

employs pour la mensZZ SOh°ini°" ““ 12 <^iaS> 
lagie, Miinchen, 1970, p, 72 et suiv q m dneure' Gf‘ E< Schilbach, Byzanlinische Melro- 

E. Sohilbach (Byz. TO^TlT^8’ °h ™°ntre’ P‘US rarement> un grand modios que 

ordinaires; il ae base sur certains HG°TnS1 J! Comme ^valent probablement b 4 modioi 

considdrS une premise fois {MM, IV, p 232 ^ ™ ^ ^ ^ °liamP ^ 

deuxifime fois (MM, IV, p. 235) 160 modioi w n C°mme mesurant 4° grands modioi, une 

cas, nous dirons seulement qu’il n'est pas n - ^ P°SSlble d’examiner »o> dans le detail ce 

cntrele grand modios et ksLdioi 

la premiere fois par notra doaumcnf a - 288 pt ou orgyiesa) est done domke pour 

le raisonnement des juges : le domains *7 deUX 60 moyenne* 0n oomprend en efTet ainsi 

on prend comme base de calcul lam ^ ^101 6tant compoa6 de terres de plusieurs quality, 

arrondi 240. Ainsi un domaine 1! 2 n 0^ 7 *7.™™ ^ ^ o*yW, « ohifl^ 

de 816.000 orgyies2, qui mesurtSes en mid” S ™ 101t’ h raison de 400 orgyies3, aurait une superficie 

r-—“ 
d0ma'"“ antra -ant 1409 dans ,es biens do Lavra : of. noire n» 161, 1. 41-42. 

dgalemcnt l'ncte do SaintPau^dl'jutal PTO^ 4tad°i4l m4trOP°l6 ,de TllM8aloniq«e, trois signent 

Binon, Xiropolamou, p. 278-281 • le ~,„„,i 1 ™1S non lSdlW pour le corPs du texte) par 

le nom de famine, 4 Zl le Irand"^ T? 6m“°S’ d°nt ,,a°te de Sai"W>a“1 d°”»» 

chartophylax Pierre, dont 1'aote’de IWnUpluTLme^ M‘°hel KalotMt°8’le dikaioplaylax et grand 

lee notes prosopographiques do Bin« fami"a- 4 «. M.. 

l’aneien domoino de Hagia-Maria S°nt ’’ 11 l al!t° d“ Ve"te 4 deux «arohonte3 9 do 

dice Xll; 2) la oopie (L) de iClc de m a'' ' “ ('' 19’ “• 33> : Appan- 

pour la part aohet6e par Phaxfinos • 3) Uno " P°SSe8SI°n (^PoSo^piov, 1, 9-10, 20, 23) (Sfcabli 

Ot le bornago (1. 11-12); 4) 1’invcntairo desor'iotir !.anC‘™nG pl4o°' qui doIlnait nusai lo mesurage 
descnplif (4wopo, xaraypa^, 1. 12, 16, 32) itablf lomquo 
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la dfifonderesse perdit son premier mari, Toutes ces pi&ccs, sauf la premise, sont perdues, ainsi 

que cellos dont l’cxistence cst mentionn6e ou suppos6o par le dfiroulement de 1’affaire : cf. ci-deasus. 

+ Ilepl too eE? t)jv 'Aytav Maptav XTTffxaxo?, ImEp e£etcpoIx[cf0Y) |x4v 7tap« xtov yov&MV atix?)? 

T7) QaXaacryjvyj xupa K«X?j npb 7toXXt5v xf^voiv, IvexX^teuce 84 dpxtoj? xax1 aiiTY]? 6 y^Y)0-^ dcS£X<p8? 

a6TV)<; xup A7j|X7jTpioc; 6 SxaixTcadXYii;, ilb? too (x4v ’fyxtaso? 4x7rpoixia04vTo<; aixY), etcI SI x5 Xomtc 

•f||xtcr£i xal auxix; (xetoj^v dSiaO^xou. ’EtceiS-J) ty)? 7tpacrEoi<; 67ravaYv&)o0e[(TY)<; SvjXov Iy^veto 

5 8tl 6 TcpSxo? (jtvJjp tt)? (XYjTpS? x<ov EEpYjpiveov 7raiS(ov %ktd ^Spa<TS T0^ 7WtvTS<; exsl £EUY7)XaTstou 

eE? cxaxiv 67r£p7rupa, f) SI: y«v$) SietsEveto 8ti, xal teXeut^ctoivtck; Ixetvou, ItXaSev f) p^TY^ atixYj? «6t& 

eE? Ixdvtocrw dq x<it aixd, xal a30i? el? xocrauxa eS^axo aixS 6 7iaTffp t&vSe tcov TratStov, ■fjvtxa ffove^eiiY^l 

ty) (X7|Tpl auxtov, slxa xal (xdXeova ^Y°Pa)t^4 fe'Scoxev afixd si? upoixa tv) xoiaijTY] auxtov GuYaxpl et? 

Xtxpa? Suo. *T7tavaYvtfio0y| 4xi xal xa Xourd. Sixaicopaxa toStcov, ovyl npo$T6T\mov dXX1 Eerov 7rapa- 

10 SoxYjptou SiaXa|x6dvov opoG4ma xal oxoivicfp-oilK; xal xtSt Tuooot t£ov xtj0Pa<iP^covi & ^Ste 7tapES6Gv) 7rpi? 

tSv t4 ^puau too xx:/)|xaTo? rJjv dtpxV ^Y°Pa)t^Ta xSv 7raTpco6v * grepov Sixatoifxa 7raXaiYev4? 

xal touto cxoiviqxoii? SiaXapSavov xal 6po04ara ' xal xptxov etc ^vojioi; xaxaYpa^"?! yeyowXcx. tv) 

©aXaaoYjv?] pcxa Gdvaxov tou 7rpc»)Tou aixYj? dvSpi)? tou T^uptYY^l 4xetvou xupou ©eoStljpou, ^ (Xet& 

xtov dXXeov xal touto c|j.TcspiEIXy)7tto| Sti SieXd[x6ave xi> eruixcptovYjxixSv xi> So04v aux?) xal tou el? rfjv 

15 'AyI«v Maptav ^EUYV)XaTE£ou xi ^(aictu, (xetoI tou SSpoptiXtcvoi; xal tou x^pc^ou tmv Scxal:^ (xoStoiv, 

eE<; Xtxpae; SSo. OGtoi txaTaYpoopSj? StaXap.SavoSavjf;, 6 piiv Sxa(j.7ua»)XY)? £Xsye tS ^(xicfu ttj^ tiyopai; 

atJT&v Souvai to6<; yot£^ ^ ©aXaamqvYj, a0Ty| S4 SieteEveto, ev6<; Svto? tou si? t-Jjv 'AYiav Maptav 

£suYY)Xare£ou, ^(xicru exctvou? r?)Y°Pax^vati xa^ %>-<tu SXov Souvai rcpi? a^T^jv xal tSv (x^Xtuva1 

6 Sxa(X7T:ai)X7|? S^, Si6ti t6 (x^v 7ipaT^piov Siox^t^'' TscraapdlxovTa (xoStoiv 8iEX^(x6ave, tS Sfe 7tpS? 

20 tSv (Da^yjvSv 7rapaSoT^piov x^t^^ iTUTaxoctoov (xoStoiv y^v SoOeTirav Kpbq sxsTvov (xovopispco?, stxi? 

&\sys\ eZvai SSvxa t6v Oa^vjviv to: tiXeEco tuv 67tEp7u6ptov Xa6eiv tS 7tXsiov tou ^EUYYjXaTEtou, xal 

oCtoi tS |x&v ^(xicru ixTrpoixicrGTjvai xal ttj aSEX<pY] a^xou, xS 7tX£ov S^ £Xs60Epov stvaL Oux lipatvexo 

SI: lcrxuP^v w X^YtOY, xaGSxi x6 (xfev TipaTYjpiov (xey^ob? SieXdcptSavs ^t|t£i? [xoStou?, xi TtapaSox^piov 

84 (xoStou? aTcXoi?, xal^jv six6? xtov (XEYdcXtav irtl xcov TExpaxoattov [XSTpoupilvcov Xe7UtSv, 4v t?) 7rapaSSaEi 

25 4ti’ sXaTxSvtov Xetitccv Yev4a0ai r?jv cxix^Tpvjcriv, Siaxoatcov tuxSv xaGSi? apxttc? Trap1 ^[x&v (XETpsIxai 

•f) y>) $1 xat H-LxpSv ti 7rpS?, xal oCxtu ^Oiaai xi ^(xiau xou 7ravxS? ^EUYYiXaxstou eE? xi SiaX7)<pD4v ttoctSv 

xfiv A71XG? x^^v ^TiTaxocrtcuv (xoStcov ■ ou y^P 7ip6irx£iTai x8v (xeyoIXov ev a6xoi?. W0(xw? xal xauxa 

TwilvTa TrspieiXEv •?) ©aXacrayjvirj, 7rpo6aXXo|x4vY] vojx^jv ty)? SXyj? &Y0P°k Ttov Yov^Cdv aix^? (xovop-cpto? 

eE? aur)]v oScrav, xal ^diVTtcv xal |XEXa x^jv xeXeux*))v 4xe£v(ov ■ SieteEveto S4 Sti xal #XXou ASsX^ou 

30 Svxo? auxoT?, be, xal s<povsS0Y] 7rpi xP^V63Vt obS4 7iap’ 4xeCvou rfjv xuxoucrav truvSXto? SievSxXyjchv sSpe ■ 

7rpiS? xauxa auardliiEta? aTCaixoujxevY)? T7j? Slot (xapxuptuv, xsOvavai ^Xeys tou? EtSSxa?, eE S4 xal slal 

xivs?, (x-f) sES4vai xS Ys v^v ^Xov e^XePa<S «btou?. 1 EtciS-)) xotvuv a6x7) |x4v xal dt7rS ty)? 4vv6|xou xaxaYpa^Yj? 

ISstxvuxo ^(xicru ^xoutTai SisXdl(x6avE 84 xal x& SiaXY)tp04v Tcpax^piov ^(xiou r?)Y°Pax^vat Yove^» 

8 84 diSsXipi? aux^? sE? 80a 7rsp £Xeys 7ravxEXffl? ‘r\n6pei cruoxiiffEtov, Si£Yviia0Y)j xaxaSe^apivou touto 

35 xal aEx^oavxo? xal xou <£8eXij>ou a6x7)?, xal 4S4^axo pipo? 47Cixi(xtou -fj a50i? iXOoucra SsiTEpov 

eE? t^|v crivoSov, xal E7rXY]po(p8pY)(T£v 6xi (xovoptepio? 4v£|xsxo xal titovxtov aixol? xSv y°v8oiv r?jv 6Xy)v 

dtYopolv Exetvtuv, Kal kT&yfy/) xal a7recpdv&/), 7ipoxa0r|p4vou ouvoSixto? xou TcavaYitoxoiTOU ^(xcuv au04vxoo 
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+ -0 iX^ctwS0*4^' 0OTTCtoix,|! Ml*^ ^vos « KaM6«o<. 

>0 ©^aXovtoK p 4l,0V0? KKi ■**»•« vmofisu; <* *Ylo,x^s mTpc)Jt^ew; 

^ ! xott TEi II 1 d t * 

? 1 ' not0S) 1 few« 5 K«U60eXoe *) 6 11 6 ^P*"0^ <cf- •' Mane 

157- PROSTAGMA DE MANUEL II PAlEOLOGUE 

npfioTaypa (1, II, 24) 

25 mai, indiction 13 

a.m. 6913 (1405) 

en ^"i2 rZ7MS rtS9r™' de““d« 4’ewmption 9uo Urn a pr&entta 

_ ~ N°US document par : 

300 mm, collde eur un morceau de p0rLmto u„iL n°US T“ <B‘0miniS : feuille de P»Pier, 810 X 

(c6t<5 gauche tach6 par I’humiditd et ddchirti P,aSSe ^ 1Quteur* ^tat de conservation mediocre 

L'enore cat de oou.eur core, ,e ^ -*-t PM attaints), 

mentions sur le verso, aujourd'hui cachd. _ Alblm, pl, cci'™ ^ a°°aU' °“ ig"°re 8'U y avait dos 

B) La copie que Cyrille a faiiA vi» - . 

et avec io titre: Hpd^ * T* ^ ^ ^ 
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C) La copie transcrite aur l'original par les moines Serge et Matthieu dans leur cartulaire I 

(p. 3-4, n° 4). 

D) La copie reproduce par Spyridon (d’aprds le cartulaire perdu d’Alexandre Lavri6tds ?) 

dans son dossier (p. 148-149), 

L’acte a dtd dditd, avec beaucoup d’erreurs, par Alexandre Lavridtds, dans Su^Xoyo^, 25,1895, 

p. 162-163; parZdpos, J.G.RI, p. 702-703, d’aprfes l’ddition d’Alexandre. 

Notre Edition repose sur la photographic de l’original (A). Nous signalons en apparat trois logons 

de la copie de Cyrille (G) et de 1’Edition d'Alexandre Lavri&tds (L); nous ne tenons pas compte des 

autres copies. 

Bibliographic; Smyrnakijis, Athos, p. 103 (extraits), 383-384 (avec la date 1425); Rquillard, 

Archives! p. 256-257 (qualifid de chrysobulle); DOlger, Bcgesten, n° 3304 (bibliograpliie antdrieure); 

Svoronos, Lemnos, chap. Ill, B, c, et chap. VII. 

Analyse. — Les moines de Lavra ont prdsentd & 1'empereur les demandes suivantes : 1) que 

ceux de leurs paysans installs (7cpocrxa0y|pivaiv) dans leurs mdtochia qui se transporteront dans les 

mdtochia de Lemnos soient, pour les travaux agricoles qu’ils y effectueront, libres (eXsdOepoi) et 

exemptds des charges que les autres acquittent au titre du recensement (dbcoYpacpixSs) ; 2) que les 

doulika zeugaria des mdtochia de Lavra h Lemnos soient libres et exeinptds de la livraison habituelle 

de bid h raison de deux modioi par zeugarion au prix d’achat de quatre hyperpres le modios; 3) que 

le mdtochion lavriote dit de Gomatou soit libre, et exemptd du kap&Uallhon qu’en raison des ndces- 

sitds du combat le cousin (^Se^po?) de 1'empereur, Andrd Asan, a impost 4 Lemnos (1. 1-10). 

L'einpereur, par le prdsent prostagma, accorde satisfaction aux moines sur les trois points (que la 

pifece reprend inot pour mot), en stipulanfc toutefois (1. 17 sq.) que le second, dont les Lavriotes 

attendaient un meilleur approvisionnement de leur monastdre, ne jouerait pas s'il survenait une 

disette & Constantinople, et qu’en ce cas ils seraient soumis 4 la fourniture rdgulidre de bid, car 

il est juste alors que tous viennent en aide 4 celle qui est la mdre de toutes les autres villes; 

injonction aux agents du fisc h Lemnos (1. 10-24). Conclusion, date, mdnologe autographe (1. 24-26). 

Notes. — II est regrettable que Barker (Manuel II, p. 431 et 434), citant le traitd sur les songes 

adressd par Manuel II & Andrd Asan, qui est dit ici son exadelphos (1. 10), n’ait pas identify le 

personnage. Cf. en dernier lieu, sur les Asan, B, Krekic, Contribution 4 l’dtude des Asands it 

Byzance, Tr. el Mim., 5, 1973, p. 347-355 (avec tableau gdndalogique : Andrd n’y figure pas). 

Andrd Asan est destinataire de la lettre 88 Cammelli de Cydonds, sur les plaisirs de la chasae 4 

Mytildne, dditde sous le n° 11, p. 25 sq., par Cammelli, et rddditde par Loenertz, Cydonts, II, n° 135, 

p. 4-5, comme dcrite 4 Lesbos en 1373-1374 et adrassde 4 Constantinople : Loenertz indique en note, 

ibid,, les tdmoignages littdraires concernant Andrd Asan, Sur lui voir aussi V. Laurent, Le trisdpisco- 

pat du patriarche Matthieu I6r (1397-1410), BEB, 30, 1972, p. 57 et note 100. 

Sur 1’affaire, cf. Svoronos, Lemnos, loc. cit. 

11 
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+ 01 IvaaxoVsvot ty} xaxa xb Ayiov (Jpoc twv ’'AGco aefaqila [aov>) t% (3a(iiXet(ac) [aqu -rij etc 

£jV0(Wt |P Ti(iffl(ji4w] tyjc fcavumpdcyvou [xou BeffTioEvTic (xal) ©eo^T^ *ai imxsxXvHA&Y) ttjc AaiipaS 

UpopiAvaxoi l|3 xal pLovayol AvotSpa^mc zk paatXetav (iou wapexAXeawv siepYSTY)0vjvai reap’ auT% 

tW) goot t&v 7rpoaxa07]-||V^(“v) ™< {abtoxIoic Ttapay^vovTai etc Ta xaxa tJ|v A^vov 

Au-rfSv (^xia, {mApxwow ecp’ ate &v ||6 exeiae Ttoifatovrai yetopyixaic ipy*^ ^tSv IXetfepoi 

{Kat) AxaTO^TYirot tGv exbTcjs ratpA t£v AXXuv ||8 SlSo^v(cov) AwoypwpLxtfflc), ^apxuai S£ (xal) 

£v AutoTc toic etc r^v AvjfjLVov (x^cr/tcnc a.utuv t8((wc) BouXlxA ||7 SsuyW (lovacrr^ptou -rijc 

AuttIc AaiSpac; &aS0epa (xal) Axot^tyitc oiw^Ouc BiBofiivou atxou tGv Ava ||« Bio [ao8£M 

etc to t^euyApiov £7ci ayopa Teaaocp(o)v) &7t;epwipwv etc tB (x<JBlv, stl 8£ SiaTY)peiT(ai) xal tB xaXoiljxevov 

II* -TOO IVaTou (i»r6xiov Autuv &s60bPov xal axaTa^rvjTov tou xa7CY)*LaT(tx)ou, iSTtep Bta tJ)v ty)c 

dvayxv)v £6v)xev ||1Q exeTcre 6 xepm66>)Toc ^ABe^oc Tvjc PaaiXet(ac) (aou xup *Av8p£(ac) 6 

sAaAvv)C. *H pacnXsfa (ioo youv etysvuc ||u TtpocfBe&xpivv) t)jv Autuv xapaxXv)a(iv) O&v^a (xal) 

SiopWIerai Bid tou TtapBvToc au-njc TtpoaTdyfAaToc Kva 6<roi ||13 tGv 7tpoaxa07)piv(«v) iv to?c (A£TOXtoic 

Autwv rapayivovTai etc Ta xaxaxty Avjpivov Autwv UTtap/umv ||13 £<p’ ate 4v ixetae Tco^cuvrai 

yeoipywouc Ipyaataic Aut&v eXeiiQepoi (xal) AxaTa^TvjTtx Ttov ixsiae napa t£5v icXXwv ||14 8i8o[a$v(wv) 

AxoypaqHx(wc), &wApxUffl ^ x«t ™ ™ ^UT0^ T°^ xwn* TV ^[avov [xstoxIolc Autcov ESC(ojc) SouXLxa 

||1E ^euyapia tou piovaffTYjptou ttjc auT% Aaiipac sXeilGepa (xal) axaTa^TrjTa Ani tou auvY)0uc 

SlSo^vou akou toW AvA |j10 S69 fAoSt(uv) etc xb ^uyApiov 4rcl ayopa Teaaap(wv) 6E£px6p(wv) etc 

t6 (x6Slv, ini x& AvaXtaxeaOai touto etc SiaTpo<p-J]V ||17 TtSv £vaaxou(iiv(ov) Ti) etp7)piv7) Aa6pa 1 

et (a^xooc <W(a6$) 7rapaxMpV£i ®(so)C aTevoxcoptav (xal) £vSeiav aiTaptou eTCsX0(etv) ||1B r?) OeoSo£a<mo 

(xal) OeopL£Y«X(ivT<o KoavaravTLvouixAXei, t6te y(«p) etc tJ^v ToiaiVnrjv tou aiT(a)p(loo) S6cjtv ctuyxpotV 

oouoi ||10 (xal) AutoI xaTA xb etco66c, £tol8^ (xal) A-rravxec Sixat(ooc) t6ts ^ouoiv av^yx^v tJUYxporsTv 

xal wpiOAXwew AutV [A]c n(v|)[T(£)]p(a) ||20 x^l ctiaxaciv aTtaawv twv raJXeuv, npoa^TL Stopt^exai 

paaiX(eta) p.ou Iva StaTY]py)T(ai) xal tI> xaXoiipisvov tou Poitou ||21 (astAxiov Autwv eXeuOepov 

(xal) axaxa^TViTov tou xamtXtaT(ix)ou, 6xep SiA -rijv T?jc Avayxv)v £07jx(ev) ixetae ||aa 0 

7uepiTt60v)TOC ^ASeXtpoc tvjc paaiXeloec [aou xup ’AvSp^ac 6 ’AaAvYjc, twv xaxa xaipouc e^UTO)peTOU^v(uv) 

||ss [etc] t[A] Sv)pt6ma t5)c A^vou 6tpetX6vT(ov) StaTYipetv t^v etp^jjiivvjv ptov^v A7rapairf|T(wc) xal 

XOiplc X6you Tivi>c etc IP4 tAc etpY|[i£vac euepyecrl(ac) ty|C paatXet(ac) (aou. Toutou yap x«Pw ey^vexo 

xal t6 TOXpfcv Tvjc PamXet(ac) (aou TtpiaTaypta jp6 h £tgl ^axioxiXioaTto evaxoatoaTW TpicxaiSsxATW, 

A7toXu0(£v) tr\ xs' 

||« MHNI MAIO (INAIKTIONOS) IP' + 

L. 1 Tfiiv : Uge t6v || 1. 7 cuv^Otoc : auv^Oouc A apr6s surcharge, CL [| 1, 10-20 (i>s (i(vj) [t(6)]p(«} xal tnioTK- 
triv : Ac [*T)T6p« xal (lAatv CL || 1. 23 etc ■’ ^ct. CL. • 
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158. ACTE DU PROTOS JEREMIE 

rpa|ina(l. 11) Juillet, indiction 13 

a.m, 6913 (1406) 

Le prdtos donne d Lavra le lieu de pflche dit tou Plaka, qui appartenait au PrStaton. 

Le texte. — Inidil. Nous connaissons ce document par ; 

A) L’original conserve dans les archives de Lavra (tiroir 1, pi&ce 122 = Inventaire Pant616im&n, 

p. 8, n° 35), ou nous l’avons photographic : feuille de papier, 430 X295 mm. Etot de conservation bon 

(quelques dfichirures sur les c6tCs n'atteignent pas l'Ccriture); pas do plis anciens. Encre ocre. Pas 

de trace de sceau, — Notices sur le verso : 1) Main du xv° s. : + Tou oraotStou. 2) Main du xve s. : 

+ T£> aTao£S(iov) tou ’OpxwEou. 3) Main moderne : Tou IIX#xa = tou 'OpxtvEou — Stcfc aXeEav. 

4) Main moderne : Tou rcpcoTou tou 'Ayfou ’'Opou<; YP®PPa XaP^et 'r^v AdSpotv T&7tov Sia 

^Apsupa tou IlXaxa ’OpxtvEou. 5) Main contemporaine : Awpedt tCtcou AXie£«<; IlXaxa s!<; rJ)V 

Aaipav, 1405. — Album, pi CCII-CCIIL 

B) La copie transcrite par ThCodoret dans son cartulaire(fol. 91v ou p. 182); elle a6t6 reproduce 

par Spyridon dans son dossier (p. 228). 

Notre edition repose sur les photographies de l'original, et ne tient pas compte des copies. 

Analyse. —Un difffirend oppose Lavra et PhilothCou C propos d’unlieu de pSche sis & Komitissa, 

et l’on en est venu aux disputes. Pour faire cesser le scandale, le pr&tos JCrCmie, parmi les lieux de 

pCclie appartenant au PrStaton, donne d Lavra celui dit tou Plaka, dont elle aura & perp^tuitC la 

paisible possession. Conclusion, adresse, date, onnonce des signatures. Signatures autographes du 

prfitos et de neuf moines, dont 1’ecclCsiarque etl’CpitCrCte [de Kary6s], 

Notes. — Pour le pr6tos JCrCmie, cf. Acies Prdlctlon, p. 141, n° 77. Sur I’CpitCrfete Paul et 

l’ecclEsiarque de KaryEs TliCodose, ibid,, p. 158, 161. Le prohigoum&ne de Vatopfidi Gharit6n signe 

en aoClt de la mCme annCe Acles Kullumus no 43. 

Le oTautSiov tou IlXaxa est 6 distinguer du petit couvent athonite bien connu dit tou Plaka. 

Sur les biens du Prfitaton & Komitissa, cf. G, Ostrogorski, Komitissa i svetogorski monastiri, 

ZRVI, 13, 1971, p. 221-256; Acles Prdtalon, p. 121-122. 

L. 4 : le mot p^crov joue sur l'emploi de M£crc] au sens de gouvernement central de l’Athos. 

+ ’EtoEtop ,J| treSaapta x(al) lepdt pacrtAtx-f) ptey(dc)X(vj) Aa6pa Mepspe X6you^ Ttvdfc<; (JteTot ttjs 

as6aa(x(«< x(al) Esp«<; (Jtovvfc |[B tou OtXo0£ou Slot t& aXteuTtxiiV (rracreESiov t£> el<; t(*J)v} KopEndtrav, 

(xal) 7tpoex.aipyjCTsv -fj £tt60eat,<; a$rt) et? tcoXu, ||s x(al) iyho'no (piXovetxlat oux oKiyat x(at) Sisv&'ek;, 
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x«l npk Si6p0aicuv £ya)ye oi5x e^poiv ex&uepa t£ (x£pv| ||4 aXXot potXXov eiq octffrjcnv -rij? o^treox;, 

S&tv £yvwv, sttsI eE<; xi> (a£oov tou x<£0’ V&4 ^p(ou<;) sip^v, |[e dq xi> tou TCpMxaxou 8^ Wi 

Siaxfivvjfia, Sta to (ri) ttXsov^siv ev «6rau; x« axavSaXa x(al) t&q Sie-||«v^, ISou St8W[u 4yd> 

*Ieps(ita<; lepop6vaxo<; x(al) TTpaWo<; tou 'AyCou ’'Opou<; ex wv &Xieuvix(£ov) avacrsiSt(uv) |j7 t(&\i) 

T& upairiToi fiTTapxAvrtuv 7rphq tv)v Eepav A46pav axaaetSiov aXisuuxiv xi tou riXaxa ctcovo pa¬ 

ll ^Spevov 1 (xal) p&Xsi ani tou vuv afix?) x(a)x(di) xeXeCav SetraoxeEav e^eiv atixi x(al) v£pea6ai 

Axap^ai;;, dSi«-||°aei(TTai^, dTrapepTioSEaTox;, 6vevoyktyaq, p-J) e&ptcrxoucra 7rapd tivo$ t{wv) &ra£vT6)v 

x^ucyb Tiva ||10 y) $iBv&xXi)<nv, aXXa v%sa0aL auxi Sl« navx&<; avspTroSlaxo*;, AvevoxX^wo^ x(al) 

ATOpijtw?. Tod too ||u yap x*pw eyivexo (xal) xi rcapiv ypappa x(al) 18607] tv) lepa AdtSpa Si’ dcvs- 

voxXvjffEav adr?^ x{al) aa<paXeiav, ||12 p7]vl louXXCtu EvSixxiaivo^ vpiaxaiSsx<iCT7)<; xou £^axicr^iXio5Tou 

ivaxoaioffTou xpio-xaiSext^Tou £vou<;, ||1S fiTreyp&pv) 8£ xal Trap’ Spot) ei<; pegatuaiv (xal) x(wv) dcXXoiv 

TipEaiv xe (xal) ^iottEotoiv TpoortiiTxaiv : 4- 

||14 + *0 7Tp£0To«; toO *Ay(tou) "Opou^ Tepep£(a<;) lspop6vaxo<;. 

||16 + *0 TtpoTjyoifAevo; t(v)0 a£(6a<rpEa<0 x(al) Eepai; paaiXix^;) (*(s)y(A)X(v)^) tou BaxorceSEou 

0eE(a<;) pov7)^ Xaplxoiv lepopdvaxo^ + 

||1B + K^p7)Xo<; ,f)epo(j,6vaxo^ xal 7tv£vpaTY)x6<; + 

II17 + 0 ky ESpopov&jfou; Tsp^tripo;; x{al) 7rpo7]yoiijj.(ev)xou SupoTtoxiipou 4* 

||1S 4- vacal 

||19 + TaiSivv);; tspopivaxo; x(at) ^xxXv)cridipx(v);;) x&v PaxT&v + 

|)39 + Max^pto^ ispop,6vaxo? (x*l) SixaEou T(vj?) ae(6acrplas) j|ai povyji; tou ®iXo0£ou + 

|J2a + 'Hffat(a^) Eepop.6vaxo<; x(al) Six£ou x% aeSaopiEfa^) {Aovvj<; tou ||3s navxaixpaxopo<; : — 

+ 0 sxX^tiiapx^? Kapeiv ©e[o&6]-||a4(ri8<; i!)spo(i,ovaxo<; xat 7T<v >eup,ax7)x6i; 4-: : 

j|26 + Adbp69ei<; tspojj.6vaxo<; + 

Ha# 4* IIaiiXo<; (j,ov«x^ x(al) eixlxv|pix-/)<; tH 

159. CHRYSOBULLE SEXTUPLE DE JEAN VII PALEOLOGUE 

XpuaSgouXXov (1. 24} 

XpuaSpouXXos Xoyos (]. 27, 45, 50) 

Jean VDt attrihue k aix monast&res, dont lavra, une part des revenue de PallSnft-Kassandra. 

F6vrier, indiction 15 

a.m. 6915 (1407) 

Le texte. — Nous connaissons ce document par : 

A) L*original conserve dans les archives de Lavra (tiroir 1, pifece 109 = Inventaire Pantel^imSn, 

p. 7, n° 29), oil G. Millet l’a photograpliifi et ou nous l’avons examine : rouleau de parchemin Spaia, 

613x485 mm. Assez bon 6tat de conservation (ddchirures surles c6t8s et en bas, qui n’entamenfc pas 
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le texte), Encre ocre, sauf dans les termes de recognition (Aiyov, 1. 37; Xfiyou, 1.45; X6yo<;, CDeupouciepiav, 

e£vt£ ml SexJ/r-y^, 1. 50) et la souscription autographc, en rouge. Le texte est margb k droite et t 

gauche k la pointe sfeche. Dans l’£tat actuel et tel que Millet a vu le document, il ne comporte pas 

de trace de sceau. Cependant celui-ci a 6t6 vu et d^crit par Th6odoret, qui k la fin de sa copie (cF. B) 

ajoute : <i En bas du document, bulle d’or avec d’un c6t6, le Christ, de 1’autre, l’image et le nom de 

I’empereur »; Alexandre Lavri6tbs, & la fin do son Edition (voir ci-dessous), donne la mSme description 

succincte. II se pourrait done que ce soil le sceau qui se trouve dans les archives de Lavra, mais 

ddtach6 de sa piece, que nous publions parmi les sceaux rapports ou d6tach6s (Appendice XX, 6). 

Cependant ce sceau, comme on le verra, n’est pas sans poser de difficiles probl&mes. — Aucune 

mention ancienne sur le verso, soulement de brfrves analyses des xvii°-xvm° s. — Album, pi. CCIV. 

B) La copie transcrite par Thdodoret dans son cai'tulaire (fol, 81-82v ou p. 161-164) qui note 

h la fin : « Le mot logos est 6crit avec des lcttres longues, ti'6s artistiques, fi l’encre rouge comme 

le mois de l’annfo, le chiflre de I’indiction et la souscription; toutes ces mentions sont de la main 

de l’empereur ». II s’agit done bien de notre pi&oe, Aprbs la description du sceau (cf. ci-dessus), 

Th4odoret reproduit le dessin des trois termes de recognition. 

L’acte est «Sdit6 d’aprds l’original par Alexandre Lavri6t6s, dans NeoX6y°u £6So [AotStocloc 

^7ti0Ed)p>iCTis, 2, 1892/93, p. 342-343. 

Notre ddition repose sur la photographic de l’original, et ne tient pas compte de la copic. Nous 

ne relevons pas les erreurs de lecture du premier 6ditcur, 

Bibliographie: elle est donn^e au complet dans Acles Xkropolamau, n° 28, notes, et par Dolger, 

Regesten, n° 3209. 

Analyse. — Pr^ambule sur la redemption (1. 1-13). Devenu maitre de Thessalonique et de la 

rdgion, l’emperour a relev6 la muraille de Pall6n&, creusA un foss6 unissant le golfe Tliermafque et le 

golfo Toronalque, et mis en culture la presqu’tle (1. 13-24). Par le present chrysobulle, il consacre 

la dime do la r6colte de ses zeugaria ii la Viergc, au Christ, au Prodrome, aux Quarante-Martyrs et 

k Paul de 1’Athos, dans les proportions suivantes ; 4/24 pour le monastfere du Panlocrator & 

Constantinople, 4/24 pour Lavra qui est consacr^e ii la Vierge, 4/24 pour Vatop6di qui est aussi 

consaor6 k la Vierge, 5/24 pour le monast&re du Prodrome k Thessalonique, 4/24 pour Xkropotamou 

qui est sous le vocable des Quarante-Martyrs, 3/24 pour Saint-Paul de l’Afchos (1.24-32). Il en sera 

ainsi du vivant de 1’empereur. Aprfes sa mort, les monast&res susdits poss^deront, dans les m^mes 

proportions, la totalit6 de la r^colte, les besufs avec leur 6quipement, les communes ou ces bceufs 

travaillent, les somraes dues au fisc par les paysans qui y resident, k savoir la commune qui s’6tend 

de Trois-lSglises jusqu’& notre palaiochdrion de Saint-Dimitri os, de Skordichfe avec le ohfiteau qui y 

sera construit jusqu’i Leukb incluse avec le palaioch&rion interm6diaire de Paspara, k l’exception 

d’une berre de 5 zeugaria, et encore une terre de 10 zeugaria en partant des portes de Kasandria 

(1, 32-36). Maledictions (1. 36-39). Dispositions concernant les offices & c616brer, ou les oeuvres de 

chariW & aocomplir, pour l’empereur et les siens (1, 39-44), R6p6tition des dispositions pr6e6dcntes : 

noter la double mention des palaiochflria (1. 44-49). Conclusion, date, signature autographe de 

Jean [VII] PalSologue (1. 49-53), 
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Notes— Da ce chrysobulle sextuple bien connu, les exemplaires destin4s sux quatre monastbres 

athomtes tout consols, on original ou en copie, et trois sent 4dit4s : of. lea notes qui accompagnent 

Ada Xiropotamou no 28, quo nous ne reprenons pas ioi. Ls texte de Saint-Paul sera prochainement 

pu 1-, et 1 sera alors possible de consider les formes dans lesquelles un chrysobulle multiple, 

comme celui-ci, eat dSlivrS 4 sea divers destinataires : ce qui a 414 dit jusqu'i, pr4sent lb-dessus doit 

re u i is avec prudence. L'acte de Lavra se prdsente, quant k lui, comme un clirysobulle original. 

Noter dans le prbambule Ie dSveloppement du thfeme de la Ademption, similaire & celui qua Ton 
trouve dans le prSambule de notre n» 155. 

A propos de la description du mur, pcro4 de portes et ilanqu4 de tours, oonstruit en travers du 

pSdonouio rattaobant k la Chalcidique la presqu’ile do Pall4n4-Kassandra, et de son doublement par 

un oss6-canal (r&ppo?) faisant communiquer les deux mers et transformant la presqu’tle en lie, 

on obseryera qu'une ligne do fortiflcationa, dont l’histoire nous est encore mal oonnuo, existait avant 

Jean VII, qui d4clare les avoir trouv4os on ruine, et avoir oonstruit sa muraille sur lea anoiennea 

ondations; mais aussi que les nouvolles constructions de Jean VII, on d4pit de tout oe quit on dit, 

uren ex4cut4es Mtivement ot sans beaucoup de soin, car elles n’existaient plus, ou du moins avaient 

perdu ton e offload*, moins d’une vingtaine d’annbes plus tard. Coat oc qui ressort notammont 

dune dblibbration du S4nat do Vonise cn date du Id juillet 1429, rbpondant aux griefs tormul4a 

con re administration vdnitienne par la commune de Thessalonique : le septi&me grief porte sur la 

n«oesuU de fortifier Kassandra, qui ne l'ttait done d&jb plus, avec des constants tr6s int^ressants 

rp. ,r . ° P*ace stiretg pour la population de la Macedoine et de grenier pour 

lessalonique assize que peut jouer la presqu’fle si elle est ddfendue. Gf. Mertzios, Mnimeia, 

ir ^ autres mentions dans les documents v&iitiens, ibid., Index des toponymes, g.v. 

KaoodySpa) ; * TWt, Rifles des MMrdiom da Sinai de Veniee ecncemanl la Romanic, II, 
Pans, 1959, n» 2149 (analyse succincte; cl. aussi Index, s.v. Kassandreia). 

,,+ U *PX“V ^05 XfMr, iiv, j%,oipVY)trev &(0pOm)cV 4; CcOaVKTOV • 

lb Jj^p) * ««»*. v o!roS o4v0stoS 4v, ev bpoto, tSv dxXooorlpoiv dyybXo,, ||> ciptmo,™, 

*? So^q t(,v euepyfrnp,, oix St. SAljqs 6 7vXd™,5 iScifco xapd too xXdcopaTos, dvovSej,; Yip, M' t,« 

t xXfopa »««, oypaXopivqv frarpteon, Tfl *Xd<m, Sixalas *Xv,po,0vj ||> S^5 xal Tote dYY4X«5 

YiV),f Em Si fecov 4 xpokoc looi xal toot« ylipcv 

" T1”’ ',1 TIV h °u<Pa)voIS raXwedooflai xiw dv(9pWn)ov 8™ o4v0otov II* 06x AMwno • xal 

TrXMdpeyoc ■WpSpouc «ixK tao+dlqpioas At, ysviofia, ©(e6)v, S„oxoXic«s <p«|«v iv Tq 

n xa maw, efeloiov IfxeiTO mrflp.a xal Y£Xoito5 S?.ov 08 pixpoO, ||“ rb 84 yoipov, <i.? touts, p4|8i 

Sova^^v^avopOcoeoc *<W. Tprfb Ydp 4teo pcYdXcv IX0OCV d, t4 .pSkov i^iepa • ™4- 

000,5 piy «VT1 xpoxopyc dXaWK), 4k„o-c5 St xdX,v ||. d,Tl xporipac napaxeijc xal ToXonvalov 

too Oaysiy irolpo,? 6xip too Y£vo„5, xaS1 oJ xp6TCpov «4tSs ,W|0el5 Sxpa^ov • 6 Si, Spav oS p4vov 

« T«, dXX ooS ixoerqvai xij; 4p«ptta; jjSkaTO. ||* Aii xop 6 xXdoa; airjv dprfv, airou xdXw 

y /m TT VK ^ ^ lA^'rctta ^ ’ xal xareXOoiv i\ 8i)jou5 T7)5 fixcpoopaviou 0o4tt)TO5 

^8*0 pr)wv- av *"« •*>* ******* 

Uv bl - T15’ “ n Y“ Xai ,tp4w0m • Vfii airiv ip xmvbv ofiopy^v M, 
A < Si T0UT0V lwivsw II’ *»>«*‘P“ xrf x«wi) xal ISta • xpdypaTi 84 xpoodyon aura t4 x4XX.otov 
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&v &xst *«l xipuAxspov, ara£vxcov auxAv Svxi xopvjyto ptSvco. Aide xouxo yap xal 6 ootp&s xAv ’louBaEtov 

8Xsye ||10 vopto6£xv)s - 8v tu trxSpiaxE aou, xal 8v T?j xapSEa ctou, xal 8v Tats XcPa^ ooui B7)XAv tbs Stdt 

xoiix(ti)v) dfev(jtyx7) xouxov Boiy&CeoGai, ^tigI xal toutojv oStos (jlAvos c^eTaeiT^s ' *>18g yap xal tAs 

&ptoi68s II11 7ioXXa7rXati(ous rcap8j(£iv rots xipiav auxSv ye (3ouXeuo(jiivoLs* EE youv dfmtcri ;(p£os aux6, 

teoXXA ye piaXXov appiS^ei xots paaLXeucri, Suotv 8v£xa ‘ xA pi8v As 7ioXXa7uXaal(ous) otpetXoucu xdcptxas 

||ia xA Aeem6x7), #tg ml xAv dtXXcov sis 7rXaxos 7uap‘ auxou xt[xto[xAvots, xu 88 xal As xAv AEXXwv 

8crop(ivois xav6va 1 xots atixots 88 xal x^v auxou (x{7)xl)pa x-Jjv jxaxaptav Ilap0£vov j[13 xijxaaGai XPec^vi 

otix£av xal aux^v ysvo(xAv7jv X7)s a(cox7j)plas xA y£vei xAv xpioxwtvSv, Aidt xauxa [8]-?) xal •/) (JaaiXela 

piou xpEpwcmv ots oIBe ®(e8)s xApios r7)s ©etrtTaXovExTjs yev6(xevos xal xAv |[u 7repl aux'Jjv ebrAvxtiiv 

Ee7toi7)[xlvos x?)v TcpAvoiav, svtel v6(xos 8XXv]vi xal (3ap6cfcpco rcavxl [(x]A^pis aEpiaxos 6rc8p xAv 8pw (pSXtov 

dlycovt^EffOaL, vAjxos 88 ®(eo)u -reAXtv xou TxpAxou GeosiS£cttspos ||16 xal XapuupSxspos Hxaoxov 8aux&v 

TiapaxsXeuAjxevos 6n;8p exlpou SiSAvat, vjSouX^Gvjv &rc8p xou y£vous AyA xS Ttepl x?jv Il«Xr)VY)v AvavsAtra- 

crQai xetxo?) 8 KaaravBpiav pi8v 8 xou ’AXe^AvBpou toxt^p ||10 8xeTvos AvSpiaasv 8x {JAGpcov 7rercotY)pi£vos 

«8x6, ot 88 ptex* adxBv Iv 6arxlpo> nox£8aiav ‘ xal eSpov £7u tooouxov 8pipipi(£v)ov a8x£» xal SiaXu08v 

Acncsp tA 8v xots GSatriv ^ xA ev xax67sxpois xet^v] j|17 <patv6(xeva, ^ xal A Majors ixetvos 8 pi£yas 

IStkxio^pyv) vuxxepivdc xal OaXAtTtiia, xoiouxov ^jv As pi^)88 8(i,otti)|i,a xet^ous <patveaOai * f3ouX9i 88 xal 

yvAoei 7uXe(oxY) ^pyjaApievos ^piST^pa, 8'xl xaxa-||186aXAv 08 (jl6vov 8aov eEs Siivapuv /p^ptaxa, dtXXA 

a^sSfev 'Stiov xal 67t8p x-fyv 8(x-J)v A^Exexo Sivapuv, xAv AXXtov aTuavxcov 08 p,8vov els PoTjOeiav fivxcov 

AX^a xal evavxioup^vtov xvi jlaoiXeta ptou, pi8vov ||19 po7)0ouvxos ®(eo)u pioi, AxoS6pi7)tya xetj(7j xal 

Tiipyous ETrAvto xAv rnXatAv GepteXtcov, oux 8[v] 8ptoEo> xAv 7rAXai, AXXA 7toX8 (3sXxlova xal OaupiamAxepa 

xAv tcox8, As etvaL (xlv e6ae68oiv ||so [Ao9A]Xetav, oux AatpaX8s 88 xots #XXois ’ 9«tSpiv (jl8v 

ISetv, ttoXiu 88 <pai8p6xepov ^wo^crai., xal Xa(j,7tp8v 8pAcist,, iroXi) 88 x^ Siavola Xap.7cp8xspov( xal 

xsp7iv8v (jl8v Axot^, XoytcriJiots 88 []21 xsp7uv6xspov 1 (xAvSpa xts 8cmv ^js 8 X5xos ABuvaxeT tmapA^ai 

xi Tfp66axov ‘ 87iol7jctA[x?)v 88 7tp8s Ppa^iv aux8 ^P^VOTi p-8vov Axoiouaiv, AXX* ATuaxstaGat 

xal xots 8pAtiL, xal Apu£a ||33 xatppov 7rapl auxi, xal ^vtotTa x"J)v 8v xA x6X7Tto xA ©epfxatxA OdcXaaoav 

ptexAx^s ev xA x6Xko> xA ToptovaVxA GaXAcravis xal vtjqfov sEpyaadlpivjv x^jv ^Tieipov, xAXXiaxov e8oe§8crt 

xx7](xa, xal xots ||2S AXXoyevlaiv Avapptoaxav, Elxa p8as Ave98(X7)V x^ v^a-eo, A^eXi^xaxa (3(co t^Aa 

aiiXaxa<j <&v£t8jxvsiv xal a7CEtpat aixBpov auxats xatpA, xal aXoeterat TtdlXtv fixe xaipiSj tva [XV) (j,6vov 

8(xo£, aXX« 1121 xal xots ccXXois xa rrpis XPe^av wopl^to|xai. ’EttsI 88 xouxoiv a7tavxtiiv aExla plot, xopvj 

(x8v?) 7capG8vos xal 8 xa8x7)s 7tptox8xoxos, 8xpive SExatov ■?) ^aaiXeta (xou 8i(Jt XP^0,0®0^^011 T°^ ^pAxous 

||2B xapTtois tAv cF7c6pcov X7js Ssxaxtas AnoSouvat. xA S(tox9j)pi. X(pitix)A, a8v aixA 88 xal x^ a6xou 

xaXXttrxY) p.{v]x)pl, xal [xsx’ auxous xots auxAv xal SouXots xal 0epa7reuxats Apia, &v 8cmv 8 xou 

S(&)'nj)p(o)s Pa7m<rrJ}s i|3fl 7TpAxos AkAvtcov pist^tov a8xA ptapxupoOptevos, xal piex’ aux8v o£ Ayioi 

Tea trap Axovxa, ols AxoXouOet ITauXos 8 8v xA "AGto xaXoupievos 8crios. ^ETUXpiTtco 88 x^s Sexaxfas 

xiv ptspiffpiBv odrto yl-j|a7vetT0ai, loxapiAvyjs anatr/js 8v ApiGpiA xexApxoj xal gExoctxA * BOsv S'?) xal 

t&v 7tap8vxa XPucr86oi>XX(ov) AOTON imxopT'lYei Jtal 87ti8pa6e8ei auxats, Si’ o5 eSSoxet, TTpoaxAtTcrei, 

||38 GeawlCsi xal Siopt^exai, tv’ 6i x^s ffe(6aopiEas) xal paaiXix5)s piovvjs eSpiaxfipievot piova^ol xipia)pi(£v)?)s 

sts f>vopia X(piorxo)u piou xou IlavxoxpAxopos 8v xtj pisyAXv) ti6Xgi xou Ktovaxavx(l)vou XapiGAvcoai 

x£xapxov apiGpi6v • 8xt 8i e8picrx6pt(ev)oi |]20 [piova]xol 8v tie(6a<rpit)a x(al) paaiXixv) xtjs 

AaSpas piovvj xiptcopt(£v)y) sEs 8vopia xtjs ITavayE{as) XapiSAvtoai x[al] aixol x£xapxov Api0pi6v * 8xi 

8i eEs x(-?)v) aefSaapilJav x(al) fSaertXix^v piov^jv eSpiaxipievoi piova^ol xou Baxo7ueS[ou xipLtopi(£v)7)V 

x(al) aux^v ||30 sEs 8vopia x^s IlavayE(as) XapiGAvtocri xal auxol x£xapxov ApiGpiSv ’ 8xi 6i -rijs tie(6aCTpiEas) 
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x(«i) pacnXt,x5)<; [Aov?}<; e6ptax6|Aevoi piovaxol tou TipUou IlpoSpiipiou xal BaxTicrvou, tou ev tv) Oeoacixmo 

7r6Xei 0cdaaXov£xY), Xapi6dv&icr(tv) oStoi dpiOpidv Ttdpwrrov ■ ht, ||S1 ol ev t$) cie(6aCTpi£)a xal pacriXixvj 

piovT] siipiffx6(i.(ev)oL piovaxol tou Hr]po7uoTdc[i,ou Ti[Atopi(ev)v) sk tfvopia r&v d-Y^7) TeaaapdxovTa 

XapiMvum xal auTol -rtwpTov dcptfpAv • Sn ol ek t(V) ae(6a<rprt)av x(al) paciXixnv ptov^v tou 8ct£ou 

IladXou, tV oScrav dv t& ’'AOco, e6pioxdpi(ev)oi [Aovaxot ||sa XapiSdvum x(al) auTol rpfrrov dpiOpuiv, 

&<; Y^cf0ai to0<; 7iaVTa<; eExoaiTd(rcrapa<;, Kal xauTa pidv £9’ 6pto tt)<; dptfk XaptSavkoxTav axcoXii- 

T(ax;) xal piEpL^a0o>CTav &C7rep e?7W>[A(ev) r))V SexarCav andci^t;) YeWY)Pta'7(lx)’'k &uYap4wv) 

ptou |[33 xaTaaxopok ’ (astA 8d t^v ecroptdvTjv <£rcoSY)fA£av (3act,X(e£a<;) piou, ?j Souvat xpsoq dvdYxvjs, 

t6ts (jl-Jj pt6vov t8 SdxaTov a0T&v §■/) t&v y^^^^C(^)'^(tjL>v)> 0<rov x«l °^ov ^l ^ stipsG&v 

xfixe Ydvvvjpia, K0& °t <^avTe<;, xal •?) to0t(o)v) rcacra ||34 xapacrxeurr), xal kt Ta x^pkc sv ok o£ 

p6e$ airol xavax^pivouci xal r8 09ei,X6[A(ev)ov rSi Siqpioatw 7rapdt twv ev auTok xaToixo0vT{ciiv) 

dtv(0ptArt)tiiv, olov t8 x.wP^0V ^ tuv TpL(t5v) ’ExxXyicti(ciw) ptdxp1- T0^ ^sT(d)p(ou) TcaXaiox(to)p(l)ou 

tou 'Ay£ou AyjpivjTptou, xal £n t8 Arci t(ou) SxopStx^) ||85 pieTd tou Ysvl,Fopi(dv)ou 9PouP^ou ^sioe, 

piiXP1 xal SXvjs t5)<; Ae6x(v)t;) pjtsvdt x(al) too pieva^rl) toGt(ojv) 7raXaiox(oi)p(t)ou too xaXoup;(dv)ou 

ITaffuapa] <j£veu pi,6v(ov) yfy: C(eu)Y(a)p(kjv) xdvte 7cpk 81 xal y^W dn1 aur&v t&v TtopT&v Tf\$ 

Kacav8pt(a<;) £euY«p£(cov) Sdxa, axavTa pteTa r?j<; xeptox^ xal |j30 vopiv)<; kutwv ^GTOiaav (Scnavra 

dUfn,epoipi£va Tak ptovat<; Taiivan; xal ptepi£6fisva xar^ rfjv KptiiTrjv tou 8ex[<£]tou twv YEvvv]pi^™v 

avaXoYiav, Kal 6 toip«Gy)cf6(i,svo<; dtvarp^ai t^v xapouoav pioo 7cpa^tv, orcoto^ Av e^vj, [|37 ev tw 

xap6vTt pi^v e6TtopY|crei tt}? [aG0eve[](a<;) too Kdc'iv xal tv}<; ’le^Y) X^npat; xal tv]? Xti>6v)<; ’ItliS XWP^ 

Tvj<;^v 6or^poi 6Yst(a<;) a^TOU, S& toj pt^XXovvt y^voito xXv)pov6pio<; 0p6vou tou ^eu8tov(!i[iou paat,X(^a)t;) 

SaTdtv xal t&v auTOu ||38 8ia8oxtov, 'ixi ’Ioii&a x(al) tcov GT{au)ptoo^VT(ti)v) X(pujr8)v xal PaxTicrO^v- 

t(oiv), iv 6aT^pw Sfe dcpvY)ffapi^v(oiv) auxiv STjpLocrta, ^V0’ fiiy 06 pi6v(ov) £>pta paCTLX^(tov) ^px«£(tov), 

& xsXeOoUGiv &7savTi ctt£py£iv t« xp8 a6rSiv, aXXot xal 0e£(ou<;) 8p(ou<;) f)0^XYjaav aGexeiv, piTjSevl 

II38 ^eivat xapaaaXeuaat toc Axa^, ^leptoG^VTa 0(e)£i npoGT^TTOVTa<;, ’'Etl i^waa pil;v vj paatXe£a 

ptou, ouS^v t(o{j<;) dv Tak TOLa6rai<; piovak piovaxoGf; dlTtaLTel, dcXX’ a9lY)ai tv] aiTtov auTixpoaipdaei, 

&v aOTol Po6Xolvto xal ||4D [Sivaivro] 7roieHv 6xdp t9)<; ’fjpierdpa^ t^ux%, sHts 8l& Xei-ToupYeiSv 

eke Si* eXeir)pu)aiivY)<; * exeiSav S& ptsTaXX^tu t8v p£ov, piovf)V exaorv)V ^xaiTto touto, tva tcoi?) 

XeiToupYfav £cna| iy\Q eSSoptdcSot; pttav, dmxav [j41 olv *?)pidpav aGT^i StaxptvY). rioLT] 8d a^v 7) pidv tou 

X(p[,CTTo)o piou xal IIavToxpdcTopo<; 6xdp 'nj<; T0^ &oiS£ptou xal piaxapkoo sxe£vou too axtou 

(Aou auQdvTou x(al) paaiX(dox;) too x(aT)p(i)c tvj<; paai.Xe£a<; ptou xal Gxdp tt)(; dpt^ 4JUX^)^ II43 ' 

8d ev t^ piey^XT) Aaiipa, x(al) tou BaTorceStou [aov£|, tcolv) XeiToupYlav 6rcdp ty)<; eptY)<; 4JUX^^ xa^ 

'nj? dpaaptioiTdcrri^ ptot a^Y0^^? xupok EEp-Zjvyjc; ' -f) 8d piov?) tou Tipi£ou ripo8p6[Aou, xal 

7) tou SyjpoTOT'dliAOO ||43 xal f) tou oatoo IlaiiiXou, xoivj Xei/roupY£av 6xdp Tvj<; dpivii; t^ux^ pt6vY)<;, 

Ti-t; o0v xal to0tojv xepiacriTepo [v 6xdp] t?)^ spiY)<; <{jux% PouXy)0e£t) xotetv 7^ TTp6«; xdvY)Ta<; ^ xpk 

dc8eX9o0? $ npbt; aIxptaXtiTfou?) xp8<; <£cr0evek, [|14 X^P^ ToGtoj napdc ©(eo)u, xaP^0tjl(^v)0'J 

toGtoj xoXXaxXaac,ov ev xaipC, EE Sd ti<; x«Xiv rfjv xara dvaYx’OV Xei,TOupY£av drratTrjGeioav xeipa0e£v) 

xaTaX6aa£ xote, ^otoj xal auTk xoLVtovk t£5v dvtuGev dvaYeYPatAPl^v(tll)V) II46 ^tXtuv t£> XaTava, 

dcv0* £>v a'(oiT7])ptav ^X7)** <ivaTpd^at peBoiiXeUTO, ^ oux ecrnv 8 x6opio<; 8Xo<; ^lo^. y°^v taxk 

x(al) Suvdpiei. tou xap6vT0<; xPucro®0^(oU) AOPOT t?)<; PaoiXela^ fAou 89e£Xoucri Xa[A"j|406dveiv 

dxtoX0TOi<; al 87)Xo)Gstffai ae6dcrpaat ptoval T7j<; paaiXe£a<; jaou dx:0 tou vuv x(al) ek to rf)v 8exaTtav 

xacrav t^;; Y^vv^piaTix^ xaTacmopat; twv ^eoyaptoiv pioo, xal piept^etv Tadnrjv &a7tsp avoiTdpo) Sia- 

||47XajA0dveTa(, ’ (aetoc 8d t^|V dpf?|V reXeux^v o(pe£Xoucri XaSetv d<7cav tb sEa68v)pLa tt)<; xaT0«T7i:opa(; twv 
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^euyaplwv fiou x(al) a6r& :cd(VT« $*?) tot £suyt£(xa x(al) 7uaXouoxApia x(al) tt)]V yyjv x(od) Stxaioc 

tcov ev tott; uaXaioxwptoi^ ||48 7cpoaxa0y)f(.£v(a>v) av(0pam)tov x(at) tJaravTa 6aa xattfc p6pot; 

#v6i0ev xaTaypcccpovT(at), xai xa0££ouat muta xuptax;, Secj^oTixcIi^, avacpcap^xoit;, ava7TOG7iaaTw<; 

xal xaw teXslav SsarcoTetav xat xupi6r/)T« ||40 eE? pepiap&v t6v &vti)0sv SiaXap.6a.v6ji.evov, Siainrjpodpevai, 

xa0aTOx£ lx toxvt&<; Trpoadmou avdrrepca 7cdcervj<; £Tuv)peta<; xal o^X^jasax;, El<; yoGv fi6vt.jj.ov xal Siyjvsxyj 

r}]V dcctpdtXeiav eylveto xal 6 ||60 rcapdiv xpuc66ouXXo<; AOrOS T?)q pacuXelat; pou, t&rroAuOelt; xata 

fiYjva ®ETPOTAP(ION) t*r\<; iviarafilvv)^ IlENTEItAIAEICAT(H2) IvStimdivot; |[El too l^cnaaxi- 

XtoGTOu svvaxocnocrrou I1ENTEKAIAEKATOY stout;, lv & xcd xb tfjjjixepov eucts6^ xal 0eoicp66Xv)Tov 

67rEtn}fietvaTo xpdttot; + + + + + + 

||83 + TQANNHS ’EN X(PIST)Q TQ 0(E)Q niSTOS BASIAE[TS] )|E3 KAI ‘ATTOICPA- 

TQP 'PQMAIQN *0 IIAAAIOAOrOS [+] 

L. 9-10 : of. Deul, 30,14 || 1. 53 w&TOKp&cwp apr6s coir, snr auToxpipwp, 

160. DECISION DES JUGES GENERAUX EUSTATHIOS, 
METROPOLITE DE BERROIA, ET GEORGES OINAIOTES 

ItKpeTiK^i Stayvutns nal airo^ao-is (1. 33) Juin, indiction 16 

a.m. 6915 (1407) 

Les juges gCnCraux tranohenfc en favour do Lavra un diflfCrend qui Popposait & la mCtropole 

d’lmbros k prop os do la possession d’une iodne. 

Le texts. — Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conserve dans les archives de Lavra(tiroir5, pi6ce55 = Invontaire Pant616im6n, p. 34, 

n° 177), oh nous l'avons photographic : papier, 352x280 mm. IStat de conservation mCdiocre (taehes 

d’humiditC). Les plis ne sont pas anciens. Encre rouss&tre, plus foncCe dans la souscription. Quelques 

iota souscrits. Pas de trace de sceau. — Le verso est fortement colid sur unb toile verte, dans laquelle 

on a rCservC des «tfenStres» pour laisser apparattre les mentions Ccrites, sans que nous ayons pu 

determiner sur place s'il n'y en a pas d’autres sous la toile. On y trouve : 1) Tout en haut, la signature 

du juge gCndral OinaidtCs Ccrite en partie de la mdme main et encre que le texte du recto, sauf pour 

les mots autographes Ccrits d’une encre plus fonede (cf. 1. 35). 2) En retouraant le document et & 

r autre extrCmitC du verso, une notice portde de la m&me Ccriture et de la m6me couleur d’encre que 

le recto (cf. 1. 36). 3) Des notices modernes, une de la main de Thfiodoret (?) : KaXap.Y]8icE)Tou, et 

au-dessous 1 Touto t8 ypdtpjia Xiysi x6 (iovacrojpdba tou Ta^tdcp^ou sU tJjv TpSpov sTvat. T7)<; 
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Aatipas, et une autre d'une main postdrieure : /fyve' • EucmcGtou Bsppota^, rcepl §i«<|)opa<; vou ’'Ipifjpou 

[Aav eix6v« tou ’ApXKTTpav^Y0^ xcd tt)<; AatSpoc$ eupitwopivyjv dc, v<& KaXdcpua iv "I^pai. — 

Album, pi. CCV-CCV1. 

B) La copie transcribe par Thdodoret dans son cartulaire (fol. 146-147 ou p. 291-293). 

Thdodoret donne, 4 la suite de la souseription d’Eustathios de Berroia, les deux mentions dorsales 

[cf. 1. 35-36) : 4 la fin de la premiere, il a lu Mapicf)T>)(;, Cette copie a 6td reproduite par Spyridon 

dans son dossier (p, 378-380), 

C) La eopie faite par les moines Serge et Matthieu dans leur cartulaire II (partie I, p. 4-6, n° 3), 

avec la seule mention dorsale de Georges Oinaiotds (transcrit M«pic£>m<;), 

D) Une copie sur feuille volante d’Alexandre Lavri&tds, eonservde avec l’original, avec la seule 

mention dorsale de Georges Oinaiotds (transcrit Mapeclw]^). 

L’acte a 4t6 AditA par M. G4d6on, dans ’Ap/eiov sxxXvjo. taTopta?, 1, 1911, p. 268-270, 

d’aprcs la eopie d’Alexandre LavriStes. 

Notre Edition repose sur les photographies de l’original. En apparat, nous signalons seulement 

les divergences sur le nora du second juge gdnfiral dans Thdodoret (Th), Serge et Matthieu (S-M) 

et Alexandre LavriSt&B scion Gdddon (G), 

Bibliographic: Rouillard, Acfes, p. 303 (vers 1402); Lemerle, Juge q&n&ral, p. 314-315. 

Analyse. — L’archevSque d’lmbros, par son ehartophylax, Theodore Animas, qu’il a institud 

son reprdsentant (SUouoc cp^poiv, etc£tpotw<; xal £vtoXe(1<;), le dit ehartophylax dtant aecompagnd 

du fils de 1’arehevSque, a intentd une action contre Lavra : dans l’ile [d’lmbros] il y a une icdne de 

saint Miehel dite tou Kalamididtou, qui dtait autrefois et deineure la propriatd de l’archevdehd, mais 

que Lavra s’est appropride et ddtient au mdpris des droits de l’arehevdchd; celui-ci demande 4 etre 

jugd contradictoirement avec les moines, et h rentrer dans son droit; k l'appui de quoi [le charto- 

phylax] a presents une procuration (xaraSox^) dcrite dmanantdel'archevgque et de tous lesmembres 

de son clergd (I. 1-7). Les moines de Lavra ont alors dtd citAs par dcrit ; ils ont envoyd pour les 

reprdsenter Phidromoine Joasaph, muni d’une procuration dcrite, qui le ddsignait pour litre jugd 

contradictoirement avec la partie de I’archevdchd sur cette affaire (1, 8-9). S’dlant prdsentd au 

tribunal, ayant produit sa procuration, et entendu les arguments du ehartophylax, I’hidromoine 

a d'abord rdpliqud que la cause n’dtait pas recevable, en raison de la prescription quarantenaire 

(I. 10-13). Puis il a produit un prostagma de feu l’empereur Jean, un autre prostagma plus ancien 

du pdre de Pemporeur [Jean], et des sigilli&d& grammala des patriarches Isidore et Kallistos (1.13-15). 

Lecture fut faite de ces pifeces, qui dtablissent que les Lavriotes possddent, 4 Imbros, dans 

Palaiopolis, le monydrion de Sainl>Michel dit tou Kalamidibtou, avec tous ses biena (I. 15-18). A quoi 

le ehartophylax n’ayant rien 4 rdpliquer, nous avons jugd et prononed que la dite ic6ne est la propridtd 

de Lavra; d'une part parce qu’elle a dtd longtemps en sa possession ininterrompue, car la loi dit qu’une 

dglise peut intenter une action contre un laic jusqu’4 trente et quarante ans, une dglise contre une 

autre dglise jusqu’4 trente ans seulement, et aujourd’hui de fagon gdndrale toutes les causes eccld- 

siastiques sont prescrites au bout de quarante ans (I, 18-23); d’autre part 4 cause des prostagmata, 
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car l’icdne et l’dglise sent comprises dans les biens qui appartiennent 6 Lavra au titre du monydrion 

(1. 23-25). Et m&me si Lavra n’avait pas prodint de prostagmata disant en toutes leltres * avec tous 

ses biens », le seul fait qu’elle avait poss6d6 l’icone pendant quarante anndes ininterrompues et plus 

aurait suffi & la juslifier (1, 25-28). En raison done de la prescription, et en raison des prostagmata 

qui lui donnent, non aeulement l’icflnc, mais l’figlise dlevde pour celle-ci avec tous ses biens, Lavra 

doit en 6tre paisible possesseur, sans 6tre aucunement inquidtde & ce propos de la part de l'archevSchd 

(1. 28-32). Conclusion et date (1. 32-33). Signature autographe du inStropolite de Berroia [et juge 

g6n6ral], Eustathios (1. 34). —■ Au verso: signature en partie autographe du serviteur (Sou^o?) de 

1’empereur, le juge g6n6ral des Grecs, Georges Oinai6t6s. Mention, de la main du scribe, de deux 

dephensores hyp&rtiai (?), Doulcas Strabomites et Laskaris Alexandras, oilceioi de l’empereur. 

Notes. — P. Lemerle, ne connaissant encore ce document que par le dossier Spyridon (c’est-fi- 

dire la copie Tlidodoret), qui noinme Mari&tes au lieu d’Oinai&tfcs le second juge g6n6ral, en a fait 6tat 

dans : Juge ginfcal, p. 314-315. On s’y reportera, p. 302, pour l’expression GexpeTix')1) Si^yvcccn? x«l 

drmStpaais ddsignant un jugement du college des juges gdndraux, lui-memc noramfi xa0oXi.x6v (ou 

patnXixiv) aixpeTov ; p. 304, pour la signature par un seul ou par deux juges g6n£raux d’une dficision 

en principe colldgiale; p. 314, pour l’hypoth6se que la procedure de 1’affaire se serait ddrouldo h 

Constantinople, oft notre acte aurait 6t<$ dressd. 

L’examen, maintenant possible, des photographies de l’original conserve &. Lavra ne r^sout pas 

toutes les difficulty, II eat vrai que nous savons depuis peu que le premier signataire, Eustathios, 

qui se dit seulement mfitropolite de Berroia, dtait aussi juge g£n£ral; ce titre lui eat donn6 dans 

l’adresse d’une lettrede Jean Chortasm6nos : cf. H. Hunger, Johannes Chorlasmenos (Wiener Byzan- 

tinische Studien, VII), Vienne, 1969, p. 77-78 (sur Eustathios) et p. 160-161 (texte de la lettre). 

Mais nous ne savons pas pourquoi il ne se donne pas ce titre, puisque e’est en cette qualitd qu’il agit, 

ni pourquoi la signature, elle aussi autographe, du juge gdn6ral Georges Oinaidt6s, pour laquelle ily 

avait largement place au recto, est seulement an verso. Nous ne savons pas pourquoi, au verso 

(Sgalement, mais tfite-bfiche par rapport h la signature d’Oinaidtcs, et difflcileinent lisible sur la 

photographie (mais ThSodoret semble l’avoir correctement lue sur l’original), figure la mention, 

apparemment de la main du scribe et de la m6me encre (cf. ci-dessus, le texte), de deux ilp^avTE^, 

Ss^vcrope? 67rV)p£'r«L (si notre lecture de ce dernier mot est bonne), qui doivent appartenir au bureau 

des juges g£n£raux, mais dont l’existence ne parait pas encore connue par d’autres documents 

(cependant, pour le defensor, cf. l’article de Schilba.ch cit6 ci-dessous, notamment p. 62). Enfin, dans 

cette demifere notice, l’expression &k6 ne nous est pas claire : fauMl comprendre que les deux 

personnages nomm£s ne sont pas lea Sefp^VGopss &mr)p£T<xi ? 

R. J. Loenertz a traduit et comments une lettre dcrite par D6m£trios Cydonfis, en 1369-1371, 

au juge general Andronic Oinai6t£s (n° 36, sans 6tude prosopographique) ; cf. Lemerle, Juges 

gdntraux, p. 35. — Sur les juges g£n£raux, depuis les 6tudes de Lemerle, cf. surtout E. Schilbach, 

Die Hypotyposis der Katholikoi Kritai L6n Rhomaibn vom Juni 1398 (?), BZ, 61, 1968, p. 44-70. 

Sur les juges g£n£raux chez les Serbes, cf. G, Ostrqgorsky, dans son ouvrage Serska Oblast, et son 

6tude : Les juges g£n£raux de Serr&s, dans M&langes Bend Crozel, Poitiers, 1966, p. 1317-1325. 
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Acto menhonnis : 1) Procuration(1. 7: xaraSorf) Wmtajp d,,mlros de toutf,on 

31 PrloutT P m T Anto“S : PerdUe' 2) Gitati0" adreSS,!o aux Lavriotes 0.8): perdue, 
d Jean V(1 1 14 23Z7 ^ deS7™teaP°-™“eJoasaph : perdue. 4) Ltagnra 

I “elamidW 1 ! T ’ f' ’ T™ 'a P°SSeSSion P“ La™ d» menydrion do Saint-Michel tau 

^ 4 23 291 do a 1 T ' * R‘ealm' 3213' B> P»a d’Andronic III 
' Si du n l' "l87e;0nta"U : >*rdU: cf- •*«—, no 2852. 6) SigilMdet „ramma 

(I. 15) du patnarohe U.dore (1347-1350) : perdu; ol. Dnnnouzfis, Hegectcc, n» 2310 7) SilulMes 
„ramn,a du patnarohe Kalliato, (>. IB,, notre aote n„ 138 de jui|let ,360 n 

xupoO el Zu ™T“a &n?KlT:™ ^ 'Vpou 8,4 rou 

ZpZx ~ 1. 4 T’ H w 'P'P0VT0! ^ ™ <b5 wldvros 

z ZcZLztr* t1 r 7 °m6m< ** **«*»■»*™«t0o ™8c 
Zot 1Z I ’ Y’ VlVl 11 4mn ** Ms P«A»<fc p,eY4X„5 
,7 A • e‘r 7 7 TV ™ ^ V?i00'' EliplmteT“ &rU e!x“v ™ -r«(-||‘dPXou tcov 

^ !nr^ T°C 8} sl* x(«l) 8,«9I 1, £ pipe, 

Z ! “4 II* Du» «M|« x«t veM0iv uo-ci TOp- aSxijs, TJ U 

nrapecxaTaoxiv T^vSe t)|V slxdva 4peT4X<a; xaT^e, vuv rir),v x(al) SaexdiJ [RS£vK] ||« Xdvov 

;rrx z twp- • w xW «u» ^xPu?z;0z 
xlrZ ZV ir «« iStou 8,x«loo. Taura [el]u4>v lve,4v,oe x(«t) fyypZ 

, T TO. Te c,pXiemex<moo x(«l) udvrov too airou xXw,xffiv. ||* Au^voOIvtIs JZ L1 

,, rPr“Z /Jp4ll“5 Tf ^,6v fee|7W4VT' *^av ^ "P^aTOv 4v iepopoviXOL4 xu(p) •Iu4mc9, 
II *_xW) MBvc per- iYYpd?0« x™***, «JrOv ^.xp.O^ar [*, ^ * ,olaZ Z,Z 

™UT’’5 'I'" '° Si ™P«r»ip(ev)o5 ci5 y4 SlKKtrr^pLov, x(al) ^ %WV 

Zi:fir i °r?«r ^ ** *»»«*-«. iiZ;Zrzi, 
eZ i TUV Eip'f|pi(£v)(uv) rrapa tou x«pTOp6Xaxo{ ' 6 Si xpoeSdXXeTO xpfiiTov u(iv) im 

o4x4tM,«XuTiZlX 7 e,<’CC H1SYtYTJV' M 6 —vV‘P“« >‘«‘P45 n«p£Sp«pe x(«l) ZZ ^“Ln!1T7? ^ P4P« ^ "Hl-Wm, %lEroPxo^ [nip] 

zzjmZi ~ z* *t*mk xw) <K,tT4v xd 9™v «p<-«n« -a z 
rotou loi " V7 aU° Vir/al •J^vvou, xpb5 Si x«i fepov ZU npi 

r^Sr t?7 m 7Tt(aT)p(i)5 ixEiv°u' ii15 »* ^ «(«i) yp^pZ 

nan™ „5v W-||.Ve,o0ivTO S^p6Wov £v« hxMfcZt xd xJ*«J J Zj 

.7Z“a f2" ZXO““76,l(e“S> pOVllSplov II” t4 * 'rt'W- TOO T.piou dpzmp^Z 

Z;» fsZIo ~°U XT^ f 7 14 ***** ^ ** i(d) Md>- 

rl^2tr 7 1“ xaiM paoiM pE^ ^ ^ * **• - w 
vl 4?A 2 ?T7™ xup1^™' v« p(tv) II** xal 8,4 T»,v xpovtev 4S,dxexov vou^v - Ll 

teefLc) UL.5 M! “Z”0 * "P6« KO<Il*“4'1 npdoemov S,«pdxv|T«l ivSiSom, x,vaiv ||n t4 Tyjs 6xo- 

ttJ Jocf /n TP^X0VT<X/P6v6iv “tl womtpffatovw, lAv ^[xXyjaJEa Trpi? |xxXv)CT£«v kxlpw 
rrepl ™«s d^^XXopivoo npdYp«Tos ||» 8,«^r« «tc TpaxxtavTaartm] |u6vt,v t, xLm? [™]r 

axxXv,ei«5 apteral, [OT,]pepov Si x«0oX,xS X6Ye. 8,4 Tacoapdxov-w XpiJri [»xl^,]-||. W 
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Tcdcvra TspovTat —, Sfe x{al) Stdi Ta crexTa x{al) 0s7a xpoejraYfxaTa [(La]Xcqx6avf>vra Eva £ruXa- 

6tovT«t x(al) xair^toatv ol [xovaxol T& gvt6? ||24 sv tv) vt^ctw "I|x6pto IIaXaL07toX(sto<;) [XovtiSptav 

tC s1$ iivofxa 'U[xd)[x(sv)ov tou Tip,£[ou] dipxLerTpaT^You t<ov ’‘Avco Auvdtfxstev x(al) e7uxexX7]fx(£v)av 

||aB tou KaXapxSiATou fxsToi xivTtov tcov xpoaCvTtov auTw, <Scxsp sEerl SvjXaS'f) ^ to eJxwv xal 6 va6? 

&£ 7tspisx6ptsv« T7) [xovv) ' &rcoo ye si xal (A"f) 1120 7TpocrraY(xaTa avs^atyoVTO Teapot tuv [XOvax&W Sie^iCvTa 

Tot Ttspl toutou SyjXovCti (XETot to£vtcl>v tGv xpotrCvTcov aflTtp, ^Tcsp slaty &TIV« |j27 stp^xafx(ev), dcXXa 

p,6vov e?x?V ^ (xov^j r)|v Toiaii'njv aSiaxoxov vop/^v tcov TEoerapdcxovTa xal ^TtCxsiva XP^VUV> ^pxe<7£V 

$v (JcvtI tmcvt6? 1128 eripou 8ixai,c£>(xaTo<; &axz xaTexsiv v^v [xovijv rjjv TotaoT7]v otyCav eExCva 1 exet 

xlxT7)Tat xal tJ)v v6|xl|xov vofxyjv xal (texto x(al) Qeoa ||a9 xpoarcticYfxaTa euspyeTouvTa (xi) fxdvov 

t?)v s[x6va AXXa x(al) t6v vadv t6v Si1 adrJjv aveyepOCvTa [xera x<&vt<wv Ttov xpoa6vT«v oAtw, 6<pe£Xst 

xaT^xeiv [|30 xauTa rcivTa xup£(a><;) xal SecmoTLxcoc; &va<j)aip£T(to<;) rh xdtvTY] x(al) &v«7To<7x<£aTco<; 

SXw? [XY)Ss[xtav Ixrjpstav v) t6v TuxCvTa St«asurji6v edptcrxouaa |J31 xot& t<3v xaiptov Ixl t?) toCtqu 

xaTox?) xal vo[x9) xal SeaxoTeta xapa tou fxCpoUi; v?ji; apx^TUoxoTCvj?, £xei vofxtfxtix; x(al) SLXat(to£) 

$) toutwv ||3a SeaxoTsta xpiaecm t?) ere6aa|xta x(al) lepa flaeriXLx?) [XsydcXY) AaCpa, [$)] x(al) exsSCOy) 

St1 &a<pc&eiav to6t<ov xdtvrwv x{al) ^ xapauaa [^[xc5v] ||83 asxpeTtx^j Stc^YvcocrLc; x(al) ^xdtpacu?, 

[XTJvl ’Iouvlto (IvStXTtfivO^) XEVTEXat[Ss]xdtTVj^ TOU S^axlffXAtOOTOU tEO« ^TOU? + + + 

[|34 + fO TAIIEINOS M(HT)POnOA(I)T(HS) BEPPOI(AS) ’ETSTA0IOS + 

Verso: 

|]36 + *0 SoCXo? tou xpaTaioS xal otytou ■fjptov auOdvx(ou) xal pafftX(dco<;) xaOoXtxd^ xpu^? ruv 

‘Pa)[xa£(£ov) r6tbpy(io^) *0 OINAIGTHS + 

||30 +01 [oExeoot] to xparaLw jfal ayErp ^[Xtov ad0dvT(v]) xal PaaiXe'E ilpxovTEi; Ssfpdvo-opE^ 6x[v)- 

p]dxai <jcTt6 re Aodxa tou SrpaSop-hou x{al) Aicrxapi tov) ’AXs^avSpvj. 

L, 7 tou’ : lege r&v II 1, 36 Olvait&TY)? : Map(.cJ»T7)5 Th MapitoTa? S-M MapccSurT]? G, 

161. ACTE DE PAUL GAZfiS ET GEORGES PRINKIPS 

Ppdppa (1. 53) Avril, indiction 2 

’AvTaXXaKTi^piov ypdppa (1. 55) o.m. 6917 (1409) 

Acte d’dchange entre Lavra et le fisc* dtabli but ordre de Manuel n par deux ionctioimaires 
agissant comme recenseurs des ex6 ohdrai de la ville de Thessalonique. 

Le texte. — Irt4dit. Nous connaissons ce document pap 1'originol conservd dans les archives 

de Lavra (fciroir 10, pidee 96 = Inventaire Pantdldimfin, p. 54, n° 216), ou nous Tavons photographic ; 

parchemin Cpais, 805 X323 ram, Etat de conservation mddioore (baches d'humiditC), Encre roussdtre, 



15-1 

rpatronymos sont ^ »*. 

traco do sceau, et la parchemiu semblc pourtantaoPomptte-ta0vR's‘SC,laW”'™£'')' ” ”'y ‘ “"°U"e 
ancienne, seulement des indications nWnt«o ,P ' vcrao ne oomporte aucune mention 

Ga document n'cst transit ~ ^ * *™™GVIU. 
NntrB iA-r mentions dans aucun cartulaire 

^asp.^:^ 

avona dans ce cas prdteri no non icrire, P ™eUr8 ° “ffri!s du illos rest6nt tres douteux, et nous 

Bibliographie: DSlger, Sohaizkammer, n° S3, notes a ,,, 
’ notes a la 1. 35 (Pergainmoa au lieu de Prinkips). 

da Lavra Markin, MStrophana et ThTodo^et.1™1 '■ Tll™°lom3uc>les h'«rcimnina3 et prohigoumtnes 

venus lui demander l'autorisation de proedderTun’ial 1° *‘7’ l’lli6r°moin'1 ^P1'- *°"t 
qu’ila posstdent dans la commune de Sidimlca ■ * de m<Stodlia : i,s abandonneraient ceux 

antier (pavopepas)l kcause dmnonibrouM1 considar6c comma impiriale dans son 

cessifs; ils recevraient en dchangeles droits imni • q y Sublssent de ]a Partdes pronoiaires suc- 

4 sav°ir Drimosyrta et PinssSn, ainsi que le Da] "T.SUrdeUX communes de U region de Kalamaria, 

posstdent ees biens en enti!r at de^on £ ^ ^ en d<*end> qu’ih 

demands d'autant plus volontiereau'ila’ifffw ‘f i ^ 1_7)- L’empereur a acc<$d6 k lour 

suite k notre maltre son fils le despote et au kinl « m°naSt6re de Lavra’ et ordonn6 d'y donner 

H). Les auteurs de l’acte ont reeu du desnot ? !°i f heSsalomcIue> Manuel Eskainmatism^nos {[. 7- 

rendaient SUr place pour proc^der P B G U ^?hal& I,horismos imperial afferent, lorsqu’ils se 

Tliessalonique . I «“ d° >a vide 

montaient pour N families k 812 iivneru,^ Cr°ltS dC Ia communB de Sidtsrokausia se 

de L6r6ton k 812 hyperpres Cgalement pou/bTf "TT'19 6t Pinss6n avec palaioch6rion 

s’dquihbrent de part et d’autre, mais non le nn h ^ Les montant3 en hyperpres 

kausia et cello de Karlen (les moTnes ont\J 7”* ^ danS la commune de Sidfiro- 

aussi), Is nombre dss tamills s Jul "T * “ PWlh de ‘‘“Pmor >“ »"«M d° ««• commune 

Au „om de I'ompereur et do ZnLTo7 7“ 3G' °0mi,,e 11 Ser“ m()"W P>» >»- (>• >6-18). 

cn ^change de la commune de Sidirokausil et TCTT C"V05,SS d° LOTra e" Possoasio”' 
avec le palaioohirion do L6r6ton et h« a K ' d6S commun£!3 da Drimosyrta at Pinssin 

Liste de 35 partques de Drimosyrta mention t|U? S ^ trouvent et dont >« Uste 8uit (1. 18-21). 

iventuolle d'uno vacke ou d'un zaulnrtm et 1 ement lo nom du “bof de famille, l'existence 

[total exact); en outre la dime des eeuanriu Z *' qUi tait au total 244 »omismata 

vin avec l'oinopMeio/z, 

r^alit^, 463 nom.] (1, 21-28). Liste dMoar^n ? 29 n0m,; Io tout ensemble, 464 nom. [en 

la moitii des cas le Was Mt uniformiment dTs “T m4me8 donn6es <dans Plus d» 

3 veuves [en rfialitfi, 2] pour un Ulos de 142 nn • ! } ’ SOlt fU t0tal 16 familIes fen rtaliti, 18] et 

30 nom,; la dtme du vin, 10 nom. ■ VoinoDMeio^T™ * ^ r<Salit^ ^1 “ °Utre ^ dime des zeu9aria> 

[total exact] (1. 28-33). Le iriteuma de cea Id T"’1 ^ Hphalatikion'16 nom- i ensemble, 206 nom. 

812 nom. [au lieu de 798, total des nombres don^BjTsa^T’L^L 1 t0taI g6n^al d6 
aonnesj (1. 33-34). La tradition en a faite en entier, 
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avec le palaiocliErion de LorEton, en Echange do Sidferokausia et do KarbEas, au monastfere do Lavra, 

qui doit lea dEtenir t lui seul dans leur totality (fcovo^epeof;) et sans trouble, quelque augmentation 

ou diminution qui survienne k 1'avenir, car personne ne pourra rEclamer k&phalatikon, M/os, dime, 

oinopdleion, ou n’importe quelle autre taxe, gEnErale ou partielle, prEexistante ou nouvelle, sauf le 

kokkiaiikon dll par leszeugaria des parfeques, car les doulika zeagaria du monastfere no le doivent pas, 

ainsi que le stipulB le prostagma de l’empereur (1. 34-38). Lavra aura l’entifere propriEtE de cea 

communes avec les palaioch6ria, dont cinq sont nommEs pour Drimosyrta, y compris celui d'Hagia- 

Maria rEcemment acquis par Lavra de Skampavlfes et de Thalassfenos par Echange, et un pour Pinsfen 

(1. 39-43). En eflet Lavra a procEdE rEcemment k la remise au fisc, avec la commune de Sidferokausia, 

des palaiochoria qui s’y trouvent et de celui de KarbEas (reinis par les moines en Equivalence definitive 

comme il a EtE dit), fe savoir Genna, Elaia et Linobrocliion, sans les moulins k eau du monastfere A 

Genna, et sans les deux vignes de KarbEas, dont l'une avail EtE offerte au monastfere par le moine 

Phraggopoulos et l’autro Etait antferieurement en sa possession, ni le jardin ni la terre que peuvent 

travailler leurs zeugaria (1. 43-47). Les moines ont encore procEdE A la remise, prfes de NEon Ghferion, 

du palaiochflrion de Sarantaraia et de Gournai; leur a EtE donnE, du palaiochferion de Sylcai dans la 

rfegion de Rentina, la partie dont ils Etabliront par des titres valides qu’ils en sont les proprifetaires, 

k savoir la moitife des parfeques, de la terre et de l’eau (1. 47-50). A EtE aussi donnEe fe Lavra la libertE 

d'installer sur ses mEtochia les hommes libres et inconnus du fisc qu’elle pourra trouver, et qu’elle 

possEdera exempts de toute redevance et charge flscale (1. 50-52). L’Eeliange consignE dans la prEsente 

pifece sera inattaquable fe perpEtuitE, attendu que c’est en exEcution d'un horismos de l’empereur et 

de son fils le despote qu'il a EtE fait, et exposE en dEtail dans le prEsent acte d’Echange (1. 52-55). 

Les Lavriotes ont encore demandE que soit fait un partage de la commune de Gomatou, afin qu’ils 

aienfc la paisible possession de la moitiE de cette commune et de ses parfeques : ce partage a EtE exEcutE 

en forme de deux actes cadastraux rEciproques et identiques (&poi6wot xaT«(mx« tcETU7ta), et il 

doit fetre inattaquable, quelque augmentation ou diminution que Tune des deux parties subisse fe 

1’avenir, cello de Pempereur ou cell© du monastfere, aucune des deux n’ayant la facultE d’empiEter 

sur l’autre(l. 55-60). Description de la moitiE de Gomatou, c’est-fe-dire des parfeques que les Lavriotes 

se sont IrouvEs recevoir rEcemment : liste, avec les mfemes donnEes que ci-dessus, de 21 parfeques, 

soit 19 families et 2 veuves, payant ensemble 114 hyperpres [total incontrSlable], dont les Lavriotes 

doivent remettre annuellement au vestiarion impErial 38 au titre du inion oharalzion des susdites 

families ; car il leur esb fait don des deux autres tiers, comme l’ordonne le prostagma de Pempereur 

relatif k tous les mEtochia des monastferes (1. 60-68). Date, signatures en partie autographes des deux 

serviteurs (SouXoi) de Pempereur et de son fils le despote, Paul Gazfes et Georges Prigkips (1. 68-69). 

Notes. — Nous connaissons trois autres actes Etablis par le mfeme collfege de deux fonction- 

naires : 1) Un acte de mise en possession (TtapotSo'axfev yp(£p,p,a.) pour Docheiariou, de mai 1409, EditE 

par DElger, Schatzkammer, n° 63, qui a lu IIepy«(juv6? le patronyme du second : la photographie, trfes 

claire, ne conflrme aucunement cette lecture; Ghr. KtEnas (dans JEJBBS) 7, 1930, p. 110, AB'), 

signalant la mfeme pifece, ne proposait rien pour le second patronyme; 2) un acte de mise en possession 

pour Manuel Kabasilas, de juillet [1409], EditE par N. Oikonomidfes, Acles Dionysiou, n° 11, qui a lu 

nptyxY)^ la seconds signature (cf. Actes Dionysiout pi. XVI, moins claire que celle de l'acte de 

Docheiariou); 3) la lecture nptyxT)^, ou mieux nptyxulr, est couflnnEe par un acte inEdit de VatopEdi 
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(photo au College de France), lui aussi d’avril 1409, ou nous voyons le meme college en fonction dans 

la region de Thessalonique. Notre document, quoique beaucoup plus p&le dans cette partie que les 

trois autres, permet de reconnattre que les signatures sont sfirement lea m3mes. 

Sur Paul Gazfis, et sur la famille Prinkips, cf. Aetes Dionysiou, p. 85, avec la bibliographie 

anterieure. Sur le despote Andronic Palfiologue (cf, notes & notre n° 162) et sur la situation & 

Thessalonique et dans la rfigion, cf. notre Introduction (Acles Laura IV). 

Tous les toponymes du present aete sont connus, cf. Index (Acles Laura IV). 

Sur le dfscompte des pariques et du Ulos de Gomatou, cf. notes h notre acte n° 165. 

L. 33, TptTEUfjLOC t<Sv x^pftev, et 1. 66, t6 TptTov 'vcev <pap.ektev : pour le haradj 

en gSn^ral, cf. N. OiKONOMiDfis, Le haradj dans 1’empire byzantin du xve sifscle, Acles du premier 

Gongr&s International des Eludes Balkaniques cl Sud-Esl Europiennes, t. Ill, Sofia, 1969, p. 681-688 

(repris dans Dociima/ifs el etudes sur les inslilulions de Byzance, Londres, Variorum Reprints, 1976, 

n° XIX), avec la bibliographie antfirieure; cf. en particular, p. 682 sq., pour le partago du haradj 

entre les monastferes (deux tiers) et l’empereur (un tiers); et p. 685-686, pour le tSmoignage apportfe 

par notre acte. 

L, 37, itveu too kokxiotwou : sur cette taxe, connue jusqu'A maintenant seuleinent par des 

documents de Lemnos, et qui est une prestation de bl6 pour le biscuit des mnrins, cf. OiKONOMiDiks, 

he. cit., p. 686, n. 22, et notre acte n° 162, 1. 24. 

Actes menlionntis: 1) Horismos de l’empereur Manuel II 6 son fils le despote [Andronic] et au 

MphalS de Thessalonique Manuel Eskammatism6nos, ordonnant de proefider h P6change demand^ 

par Lavra, peu avant avril 1409 (1. 9-11,12, 54): perdu; Dolger, Regeslen, n° 3323. 2) Prostagma 

de Manuel II portant exemption du kokkiaiikon (1. 37-38) : perdu, h moins qu’il ne s’agisse de l’acte 

ci-dessous n° 7. 3) Acquisi tion par Lavra, de Skampavl6s et Tlialass6nos, du palaiochdrion d’Hagia- 

Maria (1. 41-42); cf, notre acte n° 156. 4) Peut-6tre un acte de donation & Lavra, par Ic moine 

Phraggopoulos, d’une vigne ii Karbfias (1. 46) : perdu. 5) Deux 4p.oi6aia xaTtkaxiya Io^tutox du 

partage de Gomatou (1. 57) : perdus. 6) Peut-6trc un document par lequel Lavra a r^cemment 

re§u des parfeques & Gomatou (1. 60-61; il doit Stre different de la pr<5sente pi&ce) : perdu. 7) Pros¬ 

tagma de Manuel II relatif & la perception du Irilon charalzion de3 parfsques dans les m6tochia des 

monast&res (1. 66-67) : e’est soitle prostagma du 29 septembre 1404 & D&m&trios Boullotfss connu par 

la copie de Vatop6di(Dolger, Begeslen, n° 3301; cf. N. OikqnqmidSis, Le haradj dans Vempire byzantin 

du XV0 sUcle, p. 682-683), soit le prostagma de d6cembre 1408 pour tous les Hagiorites (Dolger, 

Regeslen, n° 3321), 6dit6 d’apr6s l’exemplaire de Vatop6di par Mo§in, Aklit p. 165-167. 

+ ’Exel av£tpepov xal mxpexdcXeerav ot npit[iT(a)T(oL) Espopi6vaxot. x(al) 7CpoY)Yo6[i,evoL [rf];] 

x(«)t(A) t[4] Hyw Upas tq[0] ”A0to 8iaxelp,(6v)(Y)!;) oe(6atrp.(«;) fSaatXixY); (AsyaX?); ||2 Aa6pa;, 

6 ts xup Molp/x/cov, 6 xup Mv)Tpo<pdtvi)t; x(ai) 8 xup ©eoSetpYiTo; xal oiiv afoot; 8 oExov6po; 

xup ’Ito<rJ)cp lBpop.6va.yoc,, y[8v] xpaxaiiy |[3 xal &yiov ^ccv auOevr/jv xal paoiXsa, foe £7te8^p,Y)crev 

evt«E>0o. el; ©ecrffaXovlxvjv, tbc civ Y^vi)T(ai) avTaXXay')) ev tqT; afo&v ||4 pteToxtoiS, x(al) sdatem p(£v) 

&act x^xTTjVTat, si; t(8) yoaplov t<& StSTjpoxaiata xal xaTaXoYlC^Mon) pi(8v) touto piovopepai; (3a<n,Xtx6v, 
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Bi& xi eiptoxeiv ||B atixoi? 7toXX(*?)v) s7^petocv tt«p<k xtov £xei eipitrxopivtov x(a)x(A) xaip(oi?) npovoidc- 

pt(cov), Xc£6coca Si dtvx* auxtov xffiv rcspl xV KaXapiapEav Bio x“p(twv) ||° (3aoiXix<fc Stxaia, -j)youv 

xtov Apipotripxftov) x(al) xou riivatrcovo?, 'Ixi Bi x(al) xi TtaXaLoytipiov aixtov xi Acoptoxiv, x(al) 

^Xtocri xaixa l£ oXoxXvjpou ||7 povopepto? oi pova^o!, xaxaveiaa? o3v el? x^v xoiaix(Y)v) wxp<£xXv)<nv 

aix(tov) 6 xpaxaii? xal <Hyio? -fjptov <xA0(^v)t(vj<;) x(al) (3aat,Xei<; tt) ctuvtjGei aixou ||8 eup.eveEa x(al) 

■rcoXuxpircto Tcpi? nd,vx(aq) eilspyeoEa, paXXov Si 7tpi? GsoqnXet? x(al) lvap£xou? xaxJ a&xoi? titvSpa?, 

euXTT)p((ou?) xi o^xou? x(al) cre(6atrpEa?) povti? ||“ &? x(al) x$jv xax’ aixoi? /x<x6t(yjv)/ psy<iXv)V 

x(al) Eepav Aatipav oExTjxrypiov oSerav tcXeEcxcov t|>uxtov kap£xtov x(ocl) xto 0(e)to euapEeixotivx(cov), 

(iiptoe 7cp6<j xs xiv a66(£v)x(7]v) vjp(tov) ||10 xal Trept,TT:607]x(ov) uliv aixou xiv 7cavsuxux£aT(a)x(ov) 

Bstmix(Y)v) x(al) xiv oixetov xt} xpax(aia) x(al) ay(a (3acnX(eEa) aixou Xap7tp6xaxov xstpaX^v) 

0etroaXov(xY)? xup MavovJjX xiv IP ’Eaxappaxitjp^vov ysv£cGai x(a)x(a) rfjv xoiaixvjv ^vjxTjaLv x(al) 

■napdtxXTjmv xtov Elp7)p£v(cov) xtpicoxaxtov £epopovtfcx“v. K(al) Xa66vxe? ^pst? nupd xe xou | j12 au0 (£v)x(ou) 

fjptov xou 7t«vsuxuxecfX(icxou Begttoxou x(al) xou Eipv)p6vou Xap7tpoxticxou xetpaXyj? ©strcraXovExY)? xiv 

7xspl xoiixou Getov x{al) 7tpOfTxuvY)x(6v) optcrpiv xou xpax(ai)ou x(al) aytou |[18 ^pfiv' a60(£v)x(ou) 

x(al) f}aat,Xe(to?)( Sxe ^epx^jieOa 7toi7)aat, xljv dUcypatpix^v e^latoaLV x(al) a7toxax<£axaciv xtov £i*to 

Xtop(tov) xvj? 0eoti(iicrxou x(al) Trepicpavfou?) xaixrj? 7t6Xs(to?) ||w ©ecctocXovExy)?, xat op<t>ff0£vxe? 

reap* auxwv xal &v<xxe0£vxe? sfipoptfev) xi (ifev x^Xo? xou xcjplou xtov SiBvjpoxaucrEXiv x(al) xBc Xot7tA 

BExaux TCoffoupievov eE? <poc[ji(e)X(Ea<;) ..... ||1E // ± 15 tpocp,(e)X(ia?) ^xot. (6{j,ou)// (vopi<Tpuxx<x) wifi', 

xi Si xtov Apt(jtoo6px((ov) x(at) xou ntvtrcrfiivo? p,sxA x(al) xou TtaXatoxtupEou xou Aoipwxou noaoiijAevov 

ip,ot(£0?) el? <pajji(e)X((«?) .e', X^P(a0 l'> (6u^p)x(u)p(a) Bxxax6[cria] ||lfl BABsxa ‘ xal xd pifev xou 

7TOaou xcov (67xep)7x(A)p(ojv) Exax^ptov xfiiv p,sp(£iv) ttrou stipsO^VTfoiv), xtov S& tpapieXitov oOy otixto?, 

dcXX1 ev xc5 xuP^° T“v [Apinotuipxtov| StB7)poxaucrE(£ov) ||17 x(al) xto xaiv Kap6^tov — TtotpeSBGv) 

yap 7rapot xtov piovaxtov x(al) xi ^(uctu xou xotoiixou x^P^00 'rcp&S xi pacuXixiv (A^po? — sip^Giqoav 

TrXetove? 9api(s)X(£ai) XC, A? xaxtoxipto x(a)x(a) (X^po? ^v)0-^-|p3orecrOoct ^etXei.. "HBtj &7v6 xvj? 

wpi? finta*;) eXey)p,oc6vy)? xou xpax(ai)ou x{al) &ytou ^(Siv) auG(£v)x(ou) x(al) PaatXi(to?) xal xou 

7repi7ro0’/|xou ulou aixou xou TcaveuxuxsuxcicTou Beaxixou, KapaBiB6-||10«n(ev) xpi? xoi? dlKoarxaXlvxa? 

Ttapa XT)? (xovvj? evsxev xr)? xoiaix(T)?) avTaXXayv)? xtjxitoxixou? |xovaxou? xr)? as(6aG)xla?) B-tjXaB'l) 

xal lepa? Aaiipa?, &vxl xou pyjO^vto? x^pt00 II30 SiSTjpoxauat(tov) x(al) xou Kap6£a> x<k BvjXtoGivxa 

XtopEa, ^youv x& Api(x6oupxa x(al) xiv IltvGofiva jxexot xal xou TwcXatoxoiplou xou /Ato/ptoxou xal 

X(2pV iv aixot? s6purxo)x4v(tov) xal ||S1 xaxoixouvx(uv) -rcapotx(tov), otxtve? ivojxaaxl x(al) x(a)x(a) 

[x£po? ^xouotv oGxto. Xcop(tov) xA AptpBoupxa ’ KAvox(a?) 6 BepovtAxfy?), Apy(6v), (vontapaxa) ?!'. 

Xfjp(a) f) BpoiXatva, (vojxtojxaxa) B' (%iou), Nix6X(ao?) 6 MoBtjvB?, |j2a <xpy(6v), (vontanaxa) S', 

Ktivaxfa?) 6 xFtop,(dt?), &py(6v), (vonlff{xaxa) S'. ©e6B(co)p(o?) 6 uES? xou BouXxAvou, (ipy(<lv), 

(voixtapara) S'. Mixo^Xi ZayapopiixolxtT)?), ^(su)y(dl)p(ioV), (voptupaxa) ta'. NLxiX(ao?) 6 riexpovlxa?, 

dpy(6v), (vopitafxaxa)?'. re(tEy)p(yio?) 6 ^XeSoxopio?, Apy(6v), (vojxtonaxa) >)', *0 ||SB naTta? *Ito(tivv)7]? 

6 y(afx6)pi? xou Kax^iXa, (vontopiaxa) C- '0 IlavApT)?, ^py(iv), (vonEffnaxa) £'* KAvax(a?) xou 

’Apyupou, &py(6v), (vonlojxaxa) vj' (%iau). Sx^avo? 6 'PanaxdcpT)?, Apy(6v), (vonEffpta^a) C* 

AtjjxVpC10^ $ ’Apxovxtx^T)?, ^(eu)y(<i)p(iov), (vontaptaxa) ia' (^puou). X^p(a) ©eoBApa ^ ||w xou 

BouXspYjvou, (voplopaTa) p'. *0 Toyffo? xou ToupxExC(-t)), (eu)y(^)p(iov), (vontGjxaxa) ia'. ’AGavtitry)? 

6 ’AGdtVT]?, dtpy(iv), (voptopaxa) (?'. KaXoiSr)? 6 ^oStjvB?, ^(eu)y(<i)p(iov), (vontojxaxa) ia' (^(xttru). 

KAvaxfa?) 6 uli? xou SE6atrxou, ^{eu)y(dl)p(iov)( (vop,tapaxa) t'. Sxap(ix(T)?) 6 <Papta-||aB{p,a}x££p7)?, 

^(eu)y(<i)p(iov), (vop,top,axa) jia'. KtJivox(a?) 6 Moaxo‘£to(t£vv)v)?, dpy(6v), (vopiEapiaxa) Av)p^xp(io?) 
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6 tou Srecpivou, 6py(6v), (vo^ara) <'• KtWr(a<;) 6 BouXxtflvos, £My(£)p(lov), 

(vofifafia-ra) l'. Xfo(a) ^ EAvoerrta, (vopAEcxpAaTa) y\ X%(a) f) M6X0aiva, (vopiEcpiaTa) p', Xfy>(a) 

* Aapmoyiovta, (vApuapia) a'. ||» Ai)M*rp<Lo4) 6 XafHjAfc, dcpy(6v), (vopttopiaTa) y\ rs£6py(l0;) 6 

uii? tou tfob(«) Xapf-Tiovo^, (vopitapAam) y'. ‘0 ’AywnjTAs tou Mv)XkvlxoO, C(su)y(dt)p(Lov), (vopiE- 

ffH«Ta) ia\ ‘0 tou MoSt^ou, C(eu)y(£)p(lov)( (vopUapuwa) ia' (^puou), MiX(aJf)X 6 

KouXXoApT]^ ^(e«)y(A)p(wv), (vo(dapm*) n* (fauio). ||» A,M*cp(io4) 6 Gopriip*, «$py(6v), 

(vopuapiaTa) v)'. Mtx(a^i)X 6 y(«^)pA<; tou M7)XavixoG, ipy(6v), (vopiEapAaTa) 7)'. r8((&)p(y(o4) 6 

NcuptS^, C(eu)y(<i)p(Lov), (vopxEapiaTOc) 6'. *Ico(Aw)i)4 t% 2s6acrT%, apy(6v), (vopiEopiaTa) v)'. *0 

tou Tay«pi6ep(i<07), <*py(6v), (vopUapwcTa) y'. (‘Optou) (vopiEopta^a aptf. ||28 TA S£xaT(ov) 

TOW C(Eu)y(a)pCia>v) aiT(5v) (vopdfffiaT)* p?, tA Sixocrov toO otvou piCT(i) tou oJvokwXsEou 

(vop^pwcTa) x', tou pieXLaooevvo^ou (vopdapma) i', t£ tou xeipaXaTixEou (vopiEopiaTa) x0', (xal) 

(fip-oC) (vo^t)« o£S'. Xtop(tov) 6 IWA, ■ ||» ’I^Aw)* 6 ‘P<£SouXa<;, CMyWpM, (voptf- 

apxam) La (faunj). KGvaT(a<;) 6 IlaTravLxoXas, Apy(6v), (vopiiapiaTa) 7)'. KaXo68>]4 6 ulA4 tou KaXoD, 

py( v), (vopijCTjwtTa) /)'. ’Lo(<£w)t}<; 6 uto4 Tij4 Kapfaaivos pteTa t% pxv]Tp6<? aUTou, (voptbpiaTa) 7)'. 

0e68wpo4 6 Toupx6<7couXo4> (|ao tt)<; [ATjTpAs adr(ou), (vopUcrpiaTa) y'. Kt&voTO« 6 BaoTapoiW 

:PY ” ’ <vo^*™> V- 6 K«Xapiap«,( 4py(4v), (vopit^aTa) t,'. ’I^t* 6 ’Av^Xt*, 

t9?\ IWvlxoX(oO?) jwt* dfe Wi(4) «At(ou), (vopUapiaTa) yf. 
7)p(a) || Mapia ^ 68e(M) tou mx7c(a), (vopx£apiaTa) y'. KGvoT(a<;) 6 uli4 tou TOouXa, <WAv), 

(vop, apiaTa) 7] . Pe(o))p(yLo^) o XaXxsii?, £(eu)y(<£)p(iov), (voptEapiaTa) ia' (^pucru). Nix6X(ao<;) A 

KaXapiapa?, Apy(6v), (vopi.£a^aT«) r,'- K^vaT(a?) 6 Syoopfo dpy(4v), (voptEapiaTa) yj'. X^p(«) ^ 

PeyxoucTEa, (vopxEapiaTa) y'. ||« 6 AaXava4, ^py(6v), (voptEaptaTa) SApo« 6 *A6(wAn»S, 

py( v), (vo^naTa) >]'. ‘0 rs(^)pCyl0^ ^ ’Avatnwaf^, ^py(6v), (vopitoptaTa) 7)'. ‘0 7ra7T«4 

V{ <'■ 6 XaXxci,, Apy(Av), (voptEoptaTa) ('Opxou} 

W(«)X(£«) iC, X»IP(«) Y', (vopiCapiaTja Pfx§'. T4 ||83 ftxwrov <wv> ^(eu)y(a)p(£^v) a^v (voptE- 

afxaTja X t6 SWov tou oKvou (vopt^aTa) t', t6 oEvo^Xslov /(vopiEopiaTa)/ 7)', t4 xsoaXatbaov 

(vopiEapiaTot , (xal) (fifxou) (vofiJa^a ac1. T6 TpEreupta tcov tolo6t(Wv) XWpEWv (vo^^a px^, 

„L °f° ^ ^VTa (V0P£aP«t)a ^taxooLa S(i»Ssxa ■ fea x(al) 7tapsS607]oav 6XoxX^p«^ 

2H ^aL°XWp£0lJ T°G A£°pWToD ^vraXXay^v A4 ^p7]t(aL) AvtI t5v St8y)poxaufft(a>v) 
f ^ T0U^«P^a, «TOP xal fyefXsL Xa^X£Lv piovofxsp^ avevoXX^T(w4) tA xal ASiamiorto), h«vt£ 

^Wat Ti7“ *"* T°C V°V Zk TiV lTCl6VTa II36 XP<5v ov, xSvTS d4 IX^TTtOOLV ‘ 
0 hi Y«P «« tQV W(©v) fiselav ^«LT^«[ 7tOT£ ^ a6wv ^ xe<paXaTL{xTL}x6v ^ T&O? ^ SixaTOV 

2 t1 7taiXet0V ^ TwA H (**P«d^v dtTratTTiatv ^ WpoOiBipXou(wv % raoar^Tiao^T.v, 

„ u ToD Td5v C(.u)y(«)p(M tGv 7uapo£x(wv) d^LXo^vou • ||» tA yap SouXlxA 

Tf\<; pLovT]^ C(w)y(4)p(i«) o6x ifcEXouai touto5 wMs Ti mpl to6tou 0SLOV xal TTpooxuvTiTiv TtpioraypLa 

TOU xp«T(aL)ou X«l &y£ou fray a60(lv)T(ou) x(al) pamX^(W4) StaXapiSdlveL. ||32 s09sEXEl tolvuv xa^Y 

T« TOLauTa X«f(a ^ S7,Xa>0^«. o£(6aa,E)a t% iep«, Aa6p«, ^ ^vop.epG, * rfp^ ^ t£ov 

oLxa£(ojv) w£vt(©v) x (al) rrpovopxtwv 11« a^Gv TraXaLGv ts xal v£<<ov) xal tGv Trepl aiT& EaXaLoxoiptfiov), 

W ™ pi, d4 ^; Apt,6aupTa oStoi, ToC ^ n«v«y£«, S,Xov6t(l), tGv KpA(«v) 

|| nTiyaSUv, tou MuaTaxGvo?, ^ 'Ay£(«?) Map£a?J feEp VSoCtI 7r«p£S607) ^pA, t^v p^v dt?tSp(J)- 

“ “a Tp^“ (wi) «B Sxa^ariXCT)) x(al) toD ||« ©aXaooTjvou, Gaa6T(a>e) 
xal tA tou OSuvou. Ap.oEco, SA xal tA d4 tAv XlLvoGva 7,aXaLoXGptov t% 'Ayta, EA97,p,£a4 ■ ^va 

^ X(ai) ^sU0Uai KaTi5teiV *“l II43 ^PoxaTStXov (xal) Av^ovto, ^ x(«l) t5v dlvo>TApW 
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8v)Xct)0£vT(ti)v) A? x(«l) xd 7taXaLyevv) SixatApaxa aiST&v SiaXapSdvoucn. IlapESiO?) yap 

7rapJ aiitcov ||44 apTtto? Kp8? t8v SYjpfiaiov alv T& xojpEoj tcov SiSyjpoxaualEov) x(al) xd si? a3x8 

■rcaXouQxdpia x(«l) x& e£? tou K«p6la, IttsiS^ x(al) touto 7iapES60Y] si? t^Xslov Eaaapiv ||4S 7tapd x&v 

povax&v A? etfpyjTOL, fjyouv x8 tt}? I^vva?, x8 t% ’EXaE(a?) xal x3 tou Atvo6pox£ou, Sveu x&v eE? 

T7)V r^vvav 68popuXdv(o)v) TV)? p,ovvj? psxd x(al) x&v eE? [tou] II40 Kap6£a Silo dpireXtivov, &v 6 

pifev si? 7rpoacpisptl0Y) T?j povvj 7totpd tou povaxou t&payYOTCoiiXou, 8 83 Srepo? rcpoU7njpxe tt)? povvj?, 

£tt 83 x(al) tou £x< si x v^tcou x(al) 1147 tv)? y5j?, 8avj? dv 8}t]Xov6t(i) Slvavxai xaxaxdpvstv x(al) ivspyeTv 

xd ^(eu)y(d)p(i)a afixoiv * £ti 7tape860v) -rcapd x&v povax&v x{al) t3 7iXv]aEov tou N8ou Xcoptou 

TCaXaioxdpiov |[48 $) SapavxapaEa x(al) cd Toupvai. ’ES60V) S3 Srt xot? povaxol? xal d7ci tou 7tspl 

-ri)v 'Pevxtvav ycaXaiox^pEou x&v Sux&v, d<p’ o3 8t)Xov6t(i) p£p(ou?) d7to8eEi?ouci. ||40 xexxatjQai 

St1 EuXiyav Sixauapdr^v), -ifyouv “^(jtt<ruv drro ts tcov 8xsi 7capoEx(cov), tv}? yvj? xal tou {S8«to?, 

(1? Sv xaT^xcocn x(al) touto xaO(d)?) 7ipox«T£txov x(al) ev^povxo ||6D ctuv duaai Tot? dvayeypapp^voi,?. 

’E860V) toT? eipvjp^voi? povaxol? dSeia 7upoaxa0taat, 3v toT? auxaiv pexoxtoi.? dv(0p<lm)au? sXeu08p(ou?) 

|j81 xat tco &7)poalo) avsTayvAaTou?, 8aou? dv SyjXaS-J) Suv^OtScrtv eOpstv x(al) 7cpoaxa0£aai, xax8xeiv 

x3 x(al) xoiixou? psxd x(al) tcov dvayEypapp(8v)(cov) dve-||53vox^TO)? xal dSiaaelcmo? 3Xeu08p(ou?) 

x3 xal axara^v)T^TOu? d7ri> irdcrv)? xal mxvToEa? 8*)poai«xvj? a7rai,'r/iffE(o)?) xal pdp(ou?)t ficpeiXoiiaT}? 

xal j|63 t^? dvayeypapipivv)? dvTaXXayvj? Iv Eaai, xot? StaXv^OeTat, xs^aXafot? sv tw 7tap6vT(i) ypdcptpiaTi 

xi p^6aiov ^xelv x(«l) «7tapa<rdXsuT(ov) si? ato)[va] ||64 t3v dvcavra, eTretS-J) dvtoT^po) etpvjTai 

6pu?no) tou xpar{«i)ou x(al) dy(E)ou ^(oiv) alO(lv)T(ou) x(al) pacnX^(o)?) x(al) tou 7cepmo0^Tou 

ulou auTOU tou «30(^v)t(ou) ^(Sv) tou KaveuTuxeGTdcTou ||SB 8eojt8tou erj'syfivEi, l;xTe0eE<n')? ev t£) 

toxp6vt(0 x«tA pt^po? dvTaXXaxTVjptco ypdp,piaT(i). ’EtteiS^ e£V)TY)crav ol eEpv)(a.dvot piovaxol yev^a0ai 

si? t(£>) ||£0 xwP^0V to® ToptaTou pieptcrpi6v, 57cco? dvevoxX^TO? t6 ^p,iau tou toioItou xwpEou 

x(al) to3? iv alxco EapoExou?, x(al) x(a)T(d) tJjv afixoiv ^tvjctiv iy^vETo 6 j|G7 SviXtoOeLcrApitevJo? 

p,EpLG(Ji4? si? 83o ap,oi6a£a xaxdartxa EafiTUira, 8^siXsi x(al) 8 toiouto? pieptapti? t8 P^Saiov ^Xelv 

x(al) dTOpaadXeuTov xal dp,sTdTpe7tT0v, ||BS xdvTS eI? aEi^vjatv ^X0v) ^xdtTspov pispiSixiv eI? t8v km6vt« 

xatp6v, xdvxe eE? ^ttwolv * 3(ps(Xei ydp d7ii tou vuv 6ttoiov olv x(ai) y^vvjTai, sIts t8 ||bo PacrtXixbv 

pisptSixliv sHts t8 piovaoTV]pt/a/x6v, ^xetv ava(J.cpt66Xo)? xaGo)? Sv si? t(8) I^tj? d-rcoxaxaataGe£t), oi? 

(jt,v)8E(j.£av SSeLav ^xElv ^xdtTEpov p,epi[8i,x8v] |[°° Xa6etv ^ dc7TO07td<rai d<p’ 8xaxipou to tux^v. vExet 

8& t6 ^pitau p,6p(o?) tou tolo^tou x^ptou, ^youv ol £v auTW rrdpoixot oft? ^tuxs XaSetv dpTto? t^6^ 

|J01 p,ovaxoi? o£Sto) 1 rs(££>)p(Yio<?) 8 n60o?> dpy(6v)} (vo|ji£ff|j.aTa) C (%iau). St^xo? 6 y(«[j,6)p8? 

auTou, (vopitapiaTa) s'. Av)(j.^]Tp(to?) 3 0o)(j.(a?), (vopitapiaTa) .. re(cl)p(yto?) 8 SapiXv)?, dpy(8v), 

(vopita^aTa) C* Av]p^Tp(to?) 8 T<v)VTCd6a?, po(t)8(iov), (vopito^aTa) [j04 *0 7ua7ta? Mtx(a^)^i 

^PY(6v), (vo(x£o(J.aTa) .. re(£l)p(yio?) 3 K6p8so?, dpy{6v), (vopiEoptaTa) Ntx6X(ao?) 8 Kop.vv)v8?> 

Po^JStiov), (vo(j,£ff(j.aTa) v)'. Av)(j.fyrp(io?) 6 0[aXaxp]6?, pio("fiJStiov), (vo{j.EarfjaTa) vj'. Kuptax3? 8 

’Apyupi?, (3o(t)8(iov), (voptla^aTa) 0'. rE(A)p(yio?) 8 Ka(iu-||0aT^dpv)?) (3o("t)8(tov), (vo(j.£erp,aTa) 0'. 

ExaptSTV)? 6 Ko8(x«pv]?, dpy(6v), (vopitaptaTa) Tdt 7tai8£a tou ScItt), po(t)8(iovJ> (vopitopiaTa) .. 

X-/jp(a) $ Ey0[upt,£a], (vopitoptaTa) ft, Nix6X(ao?) 8 EAty)?, dpy(6v)t (voptEffpiaTa) C* Av)(j,^Tp(io?) 

8 KapiuT^dpv)?, dpy(8v), ||®4 (voptlapiara) <?'. ’Icotdvvjv)? 3 BeppoiAT(v)?), dpy(8v), (vopitcrpiaTa) s'. 

TdrcatSla ’AGavaatou tou rpv)yop(a)t (vopitaptaTa) p'. KAvtrr(a?) 3 ZSt^vj?, (vop.Eap.aTa) £i'. K^ypya? 

3 Kopvv)v6?, (3o(t)8(iov), (vopEapaxa) z. X-^p(a) ^T^ipiGtaj (vopEap-axa) p'. ||ce ('Opou) tpap.(s)X(Eai) tG'j 

X%ai p', (37i:8p)7i(u)p(a) 3xaT(3v) SfixaT^aaspa, d^1 dtv 8^e£Xouci 8t86vai o£ avaysypapp(8v)oi TtpiAxaToi 

povaxol rcp3? t3 0so9po8pv)TQv psaTidpiov ||oa toC xpaT(ai)ou x(al) dytou ^p.(tov) au0(8v)T(ou) xal 
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P«<jiA(faK) xax* ixoc, x^p(w) xou Avfycovxo<; xpixou /apax^ou xtov etpY)fA(£v) (cov) tpKp(s)X(i<ov) 

(for*p)n(u)pa xpiaxovxaoxxct ■ xA y«P XowtA Stpoipa eCepyex^T), ||« x«0<S>? 7upoax<W x(«l) Siopt^xai 

x6 Am)Xu0(4v) Gstov x(al) wpocrxuv7)x(4v) TCp6ax«ypa xou xpax(ai)ou x(at) ayf9u ^p(fiiv) aC0(£v)x(ou) 

x(aO paciX(^0 rcspl 7ravx(wv) xa>v povatrx7]piax(6>v) pexoxlwv, j[BS xal st<; dcrtpdcXc(.(ocv) £Sv)Ad>07) 

£vx«u0«, ’A7TptAA{£(i>) (EvSomfivJot; (V xou ,£ou >^ou i^ou ^0u<; + 

^ + 01 SouAoi xou xp«x(ai,)ou x(al) ifeytou ^)p(fflv) a60£vxou xat p«cnA£(6>$) ||G0 x(«l) xou 7cspmo0^xou 

ulou afixou xou aC0(ev)x(ou) ^(<ov) xou rcKvsuxuxEerxdcxou Sea7t6xou IlauXot; '0 TAZHS xfocl) 

rS£ipy(io^) io npirKPF + 

, fin of. 1. IB dfibut : quolques mots illisibles ajoutfis on marge par lo scribe ou par une autre porsonne 

qu a surcharge nussi i0 debut do la 1, 15 || 1, 16 SwSsxa : surcharge, un pou au-dossous do la ligno ot d’uno 
autro main || x»pto : lege Xoipit? || 1. 62 <J>«Xotxp<5i; : of. n° 165 1, 35 OoAo-xpou, 

162* HORISMOS DU DESPOTE DE THESSALONIQUE 
ANDRONIC PALfiOLOGUE 

'OpKTjios (1. 17, 18, 26) Avril, indiction 2 

a.m. 6917 (1409) 

Le despote conarme l’Cchange fle Wens entre Lavra et le fisc, auquel Paul GazCs et Georges 
Prinkips ont procCdC par ordre de Manuel n. 

Le texte. — Nous connaissons ee document par 1’original conserve dans les archives de Lavra 

{tiroir 2, pifice 205 — Inventaire PantC16im6n, p, 17, n° 88), oil nous Pavons photographic : feuilte 

de parchemin, 308x300 mm. Stat de conservation mCdiocre (dCcliirure en liaut k droite, pli perpen- 

diculaire au texte, taches). Encre ocre, plus foncCe dans la souscription. Pas de trace de sceau. — 

Au verso, on dovine une mention mCdiCvale et deux autres modernes, toutes trop effacCes pour etre 
lues. — Album, pi, QGIX. 

Ce document n'est transcrit ni mentionnC dans aucun cartulaire. 

31 a 6tC 6ditd d’aprCs r original par Alexandre Lavri6tCs, dans Viz. Vrem., 9, 1902, p. 134-135. 

Alexandre donne, & propos de Drymosirta, Vindication suivante, dont nous ne connaissons pas 

1 origine , p^xpu; io%axtov x«xetysxo urri xvj<; A«6p«<;, vuv Si eiptwexat uitd x^jv xuptCxTjxa poucrouA- 

pAvou xi.vi<; xal xaXetxat Sia xouxo pouyxlSiov, et k propos de Gomatou : x<optov ty^Spevov rapA 
Xfl 'IeptoaqA 

Notre edition repose sur notre photographie. Dans l’apparat, nous ne tenons compte que 
dJune variante de 1’Cdition antCrieure. 
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Analyse. — Les hidromoinos et proliigouindnes do Lavra onL deinandd h l’empercur [Manuel II] 

que, en raison dos vexations ot troubles qu’ils subissent dans leurs mdtochia, il soit procddd 6 un 

dchange, le fisc recevant dans leur entior les communes dc Siddrokansia et Karbdoi, et Lavra dans 

lenr enLier cellos de Drymosirta, Pinssdn et L&rdton, attendu que de part et d'autre la valeur (7Coct6tt]^) 

et le rovenu fiscal annuel sont exactement les mdmcs (1. 1-6). L’cmpereur a rdpondu favorablement k 

cotto domande, et en vertu de l’horismos qu’il a promiilgnd, Vapograpkb a renus 5 Lavra la totalitd 

des communes do Drymosirta, Piss6n et Ldr&ton, avec leurs palaiochoria, et avoc Lous les droits des 

hommes qui les habitant; ot le fisc a rogu de Lavra la totality des communes dc Siddrokausia et 

Karbdoi, dans les mdmes conditions; les deux parts Slant dc la m6mc valour, commo lo inontro 

l’acte dtabli par I’apograpftd, qui dnumdrc les hoinmcs, les palaiochdria et la perception des liyperpres, 

ainsi quo le portage do noire commune de Gomatou, et qui garantit & pcrpdtuitd aux Lavriotos la 

paisible possession dos communes qui leur ont did donndes ot des droits de Lous ceux qui s’y trouvent 

ou viendraiont & y dtre installs, ainsi que de la moitid de Gomatou, & l’abri de Louto ingdrcnce du fisc 

et perception impdrialo (1. 6-17). Les Lavriotes ont dcmandd k reccvoir, pour plus de sflrctd, un 

horismos du despoLe confirmant l’dchange et lo partage dtablis par Vapographi en exdcution de 

l’horismos de Manuel II : ce que le dospoto fait par la prdsente pidee (qui rdpdte ici les clauses ddjd 

dnoncdcs plus haul); il precise que les liommes installs sur les biens de Lavra, k l’exception des 

zeugaria propres du monastdre, paieront souloment la taxo annuolle pergue au Litre du biscuit pour 

la flotte (1. 17-26). Conclusion, date, signature autograplie du despote (1. 26-27). 

Notes. — Cet horismos d’Andronic, despote do Thessalonique, fils do Manuel II, n’est que 

la confirmation de l’acte prdeddont n° 161, auquel nous renvoyons. Il montre que Paul Gazds et 

Georges Prinkips agissaient bien comme recenseurs : cf. <&7roYP«<p^) k 7, 12, 16, 18. 

Sur le despote de Thessalonique Andronic, cf. principalement Papadopulos, Genealogie, n° 93 

(qui ne connait pas sa date do naissance, et no dit pas quand il est devenu despote); DQlger, Schalz- 

hammer, n° 30 etnotc p. 86 (Andronic a dtd ddsignd> comme despote de Thessalonique par Manuel II 

dds la mort de Jean VII, survenue en septembro 1408), n° 31, n° 63, 1, 4 ct note p. 175, n° 102 et 

note k 1. 12, p. 269; Acles Dionysiou, n° 11, 1. 4, n« 16 ot note prosopographique p. 102 (mdme point 

de vue quant & la date de commencement du despolat d'Andronic), nos 17 et 18, n° 20 1. 6-7 ot 9-10; 

Barker, Manuel II, Index, s.v. Palaeologus Andronicus Despot, et notamment p. 279 (on 1408 

Manuel II installc despote k Thessalonique son fils Andronic qui n’avait peut-dtre que liuit ans, mais 

Demdlrios Ldontards, qui avait dtd le conseiller dc Jean VII, restc auprds d’Andronic pendant sa 

minority ; et particulidrement les travaux de B. Ferjandid qui, apr6s avoir dressd une liste des antes 

du despote Andronic eonnus de lui (dans ZJRVI, 4, 1956, p. 104 sq.), et esquissd une premidre fois 

la biograpliie du personnage [Despoli, p. 97 sq.), a repris la question dans son dtude : Despot Andronik 

Paleolog u Soiunu, Zbomik Filoz. Fahuliela, X-l (Mdlanges V. Cubrilovid), Belgrade, 1968, p. 227- 

235. Ferjandid considdre maintenant que ce n’est point & la mort de Jeon VII qu’Andronic est 

devenu rdellement despote de Thessalonique; que 1’administration de la ville et de ses environs est 

restde jusqu’en 1416 entre les mains de Ddmdtrios Laskaris Ldontards; et qu’Andronic, quatridme 

(et non troisidme) fils de Manuel II et nd au plus t6t & la fin de 1394, n’a dtd installd k Thessalonique 

par Manuel II qu’en 1415. Ce que ddment notre document, dont pourtant Ferjandid fait dtat p, 233- 
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• wvrnA ill 

fl3s4e ^sen 11 de.m;itre et ba3i]eus »(cf- »■ 2). et non do « p6ro *, 
’ 1 ne taufc Paa en suapecter 1'authenticiW. 

L- 24, xoxxwTixdv : of.' notre no 161, notes. 

(1. 7. 19) en M““6' 11 aMord£lnt aux Orioles ee qn'ils demandaient 

1). 9) Acte (Y;C ■ 2 aMi "°tre a°te n° 161 (™ir **• ** — 
W 121 >• 16-17,19) : o'est notre note n» 161. 

+ ’EJrrel o£ Kara t6 Hylov r/», "aa » , 
tuy(i)h, A«6p« TiauSTfai™, uL A , SVMX0UIJEV°‘ ^ «(6«v0« pamX(«c)5j dY(a *(«1) 

*»«(.*, 3<pspov xal rcapexAAsaay t6v 

*« ** ri lr s;t [i*»**«« "s 
Si)f*o|>£ou m 114 6W*ooi) X , ?„YV7iT(ai) ^aWvayT], x<x\ Tj ^ ^ 5 

oii<J7)<; T% toiatiTV)? AvraM^v^ |v jyj non6^r, ^ ™U ntV<7<T£OVO? x(ai) T°3 Awptorou, 

p(«v) TariZa fc^ftS‘Mv(ow) ^W4)' 

x{<a) ^poaijr^w': r: s7Si* -- *<*> **» 
Ti ^£P°« "K oe(6«on(«5) lepoc^ x(al) usY«)Xf J7 7' ^ T<* eiP^)« X^p£a 
xi Atopto-r&v xod tA |v J|® #*to^ 7, ^ *Up^’ ^ouv) tA Apu^oipra, 6 IIkktAiv x(al) 

xaTmxoiivTfwv) <av(0pc&«}«v * fiuoUaicL x(*0 ^ Stxata TrAvra raw Iv «6roT? 

x& SiSvjpoxafiata x(al) t{o6?) Rocp&fouel'ILrA ^ ^ ^ ^P°? T°D Sl)(Aotr£ou ^ 6Xox^Pou 
^vx(tov) ^ut0v xal 1,11^ aw«L^ 

x(al) 6fxoi(a?) 7roor6Ty)TO?1 xa0di? xaTcfc u£ooc ?ratJawzf“)P^“v)i «^9<5^p« 6vra Tyj? Autv)? 

tA nw)«iox(d)p(w) x(al) t^v rfa (fiJIwn ^'C?4d f K“ T0,iT0^ ^(0P^)o«« *(«1) 
SiaXanS^vet, &Kkci x{ai) Tiv ||n aeo^,,^ ? a ° ^ ^ TCapA A7T0YP«<P^ yeyov6? yp^pta 

vuv SiaTvjptovTat oi S^XcoO^vte^ TiiJUtoxaroA nn ^ * ~ ^ ^ x“ptou T00 To^rou, &aTS Axo too 

8o0£vra «utot? XWp[« x(cd) rdt S(xai« *£ ^ 7^° 0E^aff(A*a5) 1114 Aaiipa^ x(al) xa % dXoxX^pou 

>c(ai) tcov OeWvr(aiv) ||« Trap* dcurffiv ^ *” n^ ™V ^ e6PlCTJt0^N(H ^{Op^^cov 

**««, 2 mZZT™ K“lJ6 %tffU ^av to° r°^°u 
xai 86aS.V) x«x^ x(M yeYov8T«'^ ^ ™ 

yev£o6at zlq nXziova x(^v) dafflccX(stav) 7 YYpa<;p0V II” ■ IS^ae 8i Ini touto^ 

m» • «*, »«p(c«, IISrr.^ -1 n>» 
feoYPart( ||» YerovAs SYYpo»o7Zl,f - Pr°" hm X(X‘> ^5““v 6 «P4 

n(a!) aY(iou) (iou a66S»TOU K(a), a«aM£ rTn^’^4 5pi!Itl“ ^ eiEpYca(* T0° xpa-v(aioO) 
« ^Poo L TO vDu 11“ ^P»« tudavHm, «1 %,v 

Mv Aa4pav 4 ilew Sr,Yt 7:t *f~* II” oet^Oav x(«0 

Awptoxlv, x(fld) tA 4vToiTOlc||Mw«x„,ft /MP/ Y ! t } APu^CTtPTa, t6v IIivc7<jtova X(al) ri> 

-r(o^) f^lXXovrat; &&& ^ ]iTfflv x(fl[J ^ AvfOp^njou? x(«t) 

||23 tx ti«vtA? Svjpto^tccxoD xetpaXaJou x(al) |x J™" sf ^ TT(“V) dvev6^TO 

|{pe(XovTa? p6v(ov) to6? IIs4 rotolTour ^ /n ' 0(4,0 K(a^ %^u tou ToptArou, 
II TCOUXOU, T(av) 0{x££(wv) C(lu)Y(a)p((tt5 toQ3 
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povacro)p(tou), &7roSiS<$vai xar’ &xo$ %Apiv i|jc>p£ou tcov xaT^pyt^) T^> o6vv)0s<; [x]o*iaT(ix)(6v), 

||aB gj^siv t4 6(Jlo£(co^) x(«l) t6 p,£po<; tou Sy)|*lo<t£ou ££ 6XoxX'/)pou t& SiS^poxccima x(al) t(o&<;) 

Kap6£(ou<;) x(od) Tot sv oc!>toi<; 7caXaio^((i>)p(ia) xal ||afl t(o6(;) iv roiroi? <5tTTavT(as) <£v(0ptim)ous 

x(al) ta Stxaia m&VTa Toiir(a>v). To6tou x&pw ^Y^sto xaU 7tap4>v 6ptcr(j.&<; Tvjs fJa.ai.Xd (<x<;) p.ou, 

1|27 [dt7roXu0£l<;] x(«)t(«) fjtvjva ’A7cp£XX(iov) TTjs fl(aO (lvJhxTi«v)a<; tou ,£°0 *^oG i£ou £tou<; : + 

+ '0 AESnOTHS 

L. 1 Tcpo^yoiipevoi : of. n° 161 1, 1 || 1. 2 irtvipetca; : of* n° 161 1. 5 (| 1, 24 xoiucmxiv : SuvApiov L. 

163. PROSTAGMA DE MANUEL II PALfiOLOGUE 

npoaTaypa (1. 45, 52) Mars, indiction 8 

a.m. 6923 (1415) 

L’empereur partage entre les deux monasttoes thessaloniciens des Saints-Anargyres et N6a Muni 

une auU qui avait appartenu & sire Guy. 

Le texte. — Nous n’avons pas retrouvfi l’original dans les archives do Lavra. Nous connaissons 

ce document seulement par la copio transcrito par Th^odoret dans son cartulairc (fol, 170v-171 ou 

p, 340-341); elle a 6t6 reproduifce par Spyridon dans son dossier (p. 43-45). 

L’acte a 6t3 6dit6, d’aprfes le dossier Spyridon, par Lemerle, Aulour d’un proslogma, p. 274-276, 

Notre Edition, critique, repose sur la copie de TModoret, Elle ne pr£sente pas de divergences 

notables avec celle du premier dditeur. Nous donnons en apparafc trois corrections que nous apportons 

& la copie Th^odoret (Th). 

Bibliographic: Rouillard, Acles, p. 302-303; DAlger, Begesien, n° 3346; voir ci-dessous 

les notes. 

Analyse. — La despoina ma grand-mfere, feue dame Anne [de Savoie, Spouse d’Andronic III], 

a par un horismos 6crit fait don, au couvent de femmes thessalonicien des Saints-Anargyres, de 

Yaul& de feu mon oncle Syrgfe [=* Guy de Lusignan, ou son. Ills Michel ?], avec tous les bailments 

ii bail emphytfiotique et les boutiques qui donnent sur la voie publique au midi de Vauli (1. 1-6). 

Cette donation a 6t6 faite pour 1'fime de feu l'empereur mon grand-pfere Andronic [III], et pour la 

comm&noraison (p,v7)p,6<yuvov) de feu mon oncle Michel Porphyrogdnde [le despote, second fils 
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d’Andronic III] (I. 6-8). Les Saints-Anargyres on! done, pendant un certain nombre d’anndes, 

possddd cette auli, l’horismos do donation ayant die d’ailleurs conflrmd par un chrysobulle de feu 

l’empereur mon pdre [Jean V] (1. 8-11). Du temps a passd, et comme je me trouvais dans le 

Pdloponndse, allant k Venise, j’ai prid par feue ma tante, la basilissa vacal Gantacuzdne [= Isabelle 

fille de Guy de Lusignan, dpouse de Manuel Gantacuzdne despote de Morde ?], de lui faire don de cette 

auli; ce que j’ai fait (1. 11-14). Ensuite, les choses ayant pris un autre tour, j’ai fait revenir Vault 

au fisc, et el le a dtd attribute en pronoia, sans que les nonnes des Saints-Anargyres ni personne n’aient 

jamais averti qu’elle avait dtd antdrieurement donnde & ce monastdre (1. 14-18). Si bien qu’enfln, 

par chrysobulle, je 1’ai donnde d la Nda Mone, pour l'ftme de feu l’empereur mon grand-pdre Jean 

[VI] Gantacuzdne, et la Nda Mond I’a possddde jusqu’aujourd'hui, pendant trente et un ans (1. 18-22), 

Or maintenant, pendant mon sdjour k Thessalonique, les nonnes des Saints-Anargyres m’ont presents 

l’horismos de ma grand-mdre et le chrysobulle de mon pdre, d’ou il est apparu quo Vault avait dtd 

donnde & leur couvent : ellcs m’ont dit que ces deux pieces leur avaienl 6t6 ddrobdes par malice, et 

qu’ainsi privdes de litres de propri6t6, elles n’avaient pu justifler de leurs droits lorsqu’elles furent 

ddpouilldes de IWi; maitenant, gr£ce k Dieu, elles les ont retrouvdes, et demandent justice (1. 22-30). 

Sur ces informations, j’ai remis l’affaire aux Juges Gdndraux et k d’autres, en prescrivant une enqudte 

exactor ils ont trouvd que 1’aiTaire dtaitbien telle qu’il a dtd dit; mais ils m’ont rapportd aussi que 

les moines de la Nda Mone ont fait des reconstructions et ameliorations aux bfttiments de l’au/d; 

que d’autre part les messes et les offices de commdmoraison qu’ils cdldbrent pour l’ftme de mon grand- 

p6re Jean Cantacuzdne, en execution de mon chrysobulle, ddpassent le revenu qu’ils retirent de Vault, 

diminu6 par les troubles du temps; en sorte que la Nda Monk subirait un prejudice si elle se voyait 

maintenant retirer purement et implement Vauli (1. 30-39). Ne voulant ni que la Nda Mond subisse 

cette perte, en raison des ddpenses qu’elle a faites, ni que les Saints-Anargyres soient frustrds de leur 

droit; ayant souci d autre part que dans 1 un et 1 autre couvent soient maintenues les commdmoraisons 

attaches & la donation faite d’abord par ma grand-mdre, puis par moi-m6ine (1. 40-45); j’ordonne 

park present prostagma que le prdeddent liorismos etles deux chrysobulles soient tenus pour nuls, 

et j’ai present qu’ils soient remis k mon vestiarion (1, 45-47). Quant k lWd, dans son dlat actual, 

qu’elle soit partagde en deux parties dgales, et qu’une moitid appartienne aux Saints-Anargyres, 

l’autre k la Nda Mond, pour I’ftme de mes anedtres susdits, aucune des deux parties ne devant faire 

valoir contre l’autre son droit ancien, son occupation ni ses ddpenses, mais au contraire ddclarant se 

contenter de la moitid qu’elle recevra maintenant (1. 47-51). Ge pour quoi ont dtd dtablis deux 

prostagmata en tous points identiques, remis l’un h la Nda Mond, l’autre aux Saints-Anargyres; 
an du monde et mdnologe (1. 51-55). 

Notes. -- Le prdsent prostagma a dtd dtablt en deux exemplaires, en tout identiques (cf. I. 52) ; 

Tun a dtd remis au couvent des Saints-Anargyres, l’autre k la Nda Mond; ce dernier est venu k Lavra 
avec les archives de ce couvent, 

Sur 1 auteur, la date, le lieu probable (Ndgrepont ou plutdt Corinthe) ou ce prostagma a dtd 

dtabh, les personnages et documents qu’il mentionne et le contexte historique, cf. l’dtude de Lemerle, 

Aulour d'un prostagma, h laquelle nous renvoyons pour l’interprdtation et pour la bibliographie. 

Depuis qu’elle a iU ridtgte (avril 1965), out pan. divers travaux ooncemant la N<Sa Moni, (cf. plus 

haut les notes k notre acte n<> 160), ou mentionnant ce prostagma de Manuel II : Laurent, Macaire 
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Ghoumnos, p, 44 n, 1 (cit6 ici parce que l’auteur faitdtat d’une indication erron&c du dossier Spyridon, 

qui est en r<5alit6 une interpolation au texte authentique du prostagma); Laurent, Nouvelle 

fondaiion, p, 121-122 et p. 125-126 (oil l’interpolation ci-dessus signals est reconnue); TmSocHAniDjfcs, 

Nta Mon&, p. 339 n. 1, p, 341 n, 3, et p. 349 n. 1 et 2 (sur la mSme interpolation; nJa pas utilise 

l'6tude de Lemerle); Dennis, Manuel II in Thessalonica, p. 101; Barker, Manuef II, p. 300-301 

(sSjour de Manuel II h Thessalonique dans I’hiver de 1414-1415); E. Voordecjcers, Un empereur 

palamite k Mistra en 1370, Revue des itudes sud~esl euro plenties, 9, 1971, p. 607-615, cf. p. 613-614, 

Aetes mentionnis: 1) Horismos d’Anne de Savoie (1. 1-6, 9, 23-24, 27) faisant don de Vauli de 

Syrg6 aux Saints-Anargyres [vers 1360 ?]: annuli et remis au vestiurion (cf. 1. 45-47); cf. F. EariSiS, 

Povelje Vizantijskih carica, ZRVI, 13, 1971, p. 181. 2) Clirysobulle de Jean V (1. 9-10, 24-25, 27) 

confirmant eet horismos [vers 1360 ?] : annuls et remis au vestiarion (cf. 1. 46-47); cf, DSlger, 

Regeslent n° 3074, 3) Acte de Manuel II (1, 12-14) faisant donation de YauB & [Isabelle?] 

Gantacuz^ne [hiver 1370-1371] : perdu. 4-5) Acte(s) [de confiscation?] (1,15-16) re3tituant Yautt 

au fisc, puis l’attribuant en pronoia [entre 1371 et 1384] : perdu(s). 6) Chrysobulle de Manuel II 

(1, 18-19, 36), donnant Yault k la N6a Monk [cn 1384] ; annuld et remis au vestiarion (cf. 1. 46-47); 

cf, D6lger, Regesteti) n° 3180 a. 7) Ordonnance (7rpooxc£i;a'cya) 1, 31) de Manuel II prescrivant aux 

juges g^nfiraux d’examiner l’affaire : perdue. 8) Rapport (dcv^veyxav, 1. 32, 33) des juges g^ndraux 

k l’empereur : perdu, 

+ 'H Ayla pot xupta xal S6<T7cotva § pdcppv) x9]<; paoiXeta? pou, ■$) AofStpot; xal paxapta xupa 

"Avva, eivjpy^TVjae St’ 6piapou syYP^GU aiSxyj<; Tiplx; x-Jjv h t?) Tuepupavei tt6Xsi ©ecwaXovIxv) yuvaixetav 

povfjv rfjQ (JaaxXeta? pou, t))V ei? fivopa xtpcop^vyjv xwv aylcov xal GaupotToupycov ’AvapyOptov, rqv -A:" 

auX)jv too paxaptxau Qstou xyjs pocciXeta? pou xou Supy?) £xslvou, \izxa Ttavxcov xcov b aux?) eptpuxeu- 

5 paxixaiv olxyjp&rcov xal £pyaaTY)pf«v, x«v npi«; x^v ^xetje 6Siv 8v)pa<rta.v &<pop(&VTttv, xaxot pcayjpSplav 

xrjq TotaiiTT)? aiXy)<;, t}a>xixvj<; pv^py)<; £vsxev too AaiStpou xal paxaplxeu ctylou pat au06vxou xal 

paaiX^ax; tou niitTcoo xy)<; (3a(riXsfa<; pou xupou ’AvSpavtxou, xal pvyjpomivou tou paxaplxou Getou 

a6x9j<; tou TropfpupoysvvyjTou xupou MtyayjX, "OGev xal xupta yevop£v7) *f) sEp7)p£vy) pov?) x% xotaoxTjq 

a6Xvj<; xaxet/s xal sv£psxo xauxrjv ini xpdvotq twt[v ’ hy' & S-J) 6ptcp& npoio-r\ xal smxupajxtx&v oeTixiv 

10 ^pua66ouXXov tou (fcylou pot aiQ^vxou xal pacnX&oq tou TOXxp&t; x?)<; paotXe£a<; pou, tou <£otStpou xal 

paxaptxou, Xp^vou S& Siaysvopivou, xal vf\c, paaiXeCaq pou sTtiSvjpyjerdltn)*; ed<; x& pL^pvj t5)<; IIeXo7Tovv^oou 

6te 7rpi<; rJ)v BevsxEav dbr^eTo, l^rriae xal 7rapexaXecre r))V fktaiXsiav pou -f) paxapixu; Beta cxuTrjc, 

eiiTu/saTarq paatXiaca xupa blane -J) KaTaxou^yjWj Cva euspyeT7)<nj Tipiq aurJjv t*)|V ToiauxTjv auXyjv • 

•J)v S?) xal e6vjpy^T>]CTs npbc, afirfjv fj [BamXela pou. Mexa xauxa ttocXiv xcov xpaypcicToiv itXXwq psxa6Xvj- 

15 GIvtojv, ISvjpocrteiiGv] ^ xoiaurq a6X?) Tiapa tt\c, pamXsta? pou, xal eAqpyerqOr) np6<; xiva^ elc, xp6voiav 

aixwv, pyjxs xwv h tt) slpyjplvy) povyj xcov otyUov ’Avapyuptov povayoiv pyjxe icXXou xiv6<; ^vsveyxATo^ 

7i;oTi xi) ^aoiXeta pou xal SyjXorco^travTO^ 6tio^ TrposuyjpyexTiOy] r$)V xoiaurqv auX^v, SeSvjXwxat,, 

f) eipyjp^vy) povvj. "OGsv ucxspov xavicov euvjpyiTTjoe xaiixvjv •?) pacnXe(a pou Suit /pucoSouXXou auri)*; 

rljv crs6acrp(av N^av Mov^v, tpu^txT}^ pv^pyj? ^vsxev xou ^ytou pot auO^vxou xal paotX^co^ xou 

20 wjbnrou X7)c, patrtXeEa^ pou, xou aotSEpou xal paxaptxou xupou ’Iwavvou xou Kaxaxou^vou ’ ^xu; 

S?j povjj xal xaxacr^ouaa rljv xoiaurqv «uX-l)V slys xal ev^pexo xaixTjv p^XP1 tou vuv ItiI xpidtxovxa 
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£reor xal iv£. Ta vuv §6, E7tiSY]pY]ad£r/]; ty); paaiXsla; pou sE; tyjv ®ea<7aXovtxY)V, avaSpapoucrat el; 

aurJ)v at pova^al xcov dyEwv ’Avapyiipwv evstpdvterav xSv ts sEpYjpivov Sptcrpiv ty}; dyEa; pot xupta; 

xal SeaxoEvv); ty}; pdppY]; ty}; (ktriXsEa; pou, ty}; doiSEpou xal paxaptxiSo;, xal xi E7uxupomx&v 

as oeTnriv xpuo66ouXXov tou ayEou pot au0ivtou xal (BaaiXito; tou xaxpi; ty}; PacriXeEa; pou, tou dotSEpou 

xal paxaplxou, Si’ &v dvetpdvv] 6700; suY]pysT/)07] ^ voiauTY] atiX'f) cJjq s’tpYjTat xpi; rJ)V xax’ aoxa; 

poWjv 1 dvrjveyxav Si xal Tcepl tou toioutou Sptapou xal tou xpuooSouXXou 671101; dctpvjp^Gvjerav aura 

xaxoupyta xal S6Xco xtv6;, 60ev xal p-)) euxopouim xcov Sixaiwpdxiov auxwv otix efyov r£ dxoXoyYjcroVTai 

6ts iaTEp-rjfivfcrav ty}; xotauTY); auXv}; 1 vuv Si ©eou TtpovoEa e6pouaat auxa Siovxat xal TtapaxaXouarv 

30 Eva pr}| dxoTiixoxn too EStou Sixatou. 'PI PaatXsla pou youv xoiixwv dxpoaoapivY] xal tot? xaOoXtxot; 

xpttat; xal ixipot; ava6etcra xal xpooxa^asa t6 Tcepl tou tou dxpt6£o; I^ETdcrai, Inel o5v oSxot touto 

eE;6TacravTE; sSpov 7rapY]xoXou07]xi; ox; SeS^Xcoxat, xal dvrjvsyxav xi 7tspl to'jtou ty) paaiXeta pou * 

dvqvEyxav Si xal touto, 67110; ol pova/ol r?j; aeSacrpEa; Nia; Movy}; iTtoEvjcrav dvaxxtcrEi; xtvd; xal 

xepi7coi7]aei; iv toT; olx^paat ty}; EtpYjpivT]; auX?};, xal fin at ysv6|xsvat Trap* auxcov XetxoupyEai xal 

35 Ta pv?)p<Sauva 67tip ty}; i|>uxy}; tou ayEou poi aS0ivxou xal fJaatXito; tou TraTmou ty}; paotXeEa; pou, 

tou doiSEpou xal paxaptxou xupou Twavvou tou Ramxou^Yjvou, aTtap iv xco /pucroSoiiXXw ty}; fJaotAsEa; 

poo Stwptaxai ScpetXeiv ttoieiv toij; povayoii;, 67tspSaEvet xi aTti tv}; xotaiixY); auX5}; dxo<pEp<Spevov 

xap «utwv staSSYjpa, £ttelSy) YjXaTTtJ)0Y] auxi Sid Ta; dvwpaXEa; xal cruy^icrst; xwv Ttpaypdxojv, 

60ev xal piXXet iyzw y ae6aap£a Nia Movfj ^Yjptav, eI dt^aipaG^oeTat vuv xaOdtTra^ rfjv Toiaur/)v auXr)v. 

40 H (SaotXeta pou toijtoyv xAvtiov (JxpoaoapivY), xal 7cept7totoupivY| p^Ts t^v ToiaiiTYjv Niav Movf|v 

uxodT?}vat ^Y)p£av Tiv^t Si’ A; ixo^aaro i^Sou; w; SeS^Xiorai, p^xe r))v sxipav pov^v twv ayteov 

Avapyipcov uTep^O^vai, 6xep 6ysi Stxatov iv TOia^TYj auX*^, 6cpa Si xpovooupivY) 6xw; pivwai xal 

iv dpcpoT^pat; Tat; povat; Ta pvYjpSauva uxip &v iS60Y) ve xpirepov ■?) TotaiiTY) auX-}) xapa tyj; ayla; 

pot xupta; xal SeotcoEvyj? t^? pdppYj; t^; paatXeta; pou xal paxapEvtSo;, xal EisTepov a30t; xapa 

45 paotXeEa; pou <0; SeS^XwTat, StopE^eTai Sid tou xapivTo; a^TYj; xpoavaypaTo; Eva 6 piv xpoyeyovd); 

optopi; xal vd Stio xpoaAoouXXa Sat xavTdxaatv apydt, 6ooxep dv e£ p-f)Si iyivoVTo, dxep xal 6iptasv 

•f) jkcriXsEa pou SoG^vat eE; t6 psawipiov autYj; ■ v\ Si elpYjpivY) auX-f) to; vuv pepi<j0Y) xaT« xdvra 

Intovjq, xal rfjv piv ■fjpEaetav ^ 'h twv dyEtov ’Avapytiptov, t^v Si iTipav ^jptaetav ^ oe6«crpta 

Nia Movo, ixip ^uxtx% pv%Y); t£v ElpYjpivtov xpoydvtov tyj; pacnXela; p0u, t£ov dotStpuv xal 

50 paxaptaxtov, pYjSspta xpi; t^v ixipav xpo6aXXoplvY] xpoyeviatEpov Stxaiov auTy; $t vopcfjv % i^Sou;, 

dXXd axipyoucra 6xep dv d7TOxXY)pto0Y) vuv a6r?} Std tou pspiapou ^pttJu pipo;. Aid touto xal ysyivatn 

Ttapa ty|; pacnXEEa; pou S60 xpoaxdypaxa a^; xaxd xdvxa Eaa, xal xi piv Sv iS60Y] xpi; r?)V as6a<rp£av 

, „ Ti> ^ ^eP0V ^ ^ ’Avapyiipwv, eE; t^v i^; xepl xoiixwv dotpdXsiav 
auttov, iv eret ,;^xy' 

6B MyjvI MapxEw EvSixtiwvo; yj'. 

L- 8 «Ms : «ur£>v Tli || 1. 30 Arap^oav Th || 1, 55 iv pipt Th. 
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164. PRAKTIKON DE PAUL GAZES ET DE L’HlfiROMOINE 
JOASAPH 

’ATTOYpa^iKiv Ypippa (1. 24) Aotit, indiction 8 

[1415] 

Paul Gasses et l’hifoomoine Joasaph dressent Pinventaire des biens de Pdglise de la Vierge 
Zdodoohos Pdgd & Lemnos. 

Le texte. — InMit, Nous connaissons ce document par 1’original conserve dans lea arohives de 

Lavra (tiroir 4, pi^ce sans numfiro = Inventaire Pant616im6n, p. 31, sans num6ro), oh nous l’avons 

photographic : feuille de papier, 300 X 325 mm. Bon Ctat de conservation, Le texte est Ccrit parallCle- 

ment au long c&td. L'encre, ocre, est trCs pdlie, un peu plus foncCe dans les parties autographes de 

la souscription. Pas de trace de sceau. —Au verso, seulement quelques mentions modernes d’archives, 

— Album, pi. CCX. 

Ge document n’est transcrit ni mentionnC dans aucun cartulaire, 

Notre edition repose sur notre photographic. 

Bibliographie: Svoronos, Lemnos, chap, I, D, b, 

Analyse. — Le fonctionnairc Paul Gaz&s et 1’hiCromoine Joasaph procCdant, conformCment 

6 un liorismos imperial, au recensement gCnCral de Tile de Lemnos, 6tablissent l’inventaire des biens 

do l’Cglise de la Vierge ZSodochos P6g6, dite tou Sygkellou, fond6e par 1’hiCromoine Athanase et 

son frCre le inoine GrCgoire (1. 1-3), & savoir : des cellules autour de l’Cglise, bdties paries fondateurs, 

avec cour ayant son propre pCriorismos, et sous un porche une fontaipte & double jet; dans le kastron 

de Kotzinos, un b&timent A Ctage prfes de I’Cglise de la Sainte-Trinit6, et & l'emporeion [de Kotzinos] 

deux b&timents prCs de l’Cglise des Saints-ThCodores; des vignes en divers endroits (Mellbn, Kamarai, 

D&mosiai) provenant de donations (1. 4-7); des £Ss<5i/iyrta(Pun avec cellier pour jarres et terrain A aire), 

dea dsdchdraphia et des champs en plusieurs endroits (MClaggeia, Kokala, Patos, Salpin), les uns 

provenant de donations, les autres acquis par achat ou Cchange (les anciens propriCtaires, ainsi 

que les voisins, parmilesquels l’Cglise du Christ Sauveur, sont nommCs) (1. 7-12). Ensemble, 31 modioi 

[en rCalitC, 26] de vignes, un isdlhyrion de 2,5 modioi, et 141,5 modioi [en rCalitC, 143,5] de champs et 

isSchdraphia, soumis 6 un Utos de 9 nomismata, dont l’6glise est exempts par un prostagma 

(1. 12-13). En outre, a 6t6 donnfie r^cemment la propri6t6 abandonee de Jean Thalass&nos, laquelle 

comprend divers biens : terrains avec cour et pressoir, vignes ou emplacements pour vignes, champs 

et Ssdthyria, sur diverses communes et en plusieurs endroits : Proasteion, Konydarfe, Bimpfelaia, 

Korantzfes, Kokala, HSsseia Mandra, BaritSn, Ilomalia, Sapfem6n&, Phryganon (anciens proprifitaires 

et voisins mentionnfe) (1. 13-22). L’tSglise de la Zdodochos P£g& poss6dera tous ces biens libres du 
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MMalikon et de l’oifamodion (I. 22-24). Conclusion, date, signatures en partie autographes du 

aerviteur (SooXo4) dn l'empereur Paul Gazis et de I’h.dromome Joasaph (1. 24-2B). 

Notes, - La date, ao« 1415, de notre document mssort de 1'activiW t Lemnos du college 

Pau. Gaxis -hiiromoine Joasaph, sur levels voir Actes Dionys.ou, p. 85 e 126; ci. auser noire 

n“ 161 Pour plus de details, ainsi ,ue pour I'idcntiflcation des heux-drte et, iventuellement, la 

prosopographie, voir Svoronos, Lemnos, Index. 

L. 23, S6<re£o^ too xoxxiomxoo : cf. notre n° 161, notea. 

Ados rntnlionni*: 1) Horismos [de Manuel II] ordonnant aux auteurs de l’acte de procider an 

, a i „l de Vila II 1 21 ■ perdu 2) Prostagma [du mime emperour] exemptant l'dglise 
recensement gdndral de 1 o (1.1 2L perdu ) Muiud n ?] donnant 4 i'dglise 
de la Zdodochos Pogb de l impit foncier (I. Id) ■ perau. on T,„ in 1U1 . 
de la Ziodochos Pigi le bien abandonmS («,exam? il-aXsippaTix4|) de Jean Thalasstnos 1. 13-14) . 

periu 4) [Acte de Manuel lit] exemptant rdglise de 1. Zdodochos Pigi du et de 

Yoihomodion pour les Mens 6num6r6s (1. 23) : perdu. 

+ 0C1CO x«l irpocxuvTrS 6pmp.a too xp«t(W)oB «d *T«» «M(iv>Tou xal MW 

WV) ^0Vpa(plx(-V) xal AxowtTdoTOotw) wtvwv wv h T7) || vtyn AJpu 

^ ( \ pfiQO,,fev\ T^V 7tdlvff£7ti:(ov) xal 0etov v«6v t% ikepavK^) 

;Zto ^ ni li J*U>« -V11“ »***». ^ 

2 mTLbSU 6 ™ »* * 'A0mio(,o5)rl6 Tt:r t° ? 
- P viW IHiWta'raiha ' uspU6t(6v) xsXXta «7tep ^x-rtoav outoi jaet au)^ ISitmepiopiaTOO, 

Y(ov) xX7|(olov) too vaoB Tfa M(«?) Tpe®>4, xalek-rt V-copemv h(*)f»‘0,x W*> 

ITo U(L) ToB vaoo Tfa dvirov ^ ||« * W^ ' *»<^, 

MtoJa ^(oiov) toB Tcxvfa X«l too ■Eoxapp«™p(£v)ou po8(M < ' Me)p»v ek 

fat tou XpoaoXoip* iv Soul poS (lev) ,5' ■ II’ ST(e)P0V ek t4? AVoot(«d fail TOO 4>faxvcou po8(lH < 

iao>0«,)p(mv> rrepl T(V) ^el*v £v0« mBooTfakov) xal ^voTfa(.ov) Trap* too KapeSfaW 

fai jtpooevi5(eoi4) ||* ’Ioi(iivv)ou tou 0a>jmroT)voo poS(ioiv) p' (Vl“E0<l) ' 4o(“)x(“Pi)'P(l!lv) x 

Ir^JUov ‘U dtvopdv fat * MOOXOKOUX(V(,S) at (*u») pe (M 5 W 

fa TOO (%laeo5) TOO Orfoo vaou too ||* S(errt|)p(o)4 X(pmTo)o ■ 6t(c)Pov ,,e.p(t,)o, ™ pips 

too Waxoc, dyopdv fai. too ZaSapuiToo poS(M x' • ek t* MeXin««, «Y«piv fa!- too aiToo |xoS(to,v) 

xr,' • fa(e)pov ek vt adrii ||“ fa Soul, t6 p(L) iropiv fai- toB KaYeo,pY(loo), t4 avra»aY1? 

fai, too KouvootXoo, poB(luv) l6' • ek Tiv airiiv fai, too SaXaomjvoo -A (w-m-) ' ’ J 

toB (*uU«o4) |F toB Kovu8ap.faoo • ek too KoxaXa xrpror6*M, ifof^ ™ 
poS(loiv) 16', (Stop etxe xfaetvo4 ayopto fai, Trj4 MocxoxouXlv(i)?) ' ek tiv II “Tovi Y“P ’ ** 

to)4 MooXouooXtv(^) Ti, (Upmu) poB(M f', fa too (^ueoc) too “«M 

fai TOO XeiXa xX-n(otov) toB Kcpdvoo po8(loiv) v' ■ (SpoB) lp.W0< II1* Pf »■ - 

uoS(Uv) P (%loeo4), io(ol)x(<op^)q>(*«) M) l»»(M «“ ^ 
0U«T)« iw£a, & iCxouoceiei 8,4 Belou xpooTiYPWTOC. ’ES66ri afafi xal 4Pt(Ioi4) +0X‘>«1« II ^ 

o(ojT7))pt(a4) too xpaT(ai)o3 xal iyloe ^ «M(L)too xal pamX(fa4) xal 4| e5aXeippaT(ix)i| 
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6TC6cfT(a)tr(t<;) ,Iw(<ivv)ou too ©aXaeraYjvou, yjtk; sj££i ’ zlq t£> X^p(tov) t£> npodiffTeiov |[IB olxoTA7c(i)a 

(ieT* a8X(?)<;) xal Xyjvou xal sl<; t& x£0P(^0V) to^ KovuSAp(v)) <£|i,7c(6)X(iov) (jlg&(£o)v) y' ' &r(e)pov xspl 

t(V) BtpwnjXaiav t8 (Yjpxcru) (jlo§(£cov) y' (y)|a£ct£o<;), d)<; too (-fj^toeo?) Mi^fa-fjX) tou IlavayL^Tou ' 

||18 &t(e)(30V 7cXy)(ct£ov) tou Ilpo>Toy(6)p(ou) |J,oS(£a3v) [3' ' styo)0(ii)p(tov) jjlst& &X(ovotgti;(£)gu 7cXY}(ff£ov) 

tou KapuSaxY) p,o8(Uov) S' • st<; tSv Kopavr^vjv) t8 p.£T& ty)<; Moa707ue>uX£v (yj<;) t8 (^(jugu) jj,oS(£wv) 

xal 8 iysi |j17 £xXela>[j(,« 7cXy](ct£ov) tou ZouyXtvou p,oS(£(ov) ($' ’ eE? tou KoxaXa £E;a(jL7c(s)X(ov) tb 

(fyueru) p,oS(£ou) a', x(al) ^((opdl)(p{iov) Axsicre (XoS(£tov) y' ‘ eE<; t^jv 'Ptotreiav M<£vSp(av) ^oS([uv) ’ 

slq t£>v aik&v 7tXY)(a£ov) ||18 tou ’EthcxetitEtou (ioS(Ea)v) 16'’ sT(s)pov tcXyj(crCov) ty]<; Mocrxo7couXtv(Y]<;) 

xal tou KapuSdlxY] p,o§(£a)v) i£' ’ &XXo xXy)(ct£ov) tou KapuSdlxY) &k6 tou Suaixou pipou? tou pouvou 

j|10 (j,oS(twv) l6' ’ er(s)pov S(toe) tou KapuSdlxY) 7cXy)(o£ov) ty)<; 8Sou (jloB(Uov) x' ■ £t(e)pov xdUtoOev 

TV)? oSou £(ax;) tou IIaa7raXa xal tou TpaSvjvou po8(£o)v) iyj' * feT(e)pov st? t8 oiSvopav ||ao t£v Bapvr&v 

t8 [iETot tou KapuSdcxv) tb (fjp,iau) p,o8(£uv) ie' ’ eE<; rJ)v 'Op,aX£av <5£v(o0ev t% XayxaSo<; tcov BapiT&v, 

icveu o5 ty&k exetcre 6 SxapouxY)*;, ||2:L ptoS(tcov) ie' ‘ sl<; tI)V SaTC7)(j!,£vY)V ev Sucrl xb (^{Alctu) (jloS(Eoov) Xa', 

<S><; tou (■f)(j.Ecr£0i;) tou Maupo(j.ap(ou) ’ eI<;t8 OptSyavQy 6p,o£toc; t& (^puau) tou |aetk tou a^TOU (jloS(£(ov) 

i£' • ET(s)pov el? IIs2 t&v afrciv xXy)((t£ov) tou KapuSaxv) poS(£(ov) x'. TauTa reavra 8<petXei xoctAj^w 

8 eipY)|A^vos Delos vais tyjs 67tspay£(as) S£ctr:o£v(y)s) 'Jjp.&v 0(eor6)xou ty]s Zwo-SA^ou ||aa I1y)YY5s 

AXs60epa xal axaTaSouXtoxa dtirA ts t% S6<t£(os tou xoxxtaT(tx)ou xal tou oExo|aoS(£ou), ^ap(tv) 

(jjuxixv)s a((OTY))pt(as) tou xpaT(ai)ou xal &y(£ou) -$)|juov a60(Av)Tou j[24 xal pa<rtX(A<«>s)- ToAtou yelp 

X^p(i.v) xal t8 racp&v *^pt^T:(e)pov dlxoypaiptxiv xpoA6vf yp^(A(Aa, [ayjvI A6y(oii)crr(63) (IvSixtl£ov)os yj^ic, 

+ '0 SouXos tou xpaT(ai)ou xal Aytou ||a6 «u0(£v)tou xal PacriX (Acos) IlauXos '0 PAZHS. 

+ '0 AXdtj^(icTT)os iv EepojAOVa^ois ’IfiA2A<& + 

165. PRAKTIKON DBS RECENSEURS DU THEME 
DE THESSALONIQUE 

TpAppa (1. 53) Janvier, indiction 13 

a.m. 6928 (1420) 

Stlphanos Doukas RadAnos, Constantin PalAologue OinaifitAs et Jean RadAnos, en execution 

d’un horismos du despote de Thessalonique Andronie, dAlivrent k Lavra un note coneernant ses Mens 

dans la region de ftentina. 

Le texte, — Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conservA dans lea archives de Lavra (tiroir 9, pifece 43 = Inventaire PantAldim5n, 

p, 50, n° 206), 08 nous l’avons photographiA : feuille de parchemin Apais, 470 x 265 mm. £tat de 

conservation bon (quelques taches d’humiditd). Pas de plis anciens. Encre de la m&me couleur ocre, 
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souscriptions comprises. Pas de trace de sceau. On notera qu’d la ligne 38, l'abr^viation connue de 

«nomisma» fitant suivie de -ov en exposant, nous l’avons transcrite : bnlpitopov. — Notices sur le 

verso, d’une main du xv° s. : Tvji; 'Pevrivots, et d’une main modeme, une mention d’archive. — 

Album, pi. CCXI-CCXII, 

B) La copie transcrite par Tlifiodoret dans son cartulaire (fol. 136V-137V ou p. 272-274); elle a 

&t6 reproduite par Spyridon dans son dossier (p. 479-483). 

L’acte a 6t6 public par Alexandre Lavridtes dans HiiXXoyoi;, 25, 1895, p. 167-168 (avec 

nombreuses omissions et erreurs). 

Notre Edition repose sur les photographies de l’original; nous respectons les espaces que le scribe 

a m6nag£s & l’intfirieur du texte. Dans l’apparat nous ne relevons que la mauvaise lecture (Maldtds) 

du nom d’Oinai6tds par Thfiodoret (Th), reproduite par Spyridon, par Alexandre Lavri6t&s, par 

Eustratiadfes dans 'EXXvjvixa, 2, 1929, p. 379, i', et par Germaine Rouillard dans Byz., 13,1938, 

p. 5 n. 8. 

Analyse, — Les moines de Lavra ont demands au despote [de Thessalonique Andronic], 

o maltre f> («u0£vtt)<;) des auteurs du present acte, que leur soit rendu leur mStocliion de Sykai dans 

la rdgion de Rentina, qui leur a 6t6 enlevd et rattachd au fisc il y a nombre d’ann6es, et qu’il leur soit 

donnd d 1’abri de toute ing^rence de la part du fisc et de quiconque; ce pourquoi ils prieraient Dieu 

pour le despote, et cdldbreraient une fois par semaine, le mardi, rofYice d son intention (1. 1-6). Le 

despote leur a accords ce qu’ils demandaient par un horismos dcrit, et il a ordonnd aux auteurs du 

present acte, charges du recensement du thdme de Thessalonique, de mettre Lavra en possession du 

bien susdit (1. 6-10). Au nomde l’empereur [Manuel II], et de son fils le despote [de Thessalonique 

Andronic], les signataires font tradition de ce bien aux Lavriotes, qui doivent ddsormais en avoir 

la paisible possession, & l’abri de toute ingdrence et de toute charge de la part de pronoiaire ou 

autre (1. 10-13). Composition de la rente flscale (tmxw&v t^Xo^) ; suivent les norns de six paysans, 

avec pour quatre l’in dication de la force de travail ((iotSiov ou ^euycipiov), etpour tous lemontant du 

Ulos \ ensemble, pour la chrysoUlda 30 nomismata [total exact] (1. 13-16). En outre, pour le kdphala- 

iikion 5 nomismata, que Lavra doit recevoir en totality de m6me la dime des zeugaria, le ori/issoen- 

nomiont et gdndralement tout ce d quoi elle peut justement prdtendre; de m6me Lavra doit possdder 

Vaulakion qui se trou ve Id et en retirer tout le revenu; elle peut installer sur la commune des strangers 

inconnus du fisc, quiseront enticement libres vis-d-vis de ce dernier; maissi quelque corvdeou contri¬ 

bution gdndrale est imposde aux autres communes, les habitants [de Sykai] y seront soumis comme 

les autres (1. 16-21). Un diffdrend sJest dlevd entre Lavra et Prdakotzdlos, ce dernier soutenant que la 

kalhidra oh les paysans sont installs ne fait pas partie de Sykai, mais d’un autre palaiochdrion, 

nommd PI6miska, qui lui appartient comme bien patrimonial; les auteurs de l’acte ont regu du despote 

1’ordre de proc&der sur place & une cnqudte, et ils l’ont menee en presence de l’dvdque de Litfe et 

Rentina, qui avait prononcd l’excommunieation contre les tdmoins coupables de fausses declarations; 

il est ressorti de t&moignageB dignes de foi que le Ileuve marque la separation entre Sykai, d l’est, 

et Plomiska, & l’ouest; il est prononcd que la limite entre ces deux communes doit continuer d litre 

marquee par le fleuve, sans confusion de frontidres {1. 21-30). Lavra possdde un autre mdtochion, dit 

de Gomatou, dont les pardques, conformdment au partage (^epi<r^6<;) fait par les recenseurs qui nous 
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ont prficfidfis, sont Ies suivants : suit la list© de 18 parfiques [dont 14 «families » et 4 veuves], avec 

huit fois seulement l’indication de la force do travail (fSotSiov ou E^uyipiov), et toujours Ie montant 

du t&los; ensemble, 70 noinismata [total exact], qui doivent etre remis au fisc on deux versemonts 

annuels, ainsi que le k&phalatikion de ces parfiques (I, 30-37); 6 Lavra, attendu qu’ils ne donnent pas 

de corvfies, ces parfeques doivent payer quatre nomismata par zeugaratos, trois et demi par bo'idalos, 

trois par argos et un par veuve, ainsi que la dime de leurs zcugaria et Ie milissoennomion (1. 37-39), 

Lavra a fifcfi rficemment mise en possession (7r«peS<i0V)) du bien abandonnfi (&;aXsip,(AaT«c'J) fiTt^erraaK;) 

de la femme Zerbalfi ii Hifirissos, avec maison, vignes, champs, moulin k eau, et 4 ce titre le monastfire 

a fitfi imposfi envers le fisc & 4 nomismata par an (1, 39-41), Lavra poss&de en entier, exempts de tout 

versement ou charge envers le fisc, les mfitochia de Drimosyrta et Pissfin et le palaioclifirion de 

Lfirfiton, avec les parfiqucs entifireinent libres k l’figard du fisc qui y sont installs, et le parfique 

Thfiodore Xferos de Lfirfiton; en fichange de ces communes, les Lavriotes ont remis au fisc la moitifi 

de leurs mfitochia de Sidfirokausia et de Karbaioi et d’autres paiaiochfiria, comme il est dit en detail 

dans un autre acte fitabli par les recenseurs qui nous ont prficfidfis (1.41-46). Lavra doit figalement 

possfider les moulins de Genoa; les deux vignes de Karbaioi, dont 1’une lui a fitfi donnfie par 

Phraggopoulos et l’autre est depuis Iongtemps sa proprifitfi, avec le jardin et autant de terres qu'en 

peuvent travaillcr ses zeugaria, et les paiaiochfiria qui sont dans la rfigion de cette commune [de 

Karbaioi?], h savoir ceux de Panagia, de Mystakdn, de Krya Pfigadia et d'Hagia-Maria; de mfime 

Ie palaioclifirion dit Oxinon, celui de Sainte-Euphfimie avectous ses droits, celui de Saint-Basile dans 

la rfigion d’Hermfileia (1, 46-51). Conclusion, date, signatures en partie autographes des trois serviteurs 

(SouXoi) de l'empereur et du despote (1, 51-55), 

Notes, — Sur les auteurs de l’acte, cf, Lemerle, Philippes, p, 239-240, qui ne connaissantla 

pifice que par le dossier Spyridon et 1'inventaire dJEustratiad6s, nommait avec eux Maidt&s au lieu 

d'Oinaidi&s le second recenseur, et restituait le mfime patronyme dans un acte de Doclioiarion, de 

dficembre 1418, alors connu par Chr, Ktfinas, et dont la photographic est maintenant au Collfige de 

France. Un acte infidit avec la signature autographe des trois mfimes recenseurs existe & Yatopfidi 

(photo au College de France), Sur le mfime college, augments de DemHrios Hidrfimfinos, of. Ades 

Dionysioit, n° 20, avec les notes prosopographiques de N. Oikonomidfis, 

Sur Plomiska et Sykai, dans I’ancien katfipanikion de Rentina, cf. TiuSocHARiDiis, KaUpanikia, 

p. 86. La rivifiro est prohablement le Rfichios, dfiversoir du lac Bolbfi dans la mer, Sur des hiens de 

Lavra dans cette rfigion, cf, aussi notre aete n° 130. 

Cette pifice doit fibre comparfie k notre acte n° 161, antfirieur de onza ans, concernant en partie 

la mfime rfigion et les mfimes biens, mais prfisentant quelques difffirences dans les families et de trfis 

importantes difffirences dans le Ulos, La comparaison, pour Gomatou, conduit aux remarques 

suivantes: la composition de la population paysanne(parfiques) esttrfis peu modiflfie; les cliangements 

qu’on constate sont peu nombreux et normaux dans l’espace d’une dizaine d’annfies, DispariLion 

de six families : Georges Pothos, Georges Samfilfis, le prfitre Michel, la veuve Euthymia, les enfants 

d’Athanase Grfigoras et la veuve Tzirithia (n° 161, I, 61, 62, 63, 64), Apparition de deux families 

nouvelles, celles de la veuve Anno Mfimitzia et de la veuve Syrikfi (n° 165, 1.33,35); il n’est pas exelu 

que ces deux veuves soient les femmes de Fun ou 1’autre des contribuables disparus, qui dans ce cas 

ne seraient que quatre, Dans d’autres cas, trois en tout, la filiation entre les families des deux praktika 
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est 6vidente ; DSm&trios Phalalcros (n° 161, 1, 62} est remp]ac£ par sa veuve Anne (n° 165, 1, 35) | 

Stamat6s Koumar6s (n° 161, 1, 63} par sa veuve Koumarina (n° 165, 1. 33); leg enfanta de S6t6s, 

qui repr^sentent un seul contribuable en 1409 (n° 161,1. 63), en represented deux en 1420, Athanase 

et D6mfetrios (n° 165, 1. 35). De sorte que les trois contribuables du n° 161 deviennent quatre dans 

le n° 165. Autrement dit, ces transformations aboutissent h une difference de trois families en moins 

dans le praktilton de 1420. Toutes les autres families, 12 en tout, sont identiques, malgrfi quelques 

divergences dans les noms dues sans doute 6 de mauvaises lectures des reoenseurs : ainsi 1, 34 

MaT^poc^, au lieu de KapUT^py;^, et Bspy^, au lieu de BsppoidjTvj^, On a done 21 families (dont 

deux veuves) dans le n° 161 (1409), et 18 (dont 4 veuves) dans le no 165 (1420), 

Svidemment, ce ne sont pas ces petites differences qui expliquent l’<5norme 6cart entre les 

totaux des imp6ts des pareques : 114 pieces d’or en 1409, 70 en 1420, soil une diminution de 38 %, 

En 6tudiant de prfes les changements survenus dans la fortune des par&ques (en l’occurrence les 

animaux de travail et les bovins, en g6n6ral seuls enregistrSs dans les deux praktika) et dans les 

impflts y affdrant, on peut constater une forte baisse du taux de l’imposition. En effet, certains 

contribuables, avec les mdmes biens, paient en 1420 un imp6t sensiblement diminu6 par rapport 

h celui de 1409 : Stal'kos et DSmetrios Kamytzarfcs /Matz&’as, sans animaux, paient respectivement 

5 et 6 nomismata en 1409 (n° 161, 1, 61, 63), et en 1420 2 nom. % et 3 nom. (n° 165, 1. 32, 34); 

Nicolas Komn&nos, poss^dant un bceuf, paie 8 nom. en 1409 (n° 161, 1. 62), et 4 nom. % en 1420 

(n° 1®5, 32). Plus caract^ristiques sont certains cas ou la fortune des titulaires augmente sensible¬ 

ment, sans augmentation de I’imp&t, qui parfois accuse mdme une baisse : Kyriakos Argyros et 

KSnstas Komninos, possSdant en 1409 un bceuf et payant 9 (?) et 5 nom. (n° 161, 1, 62 et 64), ne 

paient en 1420 que 8 et 5 nom,, bien qu’il possMent alors chacun un zeugavion (n° 165, 1. 33, 33-34); 

Nicolas Sotfcs et Jean Berroifitfes/Bergiss, possSdant en 1409 chacun une vache et payant respective¬ 

ment 7 et 5 nom. (n° 161, 1. 63, 64), ne paient en 1420, le premier que 4 nom. bien qu’il poss&de un 

zeugarion (n° 166,1. 34), le second 5 nom. bien qu’il poss&de un boeuf (n° 165,1, 34). 

On constate aussi des cas ou la baisse de l’impfit en 1420 semble disproportionn^e & la diminution 

de la fortune des parfsques : Georges Kord^os, qui poss&de une vaclie en 1409 et paie 6 nom. (n° 161, 

1. 62), ne poss&de rien cn 1420 et paie 3 nom. (n° 165, 1. 32); Georges Kamytzar&s, qui poss&de un 

bceuf en 1409 et paie 9 nom. (n° 161,1. 62-63), ne possfede rien en 1420 et paie 3 nom. (n° 165,1. 33). 

Dans certains cas, cette forte diminution pent aussi s’expliquer par le cliangement de la condition 

du contribuable : Stamatfts ICoumar&s possSdait en 1409 une vache et payait 7 nom, (n° 161,1. 63), 

en 1420 sa veuve n'a rien et paie 2 nom. (n° 165,1. 33); DimHrios Ph[aIakros] poss^dait en 1409 un 

bceuf et payait 8 nom, (n° 161, I. 62), sa veuve en 1420 avec le m^me bceuf paie 3 nom. % (n° 165, 

1. 35). 

Le cas de Kdnstas Zatzfes(n° 161,1. 64), qui ne poss6dant rien en 1409 payait 2 nom., et en 1420 

avec un bceuf paie 6 nom. (n° 165, 1. 34-35), est le seul od l’augmentation de la fortune semble 

entralner une augmentation de l’imp6t, mais le chiffre dans le n° 161 n’est peut-6tre pas sfir. 

Tous ces cas, surtout les deux groupes du dSbut, 6tablissent une baisse du bareme de l'imposition 

de 50 % environ. Quant & la raison de cette baisse, nous nous garderons d’avancer des explications 

en partant de ces deux seuls documents. 
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Ades meniionnis: 1) Ilorismoa du despote JAndronic], rendant aux Lavriotes leur mdtochion 

do Sylcai (1. 8) ; perdu. 2) Horismoa (1. 9 r <Spiue) du despote aux auteurs du present acte, leur 

ordonnant de mettre Lavra en possession (TtapaSekacofiev) du bien ausdit : perdu. II so pourrait 

d’ailleurs que cette pidce n’ait fait qu’un avec la prdcddente, 3) Horismos du despote aux auteurs 

du present acte, leur ordonnant de mener sur place une enqudte sur le diffdrend de Pl&miska (1. 25) : 

perdu; mais c’est probablement la mdme pifece que la prdcddente. 4) Partage de Goraatou dtabli 

par les recenseurs qui ont prdcddd les auteurs de l'acte (1. 31-32): c’est notre n° 161,1, 55 sq. 5) Acte 

mettant Lavra en possession du bien abandonnd de Zerbal6 it Hidrissos (napeSdOv;, 1. 39) : perdu. 

6) Acte concernant un dchange de Lavra avec le fisc, dtabli par les recenseurs qui ont prdcddd les 

signataires de la prdsente pidce (1. 45-46) : c’est encore notre n° 161. 

+ ’EtteI ol ev -nj xaxi t8 (Ky(iov) 8poq t8v "A6co ce§«ffp.[a xal iepa pacxX(ix)Yj Aadpa 

evacrxo8(i,(ev)oi piovaxol iv^cpepov elq ||2 t8v «60(£v)x(v]v) ^|i<ov riv 7taVEOTi>x£<xr(a)T(ov) SeenrAr/jv, 

xal ISs^|0v]CT(av) d>q &v euspYeT7}0c5cji t8 Ttepi t))v *Pevttvav (iETdxiov iuTtov t8 ||3 8vofxa£6fi(sv)ov 

2uxa£, d7tocmaa6&v rcpi y$>6vm xal Tip&q t8 pipoq tou Svjpioclou &vaxst|i(ev)ov z% oXoxX^pou, 

susp-||4YSTy]06)<7L S’ aux8 vuv <it7tdlTy)Tov xal avev6xX7)Tov dn6 xe tou Svj^outou xal s-rdpou Tzavx6qi xal 

to8tou x^Pw s6xso0«i (Ji(fcv) ||6 8cuto6<; Snrjvexfiq x& 0(e) ai U7t8p tt}<; auTou paaiXetaq, extsXsiv 88 

xal xaO’ IxddTVjv -tpt'nqv, &vtt£ SvjAaS-f) rJjq ISSofiiSoq, ||“ XeltoupyI«v &7t8p auTou xal 7McpixXv)a(iv) ’ 

8<; 8^ xal XP^^0? ^ Tcdcvraq tnjv/)0ei aurou eSfxsvela xal IXapSTYjTi, |[7 piiXiaTa 88 7tp8q ivSpaq 

tco 0(e)c5 xa0’ ExdloTTjv etiapetrvouvTaq xal dtel 7tpo<ieuxo(i(£v)ouq duvou, xatdveuoeV ircl tyj 

ToiatixTj ||8 Ttapax^cei &utmv, xal euepYeTTjas Taura 8ia Oetou xal TTpocxuvyjTou lyyptkcpou 8ptap,ou 

dturou, x«6d>q £8e^07)crav 1 ||° &pics 88 xal 7tp8q fjfJiaq, 7toiou|i(£v)ouq rijv &TTOYpa<pix-J]v 8££ero)(r(iv) 

xal (it7toxaTotctat7(iv) too Od(j.(a)roq TTjq Qeoctmcttou TadTY); xal 1110 xspiopavouq TrdXeo? 0ecraaXov((x)(7)q), 

dx; olv 7capaSti)(J£op.(Ev) touto Ttpi? auroEiq. ’TI8v) xal dt7td ty)? rcpix; l:XeY)(j.o{TiivY)<; ||M tou 

xpaT(ai)ou xal <^y(£ou) 'fjptoov adQ(£v)xou xal paaiX(£to<;) x(al) dturou -toiItou tou 7tspt.r:o0(^)Tou 

ulou aitr(ou) xal dtu0(£v)Tou -?)jj.cSv tou waveuTuxscrTaTou Sea7tdToi> ||ia Trapa8t.S6ap.(ev) touto 7tp8«; 

dcuTod^, xal dcpslXouffi, x.atxixw auTb ar.b tou vuv xal et<; to av^oxXr/TOx; xapa 7tavTi<; xal ||ia ASta- 

(tsIcjtw?, Tk &7tdiTY|Tov xal dxaTa^TTjTov dl7td te Tcpovoiap(£ou) xal £t£pou 7t;avT6? * 8 &J) xal xaT^ 

H^poq Slot (TTixixou t£X(ou?) |i14 Uxei o6tw? * Ay)^tp(io<;) 8 Bpavat;, Po(t)S(iov), tgX(o<;) (vo^opaTa) vj'. 

*Ico(dlwvj?) 8 Aut8toxto;, ^(eu)Y(dl)p(t.ov), t£X(o?) (voptciiaTa) i'. Mav(ou-?))X 8 ?cpoY(o)v(8«) a8T(ou), 

(vop.£o(AaTa) (3\ Koo(v<TTavTivo<;) 6 IIapa(v)a<; peT& tt}<; [j,(y)t)p(8)<; adT(ou), ||16 ^(eu)Y(i)p(iov), 

t£X(o<;) (vo(j.£CT(j.aTa) <#. X(^jpa) KaX-)) -f) T8(A7tpaiva psT<i tou ulou «6t(5)<;), po(t)S(iov), t£X(o^) 

(vop,t(T(jaTa) p'. X(-^pa) KaX1}) ■?) tou STavtoa fieri tou utou iuT(7]<;), (vop£<rpaTa) p' . ("Opou) tA t^<; 

||1B XP000^2^? (vofi£crfiaT)a Tptix(ov)Ta, t8 xscpaXaT£x(iov) (vo[it(i|iaT)a 7r£vTe, &Tiva 8<pstXei 

Xafj,6av(eiv) zi oXoxX^pou ^ sip7)[i(£v)Y] ae6aa(ita (iovV/, 8(io(o><; ||M xal t8 8£x(a)T(ov) twv ^suYaP^v 

dcuTtov, t8 (ieXiCTCToevvdfJi(iov) xal iXXo xav b{ ti Stxaiov ^xoUCTtv ' 8(iotw? d^pstXoucn xaT^xsw xal t8 

||18 IxeTae auXax(iov) xal 7rav t8 toutou sladS^fia dcTco<p£pEcOai. Kal sU Tiva? 88 SuvtjOelev 7cpocrxa0t(yai 

eE<; t8 toioutov xwptov ?£v(ou<;) ||1# xal Tto Syjfioatto ive7UYvd>crTou?, Eva ^x^01 to8tou<; 8Xeu0£p(ou<;) 

7tavT«7iaCTi, xal ixaTaSouXtitouq xapot tou S7)[ioatou. j|20 EE Tiq 88 &yYaPe£a ^ cruVTdXeia ykMf\x(oa) 

xoivJj-elq Tot XoiTci Xwp£ai 8ipelXouoi xal ol sv t£5 toio8to x^P^40 £8piffx6[i(ev)ot ivOpomoi t8 dvv)xov 

||» otTcoSiSdvat <J)q xal al iXXai Tcaaai X&Pai- ’E7,:sl ^ (*eT«?6 tyj? Toia£>T(Y)q) oe6aff(itaq (iovyjq 
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x«l tou IIpsaxoT^Xou ylyovsv ||« d^goXta tu;, xal tou ripsaxoT&Xou S5j0(ev) StrWSo(J,(^H 

M sTvat rf)v x«6£8pav vatiTyjv tGv SuxGv, el« oi dvOpamoi ||« xctOvjvrtai), dXX‘ 8t£pou TOcXaLox(co)- 

p£(ou) n^to^iCTXw 8vop,a£op,(8v)ou xal yovix66ev SiacpiSpovTQ? tG tolo6tw npeaxoT^Xu, xal GpEaOvjptfey) 

"“P* T0U a60(^)Tou %fflv tou TraveUTyxeoTavou 8eem6Tou G<; dv fotwrdvTes sxsice e^Tdt<rcjpi,(ev) 

yi rapt toiStou, ^ x(a)Ta t8v duTou |[« nposxuvqTiv Spu^Sv hrionjufev) Tomx(G^), 7vap6vTo? 

sxetae xat tou esocpLXeaTdToo faiaxfaou Am)? xal 'PevtEv^, | j20 xal x(a)rd tGv (i,apTiipociv ^covouvto^, 

el StatjjieiiffaivTo, IMpo? (ppixASouc ^op^oO, xal efSpo^Cev) d7r8 di^CoTou piapT(u)p£(a<;) ||« ^ 

7cp6^ dvawUs (x(&v) tou TOta^aC elalv al Suxat, npSc; S8 Suapid? ■*, IlXcdpuaxd, xal ofrre «E Suxal 

TuepGcw «Xu€ irpi? |[2a 8uo^ tou rcoTopiou, o(Ste ^ nXtdpuaxd wpi? dvatoXds. Aid Tauva 84| Tcapa- 

SY)Xoup,(sv) [[drcS] UvaTd Toiauva 860 xwp£a |[20 fxepicOGtn xa0Gs ?jerav [xepLeptCTtxCevJa xal 7rp6r(s)p(ov), 

xal Sidy[wa]((,v) ol **(iv) SoxiGmt 7rp8$ dvaToXd? <&€ ei'p^ai) tou rcoTafLou, ||3° ol Bk IIXu|uii)«]VqI 

7up8^ Suffpis, xal j*)j rapav foo* xal <wyx£ttv Td duTGv Spta. Klx^fai) ^ tg^ty) aeSaapifa 

IP1 (AOV^I xal ^Tepov (mt6X(lov) tou ropdrou dvofxa^CevJov, o£ S8 Ttdpoixot dutGv x(a)Td t8v 

yev6(i,(ev)ov (wptop,(iv) rcapd tGv tcP8 y^Gv ||32 dTroypa^uv SX°ikhv o(J™<; ■ 8 STdcExo^, (vopiapiaTa) (3' 
^(i-iau). Av^Tptios) 8 ZTjvr^Sas, (vo^qjuxTa) y'. rSGpy(io<;) 6 rxotipSso?, (V0(Jib(jiaTa) y'. 

Nix8X(«o?) 8 Itop-v^, po(t)8(iov), ||33 t8X(o<;) (vojxlqMtTa) S' (fynau), Kupiaxfo) 8 'ApyupS?, 

^My(d)p(iov)t teX(o?) (vop,tcT(A«Ta) 7)'. Xftpa) "Avva ^ Mu^ta, (vopdfffAaTa) (3' (%ktu). rsdpy(ios) 

8 Ka(i.fLUT^ap(7)^, (vojxEa^aTa) y'. X(^pa) ^ Koupiaptva, (vopi.Eaj.iaTa) p'. K^(vcTas) ||34 8 Ko^vvjvS?, 

<Ceu)y(d)pCl0v)t TiX(0<;) (vo^ojwcTa) e#. Nix6X(ao?) 6 SGtt)?, ^£u)y(d)p(iov), t8X(o?) (vojx^aw) S'. 

Aij^tp(ios) 8 MaT?£pas, (vo^Ea^aTa) y'. *I«(dwijs) 8 BSpy^t po(t)8(i0v)t t£X(o€) (vopi^am) s'. 

Ctt(vaTOc) 6 Zdrite, II86 ^o(i)S(iov)}T8X(o?) (vo^aTa) tf'.Xftpa) ’'Avva-?)TOU OaXaxpou, po(t)S(iov), 

t8X(o?) (vo[x£typ,aTa) y' (%tau). *A0a»fo(Wc) 8 SGt(t,4 (vo^tjm™) y'. Atj^tpI^) 8 SGt(^)( 

Po(t)8(iov), t^X(oO Cvofiitfjwtw) X(Vjpa) f, Suptxti, (vofitcrpLaTa) p'. Ay)[jl(^)tp(io?) 8 ©u^, 

(vo[xtcrp,aTa) §' . ||ao (‘Ojaou) t8 tIXo€ to8twv (vo^icf^aTja 468o^xovra, drtva StpelXoucrt SiSSvaL tvP8<; 

t8 ^po? too Svjfi.offEou Sl* S80 tou ^t(ou<;) xaTaSoXGv, ||3? SpioEto^ x(al) t8 xe^aXaTExfiov) a8rGv ■ 

T(')lv) tA0V^Vl ®TCel oli SlSl4a^(^) dyyapeta?, 89^X0001 SiS6vat oE ^(^v) ^uyapdroi dvd (vopitapLarJa 

T^aaapa, ||33 oE Bh poESdroi dvd (vo^fffxaTja Tpta %wuv, oE dpyol dvd (vo^EapiaTja TpEa xal al x^i 

dvd j6m£prcup)ov to ■ Sti S^sEXoucti StSSvai 7tp8<; tIjv pLov^v [|8B t8 S8x(a)T(ov) tGv ^(su)y(a)p(£Mv) 

a^Ttov x(al) t8 M.eXiaaoevvSfxfiov). napsSSSv) dpTlco? 7rp8? t(^v) eEpTj^CdvjTjv piov^jv xal ^ ^aXeipi- 

^aT(tx)^ 6w8ffram« ||« r?j^ Zep6aX(ou?) ei? T8v 'IepiffaSv, ^outra otxCTj^la), d^Xwv T^(x(a)T« 

Suo xal x^pdcpia dnva xaTs^sv ^xeEvy, xal 6SpopuiX(<o)va, ||« 6^p ^ 4r*xfoj «X(s»v) xa^ £to€ 

J^7 T° T0Ci ^t40®100 (vo(A(ff(MPr)a T^ocapa. "E™ x8xTY)T(ai) ^ Toia^TY) aeSaapita x(al) 

lepd paatXCLx)^ (*(«)y(d)Xi, ||« A«8pa, % oXoxX^jpou ^ xal dxava^T^a 4n& 86«u« 

xal irnipda? S^oatax^, vd te Ap^S-H^aupTa x(al) t8v n«Krfflv«, xal TtaXauxWpM 

To^Aaiptorov, xal Toic; durot? Trapotxou^ eXeu08pou? rtavTaTraci xal dxaTaSouXdrou; ||« Tiapd 

TOU SYjfxodou, xal T&y Atc6 tou AuptoTou Tcdpotxov 0(e6)8(co)p(ov) t8v Et)P6v 1 dv0' 6v sj) x^pEcov 

SeSwxotat 7rp8<; to pipo<; tou Stjixo® (£)ou ||« vd Vunj twv 8t8Pwv p,stox£cjv duTGv, tGv SiS^poxaucEwv 

SvjXaSv) xal t£5v KapBaiaiv xal 8t8Pcov TraXaioxcjptfcjv), xa0G? ||« 8v ir£pu ypdpipLfajTi ysyovSTi 

«apa tSv jtp8 dttoypa^tov xaTd (i£po« 8wO«^vw(«). "Etl 49«£X(eO xa^stv ^ 

|[ a^anfxia (aov^j xal to8? d<; t^v Hwav 6Spo^X(co)v(«?) xal to8? to8? K«p6atou? S80 dpt^XGva^, 

wv 8 (i(4v) si? Kpoacfxepdevj |ps ^ ^ Trapd (Lovaxou tou <Dp«yyo7r(o8)X(ou), 8 S8 £T(£)po? 

?)V ^x7taXai t^? (iov5S«, dXXd S*j x(«l) t8v Ixdaz xSjnov xal yrjv fiavjv dv ||« Sivaivro xavaxdpivav tA 
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^euydpta auT&v, xal xd rapl t5> auvi x^plov TOxXau>x(d>)p(Oai ^4 IlavayEa? SvjXovAti, tou Muordcxtcvo?, 

j|50 xd Kpila nv)ydci(ia) xal t$)\> 'Ay£av Maptav, t&ffatixto? xal xb 7raXai,ox(d>)p(Hw) xi> ovo[Jia£<4p,(ev)ov 

"O^tvov, 6poUo? x(al) x6 TtaX«iox(fi)p(iov) ty)v 'Aytav E6(pv)(j,(£«v) ||E1 p,eTd toxvt(cov) t«v Sixal(tov) 

xal Tcpovojjt(tov) auxou, xal t& rapl x))v 'EpfA7)X(e(av) 7EaXaiox(<£0p(tDV) xbv "Ay(tov) BaatX(etov). 

Tauxa Trdvxa CtpstXsi xav^eiv |j5a ,f| slp7)p,(£v)Y) ae6a<jpda (aov^, xaOw? xaxd [JiCpo? £v exdoxto 

SiaXajjtSavst^ca), xuploi? xal Secmo t(ix)(to?), dvaoaxpdxco? toxvtt) xal dvaTrocTrdaxce?,, ||G8 &toI el? 

S*/|X{oa(iv) xouxoiv exeS6Gy) a6x(v)) xatxi Tcap&v f)(j,e-T(e)p(ov) ypdpijjux, (jiTjvl ’Iavv(oua)p(£a>) (IvSixxiwv)o? 

tyf7!?) TOU X*]' &XOU?. 

+ Ol SouXoi tou xpaT(ai)ou ||64 x(al) &y(£ou) $)|jwov au0(dv)xou x(al) Pamlico?) x(al) tou irspi- 

7To0(^)tou ulou auv(ou) x(al) au0(£v)xou ■fjp.iov tou TaveuTuXearaTOu Sscttc6tou + ETEOANOS 

AOYKAS 0 PAAHNOS ||66 + K<ovowvt(i)vos naXaioX6yo? '0 OINAIOTHS + + ’IQ(A)N- 
N(HS) '0 ‘PAAIINOS. 

L. 10 TOUTO con-, sur Tauxa || 1, 33, 34 Kt&Vata? : of. na 161 1. 64 |j 1, 65 OtvattttTTjt; : MaXtkxi)? Th. 

x66. PROSTAGMA DE JEAN VIII PALEOLOGUE (?) 

npocrraypa (1, 16, 17,27) 4 dficembre, indiction 7 

[1428 ou 1448 ?] 

Vempereur confirme aux moines de Lavra la possession et les privileges fisoaux de divers biens 

situds dans la region d’Ainos. 

Le texte. — Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conserve dans les archives de Lavra (tiroir 3, pifece 180 = Inventaire PantCICimdn, 

p. 22, n° 114), oil G, Millet Pa photographic et oil nous l’avons examind : feuille de papier, 425X 

235 mm. Etat de conservation mddiocre (taches d’humiditC, coupures aux plia modernes). Encre 

brun&tre, mdnologe en rouge. Le texte est Ccrit paralldlement au petit c6td, Pas de trace de sceau. 

— Notices sur le verso : 1) D’une main du xvine s. : npCcraytAa t% Afvou?. 2) De la main de 

Gyrille : Avxeyp&pv] X£', renvoi ft sa copie (cf. ci-dessous), — 4/fium, pi, CCXIII. 

B) La copie faite par Cyrille dans son cartulaire d’aprds l’original sous le n® XC (p. 46-47). 

La copie de Gyrille a dtd transcrite par le « premier continuateur $ de Thdodoret (foL 80-80v ou 

p. 159-160), et cette dernifere reproduite par Spyridon dans son dossier (p, 117-119). 

L’acte a 6t£ CditC par D61ger, Facsimiles, n<> 53. 
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Nous feditons d’aprfes la photographie de l’original. Nous notons en apparat les variantes de 

Dfilger (D) et deux lectures de Gyrille (C). 

Bibliographic: cf. ei-dessous, notes. 

Analyse. Les moines de Lavra ont fait rapport fe I’empereur comme quoi ils possfedent, 

pr^3 de la ville cl Ainos, du Itastron de Kissos et de Mfegarision, trois monydria, en vertu de prostag- 

mata des empereurs feu le grand-pfere et feu I'onole de l’empereur (1. 1-9). Ils possfedent aussi, dans 

la mfime rfegion d’Ainos, divers biens, champs, vignes, maisons, provenant de divers donateurs dont 

les noms sont citfes (1. 9-16). Ils ont demandfe que, pour ces biens, un prostagma leur soit dfelivrfe par 

l’empereur, lequel leur en garantit k perpfetuitfe la paisible possession, conformfement aux (anciens) 

prostagmata efc autres tifcres de proprifetfe, contre toute rfeclamation des gouverneurs (xs<paXaT- 

Tixeuovxe?) de la ville d'Ainos et de Kissos, des agents du fisc et des responsables{?) du droit de 

peche (1. 16-22), L’empereur ordonne aussi que les monydria susnommfes, en vertu des (anciens) 

prostagmata qui les concernent, jouissent de Vexkouseia pour les charges flscales du zeugaratikion, 

de la sygkrolisis et autres, et soient b 1’abri des agents du fisc chargfes de les percevoir (I. 22-26). 

Conclusion, mfenologe autographe {1. 26-27). 

Notes. Attribution et date, II faut que 1'auteur ait eu un grand-pfere et un theios empereurs, et 

qu'ils soient tous deux dfecfedfes lors de I’fetablissement de cet acte, le 4 dfecembre d’une septifeme 

indiction. La question a fetfe longuement traitfee par G. Ostrogorsky, Autour d’un prostagma 

de Jean VIII Palfeologue, ZRVI, 10, 1967, p. 63-85 (repris dans : Zur byzantinisehen Geschichle, 

Darmstadt, 1973, p. 192-216), avec discussion des positions antferieures, lesquelles se rfesument ainsi : 

1) F. Dfilger, donnant en 1931 la premifere fedition de ce prostagma, le date de 1338 et 1’attribue 

sans hfesitation & Andronic III, mais sans autre argument que la ressemblance du mfenologe avec celui 

de cet empereur (Facsimilesi n° 53). 

2) D. Anastaai jevife, l’annfee suivante, a nife que 1’auteur (fit Andronic III, parce qu’il n'eut pas 

d’oncle empereur; il attribue la pifece au despote de Thessalonique Andronic fils de Manuel II (son 

grand-pfere fetant alors Jean V, son oncle Andronic IV), et la date de 1413 (dans Glasnik Skopskog 

Nautnog DraStua, 11, 1932, p. 250). 

3) F. Dfilger, l’annfee suivante {Epikrilisches zu den Facsimiles byzanlinischer Kaiserurkunden = 

Byzanhnische Diploniatik, Ettal, 1956, p. 91-97) a rfefutfe Anastasijevife et maintenu son attribution 

ndronic III, dont le grand-pfere fetait Andronic II, et dont 1’oncle « empereur » serait un des trois 

frferes de Michel IX qui ont fetfi desposles de Thessalonique, b savoir Constantin. II indique aussi 

qu’Anastasijevife, dans une Iettre privfee, reconnaissait que tous les fils de Manuel II, et pas seulement 

le despote Andronic, fetaienfc petits-fils et neveux d’empereurs, et que done 1’auteur du prostagma 

pouvaifc fitre l’empereur Jean VIII plutfit que le despote Andronic. 

4) En 1948 F. Dfilger, h propos de Schalzkammer no 18, disait en passant que Facsimiles n° 53, 

c est-fe-dire notre pifece, devait etro attribufi b Jean V; il Ie rfepfete ibid. n« 19, qui est un prostagma 

de Jean V pour Xferopotamou (cf. maintenant Ades Xdropolamon, no 27, avec les remarques diplo- 

matiques), fe, propos de la disposition exceptionnelle en hauleur\ et encore' dans la notice de 
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Schaizkammer n° 55, copie figure d’un prostagma de Jean V pour Lavra (notre n° 134), k propos 

cette fois de l’addition au m6nologe du jour du mois, qui ne se brouverait pas avant Jean V, mais sans 

l’an du monde, qui est en principe de regie k partir de 1394 (ordonnance de Manuel II), 

5) F. DOlger est ensuite revenu diversement sur cette question : dans Regesien (t. IV, 1960) 

n° 2646, il maintient 1’attribution k Jean V avec la date de 1383, le grand-pfcre 6tant Michel IX; 

de meme dans Regesien (t, V, 1965) n° 3028, l’oncle 6bant Jean VI Cantacuz6ne (sic); mais etrange- 

ment il n’enregistre pas notre piece elle-meme parmi les actes de Jean V, ni en 1383 ni ailleurs, — 

On ne tiendra pas compte dedications erronfies donn^es par Diilger dans BZ, 54, 1961, p. 430, oh 

notre acte regoit le n° 2834 bisi et done est attrinu6 de nouveau h Andronic III, eb date de 1338, le 

grand-p6re 6tant Andronic II, et l’oncle Michel IX (sic)t qui est en rdalite Lc p6re d’Andronic HI. 

G. Ostrogorsky (op, cit.) ficarte Pattribution h Andronic III, dont un onclc despote de 

Thessalonique ne peutpas Stre dit empereur, et & Jean V, parce que oelui-oi nomme toujours « pfere 

et non <( oncle », son beau-p6re Jean VI Cantaouzhne. Il montro que l’addition au mfinologe du 

quantibme du mois, mais non de l’an du monde, ne fournit pas un indice chronologique solide, en 

raison des nombreuses exceptions (pourtant il admet qu’on no saurait, pour cette raison, remonter 

plus haut que le r6gne conjoint de Jean V et JeanVI). Il adopte done l’hypothhse d’Anaatasijevib : 

Pauteur est Jean VIII (il n’y a pas d’indiction 7 dans le rfcgne de Constantin XI), son grand-p6re 

empereur est Jean V, son oncle empereur Andronic IV. Entre les deux dates possibles, 1428 et 1443, 

il choisit la premi6re parce que le m6nologe est proche de celui d’un acte de Jean VIII (Aeles 

Kuilumus, n° 45) qui esb de juin 1428, et assez different de celui d’un acte d'oetobre 1445 (DSlger, 

Schalzkammeri n° 26 = notre n° 169) et d’un autre acte dont la date est, il faut le dire, discutfie 

(cf. p. 82 et n. 70). 

En dernier lieu, enfln, N, Oikonomidfes, dans unc etude qui doit parattre dans 

t. 3, sous le titre ’'Eva TTpearaypa Ma-vOafou Kcmaxout^vou 4 Asxefx6ptou 1353, etude dont il a 

eu Pobligeance de nous communiquer le manuscrit, attribue notre acte & Matthieu Cantacuz&ne 

fils de Jean VI, coempereur probablement en avril 1353, couronn6 en ffivrier 1354, dfichu on dficembre 

1357 (cf. la notice que lui a consaerfie Nicol, Kantakouzenos, n° 24, p. 108-122, et notammont p. 112 

pour Ainos), Jean VI oonsid&’ant Andronic II comme son grand-phre et Andronic III comme son 

fr6re, Matthieu pouvait consider Andronic III comme son oncle et Michel IX comme son grand- 

pfere, Le m^nologe d’autre part, au jugement d’Oikonomidfes, pr6sente des differences aveo colui de 

Jean VIII (comme d’ailleurs de Manuel II, de Jean VII et d’Andronic IV). Enfln notre acte, par 

son vocabulaire administrate et fiscal, oorrespondrait le mieux & un moment oh Ainos faisait partie 

de 1’empire : or le Sud du bassin de l’Ebre passa entre les mains des Gantacuzhne en 1363, pour revenir 

entre oelles de Jean V h la fin de 1354 ou au debut de 1355; puis Ainos fut conc6d6e par Byzance 

aux Gattilusi probablement vers 1376-1379, en tout cas avant 1383, et leur resta jusqu’h sa prise par 

les Turcs en 1456. Ainsi ni la g6n6alogie (symboliquo), ni la diplomatique (mSnologe), ni la geographic 

administrative ne s’opposent, selon Oikonomid6s, h co que notre prostagma soit retire 6 Jean VIII 

et attribue 4 Matthieu Cantacuzene, 

Pour notre part, tout en le mentionnant dans le present tome des Acles de Laura h la place qu’il 

y occuperait s’il etait attribuable avec certitude h Matthieu Cantacuz&ne (n° 133 bis), noua avons 

oependant ohoisi de l’inserer ici, sous Jean VIII, parce que cette attribution ne nous semble pas 
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encore exclue, ni qu’on puisse d^k tenir Pattribution & Matthieu Cantacuz&ne pour definitive La 

gdnealogie ne tranche ni dans un sens ni dans Pautre. La palSographie du mfinologe, donn6o peu sflre, 

Test ici d’autant moins que nous ne connaissons pas de mSnologe de Matthieu Gantaouzfine. Quant 

aux biens <Snum6rfis, situds k Pembouchure de l’fibre dans la region d’Ainos, et qui ne figurent pas 

ailleurs dans lo dossier de Lavra (ce qui wait un peu surprenant s’ils fitaiant anciennement dans sa 

possession), Ostrogorsky a fait remarquer (op. ciL, p. 82-84) que cette localisation 6troite convient 

len au rfegne de Jean VIII, pendant leefuel les monastics athonites n’avaient, hors de l’Athos, 

presque plus de biens fonciers relevant encore de I’autoritA impSriale. II eat vrai, et e’est Targument 

le plus fort d’Oikonomidfc, qu’Ainos, comme Imbros, Samothrace et Thasos, fitait alors gouvernfio 

par un Gattilusio, mais cette famille la tenait du basileus, dont les droits et PautoriU pouvaient 

demeurer, an moins on principe : il n’est pas exclu que Lavra ait ern prudent d’obtenir un prostagma 
de Pempereur, 

L. 10, 11, : Gf. Hftlfine Ahiuveiler, Byzanee et la mer, Paris, 1966, Index s.v. II s'agit 
(Pun arsenal ou chantier naval, 

L. 84, auyxpArrjOTs : Dolbeb, Schaizkammer, n° 4, note 4 1. 86, rapproohe de la mjvSoda; of. 

Ades Kullumus, n« 40,1. 32 (xoival m)yxpoT4)ci««, prestations des monastics au Prttaton); MM, V 

p. 168 (Andronio II, pour Monemvasie) et p. 173 (despote Theodore II Prologue, pour Monemvasie)’ 

sens gin&al de redevance ou prestotion; 4 Monemvasie encore, Zakytliinos (DespoM dc Morle, II 

p. 189) mentionne un note notorid de 1428, par lcquel le propridtaire d’un champ en friche s'engagi 

t verser, pendant la premi6re anmle, au fermier qu'il engage, une cortaine quanta de bU et de vin 
Xapiv ouyxpoTfiasto?, etc. 

Ades mmlionn&s : Des prostagmata du grand-p&re et de Poncle de Pauteur du document (1. 6-7 

18, 26). Sicelm-ci est Matthieu Cantacuzfene, il s’agit de prostagmata perdus d’Andronic III et de 

Michel IX (of. ci-dessus). Si e’est Jean VIII, il s’agit de prostagmata perdus de Jean V et 

d Andromc IV, qu’Ostrogorsky (op. p. 84-85) propose de placer, pour des raisons ft notre avis 

non dtosivos, entre la conquete turque de Serrfis, en septembre 1383, et la mort d’Andronic IV, en 

+ ol povaXol tx(a)r(A) -ri dywv 6po<s too "ASto ae6aqx£a$ uovvk toq 

Pourt(cC«c) |Mo, t5fc ek dvopa ||> TtpupivvK t% rocvuTrspdYvou pou SeaTCotvrj? (xal) ©eou^opo? 

(xal) Aa6pa?l dv&ptpav ||* et« [W(eM pou fri xfcmjvnci nspl t^v Brimroov 

p ^7 rV * Sv?a Tl^^V0V ToG ^r£oU H4 lvS6^ (xal) Tpo7ratocp6(>ou 
Iswpy(£ou) (xal) WxX^ivov tGv ’OpgpoxUSov, (xal) Ttspl t6 ||’ xdtavpov Kiooiv tepav 

^ Ttf^evov <¥** tvUgav papriptov 0*o8dp(«v), ||« (xal) fopov 

I Sr/ CWVs k<?> oT? gTUX0V M) npooTOYndTttv Ttov aytav pou aOOevrwv (xal) paa^wv 

TOU T£ Wttimou (xal) 6e£ou rvi? Paa^^) ^ou, rffiv doiS^av (xal) naxccpwSv, (xal) Xol™ov 

euW^v SixaL^arov * [|8 ^ouoi ^ rd Tdaura ^ov^Spia «fiTaiv ^ ndvrov Tfiv TtpocivTftov) 

T J °UV Xt0V) fl9 ^(J-TreAtwv ‘ S)) (xal) nepl rJjv Toiai!)T>)v [?r6Xiv] tJ)v AIvov 

rraXmonxio.* «vA «n» too 'AXonaStoo ||» ^ (xal) tSv Moot«X<5v xaXoo^cev, (xal) Oi xj,, 
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[e£dp]xuaiv oiixvfpa dnS 7Tpoaev[£]i;£Ci)<; too BouXXwt(ou) j[u £xsCvou, (xat) &xepov oilxvjpa lyxiu; 

auTT)? s£ap[xii]creco(; ArcS 7Tpoaev£%scix; xou pova^ou Maxaptou tdu Exo-| j^mtioTou, (xat) 

<&p/n;(£)X{i,ov) Siaxetpevov cl; x?jv 6vopa£op£v>)V jUaxetav *Appov tbtrel poSitov &xi x£ (xat) j(ti)pd- 

||ls9iov eE<; xiv "Ayiov SopecSvvjv dicret poSt(cov) xecrtrdp(ci)v) nepteXOiv auxoic d-rcS -rcpoaev^etoi; xou 

AayxtSdp&ou [|14 £xe{vou, (xai) £xspov xwpd<pi(ov) 7tXr)CTl{ov) xou *Ay((ou) rswpY(Cou), (xat) oExoTSma 

Silo ijtTcS 7cpo(review; tou aflx(oG) AayxifidpSou, j|16 opoEox; (xai) £xepov Srm^T(iov) psxd S^vSpou 

auxapn)v£(a<;) <kizb 7rpoasv£!;eti}<; (xai) aux& pova^on xoO Maupo^tiip-r) ||10 btetvou • (xai) rcapexdXsaav 

xu^siv errt xoiixau; (xai) ■rcpocx'dYpaxos TV); (3acriX(sEa<;) pou. T'Jjv 7tapdxXY)a,iv aux&v j|17 7tpoaSs£apevr] 

l| j3aat,X(ela) pou x& TcapSv oaioXiSst TtpSaraypa, Si1 o5 (xai) Siopt^sTai div xax& xcti; 7iepi-*||lsX,)/)<|>£i<; 

tcov xoioiixtov x:po(TTaYp(tit)T(ti)v) (xai) tuv Xomtov Stxaitopdxtov xaxixtotn (xat) eli; to ei*7}<; oi 

St,aXir)<p0£vT£<; |[10 povaxol ^ot xoiaoxa povuSpia aGxcov pexa xdvxcov x&v 7Epoa6vxti)v atixoii; avevoxX^xcoi; 

(xat) aSiaffsEcrxcix;, [|30 £xl t& (xai) xdvxa xa x(a)x(cc) plpoq avtox^pto SiaXap6av6peva( (xai) o(5x& 

napa x&v xaxa xaip(ou^) xe<paXa-| |fllxrixe6ovTwv tX<^ xe xtjv xotatSxYjv to!X(i.v) AZvov (xai) xSv KiacrSv 

e6p(axtom xiva xaxaSuvoctrxeEav (xat) StevSx^^i llaa oG^e “rcapd x£W x& SyjpScna Sieve pYativx( to v), 

otSxe p-J)v 7iapa xtov £^6vx(tov) xty evoxty x(9j(;) &Xt(a;) ' t&aatfxto<; 8iopt£ex(at) [|23 •?) (SacnX(e(a) pou 

t!va Siaxvjp to vxai (xat) x« £euydpia xtov xoiouxtov povuSpE (tov) dvaxatx7)xa (xat) dxaxai^jxrjxa j|34 xtov 

Svjpoffiaxtov xe<p«Xa£tov xou xe £euyapaxix(ou, xS)? truyxpor?)aetot; (xai) xtov ex£p(tov), (xai) o6S(£v) 

xa0£X-||a6xtovxat itapa xfov x<k Sy]p6o(La) SievepYoiivx(cov) ci<; S6atv xtov xoioiixfcov) xsipaXatfcov), 

(^XX1 e6pEtrxti)vx(ai) ei? t?)v ||3g xoiaiixr|v i^xoiloetav x(a)x(dt) x^)v 7TEpiXvjij»iv xfiv TTpotr6vx(tov) ailxoit; 

npotTxaYp{di)T(tov). Toiixou yap X^Ptv ^vsxo |[37 aGx(oi<;) (xat) x^ 7i:ap(Sv) x(^) pa(TiX(ela?) pou 

xpSo-xaypa, ocxoXuO(4v) x?) xexdpx't) + 

MH(NI) AEKE(MB)P(IH) (^AIKTIDNOS) 7J + 

L, 10 x$y [^plxucnv (of, l. 11) : D |] 1. 11 SxAc : G ..... D || [xii]oe«^ : l^apAjoeto^ G 
4£[sX. .]ostii^ 13 || 1. 12 <i|ATrdX(iov) Siaxstpsvov ett; t’Jjv : dcpx^X(ta) Siaxetpevla K«xd x^v] D || la 1. 14 cat om. par D || 
]. 15 Maupa^t&py) : -pou D |) 1. 20 xaip(oii?) : xaip{iy) D || 1. 22 87)p6oict : S’yjji.odiwxA D || AXi(a^) : p[ovyj<;] D || 1. 24 
&xip(wv) : xs[X6bv] D j| 1. 25 ST)p6o(ta) : Svjpocuaxd D. 
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167. HORISMOS DU DESPOTE DE LEMNOS DfiMfiTRIOS 
PALEOLOGUE 

’Evuir&Ypc4os 4puj|i6s (1. 26) D6cembre, indiction 8 

'Opicrfids (1. 28, 33) a.m. 6938 

he despote de Lemnos confirme v exemption de toute charge dont jouissent les m&ochia que 
Lavra poss&de dans rile, et leurs parSques, 

Le texte. — Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conserve dans les archives de Lavra (tiroir 4, piece 147 = Inventaire Pant6l6im6n, 

p. 29, n° 160), ou nous l'avons photograph^ : feuille de papier, 350 x490 mm. Bon 6tat de conservation 

(quelques dSchirures sur les bords n’affectent pas [Venture; pAleur de I’encre due h l’humiditt), 

Le texte est <5crit parallMement au long c6th. Encre hrunfitre, sauf dans la souscription autographe 

rouge brique. Pas de trace de sceau. ^Notices sur le verso : 1) D’une main du xv® s.: T% Afavou. 

2) D'une main du xvie-xviie s,, une mention d’archives. — Album, pi. CCX1V. 

B) Une copie contemporaine de I’original, ficrite par le meme scribe, conserv6e dans les archives 

de Lavra (tnoir 4, pifice 157 = Inventaire Pant616im6n, p, 29, n° 161), oil nous l'avons photographic : 

femlle de papier, 340x243 min. Bon 6tat de conservation. Le texte est Crit parall&lement au petit 

c6t6. L encre est uniform&ment brunfitre. Pas de trace de sceau. — Notices sur le verso : 1) D’une 

main du xve-xvi°s. : T% Ah^voo. 2) D’une autre main de la mSme 6poque : ’Apyup66ouAAov, 3) Des 

mentions modernes d’archives. Cette copie ne pr6sente aueune variante avec le texte de A. 

G) La copie transcrite par Cyrille dans son cartulaire sous le n° Xy' (p* 40-41). 

B) La copie transcrite par Thdodoret, d’apr&s l’original, dans son cartulaire (fol, 169-159^ 0u 

p. 317-318); elle a m reproduite par Spyridon dans son dossier (p. 6-8). 

B) La copie transcrite par Serge et Matthieu dans leur cartulaire I (p, 16-17, n° 7). 

L’acte a 6U dditd, d’aprfis la photographie de l’original, par DiSlger, Schatzkammer, n° 32. 

Notre 6dition repose sur la photographie de l’original, et ne tient pas compte des copies. Nous 

relevons, en apparat, les lectures divergentes du premier 6diteur (D). 

Bibliograpkie: Svoronos.Lemnos, chap. II, A, e, chap. Ill, B, b et c. 

Analyse. — Prdambule : devoirs particuliers des empereurs envers Dieu, et envers les moines 

(1. 1-8). C’est pourquoi les empereurs ont construit et doU partout des sanctuaires qu’ils ont peuplSs 

de raomes, particulihrement au Mont Atlios, oh la rudesse du lieu rendait leur g6n6rosit<5 encore 

plus nScessaire, et oh Lavra, qui est comme I'fimo et la tSte des autres monasthres, a regu par 



167. HORISMOS DU DESPOTE D^MilTniOS PAL^OLOOUE (1429) 181 

chrysobulles de riches domaines (xTi/purnc) et mdtochia (1. 9-17). C'cst ainsi qu'ii Lemnos des 

chrysobullcs et des prostagmata ont donnfi 6 Lavra les mdtochia de Gomatou et de Kont66s et 

d'autres kathismala, exempts, avec leurs ameliorations et accroissements, et ainsi que leurs parfiqucs, 

de toutes taxes et charges actuelles et 4 venir; et bien que le ddsordre du temps les ait rfiduits h une 

situation difficile, ils sont jusqub present demeurfis indemnes, selon la volontfi exprimde dans leurs 

chrysobulles par les empereurs parents de hauteur (1. 17-22). Or des agents du fisc ont cru que les 

par&qucs du monastfire devaient le kohkialikon, ignorant qu'ils en dtaient exempts par les chryso¬ 

bulles. L’higoumfene de Lavra, Malachias, avec plusieursmoines distingufis, dontMfilfitios et Grfigoire, 

est venu trouver l’auteur de l’acte, lui a prdsentfi les chrysobulles de ses parents, et l'a prid de ddlivrer 

un horismos qui les confirmerait (1. 22-26). Le present horismos ordonne que les mdtochia de Lavra 

demeurent exempts de toute charge ct de tout versement, conformdment aux chrysobulles; aucun 

Icdphal&t recenseur, agent du fisc ou qui que ce soit n'aura licence de rien soustraire de ce qu'ils 

possfident, parfiquo, biens d’un parfique fugitif ou mort sans enfants, bien meuble ou immeuble 

quelconque, ni de contraindro les mfitochia ou leurs parfiques it aucun versement non approuvfi; 

ceci en conformity des chrysobulles, que [le despote] approuve et reconnait, et du present horismos 

(1. 26-33). Date, signature autographe du despote Dhmdtrios Palfiologue (1. 33-34). 

Notes. — LJacte a 6t6 fitabli it Lemnos : of. 1. 17, £v Tafirft Tfl vqatp. Sur hauteur, cinqui&me 

fils de Manuel II, despote de Lemnos depuis environ 1425 jusqu’en 1449, puis despote de Morde, 

of. Zakythinos, Despolat de Morde, I et II, Index, s.v,; Papadopulos, Genealogie, n° 90; DSlgeh, 

Schatzham?ner) p. 81 (lisle incomplete de ses actes) et 89; Acles Dionysiout noa 26 et 28, notes; 

Ferjanci6, Despoil, Index, s.v.; Svoronos, Lemnos, loc, cil. Sur la couleur, « rouge foned ou « rouge 

marron », de hencre de la signature, cf. Acles Dionysiout p. 101-102, notes (diplomatique) it l’acte 

n° 16. 

L. 23, XeyApevov xoxxiorixfiv : cf. notro n° 161, notes. 

L. 24 : sur l’higoumdne de Lavra Malachias, voir hlntroduction et l’lndex (Acles Lavra IV). 

Acles mentionnds: Chrysobulles (1. 16, 18, 22, 23, 25, 26 , 29, 32) et prostagmata (1. 18) des 

parents (yovsu;, 1. 21 et 25) de 1’auleur, concernant les biens de Lavra & Lemnos et leurs privileges : 

plusieurs documents de notre dossier, cf. Svoronos, .Lemnos, loc. ail. 

+ Kat toJLvte<; [x(&v) &£i6%psoi 7cp&<; 0(ei)v dtpeiXdrai Ttetpfixoecriv 07C&p ^a^ov 7rpi$ a&T(ou) 

S-/|7Cou0ev a[jt,uO^T(o>v) Swpewv xo(juS5) to£oy) cttosuSt) 7tav ||a 6 ti Ttpuov dtpeiXov-ve*; cfcvaTtOeciQai Ttc 

Stopr)cr«[jt(lv)ai 0(e)<5, raivT(tov) [AdcXitm t(Sv) ficAAcov a^toxpecoTepoi TuyX^oumv ^vte? otTtep 

7tap* sxetvou (Jl(&)t(cc) jj3 t<ov #XX(cov) ara£vT(cov) AyaOGv ltrxov PaaEXeiov 7teplxe?*y0ai 

xod x(a)T* <l>X£<:vov tJjv firctyeiov t0fivsiv <5cpx^v * £J<j« yap t(ojv) #XXoiv f>7c£px£WTai, ||4 TocrofiToi 

x(al) 7tXdov d*psiX£rai xa0(crravT(aL), ItoiS’ ^ 0e£a <pfieri*;, x(a)T(&) t(6v) TCpo<pf|Tir|v tpivai Aa(u£)&, 

dyyfi*; dem 7caai tou; imxaXoufjtivoi*; tooSt(7]v) fiv <&Vr)0e£a, jjB x(al) Ttov (poSoopivaiv «ut(-J)v) 0^Xv)(ia 

toisT, x(al) toT*; fixstvcov ebaxofiei Serjcrew*;. OStoi 8’ &V etev ot xficr^ou 7cdtVT7) acpob act06? <&7toux£- 

cravTs*;, x(al) t(-J)v) ip^fjux^v) II6 a^dtpaxov rcoXiTctav £X6|jt,(ev)oi, 0ep^7CovTe*; tw Svti 0(eo)u 
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*<* , xal 'rQUT01*S TL(MV skis, dmp ■>, xfbt «4ro(X fart <ri,v m<p' «4toIs r^cipievov « x(«l) 

Xoc-ll Tpeu6(isvov 0(.4)v fc«S*f*t x(«l) <5; oWv te Xop^tv fatlysc^ tA xpi.« xpefev x(«l) 

T1™* fan, W!j ' xffls oix sdXoyov nie p(iv) p«<nX£KS xpo 11 > ™v tawv to^oh S«taS moiym 

/ ZOpV|y!a"’ ^ eE7I£':v ^ ®<e5,)v auT(wv) 7vpoaqjopav, toGtou<; 8* £TO<f>£psa0ai pte0’ W 

ti ye T(vjc) s6x«pi«et(*«) ; ||e Touxo xoiyapouv 0ovsi86vxsc oE Trplv peBacriXeuxiTsc, 6'xi t4 7tX£ov 

™*7 “V "p6? 0(si)V XpG“™ wyx&oum *(al) 6x1 xo^ *fr«5 XaxpsuxAc Sa&ouofloci MPV^vtcoc 

Ja0^ 4wavw^« TO <^yecpav £v tt6XSC7£ ts x(al) npoaorstou;, Ip^fa* x(ai) £W 

rT*1 ^ Sta^P°VT^ ^ 9^ llu «|Muvofi£vouc PatuXurij, x(eel) toGtouc; ^ ptovax^v • 

ev M Te T6> ’AOto xoXX^v ataayigv6x«« tn*o<U>Wjv, e?1 to vao&C Avaytipac x(al) |xoveuraA-||»pi« 

cucrT7)a«t x(al) toAtolc AvaOstvai xxY^tov) ttXsEctttjv rcsplouatav, A<p’ &v to^ ptovaxolq 8wcttv 

gcrai, Acre |i^ev&c TcpouiGTO^vou x£c s6x^ c8? e£-||l3x8? dcva^peiv 0(s)m, Axs S^j Xcop£co 8vxi 

M.«XXov tcov «*XXtov> tP«xEi x(cd) Rfc*oaouv *x°vn mp&LV toic ivAoxonpivoic tcov £vayxa£cov 

a jApxij t(V) xop^yiav, 6 x(al) xaxl-||l%paJ;av (ierA eoXXyjc ttjc (pLXoxtptac, Ac s'em vuv iSeiv 

™C, , °.TV T°U?V T"P“T0V X(“l) ^Ym°V ^ ^ Aa,W «tOfern)x{*v) UpA x(«t) 0s£a ^ydcX(v)) 
Hovrji ipu-H xv) tl? <oaaveL x(al) KstpaX-?) tcov dEXXcov Axsxvfflc xp^a^oucia, xaiixv) tol x(al) ?£ovtl 

W(T!^^ XSlpl XTV(aM TS K(al) *** &vat ^ K* II10 X6yoi^ 
xpocrogouxxtaw) a^vs^av Taixv), Sctv £yv<ox6xS? ^ xA xdtXX^a T(fflv) %(uv) «rfx Av peEvnav eE, 

x( V) ^, ^vov tod TauTOD, s£ ^ xlv« xp&s rj|v £aur(ffiv) ||17 apptoy^v xe x(al) psXxEwx(tv) ^outn. 

f 6?7m “ f 7 (Te T<av> *<«*) ^ A^vc ^X1K ^ 0,1a (xa!) 

£p« J(wr£p(a) |x(c)y(*)X(ti) A«upa 86vxe? 8tA ||18 Xdy(cov) Aut(fflv) xpum6o6XXuv x(«L) Ttpocnay^)- 

„V ° Xsy6(j,(sv)« xou roptAxou >c(al) xou Kovx£(w^) x(ai) sTspa K«0l(T(ji(a)xa, Eva Kcwlrn 

Taoxa («tA t^v y«7,ao-| I1 V4v«v P^t«&«Av t, x«t ^«Uv xat x(c5v) Trapotxtov «0t5)? div^x^) 

xa «X«P«X“? 8w vtavx6^, x«l Avcix(e)pa tcAoi^ %offu*x»)« x(«l) HXkfa) ||» £7ceipe£(«?) ou^acAc 

T^x(ai) S«W, t(v)g) x, vGv oEJav,, *(al) ^ ^ ■ *TOp x(«l) xaxaxov 

TOU .«p6vx.?) ,£ X(.t) * xo^ GX.V6V r •* Toix(cov) ey£vsxo ^ xcC xepoo Avco,«X£a?1 

r hLtT ^ ^ K(al) o* AoBh™ *(4x1) aAaafi^Toi p*^ oE vovaEg 
|| ^ (Wetas piou 8tA xcov Aux(cov) xpuao6oE>XXcov AwoVa(vc»vT(aO. “E^si 84 x£(toC) gvcoL xcov 

vIT°m V6<JLa 6<pStXSlVToi? T(%) *10VISS3 ^VMov xoxxtaxEc- 
X)(8v) X(«l) A^xouv xouxo TCp8? iuxcov, ^ s£86xe<; ^v «xoo« vvapA xcov xpoaogoiXXcov £XSU0Sp£av( 8 

xaeOTMo, wvk II* T(%) Up«, x(«l) Ce6«ap£(a?) (layAX^ Aaipa, >cup MaXa^fa,) 

(LSX avicov 4xkp£t(cov) (xovaxtcov), xou xe xGp MsXexEou x(at) xou xCp Tp^yoptou x(at) Mp(uv)s 

«pj (co?) || AvaSpapov etc t{^v) pactXetav fxou ^vecp^VLGsv a8x?i xA xpucr66ouXXa xcov pwcxap£x(coV) 

k«1 AoBt^v yov£cov x(vjc) PaoAde^ i*.o» x(«l) TOpaxAXa«v [Eva] ||« eUSpyex7)0SEev >c(aE) ^apov 

v 7x8ypa<pov opcofiiv ^wupouvxa x(cd) 4m6a6aLoovw tA 8c* 4xe£v(cov) 8iopi?6(i(ev)a. Totvuv ^ 

!atf r ^ ZpUff68°UXXa I!" Ma* x(«0 e^sxAoaxa ax£p^aaA xe x(«l) 

nuy^ s m ffTlV ¥LX66e°V "C£VWV °X07r{iv) x(ai) T(“v) ^ovax(“v) mcpAxX^v f / ? ^pQ<j8e^ap(lv)v)f Stop£^ex(ai,) 8iA xou 7rap6vxo<; aux(v)c) 8pwpou Eva x7)po>vxaL xa (ji^xia 

^ dpV)fA^ 9e£^ **wW ^Axspa »£«,« £KV,p?£ac x4 x(cd) S8as(coc), ||» xaOcbc *»» ^xp^ too vuv, 

^p^x(ai) °d- ^ **«* 0«x£ 8^«wc ilv, ^ 
ouS4 aX8c « If ^Avx(cov) ^8 xou vuv x(«l) e£c x(8v) ^ xp6vov Axocmfioa^ % Aqrtfeftu 

cp tov elxov x{al) fi%ouo{iv) t8 oEovouv, ^ vcApoixov Aux(cov), ^ £x xftv a6x(6iv) mpoMtov) Mn xux^v 

cpuyac y£voixo, ^ TCatSac ^ £Xw xeXeu^asi, ^ <i£XXA xc xlvy,t8v x{ai) dbc^xov, ^ xaxavayxaaac £i? 
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^AXv)v olavS^Ttvoc $6mv p,*?) vevo(jucipiv(Y)v) |J8a § psTdxia % Tod? rcapoUoix; dcirnov, xaOto? Ta xpu^- 

6ouAAa &rco<p«[vovT(ai,)j x(al) *?j fiaaiAeta p,ou ctt£pyouc« x(al) a7To8exopiv7] TauTa Siopt-|jS3£sT(ai) 

Sik too 7t«p6vTo? «ut(v}(;) opiapoo, ysYov^to? a&ToXq x(a)r(<$:) [AY)(v)a Aex£6p(iov) T(yj<;) ypis (EvSuTioiv)o; 

too ;<o5 -^ou Tptaxofrrou 6yS6ou £tou<; ; ■ 

||31 + AHMHTPIOS IIAAAIOAOrOS <0 AESIIOTHS + 

L, 3 &tc<£vt«v : ttAvtmv D j| 1. 4 AnsiS* •?) : Iml 8’ -J) D || 1, 4-B : of. Ps. I44f 18-19 || 1. B Toiq : legs it)<; || 1, 7 

^7r(Yeo0«t : lege SiteIysoOxi || SuVoct?) : SuvaTei D, 1, Suva-nfy D app, || 1. 8 rcpompopccv (lege 7Tpoa<pop(£v) ; Trpocupopsiv 

D || l, 9 auVetSivTs? (lege ouvstSAre-?) : cuviSdvrss corr. D || : t8 D || 1. 13 ava<pdpei.v : wpoo^ipsw D || «£XXmv> : 

conj. D II tiTjSoTtwtTQUV D II 8 : 8ti D || 1, 14 ^etA : dtTti D || 1, 15 ActkvgI : Aaitepel D || 1, 16f 17 xcct1 ; am, D || 1, 20 

^7tT)ps£a^ D || 1, 21 xepou : lege xoapou || 1, 2B (v« : aitijv D || 1, 26 SiuSeSoaouvTa : £ni6p«6eiloVT« D || 1, 28 ai-vr)? : «6tou D 

|| 1. 29 xstpaArj : lege xe<paA?j || AXXo? : dv(0p»n)o; D || I, 30 gxouot D || ^ ^ <et tio £x D ii 1. 31 tox&v : 
D || x«TttV«Yxdaat. : x«Tav«Yx2o0ai D || 1, 32-33 Siopt^eTat : Siopt^el D, 

168. LOCATION D’UNE HUILERIE A THESSALONIQUE 

Tpdnna (1. 1, 3, 9) Mai, indiction 10 

a.m. 6940 (1432) 

Constantin Magklabit&s loue nn atelier &’extraction d’huile de lin qui appartient & la N6a Mond. 

Le texte. — Nous connaissons ce document par Poriginal conserve dans les archives de Lavra 

(tiroir 12, pitce 292 = Inventaire Pantdldimdn, p. 60, sans numdro), oil nous Pavons photograpliid : 

feuille de papier, 295x223 mm. Bon dtat de conservation, L’encre est uniformdment rouss&tre. Le 

signon de Constantin Magklabitds ne parait pas dtre de la main du scribe. On notera les trois espaces 

blancs, signalds par des croix, mdnagds par le scribe pour les signatures des tdmoins, qui n'ont pas 

dtd apposdes. La signature du protonotaire de Tbessalonique, Manuel Ch6neiat6s, est autographe 

et de la mdme encre que le texte. Pas de trace de sceau, — Notices sur le verso ; 1) De la m&me main 

que le texte : + T& Yp^p-p* tou MaYxXa6(Tt>u 8iot tA T^uptXapeiov + (sur ce mot, of. TH^ocHARmfis, 

N&a Mond, p, 336). 2} D’une main du xvi° s. ; ’H? rijv ©scrcraAovtxvjv. 3) De la main de Gyrillo : 

wAxp7jfrrov. — Album, pi CCXV. 

Ce document n’est transcrit ni mentionnd dans aucun cartulairo. 

L’acte a dtd dditd d’aprds Poriginal par Thdocharidds, IVdet Moni, p. 334-335. 

Notre ddition repose sur notre photographie. Nous relevons, en apparat, lea legons divergentes 

du premier dditeur (E). 

Bibliograpkie: TmtocHARiDfia, N4a Mont, p. 332-343. 
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Nda^HdeT7P,G7U"^ *'***** 4tablit la P*** ante per Joseph, higoumtae de la 
[ hessalomquej, et pour lea autres hidromoines at moines du monasthre (1. 1-3) En son 

LTZ ITT'’ GTmtin ° 4 J°SePh •>“ >'ataIi<” “^raatioa d',7le d. “ 
Turc uUoit77?/ Pr“Pn6t"re danS C'Uartiar da Saint-M6nas et ,ui est loud 4 un 

, 1 7'00 re ~"1 annUe1' 8U MtrB de *»"> da huit -"U—ta ayant cours 

monast J/i*3 7) L'r hU‘le d<! hn’ 4tant e"tendU ,U’aprts sa mort |,atelier fc™t retour au 
demands ole Con,/ !e0Um6™’ P“r un 6orlt remis 4 Gonstantin, a acceptd cette eonvention, et a 

pZnte p7ce C 7 r 7 “ 7°““" “ ^ SamWable ^ 06 *>'« fait par ,a 
pro/haneT ' re°eVm r 4 dat6r d“ premier MvriBr de la <™ti4me indiction 

. , 1 y exeroera son art, en prenant soin de l'entretenir et amSliorer autant qu'il en sera 

nomlWaenen°d Parb,CU,i6rema,,t basoi"i11 Paia™ cheque annde 4 la N4a Mon4, 4 lib. de .oyer, huit 

lea al7 7 * ’ 7"*'* <B"“! ^ " mart ''ata,ier tara »*»' aa monastic avec 

ConIT 7 °n PWfait dlal’ “r 8,iI y a q“alqua ddpense 4 elle est 4 la charge de 

Clause rZalT “7 re.'nettra °Utre ohaque mnie a“ nionastdre une jarre d'huile de lin (1, 10-17). 
p , conclusion, annonce de la signature des tdmoina, date (1.17-19). Signon (autoaraplie ?) 

oroIT"’ ^T, ?7 8,'SflatUreS de trois Wm0i"s -PPo—). signature autographe d„ 
protonotaire [de la mdtropole] de Thessalonique Manuel Choneiatds (1. 20-23). 

MaZml" f.UT !e' ”°m de tamllIe Magklabitds, voir TheociiakidPs, Nia Monk, p. 335-336. 

s?“w,5,7 17 0am7,dia0ra et pr6tekdil™ d° Thessalonique Acia Dionmtou n« 14, de 
Pour dS l 7a id., notes), ‘1 est diacre et protonotaire dans Ada Eossici, no 26, p. 202, en 1419 

^ - t—- *7 
cl. prov<mant daa archi™ de Nda Mon6 de Thessalonique et passes 4 Lavra, 

(1. 8)A°perdu.t,0nni de Jo8eph’ higoumdne de la N4a Mon4, 4 Constantin Magklabites 

IspouIvST/lr^n 6 “*'r?*8iTt,,<) ^ 'IKpi'V Yl>dptla ™l“ ^ ai Ti’v 4"<&t(«Mov) 4v 
N4(7) IP Movw vO?o)TU(i CV)7 !* WWMiK) P«nJu*R,) (xal) *(<„)p,«pX0dj4 

voiHv ( ? 7<06?) «W««e«K v4 x(«l) pov/xol 

YP^paZ xal l|B dSlioT(“?) ■ St- 03 K, 
x(*)r(a) rlv YSITOVI*-; l/Lr M ~7°“ iyiuoivi) oou st? repdoomov 4poo xa! pivov [|* vi, 

(xal) Slsvepyoipevov Xlvelmi-N'ovp'irxjZ0™^ 7 ^°<'4V ^ ’T^8x<’^cc ™<ml t“vi) ooviorinsvov 
m6c i»' * JT/T ,7? I ovpi6lx4v epyao^pftov), x«Taj(6pevov 84 ivorx.axfir; xapi To5pxou 

W M) ^ Xrvs-H^orpcMv 4v ad J 

NT nrtZLsv). 4 ^ us(6aoplav) pov))v ivoixlou ^pw aSroo (vopiuplr)* 

&P&GTY)) xal yp<Wcc fivwetpwAc u , f fl\ ^ ^ ffou ^ 
X ? <k<; poi sh; r(^v) nept toutou cb<p<&etav, ||» ^ae ^ yeMai (xal) 
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Trap’ lp,ou Verov ypdtptfjia {ysv£ej0ai} rcpfo r^v p,ov^v sEe; &vevoxXr)ot{av) atn% (xat) d-ccpeiXsiav. ’'Hfoj 

Tofoou ||10 x^Plv ^4 rcap(6v) (xat) afofo lxT£0y)p.t, Si* oC xat 4epe£Xoi napaXafouv ait lpYaar/ip{iov) 

(jle0’ £&v &xsl SixaE(wv) &tt:6 a*JS tou £p-||11xofJL(^v)ou ®s(6poua)ptoo fjLYjvfo -nj? fjccXXofo (?)<;) laC'W} 

(iv8ixTifiv)oe;3 xat xaTapilvciv Iv afooi (xat) StevepyeVv vt)v Toiafovjv iTuaT^pyjv (jlou, eppovrE^oiv ||12 xat 

^tpLeXoiifjLEVOi; au<jTdca(eoi<;) (xat) (3eXTidxj£0i£ afoot) x(a)T{d:) t4 Suvar&v {t(v)c;) aoerrc«i(soR;) 

(xat) ps^Titlio(scii^) afoou} (xat) ndcvT(cov) tcov afoou ev oL; |[13 fiepixvj? v) 6^ix(t)?) Seir)aovT(ai) 

Xpet(a^), (xat) naplxaiv np6e; t?jv stpyjpivyjv as(6acrp.(av) p.ov^v xaV foot; X^Ptv svoixtou afooO 

(vo|j.Car(JtaT)a 6xt<5j ||14 si&yvgi|j,6v{o)<;) (xat) Sid: xocTa6oX(&v) S6o( ■iyroi x«9’ ^(jlvjvov t& dvaXoyoEma, 

p,eT(A) S4 r)]v Ip/Jjv di7ro6£cocrtv InavlXOr) t6 epya-| l^aT^piov peG’ Sv &xei Si>caC(cov) rcpfo tdjv sipYjpivyjv 

c£(6aa‘jj,tav) pnvJjv aimcrrapEva (xat) pE/6e/XTiwp,£va (xat) (jLr)Sepn(«e;) Ss6p.sva 7vspiuod)a(ec<K;)j 

Inst e-||lftav ti sups05} IXXemfo, oepstX(ei) avanXYjpeToQai deni tou pEou p,ou ■ naplxw yoGv xap foo$ 

(xat) t5 dcvaysYpap.pl.(Iv)ov tou XivsXaEoo ||17 XayEviov euYvojp6v(aj(;). EE youv tou xaipou TpIxoVTos 

ou TV)p-/)tTM t<& cmpneeptovTjpIva, dcXX’ IvavnEa Tofo(wv) rax^croj li; dcpsXs£(a?) (xat) I)18 £«0upt(ac;), 

xat t6 7tap(fo) t4 itxupov 8*ei. Tofoou yap X^Plv (x«t) 7cap(fo) E^sOlprjv npbe; t(^v) crs6aopt(av) 

povJjv st? dco<pd:X(siav), ||1# Ivclmiov tcov fo(oYpai|>6vTwv) p(a)p(Tipuv)? pyjvt Matoi (tvSixTi£v)o<; 

SexdcT(y)e;) tou "^ou jj,oC fooue; 4* 

||30 + vacat Sty(vov) K«v(cTTavTtv)ou 

tou MayxXaStTou + 

||S1 + vacat 

||sa + vacal 

||« + '0 nPOTONOTAPIOS © (ESS A) AON (I K) (H E) MANOTHA '0 XHNEIAT(HS) 

£YMM(A)P(TYP)£2N TEfErPA'FA) + 

L. 6,13 vopbpetTa : folprcupa E j| 1. 7,17 Xaytvlov : XayfivLov E || 1. 10 a*!'? : tV av E || 1, 15-16 foel l«v 

ti : foci ^ ti E || 1. 18 6<p&tX(ei) ! AepetXfeo) E |1 dlv«irX/)pEto0«i [iege AvaTcXTjpoOerOttt) : -pouoOwt E H 1. 18 yAp om. E. 

169. PROSTAGMA DE JEAN VIII PALfiOLOGUE 

HpoeTTaypia (1. 8, 14, 17) Octobre, indiction 9 

a.m. 6954 (1446) 

I/empereur acoorde au monast^re athanite da Tous-les-Saints une dotation annuelle en bid at 

legumes secs sur les revenus de Lemnos. 

Le texte. — Nous connaisaons ce document par : 

A) L’original, que nous avons photographid dans les archives de Lavra (tiroir 4, pifece 142 = 

Inventaire Panb616im6n, p. 30, n° 169) ; parchemin 270 x 260 mm. llltat de conservation assez bon, 
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malgr6 quelques troua qui atteignent peu l’6criture, Le texte est 6crit parallMement au petit c6tfe, 

Encre brun&tre, mfoiologe rouge brique. Pas de trace de sceau. — Aucune mention dorsal^ ___ 

Album, pi. CCXVI. 

B) La copie de L’original transcrite par Th6odoret dans son cartulaire (fol, 170-170v ou p. 339_ 

340); elle a 6t6 reproduite par Spyridon dans son dossier (p. 42; & la 1. 1, le nom est transcrit Ignatios 

comme par TlnSodoret), 

C) Une deuxteme copie de Spyridon (p. 147-148), dont nous ignorons la provenance, porte & 

la premiere ligne du texte Kcovo-cdomoi; au lieu de Ignatios, 

D) La copie de l’original (?) transcrite par Ies moines Serge et Matthieu dans leur cartulaire I 

(p, 17-18, n° 8) avec aussi la fausse lecture KtovcrravTio? (1. 1) et une souscription fantaisiste 6 la place 

du mfoiologe non d6chiffr£ : Avjp^rpiot; 8etm6rr)(; 6 naX«toX6yo<;. 

L’acte a 6t6 6dit6 par DOlger, Schatzkammer, n° 26. 

Notre Edition repose sur la photograph^ de Poriginal, et ne tient pas compte des copies, L'6ditiou 

de DSlger n'offre qu’une variante, mais importante : Ignatios au lieu do M616tios, cf. apparat(D). 

Bibliographie: E. Kourilas, dans EBBS, 8, 1931, p. 84 note; Idem, dans 5ExxXyjfriacmK^ 

<D<£poi;, 49, 1950, p, 60-61; Dolger, Begeslen, n« 3509; G, Ostrogorsky, dans ZJRVI, 10, 1967, 

p, 81, 83 et facs, 3; Svoronos, Lemnos, chap. III, B, c, chap. VII, A. 

Analyse. Le moine M616tios est venu faire savoir k l’empereur qu’il a construit de fond en 

combie, au Mont Athos, un monastfere plac6 sous le vocable de Tous-les-Saints, et il a soIlicitA pour 

ce monast&re un don, promettant qu’en Change les moines c616breraient cheque semainc un office 

pour 1 fime de la bienheureuse despoina (1. 1-6), L’empereur ordonne par le present prostagma que 

chaque anmie, sur les revenus de l'lle de Lemnos, soient versus au monast6re trois modioi dc bid et 

deux de Idgumes secs, k perpdtuitd, k la condition que les moines cdldbrent Toffico convcnu (1. 6-12). 

Sur presentation du present prostagma, les gouverneurs (xe^ceXfleTixeiWs) et agents du fisc k Lemnos 

remettront au monastfere susdit les produits indiquds. Conclusion, date par 1’an du monde, mdnologa 
autographe (1, 13-18). 

Notes. - La feue despoina (1. 6) est soit la mdre de Jean VIII, I-Idlene Dragag, dont il faut 

alors supposer que la mart eat notablement antdrieure 4 la date couramment admiac do ljso (af. 

les notes 6 notre .de n« 171), soit sa troisidme lemme, Marie Comnena, fllle de 1’emperour Alexis de 

Tribizonde, morte lc 17 dScambro 1439 (Papadopulos, Genealogh, no 90) 

-Avlmv nw Le monastSre athonite de Tous-les-Saints, destinataire du present eote et 

nM4oTiqfm rU'ri °f 1 2*’ 6St d°nc "utre que “lui d0nt un chr5’sobuIle do Stefan UroS (notre 
nrd de , “'’“f™1.- >“s°sal°"s 1- par les Serbes, probabloment au 

49 I960 p en rr'dTEB' n° »• notes; Koubila., dans 
49 1980, p. 61) Sa fendahon parle mome Mdldtios (et non Ignatios, ni K6nstantios : of. apparat) 

“uma T'6" me “ ‘ U requSte que le ,ondateur * 1’empereur (of. 1.1) au 
un sdjour q„ ,1 (It 4 Constantinople en octobre 1445 (ibid. : 4«Sp«^,), qui lui donna aussi 
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1 occasion d obtenir d un parlicuiier la donation d'un immeuble situ6 dans cette ville (el. acte suivant, 

n° 170). Le monastic, certainement peu important, vivota quelque temps: son hidromoine Dionysios 

signe un acte de 1500, son moine Euthyme un autre de 1525 (of. M. G^d^on, n«rpwcpx»cal ecpvjfiepl&s?, 

Athdnes, I, 1936, p. 7 et 8). 11 disparait ensuite des documents athonites et, k une date ineonnue, 

devient propridtd de Lavra, oil se trouve aujourd’hui ce qui subsiste de ses archives. On ne connalt 

pas son emplacement. 

+ *0 xi,[ud>x(a)xo? ev povaym? xup Me^ixio? dvaSpapchv eE? rfjv (3aaiXeEav pou dv£(peps r:w? 

||a &moev £x pdGpwv auxwv sE? xi> dyiov fipo? xi> tou mA0g> povV sic, livopa ||3 XLpwpSvvjv xcov ‘Aytwv 

ndvrwv xal auvdoTY|tre xal s6sXtEo:ktsv aux^v xaxd xi ||4 Suvaxiv, xal TCapsxdXeoev t!va Ttoivjtn) xal 

■?) (iaaiXeta (aou auxvjv euepyecrtav xtvot, ||® xd£a? xal uxoa7E0el? iva xal oE h xvj povvj IxxeXwai. 

XeixoupyEav 6n4p xvj? |[® '\>uyj\c, t% paxaptxiSo? SeottoEvv)? xa0’ 468opd8a. T6v xaXiv youv xal 0eoqxXv) 

||T trxoniiv d7roSe^ap^vv] xal x^v 7rapdxXv)(Tiv auxou e^svai? 7rpo<r/)xaxo, SOev ||8 xal SiopE^exai Sid 

xou 7cap6vxo? adxv}? rcpQcrxdyfJLaxo? xal euepyexsi npi? xvjv sE-| 1°pY)p£vv)v povJjv xax* £xo? octc6 xvj? 

vqaou A^pvou aixdpLV pidSta xpEa ||10 xal ticvtpiov p68(ia) Silo, &xwa xal 6<pe(Xsi gysLV dvucmp^xtt? 

xal xaxd xi> ax£paiov [j11 afoaxknuq siq tou? k^q (Scxavxa? xal Si.7)vexsT? ypdvou?, ctcd^ojjuEvou £xxsXeTaGai. 

||13 tV eEpy]p£vv)v XswoupyEav vrapd xcov ev auxvj povay&v A? aux£>? omcr/exo. j|13 ’OfpsEXouat xoEvuv 

xal ot xaxd xcapou? siq x’fjv Avjpvov xe<paXaxixeiiovx[s?] xal oE xa? ||u Sv)pofT!,axd? SouXsEa? Ivoyo- 

7Toio6(i,evot xv] ipcpaveta xou racpbvxo? 7cpocrTdY|/,axo? j|16 xvj? paciXsEa? pou SiSSvai. 7cpi>? r)jv eEpvjp^vvjv 

asSaapiav (i,ovJ)v xd etpyjpiva xpta ||10 p68(ia) xi> aiTocpLv xal xol Silo p6S(ia) x6 Uaxpiov. Et? yap 

dcrcpdXsiav auxv)? ly^vexo xal xi> ||17 7tap6v updaxaypa xvj? flaaiXsEa? poo, h exet ^ tovtvjxoctxw 

xexdpxco : — 

||18 MH(NI) 50KTUB(PI)0Y CINAIKTIQNOS) ©' + 

L. 1 MeX^xio? (cf. aussi n° 170 a I. 1, n° 170 b 1. 2) : ’lyvdcTio? D d’aprts Thfiodorel, KcoVcrrivtio? Kouriloa 

loc, clt. d’apr&s Spyridon, 
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170. DONATION DE THEODORE VATATZfSS 

0tK6i(iXeipov ypdppa (A 1. 7) 

0Uei6xeipos A^iepoao-ta (A 1. 10) 

’A^iepw-njpiov ypdjijia (B 1. 1, 16) 

’Atfjilpudis (B 1. 8, 10) 

rpdupa (B 1. 11) 

A : 15 octobre, indiction 9 

[1445] et juin, indiction 10, 

a.m. 6955 (1447) 

B : Juin, indiction 10 

a.m. 6955 (1447) 

Theodore Vatatzis donne 
4 Constantinople. 

au monastic athonite de Tous-les-Saints un immeuble qu’il possdde 

de 2 DH™“ °“nIlais30ns oe document par l'original oonservd dans les archives 

phcS r LT 7* “ InV“"taire Pa"tMm4"' P- nous l'avons examind et 

(nombreux 1,7^“ . maUVaise ?u‘llit<5’ 466x306 mm' d= conservation mSdiocre LIz*ou 177°: 7C0uleur rous3e trte pWie' ""i(orme'««<- 
d™ n ue „7 1' 7 7 XteS 6CritS SUr *■“ 811*“«" *>« 1 do 10 n^o main. On no distingue aucune trace de sceau. 

(1 m77777aT7 S0Ua“rit8 Par 1,aut8"r de I,acte' corarae “ lit dans la conclusion 

5. L cat, Te d , 7 ^ ^ °°"l0Ur roUil,e (V°ir B>- L“ ■““<«“ nomophylax. 
, . 6 a m&me main, mais non de la mSme encre que le texte (voir B). On notera 

du nomophvliTx611 d°CU™ent et’ en Particulier. entre la demise ligne du texte et la signature 

PCt7JV 6DTCrS' P'“si8ure d* '* donation dcrite de .'autre Z. Au- 

ane nncs n ' m°18 77** d°nC “ "ta™“ document, on pout.ire p.usieurs mentions 

— . ’ ? ™ 7” dU 7* (’> : T»° M .. 2) D'une autre(J) main dn 

Zl' LTZ 77”7777- 31 D'Une main dUXV,‘ 3' ; XdeTlWavrrvouniXf^) 

4 Tii SoT 1 . I P«* l^arov, fc, gfe v* J. 

de (12 t i TT™",.;. I * th %ov™ Tlv Kavcc... 4) De la main 

mod pm p H’n i • ^1Cp“v“ s ? T (J-OTaavi]piQV tow 'Ayimv ndvTfav TJ cn-fjTi TOu. 5) Une notice 

nomophyla77Zul,pl.cc7v7neS diSU,lEUe ra0n000nd^ da r«“™ •«« P« '* 

l'acte^ast delaTilmp^1,6' ‘l 7 *”****"*• —Som* * la 1.16. Lasouseription da.'auteur de 

alfxflna LIm”’ ‘'^““^l-cclledeAetplaede au m8me eudreit, „„ssit6t aprds 

neris fix P °" du "°™>PMax, plus has, est tracde an monoeondyle; ella est d'une 

r:mr i: texta et 8embie de ia ^ correspondante de A. — Album, pi CCXVIII, 

Ces deurc textas ne sont transcrits ni mentinnnds dans auoun cartulaire. 

iVotre Edition repose sur nos photographies. 



189 170. DONATION DE THEODORE VATATZ^S (1445, 1447) 

Bibliographic: E. Kourilas, dans EJSBS, 8, 1931, p. 84 note; Idem, dans *ExxXv)cTLaorT!iK6^ 

(Pdlpoc;, 49, 1950, p. 60 (extrait de B). 

Analyse. — A : «Moi, Theodore Vatatz<fcs, je consacre (dc^ptepSV) au monast6re de kyr Mdldtios 

plac£ sous le vocable de Tous-les-Saints, qui est au Mont Atlios, la maison que j'ai achet6e k la 

femme du feu pretre Branas, sur le bord de la mer vis-h-vis la Belle Porte, pour qu’aprfes ma mort elle 

appartienne au monastfere. Clauses p^nales (visant notamment la fille et les petits-enfants du 

donateur). Mes parents (yoveu;), le moine Makarios, Theodora, Thdodore et Eudocie, auront [au 

monast&re de Tous-les-Saints] leur oommdmoraison (pv/fp,6cn>vov). J'ai dcrit et signd de ma main, 

Th6odore Vatatz&s, te 15 octobre indiction 9 [= 1445] » (1. 1-9). Tel est le contenu de la donation 

autographe de l’archonte Vatatzfes, sign^e de lui, 6crite sur parcliemin. Ensuite le parehemin porte 

encore ceci:«J’ai fait cette donation aprfss ma mort, maia je declare qu’6 dater du premier septembre 

de la onzieme indiction [= 1447] je paierai au monastfero h titre de loyer, et en vue d’une bonne 

entente (?), 20 nomismata par an ma vie durant; si la maison a besoin de quelques travaux, j’en ferai 

la ddpense et l’imputerai sur le loyer, versant le reliquat & concurrence des vingt nomismata. Ecrit 

et signd par moi, Thdodore Vatatzes » (1. 10-15), La pr6sentc copie, collationn6e sur I’original et 

reconnue conforme, a 6t6 signde aussi par moi, en juin, indiction 10, ann6e 6955 (1447) : 

Theodore Vatatzes (signature apparemment autographe). Apr6s un blanc d’une ligne et deinie, 

transcription, de la main qui a dcrit le texte, de la signature : Le nomophylax diacre L6on Atrap^s 

(1. 15-18). 

B : Moi, Theodore VatatzXs, j’dtablis le present acte de donation pour le monast&re du trfis saint 

moine kyr M616tios, situfi au Mont Athos et honorfi sous le vocable de Tous-les-Saints. A dater de ce 

jour je donned ce monastire la maison que j’ai achetdc 6 la femme du feu pretre Branas, hors les murs 

de Constantinople sur lc bord de la mer vis-fi-vis la Belle Porte, afin qu’elle lui appartienne k perp6- 

tuitfi. Clauses pdnales (sans mention particuliere de fille ou petits-enfants) protegeant une donation 

faite & Dieu et fi tous ses saints pour le salut de l’&me du donateur et de ses parents (yoveu;) (1.1-9). 

Mes parents doivent avoir leur coinmSmoraison (pvY)p,6cruvov) dans le monastfere, qui fera mbinoire 

des noms du moine Makarios, de Thdodora, de Theodore et d’Eudocie. Le present acte do donation 

a 6t6 6tabli et remis au monastdre en deux exemplaires, en juin de la dixi£me indiction, ann6e 6955 

(1447) (1. 9-17). Thdodore Vatatzes {signature apparemment autographe). Puis, apr&s un blanc, 

monocondyle autographe : Le nomophylax diacre LSon Atrapbs (1. 17-18), 

Notes. — La relation entre les textes Merits sur les deux faces du parehemin, que nous avons 

nomm&s A et B, n’est pas claire. 

Le seul dldment certain est, en bas de B, le monocondyle autographe du nomophylax et diacre 

L6on Atrap&s (cf. Darrouz6s, Offikia, Index, s.v, nomophylax; J. Verpeaux, Pseudo-Kodinos, 

Trails des offices, Paris, 1966, Index, s.v.). Moins assurfi, bien qu’5 nos yeux trfes vraisemblable, est 

le caract&re autographe de la signature de ThSoclore Vatatzbs, h la fin de A et de B ; mais elle est 

identique en A et en B, et nous ne voyons pas pour quelle raison elle aurait 6t6 imitde en B, que 

garantit le monocondyle autographe d’Atrapbs. 
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Nous admettons done l’authenticitG g6n6ralc de notre ou, pour mieux dire, de nos documents, 

que eonfirme d’ailleurs pour l’essentiel l’acte pr6c6dent, n° 169. L’affaire se reconstitue alors ainsi: 

1) En octobre 1445, lTiigoum6ne du monastfere athonite de Tous-les-Saints ast ft Constantinople, 

occupy & recueillir des dons, Theodore Vatatz&s lui fait donation d’une maison, par un acte qu’il 

signe le 15 octobre. Comma il arrive fiAquemment, une clause additionnelle, figalement aignfie dc 

la main de Vatatz^s, fut ajoutfe au-dessous du texte principal sur la mfhne pifece de parcliemin, 6. 

une date que nous ne connaissons pas, mais probablement tr6s proche du 15 octobre 1445, ear dans 

le cas contraire, on eftt port6 la nouvelle date. Ce document, qui dans ses deux parties constitue une 

donation posf mortem, assortie du versement d'un loyer annuel de 20 nomismata, & dater du premier 

septembro 1447, eat perdu pour nous. 

2) II existail pourtant encore en. juin 1447, puisqu’il en est fait alors une copie collationn6e sur 

1 original, et sign£e par Vatatz&s. G’est notre texte A. C’est le nomophylax et diacre Lt5on Atrapis 

qui a dfl pr6sider h l’operation, puisque son nom figure au bas de A, non comme signature toutefois, 

mais de la main (serait>ce la sienne ?) qui a 6crit le texte. 

3) Dans le mfime mois de juin 1447, Votatziss fitablit en deux exemploires (sans doute pour leg 

deux partieB intfireasieB, lui-mSme et Mdldtios), et signe de sa main, un nouvel acte de donation. II 

ne s’agit plus cette fois d’une donation post mortem, assortie d’une rente jusqu’i ce qu’elle prenne 

effet, mais d’une donation immediate : la formule «tc6 tv)? ofyxepov est r6p6t6e aux 1. 3 et 5. Le 

nomopliylax et diacre L6on Atrapfes, par son monocondyle autographe, garantit l’op^ration, mais 

nous ne savons pas pourquoi il y a un grand blanc entre la signature de Vatatz6s et la sienne : pour 

des signatures de tdmoins, ou encore pour une formule notariale, qui n’ont pas 6td appos6es ? 

Nous ne savons surtout pas quel intervalle de temps (s’il y eut un intervalle) separc, en juin 1447, 

A et B, ni pourquoi on a eonserv<$ A, que B rend caduc. L’attention est attirde par la date du premier 

soptembre 1447, h partir de laquelle devait courir le loyer quo Vatat?As, par la clause additionnelle 

de A, a’dtait engage t payer. A 1’approche de ce terme, Tastucieux MMfitioB, qui ddjii avait su faire 

a jo u ter une rente i la donation posf mortetn, a-t-il r6ussi h obtenir mieux encore, la donation 

immediate et definitive 7 Ou bien est-ce Vatatzfes qui a redouts les embarras dans lesquels il risquait 

de s engager, et auxquels pouvaient on effet ouvrir la voie les stipulations assez complexes de la 

clause additionnelle ? On ne peut faire que des hypotheses. 

L’affaire a traitfie b. Constantinople par l’higoumftne du monastfere athonite de Tous-les- 

Saints, ftWlfitios, lorsqu’il est venu, en octobre 1445, demander & Jean VIII Palfiologue une donation, 

qui fait I objet de notre acte n° 169. L’immeuble, qualify Ipym'tijpiov dans une des notices (of, le 

texte), dont Theodore Vatatzfes fait present au monast6re, se trouvait (A, 1. 2-3; B, I. 4-5) & 1’entrSe 

de la Come d’Or, entre la muraille de Constantinople et la mer, vis-h-vis la Belle Porte qui est la porte 

du Nfi&rion ; cf. Jan in, Constantinople byzantine*, p. 292-293. 

+ ’Eyd) ©e6S«po? 4 Bct'c&rlft? x«piTi @(eo)u crc&flc? sfx^ ^ <pp£va<;, pi) tivo? dcvayxa^ovTO?, 

vyj povvj tou x(up)ou MeXetEou jja t9j el? ovopa rav 'AyEav IUvtuv t6 6a7^)Ttv 8 ifraw)atf|JW)v 

&nt> t^v yuvaixa tou nan* BpavS Ixeivou, 8v el? f|» t8v odyi«X8v dlvTixpi 1% 'Opatoc? wflXv)?, 81 

[iovf] a[£)T7)] £vi eE? [ti] "Aywv J'Opo<; [sv] Tt5 tou "AGcevo? Upet, • d<piEp« t[outq <&<jts] ||4 pexol 
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BAvaxdv [.loo vA £vai tv)? povyj.?, pyjSAv Tt4 ^ork areA too pApou? pou xoXpyjcraL elnetv xA xu;(Av 

nepl xodxou ||s x$v orcoio? £vi, e£te GuYaxyjp pou s^xe iyy6vi& pou 3) xavsl? 6 xux&v ^(Gpoinjo?, Anel 

xto ©(e)to xA owptspS 1 zi, tiq yoip xoX-j |°py)crsi eEtcelv xA tu^Av 7tepl xodxou xou Aa7cy)x[too]> -repo&xov vA 

SuAxsTat anA reavxA? xpixyjpEou, si tl? xoXp^cret sEnstv 3) ||7 dlvaxpA^at xA napAv otxei,d;(s(,pdv pou 

YpAppa AXto? noerco? va %r) xA? ApA? tfiv xptaxoalcov SAxa xal dx-ub Oeoydpaiv [|8 7i(ax£)paiv x(al) 

too 7r(ax)p(6)? pou x(al) ApoG too ApapretoXau. 'OpoEoi? X^oi xal aEpai eE? xA vA £xoucnv Yovet? 

pou pvyjpdcmvov, MaxA-|[°pio? povayj>q} ©eoSoopa, QsdScopo? x(al) EdSoxEa. K(at) oExeioj(eEpco? 

Yp^oc? 6x(£)Yp(«4'a) ‘ ©siSupo? A Baxax^y]? * pyjvl ’Oxx<o6p((&)) te' (iv8ixxicov)o? G7^. |]10 + Tauxa 

TCEpt^xsi ^ oExetd^Etpo? daptBptooEa too Apxovxo? xou Baxdcx^y], ^xiq hi x(al) AtoysyP0^!4^7) na(* adxou, 

YP«9slct« 1111 £v pspGpavyj. Elxa psxa xouxo £xet ^ pep6pAvy) xal xouxo ■ TA xotouxov AoTr^xiov Ansi 

tA dqxeptoaa pexa ||10 Gavaxdv pou, aXX’ o3v A^Y03 Sxt areA xyj? a715 xou Se'rexe6p(Eou) xt)? ta7^ 

(EvSlxtig)v)o? vet SE8to xvj povy) x&Plv AvotxEou eEpyjvtxyj? xaxaaxaa(e&)?) |j13 x(Av) ^pdvov (vopEffpax)a 

eilxotnv x’ $v £<S, x(al) Adtv xpsiacGyj tA dcT7r/)xiov xEnoxe ££oSgv, vet StSeoxai dircA tA aux(A) Avotxiov, 

zt xtvav fe7c«9^(Tsi ||14 sE? adxd, xal SESoi Ay& 'f'V ^oSov xal StaGiGd^exat, eE? xA svoExtov, xal v& SESco 

x(al) xA 7tX£« eE? Exdlvojcnv x(wv) etxocn (vop.iffpdEx)(«v) xoo ||1S IvolxEou. ’Eyp^/j xal iWyP&P?) 

xal Tcap’ i[Aoo St* dt^dlXsiav ■ ©edSwpo? ABaxax^Y)^. TA vuapAv Ucrov <ilvxL-||1Q6Xr)GAv xw 7tp&)xoxti7tw 

xal d^iCT^ov aAxw xax& 7tavxa EUpsGAv 67isYpa-9^ xal Trap* ^pfiv x(a)x(<Jt) [Avjva ’Ioiivtov |]17 x(y)?) 

Ev(SixxiSv)o^ xoo v£oO voS s°u ^xoo? : + ©EOAQPOS *0 BATATZHS, 

||LB + *0 vopo96Xa^ Sidcxovo? Adwv 6 JAxpdl7cr)? : + 

+ 'Ey& ©sdSwpo? o Baxax^r)<; xA 7tapAv <^9tspo3x-/j[pi]ov YP^P'P-* 7ioifi 7tpA? x'Jjv ae6a<rpEav xal 

OeEav [iov^jv ||a xou ootwxaxou iv [xovaxot^ x(up)oo MeXextou x^)v zIq xA "Ayiqv "Opo? xet[jt^v7)v xal 

sEs Avop.a xt[A6jp£v7)v ||3 xfiv 'AyEwv Il^vxtov, St’ o3 S-J) xal d^iepoi 7rpA^ adx^v An’ Aui% ^Sy) xrj? 

ar^pspov xA Aotx^xiov j|4 Ansp d^aivyjcApTjv anA r?\<; y^^xA? xou 7wcn;a Bpava £xeEvou, xA IixxA^ xrj^ 

OsopsYaXtJVXou Koivcxav-jpxtvouTtAXsoi^ nepl xAv aEYtaXAv r?^ ‘Qpata^ nbkqz avxtxpu, tva Anap^ei 

darA x(7j^) aTjpepov yjpspa? |jB xr^pa xyj? povyj^ xaAxy)^ Seano^dpEvov nap* Aux^? el? altova xAv dEnavxa. 

AiA oAj^ i^ei ASsiav xE? xffiv |[7 anavxwv, e’txe xcov xXyjpovApwv xal 8taS6x^v [^ou eUxs xojv A^coxepixtov, 

IvoxXyjoai XT) oeGaopta |j8 xaixy] povyj iSvexev x^? napodcry)? pou A9isp6JCTe63^, IneiS-f) xfii 0(e)o5 xal 

■ream xoT? AyEoi? adxoo |j° A9idpoicra xA xotouxov d(77r/|xtov 6nAp i^u^ixy)? ofojxyjJpta? xoiv yov^wv pou 

xal dpou. rt0? 8* olv xoXp^~|j10ffeiev dcvaxpdipai x'Jfv napouaav Afpi^paiatv, 6 xotouxo? npaixov pAv tva 

areo8itf>xy)xai AnA navxA? [jn xpixvjpEou xyj dp9av£ta xou 7cap6vxo? pou Ypdlppaxo?, Anetxa 8A xa^ 

xA^ ApA? xSv xpiaxocfE(wv) ||10 Sdxa xal oxxd> Geo9dpojv n{«xd)pwv xal xou paxapExou n(ax)p(d)? 

pou xal Apou xoo ApapxwXou, xal [|18 xoXaaGeEyj pexA xou npoSdxou ^odSa xal x<3v ax(au)p(oxdiv 

xou SeCT-redxou X(piaxo)u, ’A^tw 8A xal AAyoj tva ][14 Yove^ P1013 pvyjpdcruvov Av x^ povyj xadxy], 

69eiXodCTy) pvyjpovsdEtv xSv AvopAxoiv xodxoiv ||16 MaxapEoo pova^ou, ©eo8(Apa?, ©eoSAipou xal 

EuSoxEa?, "O0ev xal St’ Ac^dtXeiav eydvexo xal xA nap(Av) ||la A9tsp<ux^piov yp^pp« x(al) AneSAQy) 

■n) pov?) xadxyj Av 8ucrtv avxiYpA9ot? xaxa p‘?)va ’Iodvtov |[17 xyj? 1(45) Ev(8ixxt«v)o? xou ‘^o(i 

sou gT0U? ; + ©EOA^POS l0 BATATZHS + 

||13 + '0 NOMOO)TAAS AIAKONOS AEQN '0 ’ATPAITHS : + 
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171. HORISMOS DU DESPOTE DE LEMNOS D&M&TRIOS 
PALfiOLOGUE 

*Evuir6ypa<})os Apurpos (1. 8, 11, 16) Novembre, indiction 11 

a.m. 6966 (1447) 

Le despots donne au mStochion de Lavra h Lemnos, dit tou Kontdds, deux cents moutons exempts 

de l’ennomion. 

Le texte, — Jnidit. Nous n’avons pas retrouv<§ l’original dans les archives de Lavra, Nous 

connaissons ce document par : 

A) La copie transcribe par Thfiodoret dans son oartulaire (fol. 160 ou p. 319) et reproduite par 

Spyridon dans son dossier (p, 9). 

B) La copie transcrite par les moines Serge et Matthieu dans leur oartulaire I (p. 18-19, n° 9), 

avec l’indiction 10, et 1’indication suivante (p. 18) : «L’acte transcrit ne porte pas de souscription, 

mais, au verso, la mSme main qui a dcritle texte a mention^ 'Opiapis tou Seo7t6tou xupou Avjpiv)- 

rptou tou riaXaioX^you wpl tou evvopiou twv ei<; t&v Kovt^a Siaxoatcov 7rpo6dcta)v ». 

Notre Edition, critique, repose sur la copie de Tlidodoret (Th), et donne dans l’apparat les legons 

divergentes de Serge et Matthieu (S-M), 

Bibliographic: Svoronos, Lemnos, chap. II, B, chap. Ill, B, chap. VII, A. 

Analyse. — Daniel, prohigoumfene de Lavra, eat venu r6cemment trouver le despote, avec 

d’autres Lavriotes, et lui a demand6 do gratifier le m^tochion de son couvent [h Lemnos], dit tou 

Kont66s, de moutons exempts de Yennomion, autant qu’il lui plairait et que les ciroonstanoes le 

permettraient, En ^change, les Lavriotes c616breraient, chaque semaine, un office pour le despote. 

Accueillant favorablement cette prifere, le despote, par le present horismos, fait don au susdit 

mfitochion de deux cents moutons exempts k perp6tuit6 de Vennomion. Auoun agent du fisc ne 

pourra inquirer les moines k ce sujet, Le monastfere c616brera cliaque semaine, le mardi, l’oflflce 

promis, pour le repos de l’&me de la despoina mfere du despote. Conclusion et date (sans mention do 

signature). 

Notes. — Dale. Nous restituons l’indiction, lue de deux fagons difffirentes et apparemment 

toutes deux inexactes par Thfiodoret et Serge-Mabthieu, pour la mettre en accord avec l’an du 

monde. 

Sur 1’auteur, le despote de Lemnos D&mfetrios Pal^ologue, cf. ci-dessus notre aote n° 167, notes. 

Sa mfire (1. 14) est H616ne DragaS, Spouse de Manuel II : il faut alors admettre que celle-ci est ddcddSe 
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avant la date du 23 mars 1450, couramment admise (cf. Papadopulos, Genealogie, n° 84, p. 56 

et n. 14 ; Barker, Manuel II, p. 99-100 n, 24) d’apr&s Splirantz&s. 

L’acte oat qualify d’evurcdYpaipo? 6pur^ (1.8,11,15), etl’original devait done porter la signature 

du despole, commo cela est habituel & cette dpoque, sans doute en raison de l’existence simultan6o de 

plusieurs despotes. G’eat bien le caa, pour Ddmfetrios II Paldologue, d’Acles Dianysiou n° 26, efc S 

Lavra de nos actes noa 167 et 172. L’absence de signature au bas de ce document, connu seulement 

par des copies rdeentes, peut-dtre exdcutdes elles-mSmes sur une copie ancienne (of* ci-dessus 

LE texte, notice du cartulaire de Serge et Matthieu), doit done s’expliquer par une omission du 

copiste. 

+ '0 dcidiTaro? sv lepopLovaxoi? xal TcveuiiaTixoi? xal 'rcpo'/jYodfAevo? Tt}? crs6aap,ta? xal Eepa? 

■f)jj.eT^pa^ (asyAXy)? Aadpa? xflp Aavi^X pew. xal Erdpoiv Lepopov«x«v xal 7cpoa>)X0sv uptime, 

ty) fiaaLXela pou, xal £8e^0V) xal TtapexdlXsaev l!va e5epYeT/)aw(Jicv 7tpd? t8 p.cv6^iov aoTtov tou Kovt£m? 

7rp66«T« £Xed0epa too evvoplou, Sera fa 'Jjpuv qpoevy) 7i:pocn)xov eZvat xal b x«ip6<; xal t& 7cp^Y(A«'t« 

B StStoaiv, iTcaYYsiWtlAEvo? to*E? c6v auT& Uva tohwcti xal el? t& {Aovacroipiov xaO* e68o|j,d§a piav 

Xet-voupYtav 6tc&p ty)? paenXela? pou. Tolvuv xal t£> at8£<n|ju>v &p.a, xal t^jv dperljv toE> toioiStou avSpd?, 

$u te xal ttjv TtSv dXXeov euXd6eiav xal xoapudTYjTa, A? elv.be, d7co8e^ajJ.ev'/) d) (JaoiXela |aou 7cpo<re8££aTo 

rJ)v afrrou 7rapdlxX7)crtv e6|i,ev&? • Sid xal e6epYETou(xev Side tou TOxpdvTo? *f]pitSv evurroYpd<pou 6piap.o6 

nrpd? t8 elprjpsvov (aeto^ov ty)? ae6aa|Jt,la? xal lepa? ^{AeTepa? (AsyaX?)? Aaiipa? 7rp66aTa 8tax6<na 

10 iXeiiOepa tou £vvop,tou, (Strap 8^ xal &<pe£Xou<nv ^xEtv tou vov Ka^ XP^V0V ^etiOepa 

tou evvopiou ty) epapavela tou TcapdvTO? ewraYpdctpou 6piop,ou ty)? [3aaiXela<; ptou, xapa pnqSevi? T&V 

axivToiv % tSv SievepYouvTfcv Tot Svjp.fiaia t6v TU^dvra iraipeaapiAv et? touto suptoxovTe?. ’OtpelXouffi 

8& xal el? t6 (Aovaar^piov ttoieIv rl]v XeiToupYtav $)v iiTrearj'^0*/)cfocv xa0’ eSSopidSa, fa ‘Jjp.dpa TptTTj, 

iL)7T&p Tvj? ^UX% ^la? (Aou xupta? xal SsottoIvt)? tt}? pvjTpd? ttj? (JaatAsla? piou. ’'Ecrrto oSv Taura 

IB xaOdi? 8plCojxev xal e^dTtocrav xal t6v Kapdvxa Ivut:6yp^ov opiojxiv t7j? paaiXsia? pou et? r?jv e^? 

7repl to5tou dacpdlXelav auTtSv, Mvjvl Noe(x6ptw IvBixtiSvo? ta' tou £tou?. 

L. 1, 9 oeSaaplas Th ; Octa? S-M II1. 4 <pavrj Th : tpavelTJ S-JI ]| I. 5 StUwtnv Tli ! St&ouaiv S-M II 1. 7 K'ci Th ! 
ga-n S-M || 1. 8 euEPYETouj/ev Th : -\wi S-M II 1. 11 £p<p«vel« Th : ^(pavloa S-M || 1. 12- t5v tuX<1vt« Sjcy)pea<T(xi»v 
Th : Tuxiv-co? TCeptopurp-ou? S-M || 1. 14 xupla? xal : xal xupta? Th S-M || 1. IB xaOA? x«i S-M || 1. 18 ia' : a' Th 
apr6s corr., i7)^ S-M. 
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172. HORISMOS DU DESPOTE DE LEMNOS DEMETRIOS 
PALEOLOGUE 

’Evutraypaifjos 6pnrp.6$ (1. 12, 14-15) Janviei1, indiction 11 

a.m. 6956 (1448) 

Le despote restitue Pilot de Sergitzdn au mdtochion de Gomatou que Lavra possMe h Lemnos. 

Le texte. — Jnidit. Nous n’avons pas retrouve Poriginal dans les archives de Lavra, Nous 

connaisaons ce document par : 

A) Une photographie de l’original qui nous a dtd obligeamment communiquce par F. DSlger; 

on y constate que le document est bien conserve, qu’il est dcrit paralldlemcnt au long c6td, que 

l'dcriture est peu soignde et que la signature est cntiferement autographe, Les moines Serge et 

Matthieu, qui ont transcrit l’acte (voir ci-dessous D) ont notd : «La souscription semble tracde & 

l’encre rouge )>; la pidce est mentionnde dans l’inventaire d’Eustratiadds (p. 383, Xa') avec Pindication 

«signature en lettres rouges s>. On ne distingue aucune trace de sceau. —Album, pi CCXIX, 

B) La copie transcrite par Cyrille dans son cartulaire sous le n° X8' (p. 40). 

C) La copie transcrite par Thdodoret dans son cartulaire (fol. 160 ou p. 319); elle a 6t6 reproduce 

par Spyridon dans son dossier (p. 9-10). 

D) La copie transcrite paries moines Serge et Matthieu, d’aprds l’original, dans leur cartulaire I 

(p, 19, n° 10) (voir A), 

Notre Edition est faite d’apr&s la photographie de l’original, et ne tient pas compte des copies. 

Analyse, — Entre autrcs biens qu’elle possMe dans l’lle de Lemnos en vertu de chrysobulles 

des ancStres du despote, Lavra poss6dait l’tlot de Scrgitzfin. II lui a 6t6 enlev6, il y a peu, par les 

gouverneura (xstpaXaT'Tixetiov're^) de Tile et a 6t6 rattachfi au fisc (1. 1-4). R^cemment, alors que le 

despote s’6tait rendu 6 Lemnos et passait par Gomatou, le moine Marc, Gconome de ce mGtochion, 

Fa entretenu de cette affaire, et l’a prid de restituer l’ilot & Lavra (1. 5-8). Accueillant favorablement 

cette pridre, le despote fait don au couvent de l’ilot de Sergitzd, que Lavra, en vertu du present 

horismos qu’elle gardera pour sa sdcuritd, possddera aux memes conditions qu’auparavant, sans que 

personne puisse l’inquidtcr (1.8-15). Date, signature autographe du despote Ddmdtrios Paldologue 

(1. 15-16). 

Notes. — Sur la signature du despote D&mdtrios Paldologue et sur les actes connus de 

ce despote, cf. nos n0B 167 et 171, notes, Celui-ci est k ajouter fi la liste donnde par DSlger, 

Schatzhammer, p. 81. Bien que la signature du despote ait prdsentd au fil des anndes des changements 

notables, il n’y a pas de raison de mettre en doute ^authenticity de cette pifece. 
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Le terme xpa'rEjp.aTa (I. 2) est rare ; notons qu’il se rencontre deux fqis, vers 1050, dans un 

document grec de l’ltalie m6ridionale, le « br^bion » de la mdtropolo byzantine de Region (fid. 

A. Guillouj Vatican, 1974, p. 186,1. 342). 

II apparaltque l'ilot dontil s’agit n’avait pas fitfi b. tortretirfi fi Lavra, ou plutdt ft son mfitochion 

de Gomatou, par les gouverneurs de Lemnos, et rendu au fisc : le despotic, en effet, n'annule pas 

une mesure abusive, mais procfide & une nouvelle donation. CL Svohonos, Lemnosi chap. A, b 3. 

Actes mentionnds: Chrysobulles des ancfitres de l’auteur (1. 2-3) : ils sont nombreux dans notre 

dossier. 

+ ’Etce! y) x(tt)x(oi) tb &y(lov) *A0co Siaxeip,(£v)Y) CTe(6ac(jit)« x(al) lep& f)p.sT6pa 

p,(s)Y(^)X(v)) Aafipa, psTol t&v ^cXXcov &v £v ||2 tt)Ss t?) vfato A’/jpvto x£xTY)r(ai) xty)p.(i£)t(com) x(al) 

xp«TY)p((ic)T(a)v) 8i<3t ctekt&v xpueogofiXXcov rtov 7tpoy6v(tov) j|8 t?)£ (SaaiXetM pou, sl^e x(«l) t£> 

vvjcr/]Stov t6 XeyipEVov Sepyi^^, aTtECxdcaGY] ou Ttpfi raAXou ||4 ^Syj ypfivou &n' AuTvj^ Tcapa t£>v 

xe(p«X«ttixeu8vt(£ov) t(yj<;) v^uou x(al) 7cpo<rev£07) t& S^p-ocrtto ' ||6 ap-vton; §& x(a)T(a)Xa6o6aY}(; t(y)i;) 

PacnXef(«(;) poo £vT«uQa x(at) zlc, too Po|i.<£tou s7T(.Svjptv)adtcnq<;, & ||° Ti(JUt8r(a)T(o^) £v p.ov«xot<; x(«i) 

8txov6[xo? too toioijtou [xeToxton xop Mdcpxot; dcv£<pepev ^puv t£> Ttspl ||7 to5tou, x(al) (ISs’JjOyj. x(ai) 

TrapsxdcXeaev Eva EoepYE'r^exop.ev a30i<; Kpi^ 'v('fjv) p(e)y(c£)X(y]v) AocJpav T& eipY)-||8p^vt>v vyjo^Siov 

•fj |3acnXe(a poo, x(al) St& /t(^v)/ Tipfis toij<; &y£(ou?) w(*T4)pa« oropY^v x(at) efixelGstav x(at) 

||° rJjv 7tp6? tV <re(6«ap£)av P«>v$]V oExel6ty)t*£ rc x(al) Stdl0ec7(Lv) x(«t) Slot xbv elpYjptfivov Ti|i.id>T(a)T(ov) 

ev piovayot<; j|10 x(al) fiixovfipov xop Mapxov, TipoaSsitapivYj -x^jv aut(ou) 7tapi£xXY]ff(iv) eujj,ev£i^t 

eOepyetei np&(<;) fA(G)Y(dc)X(7]v) j[u Aafipav stpvjjiivov a30u; vyjoESlov too SepytT^Y)), Eva ^ 

tooto xaOdn; efye x(al) 7cp6'r(s)p(ov), x(at) Sto-||lspt^Ev(ai) Sia too Trapdvxos £ut?)<; IvUTEoYP^cpoo 

6piap.oo Eva otxo t(oo) vuv x(al) si? t& ££?]<; (jlyjSeU ||13 ^vo^tn) 9j ^Tnjpe^crY} ta^TY) nspl xoirou, 6cra^ 

&v eEyj, &XX’ E'/^TCii avaTroiJTrotcrTtoi; touto, JJ14 t!cva<f>aip6T((oi;) x(at) ^v67rY)peaaT(oj^). wEaTtu o5v xaOdi^ 

ip^opiev x(al) kyiru x(at) r(5>v) -Tcapivra evux6~||16yp«?ov 6picrp(8v) t(yj^) pacn,Xel(a$) (xou zlc, r>)V 

7ispt toEitou Aatp^Xstav M(vj)vt ’Iavv(oua)p(tto) (EvSixTtfflv)oi; ia' [i10 too ,£o3 ^oo ^t(ou^). 

+ AHMHTPI02 AESnOTHS *0 nAAAIO-||17AOrOS ;. 
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173. DONATION DE THOMAI PALAIOLOGINA 

rpdjtjia (1. 14) 12 janvier, indiction 4 

a.m. 6979 (1471) 

Thdmai fait donation h Lavra de biens meubles et immeubles valant ensemble cinquante 

hyperpres. 

Le texte. — In&dii. Nous connaissons ce document par : 

A) L’original conserve dans les archives de Lavra (tiroir 18, pifece 317 = Inventaire Pantd- 

16im6n, p. 83, n° 295), ou nous l’avons photographic : fouille de papier, 250x202 mm. Assez bon 

dtat de conservation (un trou vers la fin du texte). L'encre est ocre, de la mCme couleur dans la 

souscription. L’Ccriture, trCs gauche, est toute de la main du prCtre Michel, sakelliou et taboullarios, 

qui a souscrit ensuite en monocondyle. Pas de trace de sceau. — Notices au verso : 1) De la main qui 

a dcrit le recto, la notice dditde aprfes le texte. 2) D’une main plus rdcente : ... naXewXoytyas ^ 

n«i££xaw(«<;) .. t... 3) Des mentions modernes d’archives, dont un renvoi au tiroir 18 des archives. 

— Albumt pi GGXX. 

B) La copie transcrite par Thdodoret dans son cartulaire (fol. 145v-146 ou p, 290-291); elle a 

dtd reproduite par Spyridon dans son dossier (p. 367-368) avec la date erronde de 6679 (= 1171). 

Notre Edition repose sur la photographie de l’original, et ne tient pas compte des copies. 

Analyse. — Moi, Thdmal Spouse de feu Paldologue, je fais librement donation h Lavra des 

biens suivants qui me viennent de mes parents et de feu mon mari : une coupe d’argent valant 

10 hyperpres; un chaudron en cuivre et un brflle-parfum valant 10 hyperpres; les moulins h eau 

que nous avons en co-propridtd, l’un avec Kalamibt&s, comptd pour ma part 12 hyperpres, l’autre 

avec Philippe Mityldndos, comptd 8 hyperpres; et en numeraire, 10 hyperpres (1. 1-8). Le tout fait 

50 hyperpres, soit un demi adelphalon; Lavra aura ddsormais la pleine propridtd de cea biens; et nous, 

nous aurons la commdmoraison (p^pdcruvov) en tant que «fr&res » du monastfere, vivants et morts 

(1. 8-11). Le moine Daniel, gdrontas de Lavra, est venu ici, et nous avons remis ces biens entre ses 

mains, pour qu’il les porte au monastdre, II vous en dira plus long lk-dessus, mes rdvdrends p6res. 

Conclusion et date. Les noms [pour la commdmoraison] sont : Nicolas, Thdodore, Jean, Anna, 

Th3mai' (1. 11-16). Signature autographe du pretre Michel, sakelliou et taboularios (1. 17). 

Notes. — On ne sait rien de la donatrice, ni de l’endroit ou l’acte a dtd dressd. On notera 

Pintdrdt du ddcompte inscrit au verso par le scribe du texte (cf. le texte), en ce qui concerne le 

numeraire (Su& ^apaiyfictTos, 1. 8; ^apay^v, ^ 21) : les 10 hyperpres se composaient de 2 «t florins » et 

3 hyperpres. Une autre notice du verso, qui parait plus rdcente, donne-t-elle le nom de famille de la 

donatrice, navijtxaiva ? La lecture n'est pas certaine, et d’autres Iettres suivaient. 
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Les cinq prdnoms donnas A la fin, et dont il doit dtre fait memoirs d Lavra dans Ids offices, sont 

ceux de parents et du mari de la donatrice, et de celle-ci, La commdmoraison collective, achetd© 

pour 50 liyperpres, est intdressante, et plus encore Vindication qua cette somme correspond h. un demi 

adelphaion, c’est-A-dire que le taux moyen d’un adelphalon & Lavra, en 1471, est 100 hyperpres. Cette 

donnde, rapprochde des mots dx; dSeX^ol too povaerrqptou (1, 10-11), et du (ait que la donatrice est 

une femme qui ne saurait etre attachde & Lavra par aucun lien matdriel, suggdre 1’institution d’une 

sorte de confrdrie honoraire, qui s'achetait et, assimilant les acqudreurs 6 la dignitd de « frdres », 

leur en assurait les avantages spirituels, tels que la commdmoraison. Pour un cas comparable, 

mais ddjd en 1014, cf. Acles Lavra I, n° 18, notamment 1. 38, 

+ ’Eyco ©wpat ■Jj yuvvj too IlaXaidMyfou) dxeUvou>, oExoia poo (UooXy) xal ty| GsXetooi xal py) 

TWO? ||2 dvayxd^tevTOf;, dTrelSlScopoi 7updi; rfjv pov^v cre(6acp£)av xal Eepav pe(ydt)X{Y)v) xal dfcytav 

Aadpav |[B f>7rep e&p^oxoYTai eEs t<x<; %etpa<; pou arr6 xdv yovdov pou xal tou aopfttou poo dxeEvou 

j|4 TaoTa ’ xauTc(av) ptocv dpyupouv xal x^X0(J>av xal xpT^av ’ xal ESpopyjXova*; p{>em-[lBva<; S^topsv 

pe-ra tou KaXapi&TOu xal peTa tou OiXEttou Tod MtTuXvjvdou, &v xal Ti-||07coupev ta plpei 6xoo 

eperot^opev, tou pev KaXapuI&Tou (drcdp)7r(u)p(a) SdiSexa xal too OA-I^XEtttcou (d7cdp)TC(u)p(a) oxtcd, 

xal iSou (6xdp)Ti:(u)p(a) x' ’ xal *f) xotixa (d7udp)x(u)p(a) t' • xal t8 x^Xxopav xal d xoT^E(a<;) ||B 6<; 

rcpo^Ttopev (6tc^p)7t(u)p(a) t' ’ xal Sta xapdcyparot; (d7tdp)7i;(u)p(a) i' ‘ xal gamv Ta xavTa (6rclp)7c(u)p(a) 

xeVTtxov-|j°Ta, xal &mv pLodv aSeXtpaT(ov), "Iva &7cd too vljv &xel T0 povaartp(i.ov) #Stav Cva 7toi?j 

ere5 aum ||10 8oa xal ^odX(eTai) xEpiot; xal SeaxdT^) adT&v, 'fjpeu; Si: T0 pvv)p6aivov 6$ 

aSeX<pol [|u tou povacmpEou xal TeGvsdTsi;, Kal dXO&M dvTauTa 6 Iv povaxoic; xup Aavi-H^X 

6 ydpovTa<; tou povacmpEou, dSdixapev aitaa [si<;] t&s a^Tou, foot dl7coxop^o(7)) ||lB sE^ to 

povacftlp(tov) dtra civ fixopev. A6t6; youv 0dX(£i) <5t[va]yx^X(r)) xal pi£d>repa 7rp&(<;) ■Jjpa^, 7c(aTd)pe<; 

j|14 <5£yt,oi. Kal eE<; t^v xepi tout(ou) da^pdtXiav ylyovey xal to raxpov ypdcppav, dv pyjvl ’lavooap(Eo)) 16' 

||1B sv (EvStxTiaivt) 8' tou ,<^o0' &tou<;, TauTa^atel Ta dvdpaTa * NtxdXao?, ©edSopOt; ||lsxal Io>(devvv)^) 

xal "Ava<; xal ©copaeu;, 

||17 *0 SAKEAIOY KAI TABOYAAPIOS MIX(AII)A nPE(£BY)T(E)P(OS) YIT(E- 

r)P(ATA). 

Verso: 

||1B+Kod7rav dpyupouv (MoptcrpaTa) d • | j19 -f-xox^av xal x^X0^(av) (voptepara) C ' 

[I20 + Tods; Sdo u8popV)Xova<; (vopEopara) x' * | j21 + xal x<xp»Y7jv <ptop(lvta) p' ||22 xal d(7cdp)7t(o)p(«) y'. 

Lege : 1. 1 OeXrjoei || 1, 2 irciSESupi II I. 3 dnsp, tou || 1. 4 dSpopdXcova^ || 1, 6 psieExupev f| 1. 8 tit; || 1. & v5v || 1. 10 
xdpio?, || 1. 13 etwopeV, dcv«YY®^lf)t II 1. 15 elerl t« || 1, 1C "Awa xat ©op«t, 
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174. DONATION DE GEORGES PHRANTZfSS 

rpq,[i(j,a{l. 1, 12) Premier novembre 

Tpa^ (1.10) a.m. 7005 (1490) 

Georges Phrantz&s fait donation & Lavra de l’^glise de Saint-Antoine avec ses biens> dans la chdra 
d'Auian. 

Le texte. In6dit. Nous connaissons ce document par 1'original conserve dans les archives 

de Lavra (tiroir 2, pi&ce 135 = Inventaire Pant6I6imSn, p. 14, n° 68), ou nous 1’avons photographic : 

feuille de papier double, 290x220 mm; soul le recto de la premiere demi-feuille est ecrit. Filigrane : 

probablement balance inscrite dans un cercle et surmontCe d’une croix. Ftat de conservation bon. 

L encre esfc de couleur roussdtre. On notera que le scribe a commence la premiere ligne dans la marge 

gauche du document. Pas do trace de sceau. — Notice sur le verso de la deuxiCme demi-feuille, d’une 

mam du xv« s. : Aii t6 [ttirAx*1 T(oC) A6Xwvo?. Au bas du recto, Cyrille a notC : "Ew? tyfrra? 1795 

eTvat 7T«p6v xp6vwv 295 (sic). — Album, pi CCXXI. 

Ce document n’est transcritni mentionnd dans aucun cartulaire, 

Notre Edition repose sur notre photographic. 

Analyse. — Georges Phrantzfes ddclareparle presentacte qu’ila donndlibrement, au monastfsre 

athomte de saint Athanase appeld la Grande Lavra, l’dglise de Saint-Antoine avec tous ses biens, 

4 savoir une vigne, des champs, la moitid d’un vivier, un atelier, ce dernier dtant gdrd par l’hidromoine 

envoyd par Lavra et personne d’autre, qu’il sort eddd k loyer ou autrement. n a donnd aussi un couple 

de bceufs. Conclusion, annonce des signatures des tdmoins, date. Signatures autographes de huit 

tdmoins, dont six se ddsignent comme prdtres, et parmi eux cinq marquent leur appartenance k la 
chdra AulSnos. 

Notes, Le statut de l’dgliae Saint-Antoine, apparemment propridtd personnelle de 

Georges Phrantz&s, n’est pas cldr, non plus que eelui du donateur, dont il n’est pas dit qu’il soit 

homme d’figlise, La localisation n’est indiqude que par le fait que la plupart des tdmoins se donnent 

comme prdtres et litulaires d’offices de la xc£»p« AdXGvo?, qui n’est nulla'part qualiflde d’dvdchd, 

Ceci fait tortement douter qu’il puisse s’agir de Valona-Avlona, k 1’entrde de la mer Adriatique. 

A. Ducelher auteur d’une tlidse (1970) encore infidite sur < Durazzo, Valona et la c6te moyenne de 

1’Adriatique du xi* au xv° sidcle », a bien voulu nous dire qu’il ne croit pas non plus qu’il puisse s’agir 

de Valona d’Albame : il penseraitplutdt h «la Valona di Negroponte », done en Eubde, que les sources 

vdniliennes mentiounent au xv° sidcle. AiWpmv est aujourd'hui, en Eubde, une importante 
commune de I’dparchie de Karystos. 
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+ At)Xoh:oiw Slot too 7iapovTO<e;> ptou YP^(xtAa'T0?> TeeipytiO!;) 5 <$pavTl^<;, i>Tueot; £$a>xa 

xal srepog^Xocra ||a tSv 0e£ov xal rcdcvaETCTov vaSv tou a^iou xal GsoqxApau ’AvtmvIou ■fjxla piou pooX^ 

xal GsX^aet ||s irpoe; t?jv creSaaptlav xal tspAv (xov^v too &y£ou xal Osocptfipou ’A6a<va>atou tou Iv 

tS *A0ovt) ||4 tS Irrcovopia^jjisvov piEYaXvjv AaGpav (mot xal tcov s6p7]ffxo(ji£vcov xty)(aAtcov, oEuv 1 

||6 a(j.7c^Xv]ov a' to xXyjctEov 6Xov, xcopacpta Ta tcXvjcfIwv eiipvjCTxSpisva evt&x; xal exTois, |[6 fWjGApyjv 

el? to BacnjXixSv ^puen) tS StcoEov Ay6paaa ottco tSv II£pov tou PaSou tou ||7 (DyjXEtttuou, xal ipYaoTiipYjv 

eE<; to XavTaxTjv el? to ro]Y«S7]V tou Sxoipa, * 6tcoxyj(x^vou ||8 to^tou, tva StqxtiTai x«l e^ouaid^EToa 

uto TtptocrSxou Upo|xov(X/ou tou aTTOTTaXivToe; ||* tbuo t^]v 0stav xal Upav (jlov?)V tv)<; jxey^Xtjs Aaupa*; 

xal (jl7] xap’ AXou tvjvS?, 3) Sia to£xt°S 1110 ^ Si’ ^Xy)5 ttjvS? alTt{a?), xai (jl*J) #xei #Siav tT<; tiSv -fj^ETlptov 

utceiv rf) sE? rljv Ttapoiioav Ypa<pr)V. ||u ”Etei S£Saixa xal ^suYapvjv fiofiv a'. Kal sle; t3)V 7rept to6toi> 

S^Xootjv xal Sivjvexei t^v j|12 aacpaAiav ^Ypacpsi xal to napbv 3](x£Tepov YP^H-F® x«Tev6ra>itov t<5v 

(xeXSvtwv u7Co-||iaYpril'l'ai a^iorcEtmov (xapT^ptov, pivjv^ Noeuploi a' tou ,lje0,> &tou<;. 

II14+ ‘0 e6teX5)£; Av8(p£oc<;) lepers) x(al) 7TpOT(o)7r(ex)Tc(A<;) x^P(a^) AiXcfivfot;) toc #voG(sv) 

piapTup(oiv) UTc(£)Yp(ai|#a) : — 

||16 + ‘0 eiiTeX% NixSXaos Ups(6(;) x(al) TipOT(o)o6vYYeX(o!;) x^p(a?) AuXtJ>v(o<;) (x(«)p(TUp6v) 

ux(^)Yp(a^a) : — 

|[10 + ’0 efiTeXfjt; Ico(dcvvvj^) lepsin; xal aaxsXApio!; x^p(a<j) AuXfcovo?) ptapnpo<v> m &vo0(ev) 

un;(£)Yp(ai|/a) 

||1T +'0 euteX% NwSXao? ispe(ix;) x(al) axeSoepiiXai; x^P(a<0 A6Xtkv(os) (|18 (x(a)p(TUpfiv) 

ux(^)Ypa<|ja 

||10 + Nix6X(aos) 4 KyirpLavi? m AvtoGev (xapTup(oiv) i>7ceYPa^a* 

|[a0 + '0 e6teXsi<; ’AvSpIfa?) Eepeix; xal Xoyov0£t(y)<;) A6Xciv(o<;) Tot <5lvoG(ev) piapTUpto : 

||31 + '0 eUTeXeie; Tccmi&q) 2t(«Gp)o<; (?) t& <5cvo0ev 6ti&yPw'I,0C : — 

||aa + A-qpiYjTpLO!; 6 (I>axpaer^!;, 

Lege : 1. 2 olxela H 1. 3 t£> "AOtovi H 1. 4 -rijv inovopa^op6/r)v II 1, 8 SiaixeiTai II1. OttAxtou |l 1, IOeUeivti ll 
1. II "Eti. 
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APPENDICE XI 

REDACTION INTERPOSE (FAUX ORIGINAL) DE L’AGTE N° 118 

Nous renvoyons A la notice consacr6e dans ce volume & 1’acte n° 118, ou nous avons 

signal l'existence & Lavra d’une rddaction interpose de ce chrysobulle d’Andronic III, de janvier 

1329, qui est une confirmation gdndrale des biens et privildges du monast&re. 

Cette rddaction interpose, inddite, nous est connue par : 

A) Un rouleau de parchemin trds dpais et tr6s blanc, bien conserve (3 m, 005X 300 mm) (tiroir 1, 

pi&ce 178 = Invcntaire Pantfildimfin, p. 9, n° 47), en 5 morceaux colics liaut sur bas, que G. Millet 

avait photographic et que nous avons photographic & notre tour. L’encre est ocre; les terines de 

recognition (k6yov 1. 74, 1. 79, Adyte 1. 94, 1. 100, ^dyo< 128i ’IfltvvouApiov 1.128, SwSex&rq^ 

1. 129, TptocxoCTTou 4686p.ou 1. 129) et la souscription (maladroitement imitde) sont dcrits h l’encre 

rouge avec une plume fine. Un simple pli pratiqud au bas du document vers ie verso est pered de 5 trous 

par ou passe un cordon de soic rouge carmin, auquel a dtd accrochd par une cordelette de chanvre 

un sceau d’or d’Andronic III (cf. ci-dessous). II n’y a pas de notices au verso. Ce texte a dtd recopid 

au xviii0 sidcle sur une fcuille de papier et certify par la Synaxis (tiroir 2, pifece 170), — Lo sceau 

aujourd’hui placd au bas du document est dvidemment rapportd, et pour cette raison nous l’dditona 

parmi les sceaux rapportds ou ddtachds (Appendice XX, 1); il a dtd ddj& reproduit par D8lger, 

Facsimiles, n° 66 et Schalzhammer, n° 117.3, Mais e'est bien un sceau d’Andronic III, et il est 

probable que e'est celui que portait l’original autlientique (notre n° 118), d’oh il aurait dtd ddtachd 

et transport6 an bas du faux original lorsque celui-ci fut dtabli, —Album, pi, GCXXII. 

B) Une copie de Gyrille dans son cartulaire, sous le n° x6' (p. 27-31; cf. notre n° 118, le texte, 

D). La copie de Cyrille a dtd transcrite par le ((premier continuateur de Thdodoreta (fol. 57-60 ou 

p. 113-119), et cette dernifere a dtd reproduite par Spyridon dans son dossier (p. 95-104). 

Get acte a dtd dtudid (non dditd), d’aprds les photographies et les notes de G. Millet, par 

Germaine Rouillard et D. A. Zakythinos, Un faux chrysobulle d’Andronic III Paldologue, Byz., 13, 

1938, p. 1-8 : ils concluaient alors que s'il s’agifc bien d’un faux original contrefait, « au xiv0sidcle 

ou plus tard », sur la base de notre n° 118, ses interpolations et additions ne sont pas ndeessairement, 

ou pas toutes, de mauvaise foi, car l’original non plus ne correspondait pas, selon eux, pour la listo des 

biens de Lavra, h la rdalitd, et d’ailleurs le faussaire s’est inspird aussi du chrysobulle de Michel VIII 

de janvier 1259 (Acfes Lavra II n° 71) et peut-dtre d’autres pieces. 

Diilger, par suite d’une confusion (entre ses notes prises h l’Athos et celles prises d'aprds l’article 

de Rouillard-Zakythinos ?), a fait flgurer deux fois cet acte dans ses Reyes fen, sous les n°s 2734 et 

2735. Mais on ne comprend pas pourquoi, si les mesures de la pidee donndes sous le n° 2734 viennent 

dvidemment de l’article ci-dessus citd, e’est-h-dire de Millet (et sont proches des ndtrea), en revanche 
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celles donnfies sous le n° 2735 d’aprfis les mesures prises par Dolger au moment ou il photographiait 

la pifece, ainsi que le nombrc des morceaux qui composent celle-ci (trois, au lieu de cinq), paraissent 

gravement erron<$s. 

Notre ddition repose sur les photographies du faux original, et ne tient pas compte des copies. 

Nous ne reproduisons pas le prSambule, qui n’offre aucune variante par rapport h l'authentique, et 

commengons avec la l. 28 du texte, qui correspond h la 1. 77 de l’original. Pour faciliter la comparaison 

avecce dernier, et avec l’acte de Michel VIII, no us mettons en italiques toutes les interpolations du faux 

original, ainsi que les parties prises & l’acte de Michel VIII : additions de biens fonciers, stipulations 

nouvelles dans les formules d’exemption (les 1. 95-108 viennent de Pacte de Michel VIII), designation 

plus d£velopp6e du monasbfere (au lieu de p,ov^ dans l’original). Nous signalons enfin qu’aux 1. 37-44 

(= 1. 87-94 de I’original), dans la liste des biens situ6s k l’Athos, il n’y a pas seulement des additions, 

mais aussi quelques dSplacements, apparerament sans signification. A quatre endroits dans la marge, 

et d une autre main, sont poriAs des noms de lieux en face du texte correspondent: nous les donnons 
en apparat. 

Pour 1 ensemble des interpolations, la comparaison avec le chrysobulle autlientique, et la date 

h laquelle le faux original a pu Stre itabli, cf. Acles Lavra IV, Introduction sur« Le domaine de Lavra 
de 1204 h 1500 *. 

[j28 xal ^xou5tv o&xmg ’ 0lp,«Ti EsppcSv irspl t&v STptipova 7roTap.6v xcop£ov t'Jjv To£6|j.7tou? 

P.ET& Tfflv Sixattov TtAvt(cCv) «UT0C x(<d) TCOV ixlpw Slxatov j|29 &V T^V £xci Xt[i.V7)V, &vev6xXY)T0V 

Kid dvcVrepov 8t*T7)pofi(«vov tb toioutov Xwp£ov tv)? te x(al) Uozmg too xe9aX«£ou xal 

tou XaP^T"|[3VaT0?j dAAd Si) x(al) ndvxa xd Slxaia xov ITadoXivofi xarexo/nsva naga. to?? rotavtrjg 

povrjs • Zxbqqv %mglov xov Fmaxdfmov juEtd ndvx(mv) xmv dtxalmv atixoV, ||« dvdxegov dtazvgofyi(ev)ov 

rtfs aTTsxtfaemg re x(al) Sdaemg xov xeyalalov xat xov %agdyjj,(a)xog • Sxegov (iex6%iov etg n)v 

Zvyyav 6 Ay tog Ntxd'/.aog zd Aeydftevav Povaaha [j32 /jerd Ttdvx(mv) xmv Stxalmv avxov • vvjcrlov 

eTtovop,a^<Sp, (ev)ov xmv Nluv fiszd Ttdvx(mv) xmv dtxalmv avxov • etegov vrjalov 6 °Ay tog ffiotgaXLog 

{texa ndvx(mv) xmv ||33 dtxalmv avxov • to Fvjuvone'Aayloiov ah xoXg Xomolg vrjalotg xotg Hyyioxa 

x(al) yugmOsv xovrov • sv tv) A^pivco {j.st6xiov xd imvo/ua^d/jevov xov Fmfidxov j[34 (actcc tow 

xaaxeUov xal nvgyov xal xmv Iv kutcS TipocrxaGvjprivwv x(«l) yvj?, x(al) vrjalov to ohm nmg Aeyd/uEVov 

Leoytjrty, xal tSv Xoitcwv 8ixa£cov Sv «x«t |[8B f^xpt too vuv • iregov Msx6%iov xaaxdhxrv xdv Kovxia 

ixsxd xmv b dvvm 7tgoaxadW(h)(mv) xal xfjg yjjg • hegov ^rdpov xi)v Kaxa^aa juezd xov 

fiBTo-\\aa%(ov SvofiaCofxhov slg zip dvzijv xoTzoQealav 6 aAytog NixdXaog • izegov r\ Jlavayla slg xd 

Kaargl ■ ^Tepov y.Zx6Xiov 4v tv) Sx^ppto pem TSv Sixcctcov auToo • ||w hxbq too ripv)p,(4v)ou ’Aylou 

Opoo? fiBxd%tov i7u2.sy6fi(Ev)ov xd BovXevxtfgta pExd xmv Ttgoadvxmv duro dtxalmv • £rspov 

f^sTdxwv ’Ap.aX?>)vou ^xd jtdvz(cov) xmv dtxalmv ||3« afooti ivxdg xov ’Ay(tov) “Ogovg x(al) xmv 

Sxxdg, tou te ^suyvjXaTetou auTou too Siaxetp.(4v)ou vtepl t6 AoxAcry^pa, sv tt) xonoQeata tv) 

otSrco Xsyof^v)7) tou JAs^apoxdorpou ^xd xmv ||BB iv afam npoaK^(iv)mv x(at) XotvcSv 

SLxatcov auTou x(al) xov pvAmvog, dAAa by) x(ai) to %mglov xov Bsgvagov /uezd ndvx(mv) xmv ngoaxa- 

6wdvmv x(al) foi7iff>v dtxalmv\\ioxfalJ xfjg dxstae Umg y)g vtyexat • fregov f,erdXtov xd MvAondxafxov 

fisxd xmv dtxalmv avxov, &Ma <5j) x(al) r?)v xouohalav xov Kgagdxov x(al) xd iv avxfj xsAAla ■ 
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||41 tcsqI x(atg) Ka.Qeu.tg xdOicrfia to IJQocpovgvf iv) 1 lxepov pexlxiov xb Suplxaoxpov [xexd 7rdvx(aw) 

Toiv Sixalwv auxou ‘ faegov jiex6%iov tow MovoZvhfcov ft ax a ndvzow r&v dixalwv [|4a otwrow ' Ixepov 

\isx6ytov too KaXuxa fiexa rot! dygov row 8vra)g iv xalg Kagiatg, adv too %cogaqnalu) xdnoi x& iv 

xfj 'Ieqioow xal xavxl SixaEw duxou ‘ ||4S xteoi row r^ow? row TAylov "Ogavg xdnov Xey4fi(ev)ov rdv 

HXaxfj x(al) xd iv aurco xeXla, fiexa xiov ixelae dXvoroTtlcov row re awTow tow IJXaxioog x(al) tow 

IHQov 1 ||44 fiex6%iov tibqI tow xiXovg tow 'Ay(ov "Ogovg x(at) TtXrjalov x(ijg) Kwfiioox'ijoig Xey6fi(ev)ov 

IIaXaiQ%diQiv fie xd. Tidvxcov r&v dixalcov dvxov ‘ "raipyov Iv ty) ’IeptocrS ||4S {J.exd Tcdvxaiv xaiv Sixaiaiv 

duxou ‘ ^wptov ^v SeXotSa pierd ttdvx(o)v) xaiv SixaEwv auxou ' exepov xajP^0V MexocXnv (xeTd 

Tidvxuiv xaiv SixaEwv auxou ‘ xcupwpia | J'1G l7Tovo(xaC6p(ev)a xou Sxpaxovtou (xexa xaiv Iv auxou; SIvSpwv, 

dXXd di) x(al) row fivXcovog row iv xfj 'Agaevlxia ovv x& %(vga(piako rdnco »(al) Xom&v Sixalwv avxov ‘ 

||47 xwpfov TpaStaxav dveu xaiv Iv alxai supiaxopilvaiv ^evoxapotxaiv ■ aypEStov x^v *Ac7tpY)v 

’ExxXvjcrtav auv toIg Sixatot^ auxou ' /wpEov xa Kdp.sva (j.exa ||48 r&v TtgoaxaOrjfiivcov awz& x(al) 

navxl dixaloi amov ‘ ixegov tp.exdyio'v xou ropLdxou fiezd x&v iv dvx& 7igoaxa0rffi(iv)(cov) x(al) xaiv 

Sixat(wv) x% Ae6eXt.xeEa<; xal Xoixwv ||40 SixaEwv duxou ' dygidiov xfjg Evxi(ag) fiezd x&v iixalcDv 

yfjg dvxov ' mgl X‘t)v Pevxlvav fivXov * elg xav Aayyada yijv xfjg xvg(dg) Evdoxiag xfjg &iXavQgomivf)g 

fietd [|50 Ttdvxcov xaiv dixalcov dvxf/g ‘ etc xdg 'OpptTjXsta; piexlxiov 6 "Ayio<; BaaEXeio<; (J^xd ndvx(cov) 

xaiv SixaEwv duxou ■ elg x(&v) Aoyyiv (Jisxoxi-a e' piexa xwv Stxataiv a&xaiv * ||61 elg xfjv KacrdvSptav 

Iv x^ xoTCoOscrEa tv} Xeyop,(lv)Y| XT)? AeiixY); <(J.exlxiov> (JLSxd xaiv Iv duxai Tcpoaxa0Y){xlvajv x(at) 

Ixlpaiv Sixataiv auxou ‘ exepov (jlet6xi-ov elg x6 Ixsloe x°>P^0V II53 T^v nxeXlav (xsxd xaiv Iv duxfii 

7tpoaxa0Y)pi(lv)Ccov) x(al) Xoirrwv Sixatcov auxou ‘ CswyYjXaxeTov xaXoup.(ev)ov xou Tupivou fiexd x&v 

iiml(rn) atixov ‘ Iv ty) KaXapiapta X<°plov ||58 xd Apup,6aupxa j^exd. xou Tcepl duxl (xexoxtou x(al) 

xaiv (jiuXaivaiv, aXXd x(al) xou Ixlpou (j,6Xtovo^ x(ai) xou dp,7teXlou, dxLva Tcept^XOov 1^ ayopactat; 

xTj [iov^ Ttapd ||54 tlvop 0eaaotXovixa[ai<; xou ’loSAd/a Xsyo(x(lv)ou xsxxy)(xIvou xauxa dxeXaif; x(al) 

dSapai^ • x^ptov x^<; navayE(a^) ‘ Ixspov x^plov xd Tpla riY)ydSia jisO’ &v xlxxYjvxat ||fS 8t.xa((ajv) ' 

dyptSiov xou AsXsdvou p.sxd xaiv Iv auxai Kpoaxa0Y)fj(,(lv)(a)v) Ycapotxaiv ‘ sE<; x*^v xoTroCsctav 

x% 'Ay(a<; Map(a<; x(al) 6a« S*f) xaxlx°vx(aL) irapa xx\g |j.ovy)(; ‘ ||Ba XwP^oV 'tou KapSlax; piexa xou 

Iv auxai (j,exoxlou xai div xlxxYjxai, Xomaiv Stxatcov 1 dypEStov X’Jjv Tevav pisxd xaiv Iv duxai TrpocrxaOy]- 

pilvaiv ||B7 TCapolxtuv * /cop/op xd uO%vva (j,exd xaiv x6JPtt9^v T% Bpuap xal ro0 AtaQoXoxdfmov 

xal ota etffl n(al) Xom&v 6ixaloov avxov ‘ X^P^v ||66 o^xai rtax; Xeylfxevov Nsox^ptov ptexd 

xaiv Stxalcov auxou ’ Ixepov X^ptov xou Aajpaixou {j.exa xou Iv auxai (xsxoxtou «(al) x&v iv aix& 

ngoaxady-W^tihoov nagoixoiv adv xotg %w>ga.tpioig awrow to ip eEg xrjv Ev6gu%r}v xal XoiTiaiv Sixataiv 

alxou ’ tcXyjoIov x^<; ©sotraXcovlxYit; exepov [jG0 xwpi.oV xlv IIi.aaaiva ptexd xou Iv auxai (j.exoxiou xal 

r&v iv atixco 7tQoaxa6r)fi(h)(cov) Tiagolxcov xal xwv ptuXivtov x(al) Ixlptov Stxaltov &v xlxxvjx(ai) * 

||01 Ixepov X“P^0V ^ 'Ayl(ap) Eu<p^[j,lap pisxd x&v iv dwrco ngoaxaB^fiivivv x(al) xaiv (xuXdjvaiv 

xal Xomaiv Sixataiv auxou * Ixepov x^ptwv x*?jv Sapavxaplav ||03 fiexd x&v iv dwrtS TtgoaxaQtff.iivoiV 

x(al) Xom&v dtxalm avxov ‘ i^euyYjXaxetov elp xdg Poupva^ trlv xai vdgofwXvx& igyaavrfQlo) xal 

xY)Troptuxo7clco |j03 xal Xot7toT; Sixaioi<; duxou ’ xwP^a T“ 1°™ t6tcoj xd lmXey6(x(ev)a 

napaOevoTC^S'/jp(a)xa xd. dvixadev TieQiiXOdvxa xf} fiovfj dxtd r&v ||04 IlavxoxgaxoQiv&v ' dyptSiov 

x6 iTaXeylpisvov NeoxApiov pisxd xaiv Iv alxai 7ipoaxa0Y)[j.lvajv 7capotxtuv ’ sl<; xd Ilspaolpou (j.ex6xiov 

auv Tcaci xoT<; ||B6 SixaEoi; duxou • hxbg Tqg Oeoadiaxou tt6Xso)<; ©ecffaXovExYj^ (j.exlxiwv eEp Uvopia 

xipidipiEVov xou dytou *A0avaa£ou piexd xwv Sixatwv auxou 1 ||flB Ixspov (jistIx^v x^<; TuavayEa? xal 

i^ojoTcoiou TpidSo<; cnjv xoT<; SixaEoi^ duxou ‘ exepov xou 'AyEou Eu0up.Eou ■ ixegov xof> <Aytov NixoXdov ' 
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ACTES DE LAVRA III 

r t* Art*) *»** • brfc t* tthKtk 60006,™ *6Xe*,5 *M(uv) T.v TE ,MV 

7?5 7ar 8t ”l "p* c* • inr. ir xMf« *»**««% oa 
Aytou ©apa p«A «“««««! apxoXoxAxToo x^oJJ rA <* rods Zov/minmt ' tepa XWpA»>ia 

7 t))v ToxoGeclav tou KpV-||*««xot xal ApxoXoxAxTC 6cov Apa xal toi • xpi; to6to15 xal mpt 

fJv mrapiv t6v Sa^ovra ^Wov toY.p«Wp(e,)o, tifc Aaoxapl,,,; pctA ||™ tSv b ioTffi 

Bpo^ptov X«l tSv «ApW S.XXlcOV A™ • XaTiX«V Tj)V towS^, pov(V> x(al) to6? iv tS) A%,. 

™cp°!xou5 °G? X XT,™ »“ ^HPVfaw, to65 BovoaSa; *oyopivoo?, x«! to6s top™, ™4( tor 

TOU, .k * ApWv ■ h. 84 xal Ti SoOiv xpi? Aot* *p„ p.xpoG M xpooTAypaTos t% Wpwia< 

7 X“P °r ^7" “X°U? <“* ** V°™ *<ai> "P“rt« «***. 'H (iaatXsla pou, rfptaww 
Z xat ?5 ™ m oi^i,« r x«i x„YfaalT0,, Tfiv TOlo6Tm Wp5v ai;o; ^ ^ 

•mXWt wit faiSpafcuw auT0t? Tiv 7uap6vTa Xpucr66o<u>Xov ||« AOrON, Si1 o5 ttpoaxto xocl 

df r II M) * to *K X«1 rip. To! vov tA , tartpa, xa-ra pipoS xal * ™t? xpo.oG J 

f ° XpUao6oo»o,? S^oopsva XT^aJra ||« xal pW xal tepa 8ixa,a, xal vipocOa, A„rA 

dvevo^Tw; xal aWUrnas «i to Avapqta; xal Avammiorus ' xa^av ||" {xaTiyav} Si 

xaT« tAv laov xal1 «(mov tP6xov x(a!) to65 6v trj etp,,p6voos xapoixoo?, Ji, « BoovoASas 

x(a!) Tods .k ta? Ap&la? raip ,fe r(6v) Iionia, ||« STl Si xal to S^Giv^px,, too AoxAXoos 

N-AoA)7’’- 7 T** "°0CV * ^ TOl Suv^‘ T«° "0«*™t Xf-WMux, 

Lf? 77 ?M« “* ^El t‘iV Xai *WeV»» «B« *Avt« tA XT^paTa, tA ^a 

Z 1fa»» “5 xal TaxpoaivTa Xpoo«6oUXXa || - xal XoroA totop«w SaA^SAvo. 

a ,«! 5 V CT7f“4™m Si ! "*«« f XT^paTa x(al) p^u, rf, *, «4e M 
XP I A5xooaola? x(al) avCToXX,al(a5) xarA tAs xop^oi; tSv to^Atov xpuaoGotoav fol-repa 

Izizzrr t mmta! l*wet*s»" ^ *: 
rtm «V ° Te ^ —P0XT,al«v oGto »«B«, p«to« , AxXV,xto„ 1) cJlI^oylou 5J 

*ZZl7of7“PZ’ r 9 ,")<,‘V Xal l““X0|U^v ^ *> eI' MC«V xaTAG JMpx^cov) 

CZ 7zT1 7 °r:7“v'! /.2J 

7™ s;owVe“! * •n-wi’r to* -.zt 
Z xalZXt 7776-°7™ ** "fc -r-B™ * pov^ XpUOo6o6Wo,s Axa^Iv 

Zl ASJLa i fcaT^GWH Si m Toxcira x-rijpaTa AvSv6XX,Ta nto, 

“ 7™ X(ai) 4 *“T0" T0U ’P0™™ ■ r frwv yAp AfioXoyoupivtos x(al) <pavEp05 yavolx Z 

*v(ep“x)OT a“?> --»»*w psvov ;e1l 6\pL;„ 

tZ 1 r * T *■ X(^ A,ti «P*» auri d, toL, t6 

ZLlroc M Zai7Z'Tfc1’<,7’ 477Si wl ™V 11 “ ^ ^ &“5 Sxip to6tou ■ 
r“ , J “ ^ *<D’,^8‘ « »aeo&«» rk &aIS 4 TO^X 11“ Aivpro, aA 

c?A Wn7 11 .**■ ^ ”+» * ™ v™ «* 4ZZ 1, ^ tA 

ZZta L7 An7n“;"BV TOiTOV xpotj-||04TeTaypivcov xal VtB 
•riiSTOuZn „f ”/ 01fl -ri iayupSv Tt xal f)i6a!Ov xapaxoXcmO-^ [|™ i? Ad Toi5 SktIol; 

P»rox || A£OTOrefap xal x^^a aAroAd^oTox x„i V taw taw xai fei 
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ytvtooxofiivoiq dxaxa^fjxxjxov x(al) ini ||G7 rots yvtood^ao^ivoig dvenlyvmaxov ' dvegel ydg fj fiaatXeia 

fa&v naaav ngotpdascog nagetadvcnv xotg 6nooa6fjnox(at) $net-\\0SQediCeiv sOiXovatv fj Hal novrjga 

ivegyovoiv fj ffovAsvovxfat) fj <5£ eavt&v 7$ &t ixigtov fj xcov vvv fj xcbv ffaxsgov * fhtavxa 1103 area xfjg 

xoiavxrjg cr e&acfft lag xal sdayea raxtjg /tsydXrjg Aavgag nsgtaigst jJ fiacuAela tffi&v xfj dvvdfA&t xoV 

nagdvxcog %gvoo-\\10%ovAAov AO TOY avxfjg ' xal ov tag cfoifx axixag avx&v xaragoA&g fxdvov, dXXa 

xal xdg dnatxfastg dvraov, x(al) ov tavxag fxdvov, \\t01 dUd x(al) xoi>g dtaaeiGfxobg avxwv, x(al) od 

xovx(o 6i, dXXd xal avrfjv xfjv Sncoadr}nov(at) &yh\aw Uooat'nagd rivog f) dtjuocnaxoti fj [|10a ixxXrjaia- 

artxov • insl 5e xal nsgl %'fjg x(a)x(a)axdascog Ctmfjg xfjg zoiadvrjg svayovg ftsydXrjg Aavgag ehtstv 

ri xdov dvayxatcov ovx dnd&tjiov, ||loa tva xal ivxefidev fUaQov xlg xagndg &g%Yft(at) xfj paotXela 

fa&vt diogtCsx(ai) fj fiaatAsta fa&v, inel xal xat* Idialxaxov Xdyov xal dnd-\\104xXrfQ(orixi>iv &ansg 

oXxstcvow xfjg fiaaifalag fjptMV Sox tv fj xotavxrj svayEaxdxr) Aavga, xat nXiov xfj paatXsla fjfx&v 

ytvd)oxBx(at) x(al) nXiov ||105 ytvtbox&t xijv fiaotAslav fa&v, tva x(al) xfj fiaoiAeta fa&v fm6xetx(at) 

/itdvr) naaa fj xov nagtava/aivov avxfjg dvdxQtcng xal iUracng, ||100 xal fifj xm xS>v cbiavxtov, fj 

&g%ovxtxdo fj ixxXrynaaxixcb ngoatbnw fj dovxixdo fj SXcog drjf.ioaiaxdj, dndyrjxat f} dvatpigrjxai 

d-||107/t^ st xtg saxai in avrd) f) d/xtptagfjxrjoig fj xglaig fj dvdxQtaig fj itfixaoig slg ftAvrjv &$faexat 

xfjv paaiAslav fjjubv, xal nagd ||L08 xfjg fiaaiAelaq fa cov ftdvrjg xrjv Avatv $Hi} xaOd dfj xal xd SxnaXat 

Xgvod&vXa di&Aajigdvcootv ' xat ouS£ ot xara xaipou? xs~||10,><paXaTTLxeiiovTe? y) t« tou St^ogIqu 

StsvepyouvTe? h Tot? t67toi? iv ot? e^pfaxovTat. Tot sEpY)|Jt,^va xT^(a)T« x(al) (xeTdxta, ^ oi Stx«(w 

||110 Toiirwv sE? Ta tou xetpaXaraxEou xal tyj? svox?)? «utwv x^arpa x(al) t*1)v x“pa^ nepmoXowTEe 

ts x(al) dvacfTps(p6|ievoL, ^ iiXXot, Tivk? ||m tSv d^vTwv xo>.v oKtive? &pa xal {x(at}} Saiv o3toi, 

fj ol xal ra ixxXrjOtaaxtxd £yxe%stgrifi6vot ^ouaiv 6Xco? #Sst,av ^ ToX(XYj-||iiacrouc7iv eEcrsXOetv el? t& 

ToiauTa xT^fxaTa, x(al) 7roi7)crai x(«)t(A)tpl6y)v tivA x«l xaivoTop.Eav x(at) X6(xyjv xat pXa6y)v iv a^Tot?, 

^ 7rapa-|[1139pauoa£ tl xat dnoandaai Ti. auvoXov dtuT&iv fj ixxXrjataaxtxdv fj dtftocriaxdv. BoAXeTat, 

yap xal 0stT7t£^si x(al) suSoxst xal Sto-||114p£^sTat y) paatXeta ptou xaT^stv x(al) Secr7r^£[,v x(al) v^s- 

o0ai r)]v elpYjpisvYjv cs6acf[x£av xal svaysaxdxrfv /.teydXrjV Aavga< v > n&vxa xd ||115 SiaXvjcpGfevTa xaOw? 

SsS^XcoTai xaTa [Jiepo? v.x-faa.xd ts xal \iixdyia xal ^Tepa StxaLa avaxpor/ipiaaTto? (xat) Ixt6? TYj? 

o£-||uoaaS,?)Ttvo? ^EYipsta? t& xat by)\i\aeu>q ’ 6(pe£XouaL Ss St,aTY)petoOai. xat Ta reXota ty)? auT>}? 

ffe6a(T|ji£a? x(al) svayobq n(s)y(d)X(rjg) Aavg(ag) ||117 dvev6xX^Ta ndvTY] xal <fcx(«)T(a)Cv)TY|Ta ^ 

te trxaXiaTi.xou, xopispxtou, AvTivaiXou xal XL|j,vi.aTLxou, xaOu? xal Taura e-||118? ap%v); >^al pi^pt 

tou 7rapdvTo? dt7coXaiiouoi Sid t<ov slp7]pt^v(ov SixaitopKiTOiv ty)? ToiatiTY)<; e^xoucrela? xb xat AvsvoxXY)a(«?. 

||119 ripi? toutoi? (im.ai xoig dbtoi0ev etpYjpilvY)? £xi Sioplt^eTai xat 7rpoorTdaasi ■?) patjtXECa piou xaT^x^tv 

tou Xomou tJjv S7]Xw0etofav ||iao cregaerpdav x(al) evayfj (jteydA(xjv) xlai^pa'f', xa0w? S^jdcpetXsi xaT^xEtv 

>cal Tot ETspa TauTYj? x'WjfjiaTa, Sxep suptaxeTat. y-axtyovaa vuv TOpl t(*/)v) ||m 7t6Xi.v Ta? S^ppa? (ieT^xwv 

xh st? Svopa TijJicJipisvov tou Aytou *A0avaa£ou p-sTtJt 7rdtvTOiV tov 7rpoa6vTuv £^utu * dbaavxmg 

xa-\\l22x£%etv xal to jjtB%6%iov to efataxdftsvov evxog Bsggefag xd slg tvofxa ttfubfisvov xov dsandxov 

pov xal a(a3xfj)g(o)g 'I(yoo)$ X(qioto)v xov dXrfdtvov 1|133 &(so)v fativ * dfioltog xax£%stv xal nsgl 

xfjv Agdjjtav {.tsxd%ta fjeAyla IJagfa&xsv)fj x(al) 6 "Aytog NtxdXaog x(al) fj Odrjy fjxgta, x(al) Bxsga 

slg xobg 0tMnnovq to xov j|1S4 (isyaXofidgxvgog Teoigyhv (xsxd ndvx(oiv) xcvv ngoadvzcov dvxoG 

dn6 t(s) Tipooev^ew? tlvwv xat ayopa? 7cepL^X06vTOiv ||1Bb ty) Toia^TY] p,ov^ toSv ev Auty) TOLoupivuv 

tJ)V ^axvjCTiv povaxtov, scTOp 7rapY)xoXou07)aav xat sy^vovto at toutmv xpoosv^st? |]m xat I^ovyjctsl? 

siXiyw? xal Sixalco?. Et? y«P peSatav xat ^dvtpiov A7rapdc0pauCTr6v te xat d|^sTax£vY)Tov t^jv xaTOxV 

||137 xat vo[X'f)v TudvTtov tcuv dvwT^pto SLeiXY]p.(J.4vcuv syevsTo xat IxsxopilY^07) r0 SiaXY)<p0etc7] oe6atr[x£a 

15 
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x(at) eftayj) p(e)y(d)X(^) Aadga j|128 xoa 6 7tap&v xpua66ouXXo(; AOTOS ty}; paenXsiat; [aou, aTroXuOel? 

x(a)T(A) p)va ’IANNOYAPION ty}<; Ivict«|j,(4v)(y)<;) [|ia® ADAEKATH2 ivSLxriwvot; tou l^axio^i- 

Xioarou fixtaxoaiocTou TPIAKOSTOT 'EBAOMOT etoui;, sv & |[130 xal t6 ^(A^Tspov euareS^ xai 

0eo7tpo6Xv)Tov ujr£cr/}(ArjV«TO xpaTo;;. 

+ ’ANAP0NIK02 ||*« *EN X(PIST)0 TO 0(E)ft niSTOS BA2IAEY2 KAI ATTOKPA- 
TOP ||133 ‘PQMAIQN ‘0 llAAAIOAOrOS. 

L, 30 -toie : lege 'rij; II 1. 37-39 on marge : jzeTdxiov tA BouXeurrjpia ‘AyEou ’EXeuOeplou |j 1, 37 au-rii: lege airq || 

1. 41-43 on marge : t6 MuXo™6rtt|Aov || 1. 43 en marge ; too K«Xiix(a) || 1, 44 IlaXaio/Apw ficrit sur un autre mot 

gratis 51 1. 60 e' 6crit en eurcliargc sur Silo (?) Jj 1, 63 cn marge : tot Apu|z<5aupTa || 1, 63 n«paGevo7n)S‘fyzeTa : lege 

n«pOe\i- |J 1, 75 st? : lege iv || 1, 90 dtuTb : lege «6t$ || 1. 97 ot 101 lege 6nti)trS'/|TCOTS || 1, 119 lege etpV]|iAot<;, 

APPENDICE XII 

ACTE DE VENTE D’AGAPfS ANGELINA SPHRATZAINA PALAIOLOGINA 

Aidxrpacns (1. 29) 4 juillet, indiction 9 
npariipiov €YYpac|.ov{l 35, 42) a,m, 6849 (1341) 

L’auteur vend k son Mre, Theodore Doukas Spartdnos, et k son beau-frdre, Manuel PhaxSnos, 
un domaine sis k Hagia-Maria. 

Le texte. Ge document n’est mentionn^ dans aucun cartulaire ou inventaire, ne se trouve 

pas dans les archives de Lavra, et ne nous est connu que par P^dition qu’en a donnfie 

Alexandre Lavri6t6s, Viz. Wem.,9, 1902, p, 132-134. line fait aucun doute cependant qu’ilprovienne 

des archives de Lavra, puisquJil estmentionnd dans notre num6ro 156, auquel nous renvoyons. Mais 

il est certain qu Alexandre ne Pa pas copi6 en entier, car il a omis la protaxis dont le texte fait mention 

au dGbut, et peut-6fcre l’abrfigd notarial qui devait se trouver en tSte de la pi£ce (of. par ex. Acles 

Lavra II, n° 98). D’autre part, il a eu de la peine k dAchifTrer le nom de moniale de la donatrice, et 

note : Sucrxsp-)]!; -fj too 6v6|a«to£; toutou avayvtocri!;, xu^atvopivY] [isra^u twv ovojj.aToiV ’Ayobuv) xat 

’AydcQT). 

Les particularity de la tradition de ce texte nous ont conduits k en rejeter P Edition en appendice, 

sans que cola implique aucun soupgon sur son authenticity ou son origine. Nous reproduisons le 

texte d’Alexandre Lavriotes, en signalant dans Papparat (L) les lectures de Pdditeur que nous 

corrigeons. 
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Analyse. — Invocation Lrinitaire. La nonne Agapfe Angelina Sphratzaina Palaiologina, qui a 

Lrac6 do sa main la protaxis (omise par l’6diteur), a vendu et remis k dater de ce jour, dans les formes 

requises, k son fr6re Voikeios de l’empereur Theodore Doukas Spart6nos, et & son beau-fr6re 

Manuel Phaxfenos, b leurs luiritiers et successeurs, le domaine (^euyv)X«Teiov) en exploitation qu’elle 

poss&de comme bien patrimonial dans la circonscription de Hagia-Maria, de 2.044 grands modioi 

imp^riaux, tel que Ghrysoberg&s et Maschas l’ont rdcemment mesurd et ieur en ont fait la tradition 

(7wcpe$607)) avec la kalMdra qui en fait partie et tous les droits et privil6ges anciens et nouveaux (1. 1- 

12). Voisins : Doukas Spart&nos, Kotianitz^s, Doukaina, Bollas (1. 12-14). La vendeuse, sur le prix 

total de 300 noinismata oungiai, en a regu 200, etlaisse les 100 autres aux acheteurs en consideration 

des liens d’6troite parents qui Tunissent k eux (1. 14-17). Les 200 nomismata lui ont 6t<5 compttte en 

presence des oikeioi de 1’empereur Georges Kabasilas, son fils D6m6trios Kabasilas, Constantin 

Dobl^tzinos, Jean Kabasilas, Georges Tziskos (1.17-20), Formules de garantie(l. 20-27). La vendeuse 

renonce & toute contestation de la vcnte {1. 28-33) : faute de quoi, et notamment si elle ne protfege pas 

les acheteurs contre toute reclamation ou vexation d’un tiers, non seulement elle ne sera pas regue en 

justice, mais elle restituera au double les 200 oungiai qu’elle a regues, et remboursera aux acheteurs 

la totality de leurs impenaes (I. 33-41). Le present actc vaut comme praktilcon de tradition corporelle 

ct« topique i> (1. 41-43). Mention du scribe, lo diacre, &pi idn ganaldn de la in^tropole de Thessalonique 

et taboularios, Jean Anastasopoulos; date (1.43-44). Signatures de la vendeuse et du scribe (1. 46-47). 

Notes. — Sur la presence de cette pi&ce dans les archives de Lavra, cf. ci-dessus, le texte; 

et sur I'affaire k 1’origine de laquelle elle se trouve, cf. ci-dessus notre n° 156. 

Prosopographie. 1) La vendeuse, plus ou moins directement apparent^ aux Angc, aux 

Sphrantziis et aux Paldologue, dtait n6e Spart&nos : cf. le nom de son fr&re, 1. 6. Elle est done 

cerLainement paronte de celle qui, en aoflt 1304 (Acles Lavra II, n° 98), fait donation d’un bien sis 

justement b Hagia-Maria, et qui se nomme Maria Angelina, fille de Dismitrios Sparttnos. Mais 

les trente-sept ann6es qui apparent les deux actes n’engagent pas & admettre que leurs auteurs soient 

une seule et m&me personne. Sur des membres de la famille Spart&nos, cf. Actes Laura II, n° 98, notes, 

et Acles Xkropolamou, n° 12, notes. 2) Le patronyme est encore absent des grands recueils 

de documents athonites. 3) La famille KoTewvt*r£qs est bien connue : pour l’Athos, cf. notamment 

Acles GliUandar, nos 11, 1. 1, 11; 153, 1, 13; 155, 1. 63. 4) Le patronyme Bofaa^ ne semble pas 

attests k Thessalonique dans les actes de l’Athos (pour un habitant do Constantinople, cf. notre 

acte n° 123, 1, 109; de Lemnos, Actes Philolhiou, n° 10, l. 98), 6) Des membres de la famille 

Ae6XitCvjv6(; (Ae6e^T^7)v6^, Ao6e^t^t)v6£;, etc,) se rencontrent fr6quemment dans les actes 6dit6s 

(et infidits) de 1’Athos, par ex : Manuel (Dolger, Schalzkammer, n° 66/67, note h 1. 450 sq.); 

son fils (?) DdmMrios [ibid., n° 10, 1. 1 et notes); Manuel fils de Dfemfetrios (ibid., n° 63, 

1. 25 et notes); Philippe (Actes Zographou, n° 24, etc. : cf. Index); Theodore {Actes GhUandar, 

n° 130, 1. 16), etc.; mais le notre ne paralt pas encore attests; cf. aussi A. Soloviev, dans 

Seminarium Kondakovianum, 10, 1938, p. 36. 6) Georges Kabasilas, son fils D6m6trios, et 

Jean Kabasilas : un K. sans pr6nom, propri6taire b Thessalonique, dans Actes Xenophon, n° 8, 

1. 100; un diacre D6mttrios Kaniskfes K., de la m^tropole de Thessalonique, signe Acles Chilandar, 
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n™ 112 et 117 (cf, MM, I, p. 174); un D6m6trios IC, en 1327, dans Actes Zographou, n° 25,1, 9-10; un 

D&metrios Doukas K., grand papias, signataire en 1368(Acte in6dit du Pantoorator, photo au College 

de France) et en 1369 (Acles Zographou, n° 44); un K. grand papias, dans un prostagma de Jean V 

de 1351 (DSlger, Schaizkammer, n« 19,1.11 et notes = Ades Xhropotamou, n° 27,1.11); un Dimfstrios 

K., grand papias, dans un chrysobulle de Jean VI Gantacuzine de 1347 [Ades Dionysiou, n° 2, 

1, 42); cf. aussi notre acte n« 148, notes ; un Georges K., grand dconome de la mStropole de 

Thessalonique en 1295 (DSlger, Schaizkammer, n° 59/60, 1. 24; photos au College de France); un K. 

que R.-J. Loenertz eroit £tre Nicolas, dans un chrysobulle de Dusan pour Vatopddi (Soloviev- 

MoSin, Diplomaia graeca, n° XVIII, 1. 49); etc. Cf. aussi G. TfiSocHARiDfes, dans !EXXy)vlx(£, 17, 

1962, p, 20*22, et les notes & Acles X&ropolamou n° 27 et & Ades Dionysiou nos 2 et 11. Voir en demierlieu 

A. Angi£lopoulos,T& ysvsaXoyix&v SivSpov t>)<; olxoysvsta? t&v Ra6atriX<iov, MaxsSovrxa, 17, 1977, 

p. 367-395, 7) Georges Tziskas ne nous est pas connu, mais Pierre Tziskos fait partie, en 1295, 

de la mdtropote de Thessalonique (Dolger, Schaizkammer, n° 59/60, 1, 34). 8) Enfin Jean Anasta- 

sopoulos (forme correete), alors xXv)ptx6i;, est d6jh, en 1326, le scribe d’un acte priv6 6tabli 6 

Thessalonique en faveur d’lviron (ibid., n° 112) et en 1336, d’un acte in6dit de Xenophon (Laurent, 

n° 25). 

Sur E expression, peut-etre mal transcrite, tow Tptaxodrov S7)Xov6Tt tuv vopucrpATrov otiyyirov 

(1,15; oiyyitov seulement 1. 40), cf. ci-dessus notre acten° 128, notes. 

Sur le [tiyaq pctoiXixlx; (1. 8, 22-23), cf, notre acte n° 156, notes, 

Sur la aoifAocTLX’Ji racptiSocnc; (dite, en outre, totwx^, 1. 42-43), cf, Ades Lavra II, n<> 98, notes. 

Ade mmiionn4: Acte de tradition (I. 9 : p,eTpY)0iv, 1. 10 : 7tapeS60y)) de Ghrysobergis et 

Moschos, dtabli« rdoomment » : perdu. 

Ev 6v6paTi tou 7caxp6<; xal tou uioo xal too ayfou 7tvedp,aTo<;. ’AyaTtv) [Aovay-fj ’AyyeXlva 2<ppax^atva 

^ JIaXeaoXoytva, ■?) evxauGa yp^fipraciv oExeto^slpou; xa0& iparat TipOT^aoa, xiTCpaxa, dhroSiSroxa 

xal crrofraTixro*; &n evtsuOsv xal a6x7]<; t% aY|[iepov EapaS68coxa sxouaton; EavTT] xal <£6ia<mo<; 

xod afASTapeX^TOi^, psTa xaGoXtx?)? ts Se<pevCT[aivo<; xal 7u£cry)<; <5cXXy)<; vop£poo <jccr(paXs£«<; xal i^Epto- 

5 T7]treta$, 7rp^ upa<; xiv «SeXcp6v p,ou, otxeTov xffi xpaxaifc xal ay£co %cov auQivx?) xal pacuXeT, xupiv 

0e6&<opov Aodxav t6v £rcapT7)v6v, xal xiv in aSeX^ yapgpAv prou xdpiv Mavou^X xXv fla^viv, 

xal ixp6<; &k<x» t6 pipo<; xXvjpovdpous St)Xov6xi. 7ravxa<; xal SiaSd^ou^, xi £v t?) TOpio^T] T7)£ 

Ayta<; MapEas yovixdGsv Txept,eX06v p,oi finspyov ^soyvjXaxeTov, p,oS£rov Sv fSaatXixrov peyaXrov 

SioxiXftov Te<J<7ap<*xovxa Te<ya<£p<ov, x«0& pteTpyjG^v npi puxpoO xap<jt Te too Xpuoo6^pyv) xal tou Mdayou 

10 7capeS60y| 6[i,lv [A£t<£ te iv afixtc auvi<rrapivY)<; xaG^Spa^ nal fysi £xlpoiv Stxatrov x«l 7upovoptrov 

rraXaifiiv te xal v^v, ^xoi t^v V x6xTV)paL ev aixfo ^aoav SeoTroxetav xal xuptdxYjxa, [ATjSiv H 

aoxou TcapuTTCxpar/jcacra p£ypi oyeSiv xal f%axo^ txXy)c:[ov 6v xal xaxa Ttavxa xfiv 

ts ar&v to 6 Aouxa S7tapT7)vou Stxalrov, too olxstoo xto xpaxai.ro xal ay ho y|p,65v au06vx7) xal (3amXeT, 

tou KoTiavfT^vj, tv)? Aouxalvy)<; xal tou BotXXa • xal lXa6ov arp’ upioiv dt<p’ fSX^ t% touxou ti|a^ 

16 Ttov Tpiaxoottov 8t)Xov6ti tcov vopuepu^xrov ouyytoiv xa<; Staxoata^ yapi^vxtoc; xal xaTa x6 7tdlvxv; 

^7tap(iXe!,7CT0v, t«^ Si Xoirofcs ixaxiv etaoa 7cpi<; up.a<;, St‘ -f)v xixTVjpiai, 7ipi? 6p.a<; yvv)m,roT<&T7]v, x«0a- 

po>T^TY)v xal elXixpwecpnfc'njv cuyyivEiav, t<ov ^LXotTrrov pteTpTjeivrrov IvAttwv xal ini xapouata tSv 
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oExeEtov Tto xpamLto xal aytto ^[xtov alGIvTV) xal pacrtXsT, tou te KaGAaiXa xupou FEtopyEou, tou 

yvyjatou ulou alrou xupou Av)[JL7)TpEou tou KaGatriXa, tou AoGXbt&vou xupou KtovtrTavTEvou, tou 

20 KaGAaiXa xupou ’ItoAvvou xal tou TE^ffxou xupou retopyEou. ’OtpslXsrs toEvuv Att6 tou vuv xal stc; 

xb s£;yj<; [jisTot 7tavT&<; tou pepout; xal Ttov xX7)povl|xtov xal 3ta86ytov uptov xarlysiv xal StaxarlyEiv 

t6 eEpvjpIvov ^suyviXaTsiov Ttoy SiaytXEtov SyjXovIti Teeraapaxovm TstroAptov psyAXtov paaiXixtov 

poSEtov, psra tv]? Iv aEiTto A*; XlXsxTai xaGISpa? xal &v £ysi iTlptov SixaEtov xal rapovopitov, SetrrcoTixax;, 

l^ouattoSto?, xup£to<; xal AvotfpaiplToo^, t:yovTs<; l^oucEav 7ttoXeLv kutI, StopsTaGai, AvTaXXATTsiv, 

25 TpoixoSoTeLV, peXTiouv, xaXXispyeiv, xXr|pov6poi<; xal SiaSlyoit; lav, xal T&XXa TrAvra 7uoie?v xal 

TTpdcrrew Ire’ aOrto, tioa xz upiv Itm Ttpix; (3ouX9j<; xal 6ca. ol Geioi xal cpiXsuas6ei<; vlpoi toT? AXrjG I cu 

xal AvapcpiXlxTou; Ttov TtpaypATtov Seou^Tat? IttI toi<; alTtov 7TpAypaat tcpAtteiv SiaxeXsuQVTai 

Ipou t6 Atc& rouSe peTapiXeaOai aTtApu EiXtot; p-)) Eery u ol arqc; ercl x% TCapalcn] xaOapa xal A-rcepilpyto 

Sia7cpdcGsi, aK}' 6cpeiXoi<n)<; paXXav aToiyeiv SilXou tcA-ctt] t9| nepiX^si. «ut%. "OGsv xal aTCOTaaaopIv/) 

30 IxouatoGsXSx; aiv Tto peTaplXto, t?) 7rXAvr], t>) (5£a, ttj AvAyxv), t>) Suvacrcsta, ttj auvapuayv) xal AtoAtt], 

ty) 7TEpi,Ypa(pv) xal xapaypatpYj, t9} lyypA9to xal AypAtpto iTtoGylasi, xv\ tou vlpou xal <paxrou AyvoEa, TY) 

yXsi?), Tto SeXeacrpto, ty) ESttoTsEa xal AypoixEa, tm OspaTiapto xal 67rsp0s[jiaTic7pto xal l7Tep8i7cXaoiatrpto 

tou Tip^paTO?, t?) £aSioupyEa xal 7tActy} xal 7tavTo£a SixaioXoyta xal irpotpAtrei, iTCptoTtopai 3pa<; 

tol<; Avayeypapplvoi*; If^tov^Topari xal toT<; plpsaiv Iptov, A><; lAv Arc! T7)<; &pTi, eUts ex peTapIXou 

35 Tuylv, sHte xal Atv6 tivo<; vo(jux7i<; xal floYjGsEa^ 7vstpaGS AvaTpItjrsiv t6 xapiv 7i:paTTE|piov Syypaqiov, 

xal oC [xaXXov tcolw 6(xtv xal xbv xaGoXixi>v SecpsvaEoiva tou Avay£ypa(j.[j.lvou voptEpiox;, xal SiaT7jpG 

i[jLa<; a^yj[j.Eou<; xal avevo^XrjTou!; lx xavxbq 7tpoato7Cou xal [Jtlpou?, tou Hctox; 6p.tv Trspl auTou IvoyXvj- 

aovTo<;, xal xAcn)<; &XXy)S Ava(puY)GO(i,lv7)(; 6[j.tv 7tepi auTou Aytoyyj? xal TCpoqjAoEto?, ou p.6vov tva 

siffaxoiicopai, l<p’ ot<; Av tatoq ^eiv, AXXA ff6v t^ StTTXaalovi ImaTpoip^ tmv &v SXaGov, A? 

40 Avtorlptii XlXsxrai, StaxocEtov o6yyia>v, tt) S6asi te tSv xap* 6[j.aiv xal tou (xlpou^ Ipitov xaTaSXv}- 

0y)GO[j.lvtov |v alrto I^IStov rcatTtov elOIvtopiai xal xavovixto? xatA vlpiou? ■ alv Tto xal o5rto? 

IppfioOai tI Trapiv 7tpaT^piov ^yypatpov, lo^leiv lepsIXov xal (*><; KpaxTixbv fftoptaTix^^ xal T07tix?)^ 

TOxpaSlerecoc;. ’Eypatp?) tauxa Sia ^sipl^ ’ItoAvvou Staxlvou exl tcov yovATtov t% ayitoTaTy)c pi'/)Tpo7r6Xeto<; 

@EffGaXov£xr)^ xal T«6ouXapEou tou ’AvaGTaCToxoIXou, piYjvl ’IouXEto S' IvSixTitovo? 0' ^tou<; ,<to(x0', 

45 + ’AyaxT) p.ovay^ ’AyysXEva ScppaT^aEva ,f| ITaXaioXoytva Irrlypa^a. 

+ '0 etcI Ttov yovATtov AyitotaTT)? [X7)Tpo7c6Xeto<; 0eGGaXovExv)<; xal xaGouXapioc ’ItoAvvvj^ 

Siaxovo^ 6 ’AvatTTaolTtouXo^. 

L. 32 0ep«TlcF(A& : OepaTlxfi L || u7tep0EpKTifipS : 6^ep0E(iaTixS L || 1, 44, 47, ’AvaotaoonoIXou, ’AvaaT«a<J- 
touXo? : ’AvaaTaaio- L. 
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APPENDICE XIII 

CHRYSOBULLE DE STEFAN DU&AN POUR TOUS LES MONASTfiRES DE L'ATHOS 

{novembre 1345) 

Nous n’avons trouv6 dans les arcliives de Lavra aucun tdmoin de ce texte, qui est 6galemenfc 

absent des cartulaires de Gyrille et de TModoret, et des inventaires. II est cependant certain que 

Lavra en a poss6d6 au moins une copie, et peut-etre deux, que nous connaissons indirectement par 

une Edition et une transcription r6centes. 

A) Alexandre Lavri6tds, en 1907, a public une de cea copies {parmi d’autres actes iinpdriaux 

concernant Lavra) : *H ’'AOtp Up<i p.ov*J| [AsyEcTY) Awipa xal al 7rp£>q «urJ)v auToxpctToptxal ScopEOcl 

x«t Trpovofitoti, dans SuXXoyos, 29, 1907, p. 107-120, cf. p, 119-120. II fait pr6c6der le texte de cette 

notice : e Du yevix6v ^yYPa?0V de Du§an, je ne sais si l’original est conserve, ni ou il se trouve. 

Gertainement il avait remis au prfltos, mais il ne se trouve pas dans les archives du Prfltaton. 

Gomme des copies, certifies par le m6tropolite TopdiXy)? (sic) Stephanos, avaient 6t6 remises k tous 

les monast&res, je publie cette pifece d’apr^s la copie conserve dans les archives de Lavra. » Suit, 

sans aucuno autre indication et sans description, le texte. 

B) Le dossier dactylography deSpyridon donnele meme acte de DuSan aux p. 115-117, c’est-fi- 

dire dans la partie dont nous supposons que la source est le cartulaire B d’Alexandre Lavridtds 

perdu pour nous, et il la fait pr6cdder de la rMSrence « <p. 15, xcoS. B' )), qui doit done renvoyer h ce 

cartulaire d’Alexandre. Mais on constate des divergences importantes et nombreuses entre le texte 

transcrit par Spyridon et lc texte publtt par Alexandre : ce qui conduit, si ce que nous avons dit 

ci-dessus est exact, & l’alternative suivanto : ou bien Alexandre avait lui-m6me connu, it Lavra, 

deux versions du chrysobulle de DuSan, celle qu’il avait ins6r6e dans son cartulaire B, et celle qu’il a 

publi6e; ou bien, en le livrant h I’impression, il a fait subir des cliangements notables au texte qu’il 

avait transcrit. 

Les divergences importantes et significalives entre le texte de Spyridon (S) suppos6 copi6 sur 

le cartulaire d’Alexandre d’une part, et le texte publti par Alexandre d’autre part (A), sont les 

suivantes : 

Sur 14 emplois do [’expression -fj KpaUri)Z gou dans S, soul le promicr so rolrouvo dans A, qui aillcurs lo 

remplace par ^ «60&VTla pou (2 fois), ou par un pronom (^pcov, ‘fipiTepo;, 4 fois), ou lo supprimo ail risque de 

rendra la phrase incomprehensible (7 lots). — Lo mot xpuoiSooXXov, ompioyd 4 fois par S pour designer la piece 

olle-mfime, n’ost conserve qu’une fois par A, remplacd doux fois par gyyponpov, supprlmd une fois. — ToO \i<St (ivvjpo- 

vefii)WH rb 6vop« rqc xpaXArifjTos [poo] xaO’ fSXov t6 "Ayiov MOpoc S : "Iva frr)Xov&n (jtvp(xo\)£(iv)Tai "Aywv ”Opo^ 

A {]). -— C"Xv« gvjSiv SgTToSLaOfj 7tqt£) t5> tou poitnXitai; tuv 'PcopaScov p,vv)p,6ouvov S : rt> apy/jOev vevojnapivov 

[xvTjgdouvov A, MwjpoveiirjTai np&rcpov toOtoo [= tou potato*;] t6 dvo^a, elm t6 ify Xf«Xdr/)Toc S : 

fXvrjpoveoTjTOi Si toutou tX ilvopoc, elm Si tS ‘fipriTepov A. — La clause do S prescrlvant que les Sorbca qui auralenl 

6t6 installs sur des biens.appurtenant & des monastics athonites doiventen sortir, cetto pratique dtant ddsormais 

interdilo ot les monast&ros seuls maltres do leurs biens comma auparavant, ost absenlo do A, — IIspl tGv xapaSEcov 
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xal Tffiv oavSaXlcoV too 'Aytou "Opou? xal tou 'Isptaao1) flirtr? EladpywvTai et? t&v Xi|J,£va dlxccXurap S : Ttepl twv 

xapa6£wv xal aavSaXlcov tou ‘Ayiou "Opoo; xal t% ICopuTiaarj^ xal tou 'lepwaou orcco? sla£px«VTai el? t6v STpujjiAva 
AxcaXAcco? A. — A la lln, aprfts SexdtTVj? TexipTY]? IvStxxitbvo? par quoi bo Lermino S, on lit dans A : Sx&pavo? dv 
X(piaT)^ Ttu 0eiu ju0t6? xtX, T6 rrapiv (&VTif>X7)Q£\i x«l eupsQev xar« iraVxa taov -rep jcpwTO'tiinw u-rceypcicpYi Trap’ 
^p.ou, + ’0 TKTteivi? (jLvjTpoTToXtrfj; ToptiiXvi? Xhifavo;, 

Miso k part la notice finale d’aufchentification, d’aillcurs manifestement mal lue, il apparalt que 

le texte donnd par S est meilleur que celui dc A partout oil il en difT&re, Mais la tradition lavriote 

de ce « chrysobulle gdndral» de Dusan est si pauvre et si mauvaise qu’il est prdfdrable do ne pas 

tenter d’explication, aussi longtemps du moins que dcs tdmoins conscrvds par d'autres monastdres 

ne nous viendront pas en aide, Or jusqu’aujourd’hui, panni les documents athonites dditds, seul un 

exemplaire conscrvd k Vatopddi nous est connu. Il a dtd publid par Arlcadios Batopddinos 

^Aytopemxdc ’AvctXsxTa ex tou dep^etou tv); povv); BaTorceSlou, dans Bp^y- 6 IlaA., 3, 1919, 

p. 331-333); puis presque simultan6ment, mais inddpendamment, par Soloviev-Mo&in (Diplomala 

gvaeca, n° V, p. 28-35 : connaissent aussi le texte S de Lavra, mais non I’Edition A), et par M, Lascaris 

(Actes serbes de Vatopddi, Byzaniinoslaoica, 6, 1935, p, 166-185, cf, p. 167 et 173-174). G’est cette 

dernidre edition, prdparde directement sur la piece conservde & Vatopddi, qu’elle ddcrit, qu’il convient 

d’utiliser, La comparaison avec le texte lavriote montre que l’exemplaire de Vatopddi donne pratique- 

ment toujours raison k S contra A, confirmant ainsi les graves soupgons que A inspire : toutefois le 

texte de Vatopddi ne donne pas le nom du logothdte de DuSan (A et S : tAv XpumW), et exceptionnelle- 

ment est d’accord avec A pour mentionner Komitissa et le Strymon dans la clause relative aux 

bateaux athonites. D’aulre part la partie finale du texte, k partir de la date, est la suivante : 

,,, xaTiJc tAv evsordka Nodpgpiov tv); TeaaaptaxaiSsxiitTV); ivSixTiSvo; tou ,£ou ww rcevrqxooTou 

TETdcpTou Itou; : + + Efye xal St* epuOptov Ypapp-dcTtov crep6ixwv, Sv&pavo; XptaTcp Tip ®e^t mari; 

xpaXvj; : + TA rcapAv Herov dtvTt,6Xr)0Av xal eupsGAv xavdc 7tdcvT« Ect^ov Ttp 7tp£OTOT07rq) auTou OrcsYP^P1! 

xal 7rap’ djxou Tfl &Yh tou BaT07te8lou (xovfi + [Signature cyrillique :] Smerennyi mitrdpolit 

Bildyskyi Mitrofan -: — Cette finale, qui conflrme la date, a pour nous le mdrite de montror que 

l’exemplaire dc Lavra devait aussi se terminer de cette faqon (et nous ne savons pas pourquoi S est 

tronqud par rapport A A), ct dc suggdrer les corrections k apporter ici aux mauvaises lectures de A : 

e’est peut-dtre aussi Mdtrophane mdtropolite de Vidin qui avait authentifld la copie, et non un 

Stdphanos mdtropolite de l’inexistante Topt&Xr), dans laquelle il faut pout-6tre voir une ddformation 

du nom de Tyro/od, en Thraee orientale (cf. Apatov IIAvtou, 19, 1954, p, 232, 234). 
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APPENDICE XIV 

LETTRE DE JEAN V PALEOLOGUE AUX HIGOUMeNES DE L'ATHOS 

A PROPOS DE TRAVAUX DE FORTIFICATION A LEMNOS 

(23 mai, indiction 14 : 1361 ?) 

H. Hunger (Kaiser Johannes) a 6dit6 et comments trois actes de Jean V copies dans le codex 

Vindob. phil. gr. 241, du xvQ sifecle. Le premier se prSsente coinme une lettre adress4e A tous les 

higoum&nes et moines de l’Athos, concemant Election rScente du pr6tos Gfirasimos, et peut se dater 

de juin 1374{Dolger, Jtegesten, n°3140; Actes Prdiaton, p. 139 n° 64): ii ne concerne pas spdcialement 

Lavra. Les deux autres int6ressent au contraire directement ce monast6re, et pour cette raison 

nous les reproduisons, l’un ci-dessous, 1’autre dans I’Appendice XV qui suit, 

Titre dans le codex de Vienne (f. 135^) : npoovaypa dq rfjv Aaipav xup ’Iwdtvvou tou IlaXaio- 

X6you too 7taTp6^ xup MotvoofjX. Nous donnons le texte ^ditA par Hunger, op. ciL, p. 369-370. 

Analyse. —- Adresse aux higoum&nes des monastferes imp6riaux de Lavra et de Vatop6di, 

et aux higoumtaea de tous les autres monasttsres de l’Athos. L’oncle (0eio«) de l'empereur, Makarios 

Glabas Tarchaneidtte, a regu 1'ordre de partir pour Lemnos pour des affaires d'importance. 

L’empereur enjoint aux destinataires, les frais Slant h la charge du Tr4sor (pecmdcpiov), de lui pr&ter 

toute I’aide dont il aurait besoin sur place pour la reconstruction et la remise en fitat de Palaiokastron 

et de Kotzinos, notamment en fait de planches et autre bois de construction, et de lui procurer deux 

artisans qu'il conservera jusqu’A FacHvement des travaux. fitant donnd que les monastferes athonites 

poss^dent & Lemnos des domaines, qui proflteront des soins donnas & ces kastra, il est juste qu'ilsy 
contribuent, M6nologe. 

Notes- — Il n'y a pas de raison de douter de ^authenticity du document : en particular, 

1'indication du jour du mois, qui apparait dans les prostaginata & partir du milieu du xive sifecle, n’a 

rien de aurprenant dans une lettre : car c’est bien comme une lettre d’injonction que se pr6sente cette 

pi6ce (cf. yp&pei xcd Siopl&rat, 1. 13), qui ne se qualifle pas de prostagma. 

IL n’y a pas lieu de douter non plus que l’auteur en soil, comme dit le titre qui lui est donne dans 

le codex de Vienne, Jean Paldologue p6re de Manuel [II], c'esW-dire Jean V. Entrc les trois anndes 

possibles pour une quatorzi^me indiction, 1346, 1361 et 1376, Hunger (Kaiser Johannes, p. 370) 

et DSlger {Regesten, n<> 3151) ont clioisi la dernifere : mais Targument que Lavra et Vatopddi n’auraient 

pas, en 1361, poss6d6 de domaines h Lemnos, est ruin6 par la documentation maintenant en notre 

possession (cf. Svoronos, Lemnos, chap. VII, A, b 3). En revanche nous tenons pour probable la 

date de 1361, parce que Makarios Glabas Tarclianei6t6s n’est pas, dans notre pi$ce, qualify de moine, 

alors qu’en 1367 il avait d6j& pris I’habit monastique (MM I, p. 507). 
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Sur ce document en gdn6ral, et sur Makarios Glabas Tarchanei&tfes, cf. Hunger, op. citp. 370- 

375; Svoronos, Lemnos, chap. II, A, e, chap. III, B, a et b, chap, VII, A, b 3, 

f. 135v np6c7Tay(jt« et? v^v Aaiipav xup ’Iwavvou tou naXaio^iyou tou rcaTpi? xup MavouVjX. 

Ti(jUtt>TaTot xa07iYo6(xevot t&v xavct t& tfpo? t&v "AOw Siaxei|Jtiv(ov <re6acr|A£<ov (jtov&v t9)? 

(3aaiXs£a? jj,ou T?j? ts Aa&pa? xal tou BaTorcsStou xal 0(jisT? TipLufiTaTOL xa07)YOiip,svot, t&v iv T<o 

TotoiiTto ayico iSpet Siaxeip-dvov Xoltcojv asSaapioiv jjlovgW, dXXd Sd) xal ol dv autaT? doxoiiptevoi p-ovaxot* 

5 *0 TOpL7u607]vo? 0eio? tv)? (3aaiXe£a? pou xupi? Maxdpto? rXaSd? 6 TapxaveuoTY)? <upia07] xal 

drcdpxeTaL et? r?]V vqcw A^pvov Sid SouXela? dvayi^a?. Aiopt^eTai youv 7tpli? 0(jtoE? *fj paaiXela ptou, 

Kva pistd e£6Sou tou 0eo<ppoup:/)Tou flecmaptou (3o7)0d|tn)Te toutgj et? rcav fiirep &v xPeiKlTG*) Atc6 

Ttuv auT<i0L cruvSpop,'7|? xal floqQsta?, x^pw dvaxTicreio? xal rapUTor/) cretc? tou te IlaXaioxdcrTpou 

xal tou Kot^Ivou, e’t? tg cavlSia xal Irlpav i^uX^v xal TCpi>? to6toi? S<h(n)Te auv<o tex^£t«? S6o Ral 

10 iyy\ «\jtou? dxeterG, (jt^XP1? ftXrjptijcnq r)jv TotaiTqv SouXstav, ’Enel youv xal uptsT? xTYjpaTa &XeTe 

et? T"f)v votauTr]v vvjcrov Aqp,vov, Ta Ss Tot-auva xT^ptaTot (xdXXouat, auvtaTacr&ai Std tt)? ^ip,eXe(«? 

xal ^aenpaXtaetu? twv to lout(ov xdtoTpojv, Stxatov &xsTe ^a £75HJLeX>)07)Ts et? touto xowa 7caaav T^V 

Sivapuv tijjituv, Aid touto xal eEip,eX^07)TG tva 7Tor/)(n)Te A? ypdtpei xal Siopt&Toa Ttpi? 6(jta? ^ flaaiXeta 

(jtou, ’AtoX^Gy) tJ) elxocmj Tpt(TTj) 

MtjvI Mat<o (EvSlxtuovo?) lS\ 

APPENDICE XV 

LETTRE DE JEAN V PALftOLOGUE AU METROPOUTE DE TREBIZONDE 

[THEODOSE ?] GONGERNANT LAVRA 

(aprfes aoftt 1370 et avant 1301) 

Ce document a la meme origins que le pr^cddent : cf, Appendice XIV. II est pr6c6d6 dans le 

codex de Vienne du titre suivant [f, 134r) : IIiTTdxiGv (iamXixitv tou xupou *Io)dtvvou too IlaXato- 

Xdyou Topi? t6v 7tavtspd)TaTov piY)Tpo7toXtT7)V Tpa7ue^ouvTo? xal ^«PX0V Aa^x^? Std rf)v 

Aaipav. 

Nous reproduisons le texte dditd par Hunger, Kaiser Johannes, p. 375-376. Cf. Dolger, 

Pfi^esfen, n° 3125. 
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Analyse. — Adresse au infitropolite de Trdbizonde. Le monaat&re athonite honor* sous le nom 

de saint Athanase et surnommd Lavra, peupI6 de moines pleins de vertus, monastdre si grand qu’il 

n y en a pas de pareil au monde, doit pour cette raison faire face k de grandes ddpenses, Or il est 

tombd dans la dernidre pauvrete, car ses biens ont 6t6 ruinds par la domination des Serbes et la 

piratene des [Turcs] athdes. II ne peut survivre que gr4ce k la charitd des amis du Christ, parmi 

lesquels des Serbes, Bulgares, Ibdres, Russes, Francs et autres. A plus forte raison doit-il recevoir 

des secours de Trdbizonde, qui est la patrie de saint Athanase, chacun eontribuant selon ses moyens. 

Coinme la ddtresse a poussd k quitter Lavra deux pieux moines, Joseph et Dionysios, qui viennent 

d arnver [h Trdbizonde] {atrrdQi), l’empereur dcrit au mdtropolite afin qu’il fasse en sorte que les gens 

de li-bas [ = de Trdbizonde, «ot60i] fassent preuve d’amour pour le saint qui fut le premier fondateur 

de Lavra en sccourant ceux qui le servent, et se comportent de fagon agrdable k Dieu et & leur saint 

corapatriote. L’empercur en sera heureux, et les Lavriotes prieront pour tous et seront reconnaissants 
au mdtropolite. 

Notes. — Sur ce document, son destinataire tr6s probable, le mdtropolite de Trdbizonde 

Tlidodose, et les relations k cette dpoque entre Byzance et Trdbizonde, cf. Hunger, Kaiser Johannes, 

p. 377-379. Sur Thdodosc, qui avait dtd higoumfene de Philothdou k l’Athos, puis higoumdne des 

Manganes, avant de devenir mdtropolite de Trdbizonde, et qui etait frdre de Dionysios fondateur & 

1 Athos du monastdre du mSme nom dont on connalt les liens trds 6troits avec Trdbizonde, cf. en 

particular Chrysanthos, *H ’ExxXvjcrEa Tpa^ouvro?, Athfenes, 1933, p. 254-256 (avec la justifica¬ 

tion de la date du 13 aolit 1370 pour son arrivde k Trdbizonde, et de celle de 1391 comme terminus 

anie de sa mort), et en dernier lieu N. OncoNOMiniss, dans Acles Diongsiou, p, 3 n. 4 et 5, p. 8 n. 27, 

p. 9 n. 35 (il propose pour notre acte la date 1355-1371), p. 10-12, et acte n° 4,1. 15-16. Sur le fond, et 

1 dvidente exagdration de la pauvrete de Lavra, cf. Introduction {Ades Lavra IV). 

m niTriixiov (3a<7iXixdv tou xupou Itoavvou tou IlaXaioXdYoi) Ttpi? TravieptixaTov fr/)Tpo7ioX[TV)v 

TpaTxQouvto? xal g£apXov ttActy)? Aaljxfjc M t$jv Aadpav. 

Ilavieptfmwe RvjTpoTroXiTa TpaTO^oGvTo?, d^pnps xal gi-apxe Aa&xfc. 

, Ti> xct^ ’'A6“ e6pwx6psvov aegdaptov povacrrfoiov tb 1%1 dvdpaxi too &y(qu 

AOavatrfou T£Tip,V)p£vov T& oStco eoj? eTctxaXoduevov Aadpa, sv & edptcrxovm xal ^auxot^ouoi xaTot 

0e*v aivGpconoi icXelW, &v»pe<; Exavol x«t« re xal 0ecop£av, nfcfoeL< Tcvsdparo? 0sEou xal dpsr?)? 

rotor; tynken, pdY« tadpxov toioutov olov ouSdv sE? oExoupdvvjv irepov xa-rd xotvra, 

xa0<b^ dxpi6fiS? xal d) crfj lepdryjs iTritrraTaq xal ttoXXwv Sid touto e^dScov xal dvaXupdcTiov SeSpevov, 

xar^v-njae xal auxb xal euptffxerai vuv dxi toW Ttpaypatiov dviopaXta? te xal ctuy/ooeio? dq 

10 loxarvjv TaXawioptav xal gvSewcv, tcov XTijpcmov adrou <p0ap^vTtov xal dcvaXuO^VTcov te tvj? TtoXXSjs 

Tiov Slpgcov dTuG^CTEto? M te tt)? XevjXaota? xal tISv xotipatov tiov dt0dwv ^0pwv, xal toooutov xa0’ 6oov 

5ti wtiUSfjxe aTEVoxaipetaQai xal xaxoTCa0eiv TcXemra -coi? £v tio Toiodvto ^ovaaTTjplio doxoup^vou? 

xaE Tco0£v aXoQev. ^ gxeiv adroi,? rd nPbq Zuty «&tcov eE ^ pierd 0e6v diri 

Epoaev^sw?^ xal Trpoaipdaeax; &y«% tcov (piXoxpttTTwv adttov S$) irdcXiv tuv S^pStov tiviov, 

15 BouXy^Pwv, ’Igyjptov, 'PAocov, Op^yxcov xal &XX<ov Tivfiv xaX«v dvGp^Etov. EE youv &q eUpvjTat, 

Zxouaw at ToioGrot ^ovaXol Trpo^Qsiav xal dvaX6Yio? xavd t^v ^xetviov rcpoatpeaiv xal 
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Sidxptoiv, gxi paXXov xal ttoXXS nXiov SipelXoutuv &xe!,v ^oiaurriv ttpSvoiav xal cruyxpSxvjCTiv et; 6 

Tcacrxo'Jtytv d<p‘ 6pi«5bv, eyceiS-f) cfeTc& xt); auxTj; SfAtov rcaxplSo; xal xXtrou tt); Tpa7re^ouvxo; s0plt7xsxat 

&v xal 6 xoiouxo; giyoo; xal <5cyio; ‘AGavocmo;, xa0d>; ytvcicntst xal <i) > lepSxTr); oou xal £vt SepeiX6pevov 

20 Sid xouxo Slxaiov, Kva yivyjxat, d<p’ &v &v Siaxptvy);, xou piv auyxpoT'/)crovxo; Sid x?]v xou aylou aydTCYjv 

7rXiov, xou Si £Xaxxov, xa0‘ fiaov euxopet 7ipoaipia£a><; &caaxo;. 

‘'O0ev xal ItteI Sid x?jv xotaiiixyjv axevoxwplav xal svSsiav dTcs^eSX^GYpyav IxetOsv xal xaxaXapSd- 

voucnv dpxlw; aux60i ol 7rap6vxs; <x7t6 xv); atixTj; creSacTpla; |j,ovy); euXaS^araxoi dSsXipol, 6 xe xup 

‘Itocr?i<p xal 6 xupi; Aiovtierio;, p,exd 7roXXou tou Qdppou; ypatpet ^Sv) xal ?) PacriXela pou xvj <t9) lepSxvjxi, 

f.l34v to; &v oExovop^oYj; xal £vSsli;(i>vxai xal ol aux60t et; j xt>v <£yiov xiiv Ttpcoxov xx^xopa x?); Sv]Xa>6elay); 

26 GsSaayLlcct; pciv*?j; x^v Tcpoavjxouc'av dyaTtyjv urcip xt5v exSouXeuivxwv xal Strep d<popd etc; suapicmjoiv 

aSxou xou 0eou xal xou dytou xou crojATraxpicixoij 6p,aiv, MiXXei piiv dtroSi^acrOat. xooxo xal *fj paarXsta 

p,ou, piTAouai Si xal oCxoi ol ev xa> p,ovaoxy)p£w xcoSs, xco ibciye£a> (pyjpil oupava), x’fyv xt5v daraifjwixwv 

TOXtxelav (Aipoupsvot utrepeuxsaGai trdvxuv xal euxapicrxeTv xal xt) arj LspSxvjxi. 

APPENDICE XVI 

NOTICE SUR UN PRAKTIKON DE MAI 1410 CONCERNANT LES BIENS DE LAVRA 

A LEMNOS 

Le cartulaire de Thdodoret porte, 6crito d’une main trds rdcente on liaut du folio blane 104 

(p. 207), la notice suivante : 

llpaxxix&v xvj; aeSxafjLiaq paenAix?); Ispa; peyaXv]; Aadpa; 7vepi£xov ^avxa xa xx7|p,axa xaW 

xs Suo xacrxeMaiv aux?); xou ropdxou xal xou Kovxia xal xou; TtapoCxau; x&v xoiouxa>v xaaxsAtov, 

d?Aa S'?] xal &Tcsp &xei -f) xotaur/) Oela pov)j el; xs x6 blanc xS ITaXaiSxacjxpov, xiv K6x£ivgv xal st; 

x6 Kaaxptv ’ yeyovi; StSt (ruvSpofxv); xal i7Up,sXs{a; xwv xipt,ta>xdtxcov xou xe Upojjtovdlxou xup ’Iaxrfjfp 

xal xaxd x6<t(jov KovxopExdvY] xal xou [zovaxou xup rpTyyoplou, ypa<piv 7rapd yewpiixpoU) iE#PX0U 

xal xaSouXXaplou ©sofuXdxxou xou BacnXixou, (jlyjvI Matq) EvSixxtoivo; xplxY); xou (1410) Sxou;. 

L’liiSromoine Joseph, dont le nom de famille serait IContor^kanSg, nous est inconnu comma 

recenseur X Lemnos. Par contre nous connaissons une s6rie de pralctika sign6s par Phidromoine 

Joasaph seul ou avec Paul Gaz£s (voir notre n° 164 et Appendice XVIII). 11 semble done que le 

rSdacteur de cette notice se rSfere h un praktikon g^n^ral conoernant l’ensemble des biens que Lavra 

poss6dait fi Lemnos, Stabli par le moine Joasaph avec d’autres reeenseurs dont le r^daoteur de la 

notice a dfiformd les noms, comme il a d(5form6 aussi les formulas finales du document qu’il avait sous 

les yeux. 
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APPENDICE XVII 

LETTBE DES MOINES DE SAINT-GEORGES DE SKYROS 

Lea moinea recommandent aux capitaines des navires croisSs le bateau qu’ils ont construit avec 
les aumdnes des chrStiens (avril 1416). 

Nous n’avons trouvS dans les archives de Lavra ni 1'original ni copie de ce document, qui n’est 

pas non plus transcrit ou mentionnd dans les cartulaires. Nous ne le connaissons que par I’Sdition 

qu’en a donnSe Alexandre LavridtSs, Viz. Vrem., 9, 1902, p. 135-136, sous le titre : 'H naxbrm tou 

Ay£ou. Nous n’avons pas de raison d'en suspecter l’autlienticitS : la langue, et la date par I’&re 

chrStienne, s’expliquent par ceux auxquels il s'adresse. La mention de saint Jean fait penser que les 

auteurs songent en particular aux Chevaliers de Rhodes. Quant k Pile de Skyros, elle est en 1415 

sous l’administration byzantine, selon P. Graindor, Hisloire de I'tte de Skyros jusqu'm (Biblio- 

thSque de la FacultS de Philosophie et Lettres de 1’UniversitS de LiSge, XVII), Liege, 1906, cf. p. 82 : 

« En 1403, Skyros, Skiathos et SkopSIos, qui Staient tombSes au pouvoir de Soliman, sont rendues 

aux Grecs aprSs le traitfi sign6 par les Turcs et l'empereur Manuel. Ce n’est qu’en 1453 que Venise 

recouvra Skyros, dont la possession lui fut assume par le trail* conclu bientdt apres avec les Turcs 

(1454). » Voir en effot l’aofce notariS vSnitien, en latin, de 1490, que nous publions ci-dessous 
(App. XIX). 

Nous reproduisons le texte edits par Alexandre LavriotSa. 

EvSo^6xaTot exXapTrpSxaTOL xal 7repl6Xe7rroi au0£vTai aivtip xanerdvioi tt)? araupofp6pou 

Travxilpa? touxupbu p,«?/IvjaoC Xptarou, ot t$ xal psydX<p TreXdyei tt)? GaXdaaY)? Tcefuepx^- 

pevot, 07rou p£ Suvapiv TOU XpioToC xal pi TrpeaSstav tou dyiou ’Iwdvvou xal ttocvtwv twv dyfwv 6pou 

x«l pi To5 trraupoC dmTtoXepaTs Toil? dvTipdxou? i$pobq ttj? TtlaTsA? pas, 

a«? npst? olTrreixot xaXSyvjpo! tou dyU pcyaXopdpTupo? Tetopytou tou Tpo7wao<p6pou xal GaupaToupyoC 

TOU ev T7) Xxuptji eupiaxopilvau, fai8&6pevoi. tou dytou reavTOTewd Eva 6ys(av xal eutux£«v pi 

fiXTjv r))v xeupnavlav, vWtiSe?, cxyoivTe? xal w Xmrrwv dppaSoSpwv • -f, xdPL? Tou Xptarou pa? 

** *Y*0U vd foot ^paaGev rf? Td eSXoy^va aa? TuXeoSpeva xal pTraaToupivTa, ot 

<xipH va era? frm %spoi xal yXuxWoi xal vd ^vjts -rfjv vExyjv pi t&v rlpiov aTaup&v xal tou dylou 

Td)v pw^stav. Mi t& Tcapdv pa? auarawciv ypdppa era? StSopev nlariv xal tpiSav Sn T& xapd6i touto 

eIvat tou dylou re<opytou SXov, t& i^otov faefc ot xaX6y7)poL pi £XeY)poa6vY)v t&v Xpwwtvfflv l^eidaa- 

pev xaUia xugipvvjalv pa? el? X^pa? tou xup Maplvou xapaSoxSpy) i&Aaapev vd xi> Ta^SeSy) el? xdOe 

tSttov. rO0ev era? itapaxaXoupiev Eva el? &muav crraupotpdpov rrXdipvjv aa? -r) mxvrtipav ^0eXe TiixY). 

vd Ti Sta^pEvSeSvjTe <&? i^ixiv aa? vd ^ % x«^«v wlpa^iv, iTC6L»i| xal p.h t6 Gdppo? aa? ^6eida6v|xev. 

AtS el? SSAaa^v tb Trapiv & ^ ^ouUav tou dytou vd aa? poyjQfj ■ xavd ’ArtplXtov auteL 
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APPENDICE XVIII 

NOTICE 3TJR DES POSSESSIONS DE LAVRA A LEMNOS 

Notice fabriqu£e probablement sur la base d'un pralctikon de Paul Gaz&s et do L’hi^romoine 

Joasaph, lui-m&me bas6 sur un pralctikon de S6bastopoulos et Clieilas, coneernant des possessions 

de Lavra & Lemnos (aoht, indiction 8, 6923 = 141B). 

Ce document, in&dil, ne nous est connu que par la transcription qu’en ont faite les moines Serge 

et Mattliieu dans leur cartulaire I (p. 46-47, n° 16). 11 porte la date : abdt, indiotion 8, 6923 = (1415), 

et est sign6 par Paul [Gazfes] et l’hifiromoine Joasaph. En fait, il a probablement 6t6 fabriqufi k une 

date posl6rieure h 1447 : on notera, en effet, le caractfere insolite de la formule initiale, oh il est 

question d’un mfitochion «susdit», dont le nom ne figure nulle part; les 1. 38-41, mentionnant la 

franchise d’un pr6tcndu oinopdleion de Lavra ii Gomatou, puis une clause incomprehensible, venont 

du prostagma de Manuel II du 25 mai 1405 (notre acte n° 157), ou il s’agit, on rfialitfi, d’une part du 

kapMiaUkoiii d’autre part de l’excmption dont jouissent les doulika zeugaria du monast&re quant 

ii l’obligation de vendre du bl6 ii 1’lStat A certaines conditions; la mention d’un soi-disant argyroboullos 

horismos (1.41-42) estparticuli6rementr6v£latrice: nousne connaissons pas d’acte de cette sorte avant 

1415 (date prStendue de notre pi6ce); il doit s’agir de 1'horismos du despote Dismistrios Pal6ologue de 

novembro 1447 (notre acte n° 171), qui accorde au mfitochion lavriote de KonWds l’exemption de 

1’ennomion pour 200 moutons. Il nous semble probable que la source de notre acte, tout au moins 

pour ia preiniferc partie, ou sont 6num6r6s des biens de la Kalcabi&tissa, comme le montrent les 

passages correspondants de nos n0B 136 (1355) et 139 (1361), est un pralctikon gfindral signd par 

Paul Gaz&s et l’hi&romoine Joasaph (sur ceux-ci of. les notes de notre n° 164), datant probablement 

d’aotit 1415, lui-mSme bas6 sur un pralctikon ant6rieur sign 6 par Sdbastopoulos et Clieilas. Nous 

voyons en effet ces demiers, dans une sfirie de documents, opSrer il Lemnos : PliOkas SGbastopoulos 

signe seul un praktikon pour Vatop^di en juin 1387 (in6dit, photo au College de France; cf. Aeles 

Dionysiau, p. 137, avec la date erron^e juillet 1392); le college PliOkas S6bastopoulos et Jean Doukas 

Prinkips Clieilas est connu par un praktikon in6dit coneernant un bien du Pantocrator date d’avril, 

indiction 11 [1388] et est mention^ dans un chrysobulle de Manuel II d’aoflt 1393 (Dolger, 

Schatzlcammer, n° 12,1. 2, avec la fausse lecture XocVw;). Phfikas S6bastopoulos, avec d’autres collogues 

(Alexis Iagoupfes et Georges Th6ologitfes), est mention^ comme recenseur il Lemnos dans un autre 

chrysobulle de Manuel II de janvier 1396 {Aeles Pantokralor, n° 10, 1. 14-15, 40-42, 71-72, 86-88, 

115-117). Certains de ces recenseurs sont encore mentionniis, dans des praktika infidits de Yatop6di, 

au xv0 siecle : pour plus de details voir Svoronos, Lemnos, champ. I, D. La comparaison de notre 

document avec Les passages correspondants des praktika de 1355 (notre n° 136) et de 1361 (notre 

n° 139) permet d’apporter quelques corrections ou complements & la copie defectueuse des moines 

Serge et Matthieu, qui sans doutc suivaient un texte malhabilement r£dig6. Mais ces praktika ne 

peuvent servir k eombler toutes les lacunes, car ils sont trop dloignAs du praktikon de SSbastopoulos- 
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Gheilas qui a servi de base k Paul Gaz6s et Joasaph, et encore plus rioigmSs de la prdsente pi6ce. En 

conclusion, nous pensons que notre document est fabriqufi, mais contient des donndes exaotes. Gf 
Introduction (Adcs Lavra IV). 

Notre Edition, critique, repose sur la transcription des moines Serge et Matthieu, faite sur un 

document dont ils n ont pu ddchiffrer certaines parties; nous avons apportd k leur texte (S-M) des 

corrections fondfies sur les donnfies du dossier de Lemnos. 

Analyse. — Le « susdit » nuStochion [de Lavra, la Vierge Kakabi&tissa k Lemnos], d'apriss Ie 

praktikon de Sfibastopoulos et Gheilas possfede : une terre de 550 modioi, dont 200 en friche et 

pierraille; pfirioriamoa; mention d’un parique (composition de sa famille) que les moines ont fait 

venir de ICalamaria (I. 1-8); une autre terre k Saint-Nicolas, ainsi que des vignes en friche et des 

jardins de 25 modioi, « tela qu’ils sont enregistres dans les prakUka de Gheilas et de Siastopoulos # 

(1.8-10), quatre biens d’importance niodeste, avec indication de leur acquisition par achatou donation, 

les noma des prMdents proprieties et la superficie (1. 10-12). Le monastere possMe une dglise k 

Kotzinos, donation de l’hidromoine Thdodose, une autre k Kastrin d^dide k la Vierge Serbounidtissa 

donnde par son fondateur le moine Malachias(l. 12-17); une sdrie de biens gdndralement de superficie 

modeste (lacunes), avec indication de leur acquisition par achat ou donation (noms des prdeddents 

propnfitmrea et de voisins; lacunes) (1. 17-32). II a regu unc certaine quantity de la terre pronoiaire 

d’Apl6mdI6, peut-§tre en compensation d’une terre donnde au stratiote David, d'autres terres et 

peut-dtre un pardque <&oY^) (1. 32-38), Un prostagma de la douzieme indiction a accordd au 

monastdre la franchise pour le commerce de vin qu’il tient k Gomatou, et l’exemption de l'obligation 

e vendre [k l’Etat] les produits provenant de ses donlika zeugaria (1. 38-41). Le monastfere a dtd 

dgalement exempts, par un argyroboullos horismos, de Ve?inomion sur 500 caprins k Gomatou (1.41-43). 

Lavra possddera toils oes biens fibres d’impfits, en vertu de ses ohrysobulles, prostagmata et autres 

titres, contre l’obligation pour les moines de prier pour l’empereur et toute la ohrdtientd. Conclusion, 

date, signature du serviteur (SouXo,) de l’empereur Paul Gazes et de l’hi6romoine Joasaph (1. 43-50). 

~ wfi,nv *Tl xhcnr™ yTjv, 6 nepmpnrpi, x«0Ac t£5 
too afioo-roiwuXou xal too XeiXa xpocxTtxG TOp«lXVpnw otf-nac • fab ri), 'Acro-puXAac, 

Xap6ocvsi t&v oexa too Opoyavfoo, Avipxewi r))v TcXvjctov Tyj, pdv&pa, too ‘PwootaAvvou xal 

TOO covApou tSv TaXaopvjvcov, xwipx*™ t8 Karpov xp«rfflv t6v fttaxa t^ Bp^ nX»ctov 

^ ^VSf>af TflA6a’ XopcoTpCa? xal zk tV ’Asto^X&xv, «0ev xal -riv APX^v 

! XV)<PE ’ Kf y9> **oS£(OV ™VTax0fftuv Twvrfaovra, % xeptrala xocl 7rsTp<t>&Y], (aoSEoiv SiaxooUv - 

V ™ TomuTco iwtoX1® xal xrfpoixos Av)p%pio, 6 Mwo^, 8v &pepov oi povocXol rij, KaXapapta,, 

J? f1 MapUv> Uwdvvvjv, dSeXcpA, "Avvav xal Elp^v. 'Et6pav yvjv el, t&v "Aytov 

Ntx6Xaov, e^Xa xal wpi66Xw (*oSUv xs', x«8A< Iv Tot, rqwxrixoT, too ts XetXa xal too 

SsgaaroTmuXou Si«Xa^6dvSTat, 'E^pav yvjv nepl too Zsup«T« zk tA S^dapiaTa ^ ^opxote? aTri 

TOO T«Xte TOO Tpwxovw^xou fioSkw xe\ 'ETiP«v el, too T^zUrrt % dtvopaola, derri too k0too 

Y Ewpov too 'IxoviAtou (ao8£uv xeh "ETepov fab KocXtyH? yh K£xtt)t«l 

ay,ia ToG K“aTP°u ToC Ko^ivoo, iaA Wpoowi5Bfi>s.T0u Ispopiovdxoo ©eoSotrtou, 
wAvoetctov xal OsTov vaiv toC Tifzloo Ttpo^Too xal paTmcTou ’Iaidwou blanc, 8^0 

IB xal nepl t8 KoctPIv oeBAojitov xal Oetov va8v t% 67tepay£a, SeanotvT], ©eop^Topo, -rij, 
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SepSouvtoyrlcrcrT)?, 8? 8^ vai? Tcaps860v) x:p£>? auTiv 7tpa xp^vrnv 7toXX&v napA MaXaxlou [Aovaxou xal 

XT^Topo? blanc rcspl t6v va8v AveyepG^vra napA t&v fxovaxwv. "Erepa blanc Silo aitG Ttpooev^ew? 

tou [Aovaxou KouT^oytAvvv) xal tou AapoO^ou, ^euyAptov, dcXoyov, 6vtx8v, AveptojAtiXoiva xal aavSaXtov, 

xal wepl t8 x°1P^0V MayeiptSiov blanc xal Xy)v£>? blanc A|atce>.lov l8t,07tept6pLcrT0V 7cXy)a£ov toutou 

20 auv tw ayopacrla? aTti tou Sirps7Mt Aerel (AoSltov 86o, pi^Sta xS7, xal Tcept66Xtov 7tXy)(i£ov toiStou 

[aoSEou 8v8? ev A xal auxai ' 8am0iiptov TcXtfjaiov tou KoupouxXou jaoSIou £v£>? ^[Atcreo? ’ ^Tspov Arcii 

tou blanc [AoStou ev8? TpiTov ' l>Tepov 7cX7)crlov tou Atopo0£ou (aoBIou 8v8? xal xeP°'“lJ‘’irce^oV sE? t£>v 

ZToupiv nXyjalov tou Mayxa<pa [aoSIuv y' • frrepov 7tX>)a£ov too nplyyL7to? blanc ' £repov 7tX7)alov 

tou TpaxavuiEtTOu [aoSIou 8v6? ' &repov 7tXy)cr£ov tou ’IpiSptwTou (AoStoiv .xal tou KaT^oiSp?) 7tX7)crlov 

26 tou £il>axo?, o(5 t6 £8acf>o? Arci tou KoupouxXou xal tou AgtcoutcItou gE, 6cvTaM,ay>j?t [aoSIcov 86o * 

eatoGiiptov 8|ao161? l\ AvTaXXayyj? ev A xal cpp^ap xal S6v8pa uva jxoSlou ev6? • STepov eI? tA KaT(&(j.rceAa 

7rXy)(i[ov tou XptaroSouAou (aoSIcov ,. ■ ^Tspov el? t8v "Ayiov ’ItoaWYjV arc8 tou sA7tXy)[asXS: 7tX7)aiov 

tou ©aXaar<TY)Vou [AoSiow y' ' Ihrepov 7rXY)a[ov tou A|atceXIou [aoSIojv y7 Siptotpov ‘ Srepov a[A7tlXtov sE? 

t6v "Ayiov St^9«vov tcXtjoIov tou ’AyyeXou ’ otepov a/rc£> r?j? SepSouvioitEctcty)? ev Tptd T(x^|j,aoi, 

30 t6 %ttau ty}? (jLovaxvj? KaXAtvExa? aneVTaXO'/) xal (astA GavaTav aur/)? etvai, t?)? (aovyj? ' x^pA^itov 

tcXyjcrlov tou KoupouxXou eE? Ta? KmvoraSoc? [aoSEcov y7 ■ Sxepov Att8 tou rioTauou xal tou AetcqutAtou 

(xoSloiv e' • ikepov tcXyjciIov tou a|A7teXtou blanc (xoStcuv v<7. 5E860yj T7) TotauTYj [aov^ dlvTl t^<; 

TCpaxTtxou y^ 4>iXav0p6)TCV)vou blanc fmoarcfcereox; tou STaupTjvou xal 8o0s£ctt)<; 7tp6<; dTpaTiWTyjv 

AaulS eE<; t£> X“P^ov IloXucpiiXXou xal rcpii<; blanc 7capo£xou?t pioSEwv oticrv)<; £xar6v, d7ti 

35 TCpovotaafTtx^ yv)5 tou 'AtvXykaeXJ; et? t8 AsiSaSi (ao8Eo>v xS' 4 iTepov el<; t8v "Ayiov Sr£<pavov [AoStwv 

ip' ’ ^Tepov eE<; t8 ’Axpoir/ipiov (xoSioiv \x' ’ ^Tepov sE<; t8 aiJT& Satb tou .uo<£vvou xal tou 

’AXe^dlvSpou [AoStiov p,'. ’E860'/) 8[ao£co<; xal el? t6 MayetpESLov e^aXei(A[AaTix^ y^ toG MeXayxoXtTOu 

ixetvou [aoSEojv v'. Zeuy(TV)? 8 ’Apyupi? ^xwv yuvaixa MapEav. "Etl eGepyeT^07) *f) Toiaun) (AoVY)t SiA 

tou 0e£ou xal osittou 7rpooTdy(AaTO? tou xpaTatou xal Aytou -f)(Acov au08vTou xal pa<nX8oi? xaTa r^v t(3' 

40 EvSiXTtwva, &xslv K“lTofn&Tou olvoTtuXetov auTQ? eXe60epov, aXXa {A-f]<v> xal t8 t^? ayopaola? 

auToiv feep 8StSou Airfep to»v SouXtxtuv ^euyapEiov auTWV. "Eti euepyeT7)07) Sia Oelou xal npoaxuv7)Tou 

dcpyupo6ouXXou 6piar(Aou x«Ta t8v blanc ha ^xouoeiy) tou el? t8 To^tl evvofAlou twv alytSlov 

auTy? alylSia cp'. Kal TauTa Ttavxa SfpetXei, xaT^xeiv xal v8(j,Ecr0ai *f) ElpyjjA&vi) |aov?) xal oe6atr[Ala pacu- 

Xtx*?) Aaupa 8Xs60epa xal axccTaCyjTrjTa a.nb 7t(icay)? ttj? olaoouv SyjfAooiax^? Siaeto? te xal drrat,r/)creoj? 

46 A? eiIpY)Tat, xaTa r))v Icryuv tuv 7rpo<i6vT6iv auxrj Qeltov xal 7Cpocrxuvy)Ta>v xpucro6ouXXa>V xal 7tpoaTa- 

yjAdlToiv xal Xoi7twv Six«io)(aAtoiv auxv)?, A? &v 6xepeGx“vrai tou xpaTatou xal Aytou *?)piAv auD^VTou 

xal paartX8oi? xal TOmi? tou xp^Ttovupiou 7tXy]pA(AaTO?t Iwel el? r})v to6tou S-^Xcocrtv xal t8 irapiv 

^[A^Tepov npo&&/) ypa|A|Aa si? dacpAXetav, (Ayjvl AuyoucrTOj IvSixtiSvq? tou ^^xy7 etou?. 

'0 SouXo? tou xpaTatou xal Aylou ^(aAv auGevxou xal paoiX^oi? IlauXo? 8 Pa^?. '0 iXAx^“ 

60 <ttq? 4v lepo(AovAxot? ’IaiAtracp. 

L. 3 dcvIpxeTai : xaT^p^ETai S-M || 'Paicolaiiwou ! ‘Pooo'tou S-M j| 1, 4 om, S-M j| 1, 9 XeAa (cf, 1. 2} : rx«6« 

S-M || 1. 10 Exiapata ; S7to(ap«Ta S-M || 1,11 'TaXia-'Er^pav : blanc S-M || T^ijAsAixT) : T^Lp.eXeTAY) S-M || ], 12 KaXi- 

y<S\ir|? : KoxXty6vr|? S-M || KixniTai : blanc S-M li 1. 13 xdaxpou tou : blanc S-M || 1. 14 'TSr/ei : S-M || 1, 15 Ka- 

arplv : Iiacrrpov S-M || 1. 21, 26 ^atoOiSpiov : SowOev S-M || 1. 24, 27 poStoiv ,, : [AoSiaxal S-M || 1. 24 tou® om. S-M II 

K«T^oup7] : KaT^pi S-M || 1. 26, 31 AstvoutAtou : AgotcotAtou S-M |j I, 28 Arapov* : Ax6p,V| S-M || 1. 29 t8v om. S-M || 

SepgouviwTiaoY)? : Bep6- S-M || TjX“/)paai : p-oStoi? S-M |j 1. 30 AtceVtAXOt) : AttetAxOt) S-M || I. 36 ‘AxpcoT^piov : 

Axp6Tpitov S-M II.tcoavvou : noXuT^tc ’IuAvvou S-M || 1, 38 yuvaixa : oi^uyov S-M || 1. 41 SouXtxffiv Ceuyaptwv : 

SouXcjv blanc S-M || t, 42 ApyupoSouXXou : Axpo6ouAXou S-M || S^xouffeiv) : ^ouatA^tt S-M || Ivvoptlou : euvopilou S-M || 

1, 48 el? AcwpAXeiccv : blanc S-M || 1. 40 6 Ta^i? om. S-M || 1. 49-60 '0 IXA^itrro? iv lepottovAxot? : tou 8v iXayl- 

OTOi? lepo(AovAyou S-M, 
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DOCUMENT LATIN 

Acte notarU, dtabli 6 Candie, concernant l’ex^cution, t Skyros, d’un legs fait en faveur du moino 

Malachias, et & travcrs lui« du monast^re de la Sainte Montague » (Lavra ?) (25 aoftt 1490). 

Nous connaissons ce document inddit par l’original conserve dans tes archives de Lavra (tiroir 1, 

piSce non num6rot6e = Inventaire Pant6EMm6n, p. 109, sans numfiro), ou nous l’avons photographi6 : 

parchemin 6pais, 275x170 mm. Bon fitatde conservation. L’encre est de couleur rousse. Le verso ne 

porte aucune mention. — Album, pi, CCXXIIL 

Nous donnons l’6dition diplomatique d’apr^s notre photographie. Nous remercions Mma Bourgain 

et MM. A. Tencnti et E, Tliiriet, qui ont bien voulu revoir la transcription. 

Analyse. — Le 25 aoftt 1490, indiction 8, b Gandie, lie de Gr&te. En execution du testament 

de dame Ergine, d^funte Spouse de Jean Longo, dress6 par le notaire Laurent Ververius, nous 

commissaires ci-dessous dfisignds avons ordre de pr61ever sur ses biens et de transf6ror pour le salut 

de son dme ft la Sainte Montagne ce qui convlendra. II a 6t6 dftcidft que nous t’enverrions, ft toi 

Malacliias, quatre-vingt-dix-sept ducats pour acheter un iinmeuble dans Tile de Skyros qui est sous 

domination vftnitienne. Nous avons regu l’assurance ftcrite du recteur de Skyros [Marc1 Antonio 

Donato] que le revenu d'un tel immeuble pourra remplir les intentions de dftfunte dame Ergine. 

Efc toi, le caloyer Malachias, tu dois dans le present mois gagner la dite lie. Nous tc commettons, 

nous Lambrianus Venerando et Jean Miracato, commissaires de dame Ergine, pour acheter et payer 

dans l’ile de Skyros un immeuble valant quatre-vingt-dix-sept ducats. Get immeuble doit remplir 

les conditions du testament; il ne pourra fttre ni vendu ni aliftnft; son revenu ira ft toi, pour le salut de 

l’ftme de dame Ergine ta sceur, ta vie durant; aprfts ta mort, il demeurera au monast&re de la Sainte 

Montagne. Tu nous tiendras informfts, par lettre du recteur de Skyros, de I’achat et du paiement de 

l’immeuble, pour lesquels tu as plein pouvoir d'agir en notre nom, Clause pftnale (cinq livres d’or aux 

dftpens des commissaires et de Malachias). Signatures de deux tftmoins, et de Gyrillus Gradonico 

notaire de Venise [ft Candie]. 

In nomine Dei eterni amen. Anno ab incarnatione Domini nostri Yhesu Christi millesimo 

quadrin-| |agentesimo nonagesimo mense augusti die XXV indicione VIII, Gandide insule Crete, 

||3 Cum per ordinem testainentarium done Ergine, quondam uxoris ser Joannis Longo, condito 

]|4 manu serLaurencii Ververii notarii, quondam prout aimus, nosinfrascripti comissarii ||s ordina- 

tum fuerit quod de bonis suis valeamus nos dicti comissarii mittere |jB ad Sanctum Montem pro 

anima sua, vel aliter disponere ut nobis apparuerit, ut ple-j |7nius constat in dicta carta sui testamenti; 

et statutum sit inter nos comissa-||srios mittere tecum infrascripto Malaquia ducatos nonaginta 
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septein, pro emendo ||9 stabile in insula de Schiros in loco nostre illustrissime ducallis dominacionis 

||10 Vcnetiarum; el iam cerciorati sumus per literas inde missas per magnillcura rectorcm H11 dicte 

insule quod tallc stabille est in ordinc ut constituatur introitus ]|ia eius pro anima dicte quondam 

done Hergine, iuxta ordinem suum; et tu dicte Malaquias |j13 calogerus in present! mense es reces- 

surus et petiturus in dicta insula; iccirco ||u comittentes comitfcimus nos Lambrianus Venerando et 

Joannes Mira-1 |15cato, comissarii dicte quondam done Hergine, tibi Malachie calogero suprascripto, 

ut amodo ||ltt in antea plenum virtutem et potestatem habeas nomine nostro, nomine quo su-| |17pra, 

in insula dc Sciro emendi et solvendi dictum stabile equivalcntem 1118 ipsis ducatis nonaginta septem. 

Quod stabile debeat esse et subjacere 1110 in condicione testament! dicte quondam done Hergine pro 

anima sua; quodque stabile 1120 non valeat vendi vel alienari modo aliquo vcl ingenio; sed proventus 

eius ||ai debeat pervenire ad te dictum calogerum coad vixeris pro anima dicte ||2a quondam done 

Hergine sorosis tue; etpost obitum tuuin ilie introitus remaneat | |a3 dicto monostcrio Sancti Montis, 

iuxta formam et continenciam instrumenti 1124 nostre comissionis per nos tibi date, cum hoc quod 

debcas de facto em-||aEpto et aoluto dicto stabile, per literas illius magnifici rectoris loci de Sciro, 

cer-| |aaciorarc nos de tnlli emptione efc solucione diefci stabillis; et circa hoc |[27 agendi facicndi et 

percumplendi omnia et singula quomodolibet necessai’ia | |afi et oportuna, tanquam si intereaemus 

ct facere posemus. Si ygitur contra ||ai* hanc comissionis cartam ire temptaverimus, emendare 

debeamus ||30 cum sustantiis nostris et substantiis tuis pro pena auri librarum quinque inprimo 

1131 suprascripto quibus qui habeat res. 

1132 +Ego Joanes Franco testia 

1133 +Ego Pitteus Steri testis 

|j34 +Ego Cyrillus Gradonico Notarius Venetiarum complevi et roboravi 

L, 30-31, F. Thti'lcl propose do lire ; In pritno signi inlrascripto qui haboat ros. 
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SCEAUX RAPPORTES ou dEtaci-iEs 

1, Bulle d’or d’Andronic III Paleologue, Nous renvoyons 4 notre Appendice XI, oh il est signald 

que cette bulle, attacMe aujourd’hui au bas d’une redaction interpolde (faux original) du chrysobulle 

d’Andronic III de janvier 1329 (notre n° 118), provient peut-dtre de I’original authentique, dont elle 

aurait dtd ddtachde au moment de l’dtablissement de la redaction interpolde, Ge sceau a dtd publid 

par Ddlger, Facsimiles, n° 66, et Schalzkammer, n° 117,3. 

Diamdti'e : 30 mm (DiJlger). Au droit ; le Christ debout devant le trdne, bdnisaant de la droite ot 

tenant le Livre de la gauche; do part et d’autro, trds haut dans le champ, IG XG 

Au revers : 1’empereur debout portant le diaddme perld, lc sakkos et le loros, tenant un long sceptre 

crucigdre de la droite et l’akakia de la gauche; en haut 4 droite, main sortant du nuage; inscription 

occupant tout le champ de part et d'autre : 

+|AN|APO|NIKO|SEN3aS|AESn|OTI|S 0|n|AA[AI|0A|0r|0|S 

+ ‘AvSpdvixo? h X(pwr)tj) Seoicdri*; 6 no&aioMyos 

Album, pi. GGXXIV, 1. 

2, Bulle d’or d’Andronic III Paldologue. Nous renvoyons ci-dessus 4 la description de notre 

n° 119, chrysobulle d’Andronic III (janvier 1329) : c’est Gyrille qui a attachd ce sceau au bas de 

l’original, qui de son temps ddj4 avait perdu le sien (le pli ancien ayant dtd coupd), 

Diamdtre ; 30 mm. Au droit : le Christ debout devant le trdne, bdnissant de la droite et tenant le 

Livre de la gauche; de part ct d’autre, trds haut dans le champ, IG XG 

Au revers : Pempereur debout portant le diaddme perld, le sakkos et le loros, tenant le sceptre cruci¬ 

gdre de la droite et l’akakia de la gauche; inscription dans le champ de part et d'autre : 

+|A|NA|PONIK|OSEN|XDA|E£n 0|TH£|0niriA|AE0jA0|r0[S 
+ ’AvSpdvwoc ev X(pwT)qi Secr7c brr\q 6 n{7c}a?,eo?,6Yo$ 

Album, pi. GGXXIV, 2. 

3, Bulle d’or de Jean V Paldologue, Nous renvoyons ci-dessus 4 la description de notre n° 123, 

chrysobullc de Jean V (decembre 1342) : le sceau a dtd attachd 4 l’dpoque modome au bas de 

l’original, qui avait perdu le sien, II a dtd dditd par Dolger, Schalzkammer, n» 118.1. 

Diamdtre non notd. Au droit : le Christ dobout devant le tr6ne, bdnissant de la droite et tenant le 

Livre de la gauche; de part et d’autre, fC XC, et sous IG le monogramme N, qui peut se lire 

AT ou AN, Sur ces marques, voir V, Laurent, Monogrammes byzantins pour un hommage, EEBS, 

29-30, 1972-1973 (= Mdlanges N, Tomadakis), p, 325-341, cf, p. 333 sq., et fig. 6, semblable 4 notre 

monogramme, mais non commentde par l’auteur, qui paralt cependant y voir, p. 338, un A avec esprit 

rude; Dolger, loc. ctL, ne voyait qu’un A,« Deutung unbekannt 
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Au revers : 1’empereur debout portant le sakltos et le loros, tenant le sceptre erucig&re de la droite 

et l’aliakia de la gauche; inscription de part et d’autre (lettres inverses aux deux premieres lignes): 

nri via|Xn| att] ok pa| tp| o n a| aeo | ao | ro s 
5rco(avvY]<;) £v XfpKTrJcj) auxox pdtT(co)p 6 IlotXEoX^Y0? 

Album, pi. CCXX1V, 3, 

4. Bulle d'or de Jean V PalGoIogue. Nous renvoyons ci-dcssus & la description de notre n° 127, 

chrysobulle de Jean V (aotit 1346) : le sceau que nous publions ici a dtd attach^ k l'6poque moderne 

A l’original, qui avait perdu Le sien, 

Diamfetre : 32 mm. Au droit: le Christ debout au nimbe crucigfere, bdnissant de la droite et tenant 

le Livre do la gauche; de part et d’autre, IC XU 

Au revers : l’empereur debout portant le diad6me perld, le saklios et le loros, tenant le sceptre de 

la droite et 1’akakia de la gauche; de part et d’autre, I'inscription (lettres inversdes dans le champ 

gauche): 

rn|Ma|£iX|TSin|Aaso|Ais|Ta|s o|n|A|A|E|O|A|0|r 
’Io)(«.vvv)?) X(pt,oT)qi 7it<TT&(; pKoriXs^ 6 IIocXsoXAyEas] 

Album, pi. CCXXIV, 4. 

5. Bulle d’or de Jean VII Palfiologue. Nous renvoyons 6 la description de notre acte n° 155, 

chrysobulle de Jean VII (aoUt 1404) : 3e sceau qu'il porte aujourd’hui lui a dtd, avec son cordon de 

soie pourpre, rattachd sur le pli pratiqufi vers le recto (cf. la pi. CXCIX, qui ne fait pas bien voir le 

mode d’attache, et sur laquelle le sceau cache peut-6tre les anciens trous). Nous ne sommes done pas 

certains qu’il s’agit du sceau d’origine du chrysobulle, et e’est pourquoi nous le publions parmi les 

sceaux rapport6s ou d6tach6s. Un sceau identique, conserve & Saint-Paul, est public par Dblger, 

Schatzkammer, n° 119.4 (cf. ddj& Binon, X&ropotamou, p. 290, n° 24 : description incomplete, pas 

de reproduction) : il porte au droit, de part et d’autre du Christ, deux contre-marques apparemment 

identiques aux nbtres. 

Diam&tre : 31/32 mm (Binon, DQlger), Au droit : le Christ debout, avec le nimbe crucigbre, bdnissant 

de la droite et tenant le Livre de la gauche; de part et d’autre, 7U XU, et au-dessous de chacun 

de ces deux sigles, le m&me monogramme r6p(St£ : g (cf. V. Laurent, op. cit. 5 propos du sceau n° 3, 

p. 334, fig. lOetp. 336, oO Laurent propose de lire K«X60sto<;, peut-etre, dit-il, Michel K. sk6vophylax 

de la m£tropole de Thessalonique, ou r6sidait Jean VII). 

Au revers : I’empereur debout nimb£, avec le diadfeme perld, le sakkos et le loros, tenant le sceptre 

crucig&re de la droite et 1’akakia de la gauche; do part et d’autre I’inscription : 

4- K2[ENXO|TO001nI2T0S|BASIAE|OSKE|ATT|0 KPAT|OPP|OME|ONO|HAA|EO- 

A|OrO|S 

+ 'Ico(divvy)i;) £v X(picn:)5 to 0(s)o tuctt&s paortXeoi; x£ auro xpotvop 'Popiov 6 naXeoX^Yo? 

Album, pi. CCXXIV, 6. 

6. Bulle d’or au nom d’un empereur Jean Pal^ologue. Nous renvoyons k la description de notre 

acte n° 159, chrysobulle de Jean VII (fdvrier 1407), qui possddait encore un sceau du temps de 

16—1 
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Tlidodoret, et E’avait perdu quand G. Millet le photographia. II se pourrait que ce soit le sceau qui 

se trouve aujourd’hui ddtachddu document auquel il avait dtd appendu, dans lea archives do Lavra, 

oh Millet l’a photographic. II a d6j& dte publid et reproduit deux fois : par Binon (Xh-opoiamou, 

p. 289, n° 22 et pi. IV, 2), qui n’indique pas sa source, probablement la photographic mSme de Millet, 

et dcrit que le sceau est* apposd it. l’exemplaire de Lavra » du chrysobulle sextuple de Jean VII, ce 

que sa photographic contredit; et, s’il s’agit bien de la meme pidce, par Dfilger (Schalzkaminer, 

n° 118.6), qui ignore Tddition Binon, etne propose pas d’attribution pour le sceau, mais le range parmi 

ceux de Jean V. 

Diamdtre : 33 mm (Dolger). Au droit: le Christ debout devant le trdne, nimbd, bdnissant de la droite 

et tenant le Livre de la gauche; de part et d’autre, IC XG, et sous IG, dans le champ de gauche, 

la lettre ou le monogramme [-,-1: cf. Dolger, loc. cii, qui propose de lire M(etoxEtt)<;), en notant qu’un 

sceau avec la inome marque se trouve au has d’un acte de Docheiariou de septembre 1355; 

V. Laurent, op. cii, & propos du sceau prdcddent, fig. 5 et p, 340, propose de lire n(aXouoX6yo5) 

M(etox£t7k). 

Au revers : empereur debout, portant le diaddme perld, le saklios et le loros, tenant le sceptre crucigdre 

de la gauche et l’alcaltia de la droite; main de Dieu sortant du nuage en haut k droite; inscription de 

part et d’autre: 

I&|BN|XOA|ESnpT|HS 0|II|A|AAI|0A|0r|0|S 

11oo(aw/);;} sv X(pwr)o Seeming 6 riaXoaoXdyo; 

Album, pi GCXXIV, 6. 

Sur ce sceau, qui fait manifestement difficult^, nous avons consults N. Oikonomidds, qui a bien 

voulu nous envoyer la note suivante (17 octobre 1977):«II me semble que la pidce doit dtre altribude, 

en principe, k Jean V Paldologue : 1. L’empereur s’y intitule SsomSTT^ et non pas auToxpdcuop, 

Le premier titre est utilisd pour la dernidre fois sur une bulle d’or, quo je sache, en 1370 par Jean V 

(Sella, Bolle d’oro, n° 20). Lc second est utilisd par Jean VI Cantacuzene (D6lger, Schalzkammer, 

n° 119.1), Jean V (ver3 1365 : Dolger, Schalzkammer, n° 118,5; Acles Dionysiou, n° 3) et, 

constamment, par Manuel II, Jean VIII et Constantin XI. Les bulles d’or qui semblent appartenir 

it Jean VII portent le titre auTOxp<&*rop (Dolger, Facsimiles, 110 34; Binon, Xkropolamou, p. 282) 

ou la titulature complete (SaciXeil; xcd auraxparoo 'Pwp.ahov (Dolger, Schalzkammev, n° 119,4; 

A. Vasiliev, Histoive de Vempire byzanlin, II, Paris, 1932, pi. XXIX, p. 376). — 2. Le sigle l-p-J it cfltd 

de l’elfigie du Christ est commun sous Jean V; sous Jean VII on rencontre un double monogramme 

compliqud (Dolger, Schalzkammer, n° 119.4); sous Manuel II, Jean VIII et Constantin XI la lettre O 

(avec variantes), ainsi que des monogrammes compliquds (Dolger, Schalzkammer, 119.3 : Manuel II; 

ibid,, 119.5 : Jean VIII : ^j). — 3. La main de Dieu qui bdnit I’emporeur apparalt aussi dans une 

autre bulle attribude k Jeon V (DOlger, Schalzkammer, n° 118.4), d’une matrice diffdrente de la 

pidcc de Lavra, et appendue au bas d’un acte faux de Docheiariou. Ce symbole bien attestd sous 

Michel VIII, Andronic II et, peut-etre, Andronic III me semblerait bien correspondre k un ddbut de 

rdgne. Done, pour Jean V, 1341 ou 1351 ou 1354/55. Tout ceci serait bon, si la pidce dtait authentique. 

Mais j’ai des doutes k ce sujet. Le mot Sean:6T7)<; est traitd de fagon curieuse; il y a deux signes 
CO 

inintelligibles au ddbut de la 1. 2 de l’inscription impdriale; et, surtout, le module des lettres Ifjii 
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est beaucoup plus grand que celui des autres lettres, ce qui est inhabituel, mais se retrouve, moins 

prononc6, sur la bulle de Docheiariou appendue & un acte faux (Dolger, Schalzkammwn° 118,4). 

La pliotographie donne l’imprcssion que nous sommes en presence d’une pl&ce rfiutilisde, et que 

l’inscription imp6riale donnait initialement un autre nom, long et dcrit en toutes lettres, que 

quelqu'un a par la suite «efface » (il en a laissb les traces au ddbut de la l. 2), et a remplac6 par le 

monogramme ICO qu’il a db faire grand pour remplir tout l'espace disponible, On remarquera que 

le grfenetis est cass6 £i l'endroit du reinaniemsnt suppose, Le c6t6 « Christ» semble tout & fait 

autlientique. Or Ph, Grierson, dans son article sur les bulles d’or {Dumbarton Oaks Papers, 20, 1966, 

239-253), a montrd qu’ii l’dpoque des Paldologue, les bulles sont faites de deux plaquettes d’or 

frapp^es inddpendamment l’une de l’autre, puis collies avec de la cire auLour du cordon. C’est bien 

l’impression qu'on a lorsqu’on examine les bulles originales. Dans ce cas, il ne doit pas Stre difficile 

de s6parer les deux plaquettes, remanier I’une des deux, puis les recoller. Ceei expliquerait quo l’on 

trouve tant de bulles d’or au bas des documents faux. (D’ailleurs, les moines ont mfeme fabriqud des 

bulles d’or fausses, par exemple Acles Xkropatamau, Appendiee y). Je Pense que la bulle actuelle 

de Lavra est faite de deux plaquettes appartenant initialement & deux bulles difterentes. Le c5t6 

« Christ s> appartiendrait ii une bulle authentique de Jean V (les lettres-sigles sur la droite du Christ 

n’apparaissent pas avanb Jean V); le c6t6 dempereur » appartiendrait h un des pr6d6cesseurs de 

Jean V et, apr6s remaniement, aurait dt6 coll6 sur le c6t6 « Christ#. Conclusion gdndrale : bulle 

falsifide; le cot6 ((Christ)) appartenait b Jean V; le c6t<5 « empereur # appartenait initialement 

& Michel VIII ou IX ou b Andronic II ou III. » 

7. Sceau de l’augousta Maria Doukaina Palaiologina, Dans Acfes Lavra II, p. 127, nous avons 

indiqu6 que le sceau de plomb aujourd’hui attaeh6 par une flcelle au bas de l’acte de Theodore 

Tzimpfeas d'avril 1304 (il est visible sur la pi. CXIX) n'appartient pas h ce document, et nous avons 

supposd qu'il pouvait litre le sceau de Maria Palaiologina (Spouse de Thomas Prdalympos. Dans 

le present volume, n° 146, nous 6ditons l’acte de donation (mai 1375) du despote Thomas Comn&ne 

Prdalympos et de sa femme la basilissa Maria Angelina Doukaina Palaiologina, aujourd’hui dbpourvu 

de sceau, mais qui a pu porter & l’origine ceux des deux donateurs : celui du despote aurait disparu, 

celui de son 6pouse aurait 6t6 transports au bas de 1’acte de Thdodore Tzimp6as. 

Nous n’avons malheureusement pas de photographies particuli6res. Yoici la description que nous 

avons prise sur place : diamitre 30 mm. La gravure a, sur les deux faces, perdu presque tout relief. Au 

droit, probablement la Vierge trbnant et tenant FEnfant. Au revers, de part et d’autre d’un 

personnage f6minin en pied, l'inscription : 

MAPI|AETS|EBEST|ATHA|TrOT|. TA ... jKAIf.. nA|AAIO]AOrH|NA 

M«p£« e&jeSecrwn) a&yo^trjTa [Aod]xai[va] nocXaioXoy^va 

8. Sceau du patriarche Philotli6e. Nous renvoyons ci-dessus & la description des textea A et B 

de l’acte du patriarche PliilothGe qui est notre n° 144 (fdvrier 1367). Le texte A a perdu son sceau de 

plomb; le texte B en portait un au moment oil G. Millet l'a photographic, mais il ne l*a plus 

aujourd’hui. Il est probable que le seeau d6tach£ qui se trouve dans les archives de Lavra, et que nous 

publions (photo Millet), aprfe V, Laurent (Corpus des sceaux, V, n° 44, pi, 6), provient de l’un ou 

l’autre de ces textes. 
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Diam6tre : 38 mm. Au droit : Vierge trbnant tenant sur ses genoux l’Enfant de face, flanqu^e des 

sigles MP ©Y (cf. description d6taill6e de V. Laurent). 

Au revers, I'inscription : 

+ <DIAO0E 

oseaeqOTap 

xranisKonos 
KQNSTANTINOT 

nOAEQSNEAS 

PQMHSKAIOI 
KOYMENIKOE 

UpTapxh 

s * * 

+ <EuX60e- 

@(eo)u ap- 

XlETrioXOTO^ 

KttVOTOCVTWOU- 

tt6Xe<o<; N£a<; 

'Pciip-T)^ xat oE- 

xoupevixi^ 

Tc(«T)pt«pxv)- 

<; * * 

Album, pi, CCXX1V, 7. 

9. Sceau de plomb d’un fonctionnaire, le grand drongaire N Palfiologue, Nous avons Lrouv6 

parmi les seeaux de Lavra photographies par G. Millet ee sceau, ddtaehd, sans aucune indica¬ 

tion sur Pacte dont il provient. Dans l’6tat actuel du dossier de Lavra, nous connaissons deux 

documents desquels on peut le rapprocher : 1) un praktikon 6tabli par N N grand drongaire de 

la Veille en 1306, 1321 ou 1336 (cf. Acles Lavra II, n° 101): au has du document on distingue quatre 

trous oO passe un cordon de chanvre qui supportait un sceau aujourd’hui disparu; 2) un praktikon 

de 1355, sign6 au reelo par N N et [Manuel] Laskaris, qui porte au verso une addition signfie par 

D6m6trios Paldologue et un « grand drongaire »(cf. notre aete n° 136, le texte et notes : mais si le 

sceau appartient & eet acte, nous devons admettre que le reeto fut signd par le grand drongaire 

N Pal6ologue et Manuel Laskaris et le verso par le m6me drongaire et un autre PalSologue, 

D6m6trios). II reste cependant possible que ce seeau aitscelld un autre document aujourd’hui perdu 
et dont nous n’avon3 aucune eonnaissanee. 

Diamitre non notd, Au droit: la Vierge tr6nant et tenant l’Enfant; de part et d’autre : 

MP ©T M(^tt))p 0(eo)u 

™ TH ^ nft)rt 

Au revers : + nAAAIO + riaXoao- 

AOrflMErAAD X6y(f> peyaXoi 

APOriTAPIQSfc SpouyyccpEq) a<p- 

PAriZETHPHTAS pdiyi^e v/jp?) toc<; 

rPA<JtASTf2N yp<x<p<x<; twv 

IIPAKTEQN TcpaxTewv 

Album, pi. CCXXIV, 8, 
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